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^ £^cce(^eu\idi>. Sj^itot. (S'ouie ^/OX^ve^llo ^ 


MINISTRO E SEGRETARIO DI STATO 


^ua ty^aedùa, 



cltlou) Si^itote 6 ^ûu)ïoite coPeii^ wAmio y 

i 

Eccojti m cospeito delV Ecçellenza Vostra 
con qaeW Opuscolo che , la scorsa State , nella 
sua viUetta, le offersi e le dedicai. Ma ora pm 
che mai viemmi ad iiopo ï interposizione delt 
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omorevolezza e coHesla di Vostra Eccellenza ^ 

t 

a ragguagUo délia piccolezza del dono con 
V altezza , ove sortito V ha il suo gran merito , 
e 7 consiglio e la providenza del Monarca, 
padre vero délia Patria e del Popolo , che j 
volendo averc appresso di se uomini valenti e 
'virtuosi , e in qualunque esercizio eccelîenti , 
scorto ha, pur sotto’l vélo délia modestia e 
umiltà - sua , quelle tante e cosi grandi doü, con 
s) profonde sapera congiunte , le quali, non che 
n mirarle dappresso , a udirle pur raccontare , 
destar sogliono in ogni aima ben nota , e mara- 
viglia 'e amore. Nè veramente ardito mi sarei 
venirle in presenza con s\ disproporzionata of- 
fert a , se non che , già gran tempo , le fatiche 
mie letterarie , (juali esse si sieno , alla gloria 
dalle virtà deW Ecccllenza Eostraindiretie sono; 
e che , non essendo possibil cosa aver dentro 
ehiusa passione alcuna , che ad ora ad ora a 
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manifesti segni non s'aprti di fuori , io son co- 
stretto a mostrarle iratto trattô , in quel modo 
che so e posso migliore , V affezionatissima divo- 
zione deW animo mio verso le rarissime virtii 
sue, le quali, siccome il chiaro raggio del sole in 
ispecchio d’ oro , riflesse sono da tutti quelli délia 
virtuosissima e desiderniissimd sua famiglia. 
Degnisi adunque V Eccellenza V ostra di per- 
mettere che la présente operetta , aW utile e al 
diletto degli studiosi del gentile idioma nostro 
intesa , e ch' io con tanto e si puro affetto le 
offerisco , esca in luce col riverito suo nome in 

fronte, e sia daleiaccolta con quel dolce e schiet- 
to sorridere , che al primo lampo suolfarsid'ogni 
animo signore ; assicurando V Eccellenza Vos- 
tra, che, se povero è il don, grande è il desio. 

E qui, pregando il sommo Dator d’ ogni bene 

9 

che , per comune vantaggio , al servigio dell 
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ottimo Re , lungamente la conservi , resta , 
quaîmente sono stato , e saro sempre Jino aile 
oeneri , 

^ t 





( 



1 





Parigi, li 10 di Marzo 1816. 
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PRÉFACE. 





Dès l’instant où les circonstances m’appe- 
lèrent à enseigner en France la langue et la 
littérature italiennes , et à les professer dans 
des établissemens publics, je sentis la néces- 
sité de suivre, dans cet enseignement, une 
autre marche que celle que l’on me parais- 
sait avoir généralement adoptée. J’en fis 
quelque temps l’essai dans mes leçons par- 
ticulières 5 et lorsque ma propre expérience 
m’eût démontré la supériorité de ma mé- 
thode sur celles que j’avais vues jusque-là 
si infructueusement suivies , j’osai la pro- 
duire au grand jour dans un corps complet 
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X PRÉFACE. / ' 

de doctrine, et je publiai ma Grammaire 
italienne rcwowTzee.L’InstitutdeFrance dai- 
gna l’honorer de la plus flatteuse approba- 
tion , et trois éditions successives , en me 
mettant à portée de faire servir à l’amélio- 
ration de cet ouvrage les conseils de plu- 
sieurs savans distingués , m’ont autorisé à 
penser que le public avait sanctionné par 
son suffrage celui du premier corps savant 
de l’Europe. 

Après avoir exposé, dans un traité didac7 
tique, les principes fondamentaux de lavérb 
table langue italienne , de celle dont se sont 
servis nos bons auteurs , et dont se servent 
encore tous ceux qui ont la noblcj ambition 
d’ajouter à nos. richesses littéraires j je me 
suis proposé, pour remplir le plan d’un 
cours complet de langue et de littérature , 
de publier successivement quelques pro- 
ductions de nos écrivains classiques , choi- 
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sies dans des genres différens. J’ai pensé, 
qu’en accompagnant ces éditions de notes 
grammaticales et littéraires appropriées à 
l’avancement graduel des élèves , je parvien- 
drais en même temps à les familiariser avec 
le caractère propre de la langue , et à leur 
faire connaître les modifications qu’il reçoit 
du génie particulier de chaque écrivain. 

• Voulant toujours suivre la marche dont 
je me suis si bien trouvé , et à laquelle doit 
être invariablement attaché tout homme 
voué à l’enseignement , celle qui va du 
simple au composé , j’ai • dû eommencer 
cette série de publications , par celle d’un 
ouvrage , qui , en présentant un des meil- 
leurs modèles de la langue italienne , fût en 
même temps assez facile pour convenir à 
des études peu avancées. J’ai choisi les lettres 
du cardinal Bentivoglio , et j’ai eu lieu de 
me féliciter de ce choix. Je. publie aujour- 
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d’hui une comédie en prose de Firenzuola , 
et je dois compte à la portion du public que 
mes travaux peuvent intéresser , des motifs 
particuliers qui m’ont déterminé à lui offrir 
cette production. 

On peut dire qu’il y a eu réellement en 
Italie , dès l’époque de la renaissance des 
lettres , et qu’il y a encore aujourd’hui deux 
langues très-différentes , la langue toscane , 
et celle qui est commune à tous les écrivains * 
du reste de la péninsule , et que nos auteurs 
désignent plus particulièrement sous le nom 
de langue italienne. Soumises aux mêmes 
règles grammaticales , adoptant à peu près 
le même vocabulaire , c’est uniquement dans 
le choix des expressions , dans le caractère 
des constructions habituelles , dans les for- 
mes propres du style, que ces deux langues 
diffèrent. Mais , sous ces rapports , leurs dif- 
férences sont très-marquées , et elles sont 
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toutes à l’avantage de la langue toscane. Im- 
provisée en quelque sorte vers la fin du XIII* 
siècle , par le plus grand poète de l’Italie , 
par le Dante ; portée rapidement à sa per- 
fection , d’abord par lui , puis par Pétrarque 
et par Bocace , elle se trouva fixée et de- 
vint même une langue classique , dans un 
temps où le reste de l’Europe ne connaissait 
encore que des jargons barbares. 

Je n’ai pas l’intention de m’étendre ici 
sur les avantages qui distinguent éminem- 
ment celte belle langue , qui ont établi et 
qui perpétueront sa supériorité sur celle qui 
s’est formée plus lentement dans le reste de 
l’Italie. Je ne ferais que répéter ce que nos 
meilleurs critiques ont écrit sur ce sujet j et 
ce serait à peu près inutilement pour le • 
plus grand nombre de mes lecteurs , puis- 
que ce n’est qu’en lisant assiduement nos 
écrivains toscans , que l’on peut se faire une 
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idée de cette simplicité élégante , de ce na- 
turel gracieux, de cette énergique concision , ‘ 
de cette vivacité, de cette richesse et de 
celte variété dans les tours , les expressions 
et les figures , qui donnent à. leur style , 
comme à leur langue, une empreinte vrai- 
ment originale , et qui assurent à leur école 
le premier rang dans la littérature. Davan- 
zati, l’un d’eux , va jusqu’à dire que « beau- 
» coup de grands écrivains ont écrit admira- 
» blement dans la' langue italienne , qui se 
» seraient surpassés eux-mêmes , s’ils eus- 
» sent écrit dans la langue toscane » ; et la 
vérité de cette assertion , qui pourrait pa- 
raître exagérée , demeurera prouvée , si l’on 
se rappelle que YArioste , Bembo , Casti- 
glione , Annibal Caro , Chiabrera , et de 
notre temps y^/^eri, qui appartenaient par 
leur naissance à d’autres provinces de l’Ita- 
lie , sont venus habiter Florence uniquemen t 
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pour s’y familiariser avec l’idiome toscan , 
pour s’y imprégner en quelque sorte de ce 
véritable atticisme de la langue , si favorable 
au développement de leurs talens. 

Persuadé qu’on ne saurait mettre trop tôt 
les étrangers qui étudient notre langue, à 
portée de puiser à la source la plus pure de 
notre littérature , j’ai donc cru devoir faire 
succéder à la lecture de Bentivoglio , celle 
d’un écrivain toscan justement estimé pour 
les qualités de son esprit et pour celles de 
son style \ et j’ai choisi de préférence le genre 
d’ouvrage qui , en admettant toutes les 
formes de la conversation familière , devait 
rendre plus sensible le caractère particulier 
de l’idiôme dans lequel il a été composé. 

Agnolo Firenzuola naquit à Florence en 
1493 , et mourut avant le milieu du siècle ' 
suivant. Dans sa courte carrière, il se rendit 
également célèbre comme poète et comme 
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prosateur. Naturellement enclin à la satire , 
il consacra fréquemment ses talens à -ce 
genre de poésie alors fort cultivé dans l’Italie; 
et si , comme beaucoup d’écrivains du 
même temps , il y porta trop souvent jus- 
qu’à la licence la liberté dans le choix 
des sujets et des images, il se distingua du 
moins de la plupart d’entre eux, par la finesse 
de son esprit et par les grâces de’ sa versifi- 
cation. Berni et lui sont restés des modèles 
pour le style enjoué, dontle caractère prin- 
cipal est l’élégance et la facilité. 

C’est ce style que l’on retrouve encore 
dans la plupart des productions en prose de 
Firenzuola : dans son Dialogue sur la 
beauté des femmes ; dans ses Discours des 
animaux ; dans ses Nouvelles ; dans son 
imitation libre de l’^ne rf or d’Apulée , où , 
jouant le rôle du Lucius de l’auteur latin , 
il raconte souvent ses propres aventures ; 
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enfin , dans les deux comédies qu’il nous a 
laissées , idue Lucidi, quisont une imitation 
des Ménechmes , et la Triniizia ( le triple 
mariage) , dont je donne aujourd’hui une 
édition nouvelle. 

Il n’est pas inutile d’observer que Firen- 
zuola , comme tous les Toscans qui cam- 
posèrent avec succès des comédies dans le 
XVI® siècle, a imité dans la disposition 
générale du plan , la simplicité qui appar- 
tient à la comédie latine. Plaute fut en effet 
le seul guide que l’on suivit en Italie, jus- 
qu’au moment où la mode espagnole de 
compliquer l’intrigue et de multiplier les 
incidens , vint changer les idées et les ha- 
bitudes dans cette partie de l’art dramatique. 
Aussi n’est-ce pas comme un modèle d’ac- 
tion théâtrale que je donne la Trinuzia ; 
mais bien comme un modèle du style toscan , 
et en même temps de ce langage familier , 

b 
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vif et concis , de cette plaisanterie fine et* 
piquante , de ces expressions heureuses et de 
ces tours délicats , qui constituent partout 
le style de la bonne comédie. - • 

Pour qu’un pareil ouvrage pût devenir un 
livre élémentaire, et par conséquent être 
mis dans les mains de la jeunesse de l’un 
et de Tautre sexe , j"ai dû y faire quelques 
retranchemens : ils sont en petit nombre. Je 
me suis aussi permis quelques légères subs- 
titutions : elles portent uniquement sur des 
expressions qui sont parüculières aux classes . 
infériedires du peuple, et que j’ai rempla- 
cées par celles dont l’usage est admis dans 
la bonne compagnie. Je me suis appliqué en 
même temps à corriger les fautes de ponc- 
tuation sans nombre qui se trouvaient dans 
les deux éditions de Florence que j’ai eues 
sous les yeux , et qui rendaient plusieurs pas- 
sages inintelligibles, même pour les Italiens. 
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Les notes nombreuses j que je joins au= 
texte de la comédie de Firenzuola, ont pour 
objet principal , comme celles que j’ai- don- 
nées dans mon édition des lettres de Benii- 
vo^lio , de développer et' d’appliquer les 
principes exposés dans ma grammaire rai- 
sonnée. En expliquant avec, soin tous les 
passages qui présentent quelque difficulté , 
j’appelle spécialement l’atlenlion sur les lo- 
cutions, les tours et les expressions qui cons- 
tituent , à proprement parler,’ la langue 
toscane. Je m’attache surtout à raifnenér à 
la construction directe , toutes les cons- 
tructions: figuuées , toutes les phrases ellip- 
tiques , et à faire voir comment l’analyse 
résout ces problèmes de grammaire , qu’on 
appelle idiotismes , et que les giummaiiiens 
routiniers i représentent 'comme autant d’ex- 
ceptions , fruit du caprice dès écrivains, Cgr 
je ne saurais le répéter trop souvent , d’ex-’ 
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^érience se joint à l’autorité des plus grands 
maîtres , pour prouver que , dans l’étude 
des langues, comme dans toute autre étude , 
c’est en exerçant beaucoup le jugement , que 
l’on parvient à conber sûrement à la mé- 
moire. 

Ne pouvant faire entrer dans le volume 
que je publie , qu’une des deux comédies 
de Firenzuola , j’ai voulu que celle que 
j’étais forcé d’exclure , ne fût pas du moins 
totalement perdue pour l’enseignement. J’en 
ai extrait les passages les plus remarquables 
sous le rapport du style , et je les ai placés 
à la fin du volume, en y joignant un choix 
de phrases toscanes tirées de nos auteurs 
les plus célèbres. C’est en se familiarisant 
avec ces formes vraiment classiques de la 
langue , que les étrangers peuvent parvenir 
à en connaître le génie et à en sentir les 
beautés. 
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Pour terminer mon cours de langue ita- 
lienne , et rendre aussi complet qu’il est 
possible l’enseignement graduel que je me 
suis proposé de présenter à mes élèves , je 
prépare un nouveau volume, qui contiendra 
des morceaux de prose et de poésie , tirés 
des meilleurs écrivains de l’école toscane. 
Les notes que j’y joins ne sont plus seule- 
ment grammaticales; elles supposent une 
connaissance déjà assez profonde de k 
langue , et elles ont principalement pour 
objet de faire servir cette connaissance à la 
distinction des styles. Celles qui se rappo^ 
tent aux’ôuvrages de poésie , offrent le d^ 
veloppement des règles que j’ai établies dans 
une partie de ma grammaire qui, par sa nou- 
veauté , a paru fixer spécialanent TaUenfiaii 
des littérateurs français. Je désire qu’elles 
méritent également leur approbation , et 
qu’en contribuant à faire mieux connaître 
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le véritable caractère de notre langue poé- 
tique , elles augm^ilent en Frauce le 
jlM»mbre jusqu’ici trop. limité de ceux qui 
savent lire et goûter nos principaux poètes. 
•Ainsi! . tandis que je prépare depuis de 
longues années une édition du pltis grand 
-d’entre eux , tandis que je consacre à l’im- 
-mortelle production de l’inmiortel Dante, 
toutle temps dontmes travaux babilneis me 
permettent de disposer , j’aurai réussi à 
multiplier hors dé l’itaiie de nombre des 
admirateurs de cet étonnant génië ^ .'et lors- 
que g’adressçrtiti-à ma patrie le eiôrmmént 
qüe je'm’dÊToiscéd^élpver à la gloire <du plus 
illustre' de ses'écripaûns, -'je pourrai 
ser .encore âuK Français à qui j'auini appris 
ia ‘kngüe qu’il' a créée , -et que son ouvrage 
&ui£it- pour rèndre éternelle. ' • ! - 
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» «. 

DELLA TRINUZIA. 


lo I’ accondai com’ éHa aVftva' a starre, « j mon-r 
tato ch’io fui (a) : mena , mena (5) , la s’ ha ancorâ 
a muovere’; in modo che-, 5 ’ *6 vdsi coÈspiee U 


' (1) Dans les prologues, les anciens avaient pouT but 
de recommander au public la pièce et son auteur^ êt 
d’expciper le sujet de l’ouvrage.v < , i , < ) 

L’objet de Firenzuola est ici de s’excuser si Ton to«uue 
que sa pièce n’est pas entièremeat neuve , ou fi eUe ne 
satisfait pas pleinement iesspecteteurs^ en raison du>,pea 
de temps qu’il a eu pour la composer. ,, . ^ 

. Les accessoires de cette, idée pjrincipale sopt dee plai- ' 
santeries excellentes, des saillies , des bons-n^s, et le 
style en est parfait. * . . v . 

■ J /. ‘ 'i ” • ' I ii';> 

(2) Montato ch' io Jui. L’auteur suppose avoir loué 

une vieille jument pour aller de Florence à l’endroit oh 
l’on devait jouer sa comédie. , .... ■ ^ 

( 3 ) Mena, me/uf, sous^entendee délia çaica^na des 

talons), comme on le voit clairement dans les vers d’A« 
rioste ; . , . . c- , i. , , • 

Che, quanta pu^ menar dtUa .. ; , 

Colei lo caccia al bosco, e alla eampagna. 

’ ‘ Fni. c. 1. 


I 
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viaggio ) e’ bisognô ch’ io ne scendessi , e meiias- 
simela a mano (i); ch’è stata pure^una.vergogna 
a un mio pari , che non sono perà un fanciullo , 
a vedernai cou gli sproni in mano menarsi dietro 
una cavalla. Infine ell’ è una baja , corne l’uoino 
cavalca queste rozze (a). E’ bisogna andare a lor 
modo , e la maggior parte delle bestie che si 
prestano a vettura (,5)., son restie, infingarde (4)/ 
piene di guidaleschi (5) , e non ci , è meglio che 
tenersene una a sua posta (6). Ma lasciamo andar 


. {i) Menassimela a mano , me la menassi ' elc. , tjuç je 
la menasse à la inaia. , 

(а) Infine elt è una baja, elc. , enfin il y a vrai- 
ment de quoi rire à penser comment on monte ces rosses. 
E soi , queste rozzacce vecchie , s' el\e non truoitano ta 
9 ia piano e larga non sanno andare ( Lasca ). - 

( 3 ) Prestare a vettura se dit des chevaux , et de toute 

autre bêle de somme qu’on loue. ' 

^ a 

(4) Injingardo ( simulare , infingere) , se dit de 
celui qui feint ou trouve des excuses , ou des difficultés 
pour ne pas travailler. Du latin piget , on a tiré l’adjectif 
pigre, qui se dit proprement de celui à qui le travail fait 
delà peine ; et du français couard on a fait codardo , qui 
désigne une personne sortant avec peine <fe/covo , c’est- 
à-dire du lieu 011 elle se repose. 

( 5 ) Guidalesco. Vlcere , o piaga esteriore del cavalla 
à d’ altre bestie da soma (Crnsca). 

(б) A sua posta. A sa disposition. 
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questo , per non vi tenere più a disagio (i) ; che ^ 
s’io non vi dico quel ch’ io son venuto a'fare , voi 
nolsapreste. Io son venuto a recarvi quella coni- 
media che voi aspettavate,che vi pu6 dare un pù 
di spasso ; che , poichè questi vostri innamorati 
non ve T hanno saputo fare essi , di darvi quest’ 
anno un poco di passatcmpo , nè d’ una comme- 
■dia , nè d’ una canzona (a) , nè di cosa che da 
veder sia , io ve ne ho procacciata una che (3) , 
s’ ella non sark bella o nuova a modo vostro , 
vostro danno. Se voi faceste 1’ anno (4) a questi 
vostri innamorati tanti favori che , quando e’ 
viene il caruovale, e’ brillasser per rallegrezza(5), 


(l) Per non vi tenere pià a disagio , pour ne pas vous 
faire plus attendre. On suppose <^ue celui qui attend, 
n’en est pas content. 

(a) Canzona , savoir canzone a haïïo , que les an- 
ciens appelaient baüata, parce qu’on la chantait en dan- 
sant. 

(3) Che , etc. Construction : 7o ve n’ ho procacciata 
una Jatta in modo che, s' ella non sarà, etc. , il danno 
sarà vostro. 

( 4 ) X’ anno, savoir, ne V anno ou nelV anno. 

(5) Brillare pert allegrezza, est une manière très-élé- 
gante, tirée de reffet de la lumière , et relative à l’éclat 
que la joie répand sur tout l’extérieur de l’homme. 

Per letiziar lassù fulgor s’ acquitta , 

Si corne rito qui ; ma già *’ abbuja 
V ombra di fuor , corne la mente è trista. 

■ D. Parad. ix. 
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e’ sognerebbono (i) il di ogni dondolo (a) per 
farvelo poi la notte. Al oontrario ogm cosa (3) ! 
O che bel passerotto(4)l Ecci chi abbia il gabbioue 


(j) sognerebbono , E’ pour egli o« egUno. Les for- 

mes sognerebbono , crederebbono , s’entirebbono , pour 
sognurebbero , crederebbero , sentirehbero , sont an- 
ciennes. . ' , 

(2) Dondolo est employé ici par extension , dans 1« 

éebaja. ' • r •:!• / 

(3) Al contrario ogni cosa , savoir voïïi dir ogni cosa 
al contrario (j’ai voülu dire tout le contraire ). 

(4) Passcrotto , passera nidiace , pargolelto. On dit 
passerotto, comme merlotto , starnotto , perniciotlo , 
aquilotto , etc. , terminaison propre an nom des jeunes 
oiseaux. 

L’expression dire ooj'are uii passerotto ^ signifie dire 
une chose invraisemblable on extravagante, ou h'wnjhire 
une Jîaute. ■'A 

‘ Donc l’expression o che bel passerottol vent dire : ohl 
quelle bêtise je viens de dire'. Mais ce qui suit ; ecci'{ ci 
è) chi abbia il gabhione , etc,, nous fait voir qu’apres 
avoir pris l’expression entière dans le sens figuré* que 
nous venons de dire , l’auteur prend le mot passerotto 
dans sa signification naturelle , pour continuer la plai- 
santerie avec laquelle le sens' figuré ne pourrait pas s’ac- 
corder. * •' ' "< • 

Avant d’aller plus loin , il est bon de faire remarquer 
aux étudians j^que ces plaisauteriès , ainsi que .plusieurs 
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per Haettervelt» ? lo volsi clireadunqiiechesogiie^ 
rebJ>ero la notte tutto quello ch’ e’ credessero che 
vi fosse grato il di , tante volte, e iii tanti modi , 
quauto voi voleste. Ma voi fate tanta carestia de’ 
fatti vostri, ch’ è uiia morte (i). Donne mie belle, 
se.volete delle feste , delle livrée, delle canzoue , 
delle commedie testé di carnovale., guadagnateie 
tutto l’ aimo icou Ji sguardi corn le accoglienze , 
iebfi l’andare aile passeggiate , ch’ è il piùbelio 
intrattenere i giovaoi , che di tempo veruno. 
Ma guardategü'talvolta un pô sotteedbi ( 2 ) , che 
la suocera non se n’ avvegga, e tornate 1’ anno i<i 


de celles dont la pièce fourmille d’iiii bout à l’autre, ne 
peuvent être transportées qu’insparfailemeiit dans une 
langue étrangère , parce qu’elles sont un effet des mœurs , 
des usages , des caractères qui sont si différens et si va- 
riés dans chaque nation. Voilà pourquoi les personnes 
-(^i ne connaissent que leur langue maternelle , sourient 
souvent de pitié quand elles reneontrent dans un auteur 
étranger des pensées qu’elles b’oiiI jamais trouvées dans 
les ouvrages de leur natioii. On pourrait bieu adresser à 
ces gens le mot : quest' orzo non èjatto pei t-ostri denti. 

(1) Ma voi fate tanta carestia de’ fatti vostri, che etc. 

mais vous êtes. si avare de vos faveurs, que c’pst à en 
mourir. , . . , 

(2) Sottecchi , soit’ ecchi , solt'ecco, sont lo même 

chose que sotV occhio", furtieamepte ÿ colla coda del? 
occ/iiof cosidi traversa., . , . , ^ 


Digitized by Google 



xxviij PROLOGO. 

terreno a buon’ otta(i) , e non aspettate LugHo, 
che non si soleva anticaniente passar mai Maggio, 
e fatevi tah'olta aile finestre a vedere chi è. Se 
▼oi f’arete il debito vostro , questi giovani tro- 
veranno ogtii di cenlo badalücchi ( 2 ) per trastul* 
larvi. Sapete voi quel che mi diceva 1’ avola 
mia, quando io era piccolo? Oh ! T era la buona 
donna (3). La mi diceva : fanciul mio , fa pia- 
cere a ognun'di quel che non ti cosla ; che , chi 
placer fa , placer riceve. Ma noi non abbiam già 
guardato a questo, i quali , senza aver avuto da 
voi in tutto quest’anno tanto favore che noi ce ne 
siamo pOtuti andare (4) una sera a letto contenti ^ 


(1) Otta , de ara, presque orolta. Celle Iransforma- 
tion 8e reconnaît aussi dans les expressions a questi diao- 
ci , pour a questi di , unguannaccio pour unguanno , 
quest' anno. Ces sortes de changeniens donnent u 
l’expression une certaine grâce rustique, que les. Italiens 
TiomxnenX graziaccia. lies Vénitiens disent lirazza pour 
iiretta ; gramazzo pour gramo , c’est ii-dirc rnalinçonico. 

(2) Badalucco signifie proprement scaramnccia , es- 
carmouche. Le sens figuré de ce mot dans le style badin 
est trattenimento ou conversazione , 

( 3 ) Oh ! r era la buona donna. Oh ! la bonne femme 
qu’elle était. 

(4) Siamo potuti andare , nous ay'ons pu aller. 

Dans les temps composés d’un verbe auxiliaire et du 

participe passé d'un verbe d’état suivi d un infinitif ,1 aii- 


/ 

/ 

f 
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abbiain procacciato di farvl slasera questa com- 
media , laquale noi abbiam condotta in manco 
di Otto di. E perché jersera nel provaria noi per- 
detnmo la copia , mi bisognô questa mattina dî 
buon’ ora andare a Firenze in persona peraverne 
un’altra , e sono arrivato orora tutto trafelato (i), 
ed emnii ( 2 ) cascata mezza per la via. Sicchè , 
s’ella sark piccola, abbiate pazienza. 

lo voleva andare a casa a mutarmi una cami- 
cia , innanzi ch’ io venissi qui ; e perché mi fu 
detto ch’ io venissi subito , che voi stavate a di- 
sagio (5) , son venuto senza riposarmi punto ^ 
punto ; che lo stancarmîsi di quella rozza sotto 
é stato cagione (Pogni male. 

Voi sapete che gli argomeiiti son molto atti ad 


xilinirc du temps composé doit être en italien celui que 
prendrait l’infinitif dans ses temps composés. Or devant 
' dire siamo andati et non abbiamo andati , il s’ensuit de 
ce principe qu'on doit dire siamo potuti andare. La 
construction française nous avons pu aller est pins con- 
fornne à la raison et à la grammaire que celle de l’ex- 
pression italienne. > 

(1) Trqfelato , harrassé de fatigue. 

( 2 ) Emmi pour mi è ou m’ è. 

(3) Stavate a disagio , <\vxo vow attendiez. Celle e?» 
pression a beaucoup de grâce. 
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allargare il buco dell’ orecchio delIo’Dtelietto(r), 
sicchè più facilmeiite tutta la materia délia fa- 
vola vi entri , anzi , corne dire , vi sdruccioli- 
dentro ; c tutti i buoni poeti , o volete antichl o 
volete modérai , c massime quei che haimo qual- 
clic polso dl poesia (a) usarono questo inezzo (5) 
a ficearvi ben la cosa addeiitro addentro. Perô< 
io era venuto a farvi il bisoguo, perché quésta 
facccnda, voleudola mandarc coiv gli ordini, s’as- 
pcttava a me (4). Ma io son tanto stracca, che io. 
farei male a me, e poco piacere a voi. Pero voi 
farete per ora senza argomento (5) , pcrdonaudo 
*qiiesto difetto alla stancliezza mia. Orsù, addio. 


(1) Âd aUargarc il buco , etc. L’uiUciir veut ridiculiser 
ici l’emploi de ces métaphores extravagantes , par les- 
quelles quelques écrivains sans goût commençaient h 
corrompre la divine poésie et la langue de l’Italie. 

( 2 ) Qualche polso di poesia , expression figurée Irès- 

l.'clle et très-élégante. • • 

f* • 

(3) Usarono i^ucsto mezzo , usèrent de ce moyen : 
ont employé cet expédient. 

( 4 ) 3’ a , c’était mon affaire. 

(.^) Farete per ora senza , etc. , Jar seriT^a una cosa 
( laire sans une chose ) : se passer d’une chose. 
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lo mivo intanto a eavare gli stivali (i) , e a posar 
gli sproni. 


(l) Stivali répond à peu près à l’expression latine cps- 
tivalia calceamenta , chaussure d’été pour défendre les 
jambes des mouches, etc. singulier de 

est aussi le nom que l’on donne h un sot, a un min~ 
chione. 
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LA TRINUZIA 

COMMEDIA. 



INTERLOCUTORI. 


Giovanni ^ rnarito délia Lucrezia. 

Golpe , suo servidore. 

TJguccione , giovane innamorato , fratello delh 
Lucrezia. 

Dormi , suo servidore. 

PuRELLA, serva. 

Mona Violante , vedova , padrona di Porella. 
Mess ER Rovina , dottore sciocco (i). 

Fornàja (2). 

Lena , serva d’Alessandro. 


(1) Ici dottore signifie homme de loi. 

(2) Ce n’est point un nom propre , c’est le nom d’uno 
profession ; il signifie une boulangère. 
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COMMEDIA. 




ATTO PRIMO. 



SCENA PRIMA. 


GIOVANNI innamoratoy GOLFE suo sen’o. 

Gioy. La tanta voglia ch’ io ne ho , mi fa duro ( t) 
al crederlo. 

Gol. » Voi lo credete pur troppo (2) , ma i’ nol 


(i) Mi Jia duro etc. (littéralement : Me J'ait dur) ^ 
fait que j’ai de la peine à le croire. Il est bon de re- 
marquer les italianismes suirans : star duro ufi star alla 
dura ^ être dur, inflexible, ne pas céder; tener duro ^ 
tenir ferme, résister ; uomo duro , homme dur, inhu- 
mait! ; torre a rodere un osso duro , entreprendre une 
chose bien difiicile ou bien pénible ; m‘ è duro , il m’est 
dur, pénible; è casa dura ^ c’est une chose pénible 
et difficile; aper dure maniéré ^ avoir des manières 
dures , hautaines ; esser duro tP età , être dans l’âge 
de l’adolescence. 

(a) Voi lo credete pur troppo ( vous le croyez pour- 


4 
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LA TRINUZIA , 

credo già(i) io, e metlerei la testa ( 2 ) che 
non ne sark niilla. 

Giov. Corne ! Ella m’ ha pur (3) mandato a dir 
per la serva , che io gli (4) vada a parlar 
stasera , a ogni modo , per cosa ch’ importa. 
Che credi tu ch’ ella voglia (5) ? 


tant trop) , vous ne le croyez que trop. L’adjectif troppo, 
ainsi que le français dérive du nom truppa (troupe) .• 
la traduction littérale du français : voi non lo credete 

s 

che troppo^ serait barbare. 

(1) Già , du latin jam , ainsi que le français jà , déjà y 
n’est point ici , ni autre part , un pléonasme ; mais bien 
un élément de la proposition , qu’il remplace à lui seul : 
vel dicp già, je vous le dis déjà , dès ce moment. C’est 
à cause des mots sous-entendus que ce monosyllabe 
ajoute tant de force à l’expression. 

(2) Metterei la testa. Metter la testa (mettre la tête) , 
signifie parier sa tête. On dit aussi : metter su ; scom- 
mettere ; giocare y pour parier-, lat. captis pignoribus 
certare. 

(Z) Pur. Cette particule , qui embarrasse tant les 
élèves , sert ici à faire mieux sentir l’opposition* de ce 
que Jean va répondre à ce que Golge vient de lui dire. 
Ce mot signifie pourtant. 

(4) GU. Quoique le Dante , Boccace et d’autres clas- 
siques aient employé ce pronom popr les êtres du genre 
féminin , au lieu de le , on ne doit pas les imiter au- 
jourd’hui, surtout dans la langue parlée. 

(5) Ch’ ella voglia , qu’elle veuille. Ce verbe est au 
mode conjonctif, à cause du désir de celui qui parle, 
de connaître la volonté de la personne en question. 
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Gol. Da cotesto in fuori , ogni altra cosa (i). 

Giov. Che cosa ( 2 ) potrebb’ ella mai volere? 

Gol. Oh , che (5) potrebbe volere ? Potrebbe 
voler voi (4). É s’ io vi dicessi ch’ io ne so 
qualcosa (5) , che direste (6) , ch’ ella vuol 


'(i) Da cotesto in fuori ^ogni altra cosa (de ceci en 
hors , toute autre chose ) , tout excepté ceci. Cette ma- 
nière a beaucoup de grâce dans l’italien , et je ne crois 
pas qu’il y en ait une autre plus énergique et plus gra- 
cieuse à la fois pour exprimer la même pensée. Co- 
lesto , et non questo , parce que celui qui parie désigne 
un concetto , une pensée qui est dans celui à qui il 
adresse la parole. Voyez ma Grammaire raisonnée , 
chap. des adjectifs démonstratifs. 

(2) Che cosa ; on peut dire che cosa volete ? ou par 
ellipse y che volete? Mais que l’on se garde de dire 
cosa volete ; c’est une erreur populaire qui n’est au- 
torisée que par Veneroni , parPeretti, et simile lor-^ 
dura. 

(3) Che ; il y a ellipse de cosa y che cosa. 

(4) Voi , et non s>i , parce qu’on doit y sous-entendre 
e non altra cosa. Vi vuole signifie : il tous demande,, 
«t vuole voi y c’est vous qu’il demande. 

(5) Qualcosa ou qualche cosa , quelque chose , est 
employé par d’autres classiques dans la langue parlée. 

(6) Che direste. Cette manière elliptique est très-dif- 
ficile à comprendre malgré son élégante simplicité. Il 
y a de sous-entendu la forme : che ne vadi , voulez-vous 
parier. Cela veut donc dire : voulez-vous parier que vous 
diriez que y etc. 
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voi la mona Smeria ? Voi(i) non la cono- 
scete, e vi so dire che per uiia compiuta 
femmina 1’ è (2) dessa. 

Gio"v. Di grazia , non me ne dir male ( 3 ) , se non 
per altro (4) , perch’ ell’ è madré di quanto 
ben io ho. 

G01-. Madré! ( 5 ) Mi piacque (6). Voglio ehe voî 
mi diate ad intendere altro (7). 1’ giucherei 


(i) , à cause de l’opposition sous-entendue : ma 

io la conosco, 

• • 

(а) Vè , savoir ella è ; on y sous-entend tenuta , ré- 
putée : elle passe pour une Jemme accomplie ÿ c’est dit 
ironiquement. 

(3) Non me ne dir male. Les Italiens n’ont pas une 
forme pour exprimer le commandement négativement 
à la seconde personne du singulier ; c'est pourquoi ils 
doivent dire : non cantare , non gridare, etc. , expres- 
sions dont la construction pleine est lu non dei can- 
iare , gridare , etc. , tu ne dois pas chanter , crier, etc. 

(4) Per altro ; il y a ellipse ; per altro motifo. 

(5) Madré ! Voi dite ch’ ella è madré t Vous dites 
qu’elle est sa mère! 

(б) Mi piacque, expression d’ironie et elliptique dont 
la construction pleine est : cio che testé disse , mi 
piacque , ce qu’il vient de dire m’a fait plaisir ; ell» 
répond au mot français joliment l dit dans le même 
'sens. 

( 7 ) Voglio, etc. , je veux bien que vous me fassiez 
accroire toute autre chose , mais vous ne me ferez pas 
croire ceci. 
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lavita(i)controa un morsodiberKngozzo( 2 ), 
che non ha a far nulla seco. 

Giov. E perché ? 

Goi,. Perché ? Perché si (5). 

Giov. In su che la fondi (4) ? 

Gol. In su che la fondo ? Se voi volete saperlo , 
i’ vel dirô (5). 


(i) V giucherei y etc. Les bons écrivains anciens di- 
saient giucare ^giucatori , etc. Les modernes disent^/o- 
care^giocatoriyt:Xc. Toutes les fois que l’accent tonique 
passe de la première syllabe sur une des suivantes , il 
faut détruire la diphtongue , parce qu’jl est impossible 
de renforcer le ton de la voix sur deux syllabes du même 
mot tuono ^ tonare ; /uoco , infocare. Pourquoi donc 
plusieurs auteurs italiens , d’ailleurs très-estimables , 
s’obstinent-ils à écrire twoTioTïte, etc., contre 
la raison et la pratique de tous les classiques ? 

(a) Berlingozzo. Gâteau fait avec de la farine , du 
sucre et des œufs , qu’on mangeait anciennement au pre- 
mier service. 

(3) Perché si , savoir , perché la cosa è si ou cosi , 
com’ iodicoy parce que la chose est ainsi que je le dis. 

(<j) In su che ïajbndi ? Le pronom Im est ici à la place 
de Ynpinione tua ; la préposition in avec la préposition 
su donne beaucoup de grâce à l’expression. Le sens de 
cette phrase est ; sur quoi fondes-tu ce que tu dis ? 

(5) 2’ veldirh. Le'simple retranchement de la voyelle 
du nom personnel io , et de celle du pronom lo , donne à 
cette phrase une grâce particulière qui disparaîtrait en 
disant io vélo dirb . 
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Giov. Di grazia , s’ ell’ è cosa ch’ abbia fonda' 
mento , di su (i). 

Gol. Pochi di poi che noi venimmo in questa 
terra ( 2 ) , corne vi si puô ricordare , noi an- 
dammo , la mattina délia Donna di settem- 
bre (3) , alla Quercia , e , quando noi fummo 
sul Prato , riscontrammo questa che voi volete 
che sia madré dell’ Angelica. 

Giov. Troppo ti se’ fatto da lunga (4j ; tu mi se’ 
già cominciato a venir a noja (5). 


(1) Di su. Le modificatif n’est pas un pléonasme , 
puisque le sens de cette phrase est tout autre que celui du 
simple verbe , qui signifie seulement parla, Di su , tu 
peux parler , ou parle franchement. 

(2) Terra. Parmi les différentes acceptions que ce mot 
a dans l’italien , il signifie aussi ville. 

(3) Délia Donna di settemhre. De Notre Dame de sep- 
* tembre. On dit aussi en parlant de la mère du Christ, 

Nostra Dama. Boc. g. i.n. 2. 

(4) Da lunga. Farsi da lunga ou dalla lunga , en sous- 
entendant distanza , signifie prendre les choses de trop 
loin. C’est un italianisme très-gracieux. Remarquez les 
manières suivantes ; dar una lunga., darla lunga , entre» 
tenir quelqu’un d’une manière quelconque , sans en venir 

' à aucune conclusion. in lunga ou bien mandare 
in lunga; traîner en longueur : le mot lunga , qiioiqu’en 
dise le dictionnaire de la Crusca , n’est jamais qu’un ad- 
jectif, qui suppose les noms distanza ^lontananza , ou 
semblables. 

(5) Tu mi se' già , etc. Cette tournure , par l’ellipse 
et l’inversion qui s’y trouvent, est très-jolie. La censtruc- 
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Gol. Dî grazia , abbiate un po dt pazlenza , c 
lasciatemi finire, se voi poteteperô, e ve- 
drete che io non mi muovo a vento (i). 

Giov. Orsù ben , tira innanzi (a). 

Gol. Mentre che voi eri (3) tra quelle botteghe, 
e facevi il giorno coll’ Angelica (4) , io senlii 
che mona Violante chiamo la serva , e le 
disse : conosci tu quel giovane , che in tutta 
oggi non ha mai levât’ occhi d’addosso ali’ 


tion pleine et directe est: Tu sei già apendo cominciato 
a venirmi a noja. 

(i) Non mi muopoa pento ; je neparle pas inconsidé- 
rément. Cet italianisme a beaucoup de grâce. On dit 
aussi polgersi ad ogni pento , être une girouette. On dit 
aussi dans le sens à peu près de la première phrase tjd- 
pellare a caso yjapellare a caaaccio , a vanpera , a gan- 
gheri , etc. 

(a) Orsù ben^tira innarCzî. L’expression elliptique , 
orsù ben signifie hé bien donc ^-et la phrase tira innanzi 
(tire en avant ) veut dire poursuis. 

(3) Eri , pour erapate , est employé par plusieurs 
écrivains toscans dans le style familier. On ne les imite- 
rait pas aujourd’hui. Dorénavant nous substituerons aux 
formes qui ont passé d’usage, celles du style correct dont 
on doit se servir maintenant. 

( 4 ) Facepi il giorno coll' Angelica. Facepi pourJF’n- 
cepate est un idiotisme populaire à éviter. L’expression 
Jdre il giorno a una ( faire le jour à une femme ) signifie 
regarder , admirer , et suivre çà et là une femme dont ou 
est épris. 
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Angelica(i) ? Alla fè ( 2 ), ch* egli è un bel gio- 
vaue ; mai la miglior grazia che m’ ha (5). La 
gli (4) rispose , che non vi conosceva ma 
che , s’ ella voleva, intenderebbe chi voi foste: 
e , senza dir altro , restô un pochetto addietro 
a bella posta (5). 

Giov. E poi che segui ? 

Gol. Allora io, che fu, se ve ne ricorda (6), 
quando voi mi smarriste , mi messi( 7 ) andare 


(r) Che in , etc. , qui de toute la journée n’a 

cessé de regarder Angélique. La tournure de l’italien 
non lepar occhi d’addosso a uno estpleiue de grâce et de 
force. 

(2) AVa^fè ; espèce de jurement , par ma Jbi , ch' egli 
à , etc. , ti giuro che egli è , ellipse très-élégante. 

( 3 ) Mai la miglior grazia , etc., mai , savoir, io non 
pidi mai la, etc. ; che m’ha; ch’ egli ha agli occhi miei. 
Je n’ai jamais vu autant de charmes qu’il en a à mes yeux. 
Cette manière est vraiment gracieuse dans l’italien. 

(4) La gli. La pour ella est très-usité dans le style 
familier. Gli est ici pour le. L’auteur a substitué glt^ 
le , afin d’éviter le son désagréable de la le. 

*(S) A bella posta , fout exprès. Les formes a post0 
et a bello studio , signifient la même chose ; et l’expres- 
sion a vostra posta, signifie à votre bon plaisir , comme 
il vous plaira , etc. Ainsi , a tua posta , a sua posta , etc., 
et a posta d' uno , veut dire au gré ou pour le plaisir 
de quelqu'un. 

(6) Che Su , savoir il che fu ou appenne , ce qui fut 
ou arriva ; se ve ne ricorda , s’il vous en souvient. 

(7) Messi et misi , je mis , sont également bien dits j 
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loro drieto per vedere dove la eosa aveva a 
riuscire. 

Giov. Molto ! (i) E donde nacque <anta curio- 
sitk ? 

Goii. Perche io mi accorsi di quel che poi è av*, - 
venuto , che (a) voi v' innamorereste di questa 
fanciulla (5;..ElIa bella(4), aile man a’ una 
vedova ( 5 ) ; voi giovaiie e sfaccendato (6) : 


mais la seconde forme est plus usitée. Devant ^’iofioitif 
andare , il y a ellipse de la préposition a , faite par 
l’écrivain pour éviter la rencontre des trois voyelles , 
et pour ne pas dire non plus ad andare , ce qui serait 
trop dur. 

(1) Molto ! Il est très-difEcile de retrouver le sens que 

ce mot 'nous annonce. Une pensée intérieure dit à Jean : 
Çuest' uomo è ben curioso. Jean répond tout haut : 
Melto; savoir , , egU è curioso molto ; oui y ma foi y 

il est bien curieux. 

(2) Che y il faut sous-entendre cioè , savoir. 

( 3 ) Di guesta.l\y a ellipse , puisque la construction 
directe est innamorarsi con una donna , devenir amou* 
reux d’une femme , comme le prouvent plusieurs exem- 
pts cités par la Crusca et le sens de ce verbe. Il y a 
donc sous-entendu con le hellezze , con V amore , etc. 

(4) Ella bella; savoir, ella èbella. Faites donc une 
pause en lisant , entre ella et bella , ainsi qu’entre voi et 
giouane , où l’on sous-entend siete. 

( 5 ) Aile man , etc. ; savoir , ella è eonjîdata aile 
man , etc. , elle est confiée ou livrée aux mains , etc. 

(6) Sfaccendato, désœuvré , prçs- ‘ 

que synonyme de scioperato , sciolto da operafe. In~ 
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tiello, tiello (i). Voi sapete corne si dice. 
Alla quai cosa volendo io porgere , corne è 
debito mio , tutti çli ajuti che io poteva , pen- 
sai J corne indovino , che quella curiositk 
fusse (a) molto al proposito. 

• 

Giov. ( Va poi, e di che costui non abbia talvolta 
del provido viro (3).) E di questa tua curiositk 
che ne nacquc ? 


Jaccendato est l’opposé du premier mot ; affaccendaio 
signifie chargé d’affaires. Le second a pour contraire 
occupato ou injaccendato ; mais ce dernier ne s’em- 
ploie que pour les occupations mécaniques. 

(1) Tiello , tiello , pour tieni lo (retenez-le ) , est ré- 
pété pour plus d’énergie. On cric tiello , tiello , ou bien 
corda , corda (une corde) , pour se moquer de quelqu’un 
en colère , qui fait plus rite que craindre , ainsi que 
de celui qui serait en proie à toute autre passion vio- 
lente. 

( 2 ) Fusse , pour^sse , n’est plus en usage. Ce verbe 
se trouve au mode conjonctif, à cause du désir de celui 
qui parle , que son idée ne soit pas erronée. La forme 

fusse sera toujours remplacée à l’av enir par fosse. 

(3) Va poi , e dl ^ etc. L’interlocuteur adresse la pa- 
role à lui-méme, et il se dit : poi ( après un trait pareil 
de prévoyance ) vn e <fi , va et dis , etc. Après un 
pareil trait , que Ton dise que cet homme n’est pas 
prévoyant. Aver del provido viro ; savoir , aver la pre- 
videnza del, etc. Il faut observer que, pour charger 
l’ironie , l’auteur se sert des mots provido et viro , qui 
sont du style sublime. Au moyen du verbe avéré ^ et 
de l’adjectif relatif aux circonstances , on forme les ita- 
lianismes suivans , dont l’ellipse constitue toute la grâce : 
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Gol. Nacque ch’ ella la dimando (i) dîpoi 
chi le pareva più belle , o voi o Uguccione ( 2 ). 

Giov. Ed ella che rispose ? 

Gol. Disse che vi (3) conoscêva poco vantaggioj 
pur, che \oi le avevate un certo che di miglior 
cütale (4). Perche ella sog'giunse : e’ mi place 
più assai , e non so che altro. Le favellavan 


ai'er del satiro , at>er del galaniuomo , aver del siu>io , 
aver de! pueta , etc. , pour exprimer que l’on a quelque 
chose de ce qui est indiqué par le nom relatif. Je le 
répète , ces Italianismes sont pleins de grâce. 

(r) Ella la dimandà. On dit en italien dimandare 
uno , et dimandare a uno. Dans le premier cas, le verbe 
dimandare prend la signification à'interrogare , inter- 
roger. Le français ne peut dire autrement que demander 

à quelqu'un. Demandez-lui si., , dimandatelo ou 

dimandategli se 

(a) Chi le parera più hello , etc. Les Français disent : 
Qui trouuez-vous plus belle de Caroline ou de sa sœur ? 
et les Italiens : Chi vi pare più bella , d Carolina o sua 
sorella ? 

(3) yi , dans la comparaison de la beauté de l’un et 
de l’autre. Vi conoscêva poco vantaggin j c’est encore 
un italianisme ; elle y trouvoit peu de différence. 

( 4 ) Pur y che voi ^ etc. Cette tournure est pleine de 
grâce. Le y par report à elle. Dans la langue parlée, 
les Florentins préfèrent avevi à avevate ; mais on dit 
généralement , et l’on doit dire avevate. Cotale , il faut 
sous-entendre quai non si saprebb^dire. La phrase 
toute entière , qui est très-gracieu^Wi italien , signifie 
cependant que vous aviez à ses yeux je ne sais quoi 
de mieux. 
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sotto voce(i); pur, secundo che io potetti 
vedere, voi le aiidavate molto a pelo ( 2 ). 

Giov. E per questa ragione tu pensi ch’ ella 
voglia (3) me per se , e che per questo la (4) 
mi abbia fatto chiamare? 

Gol. Eimei ! (5) State a udire (6) , se voi vo- 
leté , che or ne viene il buono. Dico che' per 


(1) Lejneellavan sotto voce ^ etc. Zepour elle ou el~ 
7<?/io, est réprouvé par Salviati. Sotto voce , tout bas. Le 
sens de l’expression sotto voce est sotto la voce , ou plu- 
tôt sotto il tuono délia vocè solito con che si Javella; 
c^est la forme ellipti(jue des Latins, submissâ voce. 

(2) Pur, pourtant ; potetti , pour potei; potette , pour 
potè ; potettero , pour poterono , ont été employés par 
les anciens dans le style familier j mais les autres formes 
doivent leur être préférées , à cause de leur douceur. 
Le andavate molto a pelo (vous lui alliez beaucoup à 
poil), vous étiez bien à son goût. On dit en italien , 
d’une chose qui plaît , qui convient , qui est à notre 
goût , etc. y mi va a pelo ( elle me va à poil ) , mi va a 
sangue ( elle me va à sang ) , mi dà nel genio ( elle me 
donne dans l’esprit ) , etc. 

(3) P^oglia y au mode conjonctif, à cause du désir 
que ce soit ainsi que Golpe le pense. La même raison 
pour abbia , une ligne plus bas. 

(4) La est ici pour elle. 

(5) Eimei ! interjection d’impatience et de colère , 
employée dans lu^le familier. 

(6) State a udire y se voi volete ; écoutez-moi 'donc, 
s’il vous plaît. 
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questo io mi accostai alla fante (i) , e la di- 
mandai , corne aveva nome (a) la i'aiiciulla , 
e mi rispose , ch’ ellà aveva nome Lucrezia. 
Io , che 1’ aveva senlita chiamare altrimeuti e 
da loro e da Uguccioiie , dissi : corne Lucre- 
zia? Allora la fante ravvedutasi(3): uh! i’ sono 
una smemorata (4) : Angelica , volsi (5) dire ; 
ma tant’ è (6). £ dond’ è ella? soggiuns’io. 
Da casa sua , rispose ella , quasi ridendo. E la 


(1) Mi accostai allaj'ante ; c’est d’après la construc- 

tion directe, bien différente de la construction fran- 
çaise; rfe /a servante, où il y a sans doute 

ellipse de la préposition à et d’un nom. 

(2) Corne aveaa nome (comment elle avait nom), 
comment elle s’appelait. On dit aaer nome Carlo , s’ap- 
peler Charles ; ce qui est un abrégé de auer per nome 
Carlo. 

(3) Rapvedutasi , par ellipse , au lieu de essendosi 
ravveduta , s’étant ravisée , ou ayant reconnu son er- 
reur. L’ellipse du participe présent des auxiliaires es~ 
sendo et avendo , devant un participe passé , est très- 
souvent employée en italien pour rendre le discours 
plus rapide et plus expressif. 

(4) Smemorata , étourdie. On dit aussi smimorata , 
mais la première forme est meilleure. La signification 
propre de ce mot est sans mémoire , et par extension , 
imbécille , stupide , etc. 

(5) Volsi. Les formes volsi ^ volse, volsero ^ pour 

volli , voile , vollero , ne sont guère usitées hors du style 
ÿoétiquç. , 

(6) Ma tant’ è , mais peu importe. 
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madré? seguitai. Perché ella,pur(i) ridendo: 
ragionevolmenle dond’è la madré doverebbe 
esser la figlia ; ma questa volta iiou è vero 
questo ; perché 1’ una é d’ un luogo e 1’ altra 
^d’un altro. E dipoi , accortasi dell’ errore, 
disse che tanto P uha quanto 1’ altra eran 
Sanesi ; e pur ghignava (a). E ’n su questo. 
ragionamento mi domando chi voi eravate, 
quel che voi facevate a Viterbo , e molt’ altre 
cose y che sarebber lunghe a raccontarle. 

Giov. Hai tu ancor fînito questo tuo ragiona- 
mento senza conclusione ? 

Gol. Adesso , non dubitate ; eccomi alla cal- 
laja (5). Allora , padrone , io mi allacciai la 
giomea(4)y e le dissi mille ben di voi, e feci 


(1) Pur. Cette particule est ici l’équivalent de tutta- 
pia , toujours. 

(2) E pur ghignapa. Ghignare , sourire sans bruit. 
Ce mot dérive du latin cachinnari , quoique celui-ci 
exprime le rire à éclat ; de même que chiamare^ qui 
répond au latin vocare , dérive de clamare , crier. 

( 3 ) Eccomi alla callaja. Eccomi , expression com- 
posée du signe ecco , équivalent à un cri destiné à fixer 
l’attention de ceux à qui l’on adresse la parole ; et mi , 
objet du verbe sous-entendu yedete. Ecco mi vedete 
alla callaja. Callaja signifie proprement passage , en- 
trée ou issue ; et au figuré : essere alla callaja d' una 
cosa , veut dire toucher à la fin d’une chose. Et tor~ 
nare alla callaja , reprendre un discours interrompu. 

(4) Io mi allacciai la giornea ( je me relevai la robe).» 

Giornea , espèce de vêlement. On dit dans le même 
aens cignersi la giornea; ajffîbbiarsi /a pour ex- 
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tanto ch’io le cavai di bocca (i) tiitfa la trama, 
cbe vi contai poco fa ( 2 ) d’ Uguccionc , e clie 
la buona vedova uccella per laüua pcnlola (3). 


primer qu’on se met à l’ouvrage avec toute l’énergie 
possible. On voit que cette manière figurée , qui est 
très-jolie en italien , est prise de l’usage de relever ses 
longs habits pour être mieux dispose à courir. 

(1) Cauar di bocca una cosa a uno (tirer de bouche 
une chose à un), signifie : Faire dire à quelqu’un une 
chose qu’il be voudrait pas dire. Les manières prover- 
biales qu’on emploie pour cela sont les suivantes : ca- 
pare i calcetti (ôter les chaussures) , ou simplement 
scalzàre (déchausser) , qui répondent au proverbe fran- 
çais , tirer les vers du nez. Dans le langage ordinaire 
on dit aussi sottrarre et capar di bocca (tirer dessous^ 
et tirer de bouche). Si celui qui veut tirer les vers du 
nez à quelqu’un a l’air de savoir qUelque chose , on dit 
J'ar le caselle per apporsi. V,oyez le Dictionnaire de 

la Crusca. 

( 2 ) Poco Jh (peu fait), poco tempo fa (peu temps 
fait ) , il n’y a guère. Vi contai pocoja , répond au gal- 
licisme , je viens de vous conter , qui, traduit littéra- 
lement , serait barbare en italien ; et cependant on ne 
rougit pas ( je parle des Italiens ) de faire de pareils bar- 
barismes. 

(3) Uccella per la sua pentola ( chasse pour son pot) , 
elle travaille pour elle^même. Avec le verbe uccellare ^ 
qui signifie tendre des pièges aux oiseaux , on forme 
les italianismes suivans : uccellare uno ( baffouer quel- 
qu’un) ; pajoii io Janciullo da dovere essere uccellato ? 
(Te parais-je un enfant à devoir être chassé ?) Me 
prends-tu pour un homme à baffouer? ( Boc. ) Vc- 
cellare ad alcuna cosa ( chasser à quelque chose ) , 

a 
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Or ecco conto (i) ognl cosa. 

Giov. Che m’ importa questo a me , o in un 
modo O in un altro ? A me basta che due e 
' < due faccian quattro (a). Diami 1’ AngeUca 
per moglie, e poi uccelli chi le pare (3). 


faire tous ses efforts pour obtenir une chose ; egU uc- 
cèlla al guadagno (il chasse au gain), il vise au gain. 
(Varch. ) On dit proverbialement d’un homme qui , 
quoiqu’à son aise , 'se plaint toujours : egli uccella 
per grassezza ( il chasse par embonpoint ) , il va à la 
chasse parce qu’il est trop gras , c’est-à-dire , seulement 
pour son plaisir. On dit aussi uccellar Vaste , e il la- 
voratore (chasser l’hôte et le laboureur) , tromper l’un 
et l’autre parti , ou se moquer de l’un et de l’autre 
parti à la fois. 

(1) Conto pour contato , comme cofnpro pour 
comprato y indegna pour indegnatay etc., me fait 
souvenir de l’explication ridicule que les commenta- 
teurs du Dante donnent du vers Che d’ogni posa mi 
pareva indegna ( Infer. , c. 3 ) , où il faut prendre le 
mot indegna pour indegnata , ou bien supposer ce 
grand poëte aussi imbécille que ceux qui lui ont at- 
tribué de pareilles idées. Cependant , tous les com- 
mentateurs que j’ai vus , s’accordent sur cette fausse 
interprétation. 

( 2 ) A me basta che due e due faccian quattro , 
(à moi suffit que deux et deux fassent quatre) , il 
me suffit d’y trouver mon compte , de réussir dans 
mes projets , etc. 

(3) Uccelli Ae ac< 7 e//ar« ,'^baffouer ; d’où l’expres- 
sion mandate alV V ccellatojo ( envoyei à l’Uccella- 
tojo, montagne près de Florence). Non era vinto 
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Gol. Importa , che, quel che altri vuol per se , 
lo dà mal volentieri al cumpagno (i) ; enoii è 
più ’l tempo de’ goffi (2). Basta ch’ io credo 


ancora monte Malo dal vostro Uccellatojo. ( Dante , 
Farad.) Clii le pare (qui liri parait), qui bon lui semble. 

(j) Importa che ^ savoir, questo importa che è : 
quel che altri t>uol .per se, lo dà mal polontieri al 
compagno. Construction directe : altri dà mal volen- 
tieri al compagno quel che vuole per se. L’arrange- 
ment de ces mots , tels qu’ils sont dans le texte , est 
très-gracieux. Cela signifie que l’on ne donne pas avec 
plaisir aux autres, ce qu’on desire pour soi. 

(2) Non è più ’l tempo de' gqffi » il n’est plus le 
temps des sots. On dit dans le même sens: imucini 
hanno aperto gli occhi ( les petits chats ont ouvert 
les yeux ) ; manière proverbiale dont on se sert pour 
faire entendre , à ceux qui veulent tromper , que l’on 
connaît leurs pièges , et qu’on n’en sera plus la dupe. 
Eu ce cas , on peut aussi faire usage des manières 
suivantes : i Cordovani son rimasi in Levante ( les 
Cordouans sont restés en Levant ) ; non è più il tempo 
di Bartolommen da Bergamo (n’est plus le temps de 
Barthelemi de Bergame ) ; noi sappiamo a’ quanti di 
à San Biagio ( nous savons à combien de jours est 
Saint-Biaise) ; noi conosciamo il melo dal pesco ( nous 
connaissons la pomme de la pêche tordi dagli 
stornelli ( les grives des étourneaux ) ; gli storni 
dalle starne ( les étourneaux des perdrix ) ; i bujbli 
dalV ocche (les bœufs des oies); gli asini da’ huoi 
( les ânes des bœufs ) 5 l’ acquerel dal mosto cotto ( la 
piquette du vin cuit) ; il vino dalV aceto ( le vin 
du vinaigre); il cece dal Jagiuolo (le pois chiche du 
haricot); la treggea dalla gragnuola (les dragées 
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a cento per dieci , ch’ ella si voglia cavar 
qualche vogliuzza(i) con esso voi. EU’ è assai 
ben fresca , giovane , non brutta. La non ha 
uomini in casa; una serva che nacque corne 
gli asini ; ricca, agiata, e con pochi pensieri; 
e credete ch’ ella si voglia stare a denti sec- 
chi ( 2 ) ? Non lo pensate. 

Giov. A sua posta (3). lo la credo a mio modo (4), 


de la grêle). Toutes ces manières sont précieuses aux 
yeux des Italiens savans dans leur langue. 

(1) Vogliuzza ou vogliolina ; piccola voglia [petite 
envie ) , mots pleins de grâce. L’expression cavarsi 
una voglia (s’ôter une envie)*, signifie satisfaire un 
caprice. E uno che si vorebbe cavar lutte le vo~ 
glie , c’est un homme qui voudrait satisfaire tous ses 
caprices. 

( 2 ) Si voglia stare a denti secchi (se veuille rester 
à dents sèches ). Si , se , objet du vèrbe stare , donne 
à la phrase plus d’élégance par sa transposition avant 
le verbe voglia , qui est au mode conjonctif à cause 
de la proposition sous-entendue che V esser suo con- 
sente che , etc. L’expression stare a denti secchi , 
signifie rester sans agir, faute de moyens de faire le 
contraire; rimanere a denti secchi, veut dire aussi 
rester sans manger contre son espérance et son désir. 
Noi rimarreM^ qui a denti secchi a pascerci d’ odor. 
Buon. Fier. Enfin tenere uno a denti secchi (tenir un à 
dents sèches ) , signifie ne pas donner à quelqu’un à 
manger, et par extension, ne rien donner. 

(.3) A sua posta signifie quel ch’ ella vuole ; 

qu’elle fasse ce qu’elle voudra, iu , pronom qui rem- 
place la cosa , la chose dont il est question. 

{^)A mio modo , à ma guise. L’adjectif possessif mio 
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e tu la dirai al tuo (i). 

Gol. ' Ma ditemi un poco : non mi avevi ( 2 ) voi 
detto , che in Pisa toglieste già per moglie 
una sorella d’ Uguccione ? 

Giov. Aveva (3) ; ma che viene a dir questo (4) ? 

Non sai tu che se n’ è tanto cerco (5) , j)oi che • 
noi ci (6) fuggimmo di Pisa, che ognun di noi • 


devrait être précédé de l’article ; mais l’usage veut 
qu’on le sous-entende dans toutes les expressions pro- 
verbiales , et dans toutes les formes d*où l’excluent la 
rapidité et la grâce de l’élocution. Telles sont les sui- 
vantes ; a modo vostro , à votre gré ; a voglia tua , à ' 

ton plaisir j a mio genio , à mon gofit. 

(1) Al tuo\ on y sous-entend modo; ici l’ellipse de 
l’article n’est pas permise, à cause de celle du nom 
modo, 

(2) Auevi. Cette forme était anciennement à Flo- 
rence celle du style familier ; aujourd’hui on ne dit 
pas autrement que aveuate , ce qui m’a engagé à subs- 
tituer cette dernière forme dans tout le cours de 
l’ouvrage. 

( 3 ) Aueua. C’est un élément de la proposition 10 
aueua tolto già per moglie una sorella d’Uguccione. 

Cette manière a beaucoup de grâce et d’expression. 

Les Français, répondraient en ce cas , cela est vrai. 

(4) Che viene a dir questo ? (Que vient à dire ceci ? ) 

Qu’est-ce que cela fait ? . L’expression italienne Cha 
vuol dir questo ? n’est pas aussi belle. 

^ I 

( 5 ) Se n‘ è tanto cerco : si è cercato tanto di lei , 
on l’a tant cherchée. 

(6) Ci n’est pas pléonasme ; mais l’objet du verbe 
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s’ è risoluto(i) ch’ ella sia morta? Che , s’ ella 
fosse viva, io non mi aiidrei adesso rompendô 
il capo (a).per questa. E vo’ che tu sappl uii’ 
altra cosa , che , se 1’ Angelica non fosse Sa- 
iiese,eiion avesse madré, io direi certissimo, 
ch’ cila fosse la donna mia. E votti dir più 
là (5) , che io non me ne sono innamorato 
per altro (4) , se non perché la somiglia lutta. 
Ma vedi un poco , Golpe , se tu potessi trarr« 
iiiente; che, con cotesto tud discorso (5) , tu 


fuggimmo , qui est un verbe d’action , quoiqu’on 
puisse souvent sous-entendre l’objet. 

(1) Si à resoluio f il faut j sous-entendre a credere 
ch' ella sia worta , savoir che la sorte vuole , ch' ella 
sia morta , qu’elle soit morte. 

(2) Rompendo il capo etc. , andarsi rompendo il 
capo per una cosa ( aller se rompant la tête pour 

une chose ) , signifie se donner beaucoup de tour- * 
ment pour une chose ; c’est une belle expression de 
la langue italienne. Fosse ( fût) est au mode conjonctif 
en vertu du désir de celui qui parle, que ce soit ainsi. 

(3) Votti dir più à ( je veux te dire plus là ) , je veux 
t’ei dire davantage. Votti , ti no' ou ti voglio. Cette 
manière est très-belle. 

(4) Per altro. Il y a’ ‘ellipse du mot rhotino. 

(5) Con cotesto tuo , etc. Cotesto et non questo , 
parce que la cause qui a dicté ce discours^ est dans 
celui à qui l’on adresse la parole. L'addition du dé- 
monstratif ou possessif ajoute beaucoup à la force de 
l’expression , et lui donne beaucoup de grâce. Bocace 
dit : con cotesti tuoi denti ^fatti a bischeri ( avec ces 
tiennes dents faites à chevilles). 


A 
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COMM EDIA. 

mi hai messo il cervello a partito (i). 

Gol. Padrone j lasciatene il peiisiero a me ( 2 ) ; 
ch’ io non ho manco a cuore le cose vostre, 
che voi stesso (3). 

Giov. Basta , seguita poichè tu hai cominciato , 
e fa che ’l fine lodi il tutto (4)* {Parte.') 

Gol. Vedi corne va ’l mondo ! Or che costui è 
innaraorato di costei, e’ vuol ch* ella somigli 
la moglie. I’ vo’ che mi sia tagliato questo 
collo (5) , se , con manco fatica che non è 
far (6) mutar di proposito una donna , io non 


(1) Tu tni hai messo etc. , mettere il cervello a 
partito a uno ( mettre le cervcâu à parti à un ) si- 
gnifie mettre quelqu’un dans un état de perplexité sur 
une résolution déjà prise. 

(2) Lasciatene il pensieroa me, laissez-moi faire ,ou 
laissez m’en le soin. L’Italien dit : lasciatene il pen- 
siero a me , et non lasciatemene il pensîero , ainsi 
que lasciate Jàre a me ^ au lieu de lasciatemi fare y 
lorsqu’il veut faire sentir sa supériorité au-dessus de 
tout autre pour faire telle ou telle chose , ou bien son 
zèle à exécuter telle ou telle entreprise. 

(3) L’expression avéré a cuore le cose d’ alcuno , est 
fort gracieuse. 

(4) Ta che ’l fine lodi il tutto ( fais que la fin loue 
le tout) : la oita il fin , il dl loda la sera. Pétrarque. 

(5) Che mi sia tagliato questo eoWo, qu’on me coupe 
le cou ; manière basse , mais très-énergique , à cause de 
l’adjectif questo , accompagné du geste relatif à l’idée. 

{fi) Che non èjar y t&voxr y che non è fiaticail fiareic. 
(qu’il n’est fatigue le faire ), qu’il n’y a de peine à faire 
changer , etc. 
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li (r) facessi (a) dire, ch’ ell’ è dessa reso- 
luto (5). Ma ecco Uguccione, che ha seco 
quella buona persopa Mel suo garzone. lo 
voglio tirarmi da banda (4) , per iiitendere 
quel che dicono. Qui non pens’ io (5) che 
mi veggano (6). 


(i) Li poui*^//, lui, au rapport d’attribution, est 
égalemept en usage chez les poëtes et les orateurs ; 
mais le second est le plus souvent employé; il a plus 
de douceur et de grâce que U. 

(а) Facessi ^ au mode conjonctiF, à cause du désir 

du sujet dont il dépend. » 

(3) Dessa, elle-même; desso , lui-même, ne sont 
employés que pour désigner le sujet, mais pour les 
deux nombres également. Resoluto, savoir, in modo 
resofuto , pour resolutamenie , de même que simile , 
pour in modo ou forma simile , etc. Les Italiens , 
ainsi que les Français et les Espagnols , Forment leurs 
adverbes en joignant le nom mente avec l’adjectiFrelatif 
à la qualification , et en y sous-entendant la préposition 
con , avec. Lorsque deux adverbes se rencontrent de 
suite , les Espagnols retranchent le substantif mente Aa. 
premier, en disant, par exemple : gotta etgrazioza- 
mente , ce que nos modernes ont introduit dans notre 
langue , et entr’autres Varchi , dans son histoire. 

( 4 ) Tirarmi da banda , me mettre de côté. On dit 
aussi restringersi in un canto. Restringhianioci in un 
canto. Buonar. Fier. 

(5) Pens' io ; penso de paninra ( penser ) , dérivé du 
atin pensare, qui signifie peser. 

( б ) Veggano , au mode conjonctif, parce qu’il dér- 
peud du désir relatif du sujet. 
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S GENA IL 

UGUCCIONE , DORMI suo servo , ç GOLFE (rfa 

parte. ) 

Uguc.. O corne 1’ ho io caro (i) ! Cosi si (a ( 2 ), 
Egli sta niolto bene a Giovanni (5). Il tradi- 
tore si credeva tormi la preda , la quale tanto 
tempo fa (4) io ho seguitata coi segugi de’ 
miei pensieri (5) ; ma e’ non gli è venuto 


(1) O corne l'ho io caro (ô comme je l’ai cher); 
ah 1 que j’en suis ravi ! jif'er caro , expression pleine de 
grâce, qui signifie être charmé ou enchanté de, etc. 

(2) Cosi sijà (ainsi on fait); c’est bienfait. Cosi y 
savoir , corne Jatto è. 

( 3 ) Egli sta molto bene a Giovanni ( il reste fort 
bien à Jean ) , cela lui sied bien. E nel vero e' mi sta 
bene (Cecch. mogl. ) , et en vérité je le mérite bien. 
Cette même expression star dene signifie aussi conve- 
nir : il pregar non sta bene (id.) , il ne convient pas 
de prier. Stare bene se dit également de toute chose 
dont on peut se vêtir ou se parer. On emploie aussi dans 
le même sens et dans une plus large compréhension , les 
expressions suivantes. Pour signifier par exemple, 
cela me va bien , cela me sied, me convient, etc.: 
mi sta bene , 'mi qitadra , mi calza , mi va a pçlo , 
mi si coTifà y mi si addà , mi va y mi entra y mi 
cape. ' 

(4) Tanto terrtpo J'a y italianisme; il y a si long- 
temps. 

( 5 ) Coi segugi de' miei pensieri ( avec les lévriers 
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fatlo(i), che ho avulo aiicor io un buop le- 
vriere , e mi giova che si Iroverk pur ( 2 ) iii- 
gannato. 

Dor. Padrone , non dite quattro , se voi non 
avete uel sacco (3). 

Uguc. Oh perché ? Che dubhio c’ è ? Non sai tu 
' elle mona Violante mi ha fatto intendere per 


de mes pensées.) , expression figurée, employée par 
l’auteur , à cause du mot preda , proie , par lequel il a 
désigné sa maîtresse. Dans la Tancia de Buonarruoti y 
Cecco dit saussi : E se la Tancia acchiappano i mie’ 
cani ; parce que l’amour est comme une chasse de la 
personne aimée. , ^ 

(i) Non gîi è venuto fatto ( il ne lui est venu fait ) , 
il n’a pas réussi. Dans l’expression italienne , le sujet 
U colpo est sous-entendu. Lorsqu’un homme en a 
vaincu un autre , et qu’on veut se moquer du vaincu, 
on dit de lui : è rimaso scornato y ou scornacchiatOy 
ou scatellato y ou smaccato , ou scaccioto , ou bien 
è rimaso bianco , ou enfin è rimaso con un palmo di 
naso'y mais cette dernière forme est un peu triviale. 

.. (a) Pur signifie : malgré tout oe <|u'i1 a fait et ce 
qu’il pourrait faire. Ce mot n’est donc pas un pléo- 
nasme. ’ 

(3) Non dite quattro , se etc. , ( ne dites quatre , 
si vous n’avez dans le sac). Cette expression prover* 
biale signifie que l’on ne doit pas être sûr d’une chose 
avant d’en être le possesseur. On exprime la même 
idée par ces tournures ; non dir quattro , se tu non 
V hai nel sacco ; ou bien non bisogna dir quattro , 
s’ altri non V ha nel sacco. 
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la fanle , ch’ i’ vadia (i) stasera a casa sua , 
che ogni cosa è fatto ( 2 ) ? • 

Gol. E che si che questa versiera (3) vorrà pi- 
gliar due fave con una Colomba (4) ) e che si 
ch’ i scopriro c^ialche bella cosa. 

Dor. Si , si , correte là presto , acciocohè voi non 
vi facciate aspettare. E* vi sarà il notajo , e 
1’ avrà compero (5) 1’ anelio , e sarann’ ordi- 
nale le nozze. Che ne vadi (b) , che voi tro- 


(i) Vadia pour vada\ ce n’est pas un idiotisme à 
imiter , quoiqu’on le trouve dans Buonarruoti. 

Par che venga dai campa , e al campa vadia 
ht abito civil f ma quel ben frusto , etc. 

< (a) Fatto , fait , parce que og^ni cosa est regardé 
comme synotiime du mot tutto. 

(3) Versiera. Ce mot est formé de l’expression ad- 
!>ersarius rioster diaholus. On a dit d’abord l’upcri/ere ; 
puis la versiera pour l’accord du genre. 

( 4 ) Pigtiar due fave cnn una Colomba ( prendre deux 
fèves avec une colombe ). Le proverbe pst pigliar due 
colombe con una Java , mais c’est à dessein que Golpe 
le tourne de cette manière. On retburne de même le 
proverbe legar l’asinb dove vuole il padrone ^ (lier 
l’âne où veut le maître) en disant, legare il padronm 
dove vuol Vasino ; ce qui signifie qu’il faut faire la 
.volonté du maître , quoiqu’il puisse en résulter. 

(5) Compero et compro ^ par syncope pour compe- 

rato ou comprato. • 

( 6 ) Che ne vadi ( qu’en aille ) , italianisme dans le 
pcns de plusieurs mots , qui signifie parions ; la mémo 
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verete lo speziale per la via , ch’ andrà cor (i) 
la itiisura de’ confetti ? Eh! padron rnio, non 
vi lasciate troppo trasportare alla volontà ( 2 ). 
Adagio (3) ; ci è ancor di ma’passi (4). Costei 
vi uccella, perch’ clla vorrjjbbe pigliar voi (5); 
ma , se voi faceste a mio modo (6) , voi' uc- 
cellereste ben lei per pigliar lei. 


chose que volete giocare ou scommetlere , voulez-vous 
parier? ^ 

(1) Andrà cor, savoir, andrà carre (ira prendre). 

On sous-entend devant l’infinitif préposition a , à 

cause de la dernière voyelle accentuée de andr'à 
où la voix doit s’arrêter plus long-temps. 

(2) l^on vi lasciate trasportare alla volontà { ne 
vous laissez pas transporter à la volonté), ne vous 
laissez pas transporter par la passion. On exprime la 
même pensée dans le style badin par la forme : non 
correte per la posta ; et à ceux qui s’entêtent à faire le 
contraire, on peut leur dire : spesso la frotta , ha ‘I 
pentimento accanto. 

(3) Adagio doucement , savoir , aridate ad agio , 
(allez à l’aise), allez doucement, 

r 

(4) Ci è aiiCor di ma' passi ( il y a encore de 
mauvais pas) , il y a encore des difficultés. On y soux- 

• entend alcuno. Ma’ pour mali. 

(5) Si au lieu de dire pigliar voi..., pigliar lei, 
on disait piglinrvî , pigliarla , toute la force de l’ex- 
pression s’évanouirait. 

(6) Se f’oi Jaceste a mio modo ' ( si fissiez à ma 
mode ) , si vous suiviez mon avis. 

Quand on conseille à quelqu’un de faire quelque 
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XJg«c. E corne faresti ? 

Dor. Farei corne non farete voi. 

Ugüc. S’ ell’ è cosa da fare , i’ la faro forse ancor 
io. Di su (i). 

Dor. Non v’ andrei , faremene beffe (2) , faremi 
bramare. 

Uguc. Buono, per Dio! E questo perche? 

Dor. Perche le due non fanno tre (3). Io vo’ 


chose , on lui dit pour l’engager •.Jate a modo (ou 
a mo’) d’ un pazzo ( faites à la mode d'un fou , savoir, 
suivez le conseil d’un fou ). Celui qui fait usage de 
cette manière proverbiale , a l’intention , en se qua- 
lifiant ainsi , de diminuer son autorité , et de faire en- 
tendre qu’il donne un conseil d’ami , imaginé à l’ins- 
tant même , sans préméditation , ce qui me rappelle 
la pensée de l’Ârioste : 

Spesso i consigli delle donne sono 

Meglio improwiso , ch’ a pensarvi uscitl. * 

(1) DI su ou dl pur su ; c’est le yare âge dès La- 
tins parle donc , ou tu peux parler. 

( 2 ) Faremene beffe ; mene farei beffe ( je m’en ferais 
moqueries), je m’en xi\o^\xexz\% faremi mi farei.... 
Bramare , n’est point synonime de desiderare j il si- 
gnifie désirer avidement. 

(3) Perché le due non fanno tre ( parce que les 
deux ne font trois ) ; c’est une manière plaisante de 
répondre pour.se tirer d’embarras, lorsqu'on ne sait 
pas répondre à la question , ou qu’on ne le veut pas. 
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che mi sia fritfo il fegato (i) ? non ha 

mia simile trama aile maii con Giovanni. lo 
so quel ch’ io mi so ( 2 ) , e ho veduto quel 
ch’ io m’ abbia (3). 

Gol. Cosi le venga il canchero (4) alla poltrona. 
Che diavol di pensiero è ’l suo ? 

Dor. Stiavi a mente (5) quel ch’ io v’ ho delto 
più volte , ch’ ell’ uccella (6) a dar vol a 


(t) CAe mi sia fri tto il fegato ( que me soit frit 
le foie ). C’est un domestique qui parle. 

(2) Io mi so. Mi n’est pas ici ni autre part un pléo- 
nasme } il signifie in me, en moi, dans mon cœur. 

(3) Quel ch’ io m’ abbia. construction pleine est 

quel che il caso hafattoch ’ io mi abbia veduto (ce 
que le hasard a voulu que j’aie vu). 

(4) Cos\. Voici un des mots sur lesquels les gram- 
mairiens italiens ont le plus radoté. Ils prétendent que 
dans cette phrase , et autres semblables , ce mot est 

<une exclamation de douleur et de désir. L’analyse va 
montrer la vérité , et faire voir que c’est toujours 
l’adverbe comparatif en rapport avec son corrélatif 
corne. Corne è vero ch’ ei dice vero , cosï desidero 
che , etc. L’expression le venga il canchero ( que le 
cancer lui vienne), n’est pas de la bonne société. On 
dit aussi cosï le venga il morbo ( ainsi lui vienne la 
peste ). • 

(5) Stiavi a mente (qu’il vous reste à la mémoire) , 
souvenez-vous. L’expression italienne est forte et 
belle. 

(6) Ch’ ell' uccella , qu’elle vise. Mais l’expression 
italienne est comique et jolie à la fois. 
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se (i) , e non ail’ Angelica ; ch’ io la conosco 
tanto cai’itativa, ch’ ella ne ( 2 ) passa madonna 
Agnola. Ma , quando la ve la volesse dare (3) 
mille volte , che ne volete voi fare ? O voi vo- 
leté abltare qui in Viterbo o no j ma voi non 
ci avete casa , par a me (4). Se voi ci volete 
abitare , per esser assai buona terra (5) , in 
su la strada Romana , e comoda al vostro 
bestiame , è una. 


(1) A dar voi , a se. Il doit dire voi parce que ce 
mot a pour opp6sé e non altri ; et a se , parce que la 
forme a se est en opposition avec alV Angelica. Que les 
élèves y fassent attention. 

(2) Ne , pronom qui remplace in carità. Madonna 
Agnola, nom supposé d’une femme reconnue pour 
n’étre point charitable , malgré son nom. 

(3) Quando la ve la volesse dare , quand même elle 
voudrait vous la donner. L’expression quand même , 
se traduit par quando anche ou quando ben , ou 
simplement par quando\ et le verbe qui est en fran- 
çais au conditionnel , doit être en italien au conjonc- 
tif, à cause du verbe sous-entendu qui exprimerait 
la cause qui met en action la volonté du sujet. 

(4) Par a me, ce me semble. Il dit par a me , et 
non parmi, à cause de la proposition sous-entendue, 
quoiqu’il vous en semble. 

(5) Per esser etc. Per essere , disent les gram- 
mairiens italiens , signifie perciocchè elV è. Ils se trom- 
pent encore. Les Italiens disent lo stimo per esser un 
valent’ uomo , parce que l’expression esserun valent' 
uomo est la cause par où passe l’efiRet énoncé , sa- 
voir , mon estime. 
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Gol. Diavol ! Che tocchin due parole délia 
fine (i). Ma più : dite 1’ ultima (a) , can 
chero vi venga. 


(1) Diacol ! che tocchin due parole délia fine. Dia- 
pol, savoir, diauol Jd. Et voilà pourquoi le verbe 
tocchin est au mode conjonctif. Les personnes qui 
ne veulent pas dire ouvertement diauolo , disent diac 
cin ou diascolo. Chi diaccin è Costa/ ? Buon. Fier. , 
qui diable est cet homme ? Ajuta trarmi il diascolo 
del cuore aide-moi à me tirer le diable du coeur. 
Fare ou toccare un motto ou du» parole d‘ pl- 
cuna cosa ( faire ou toucher un mot ou deux pa- 

. rôles de quelque chose ) , parler brièvement d’une 
chose. On dit des personnes qui parlent beaucoup , 
et ne viennent jamais à la conclusion : e' mena 
il can per l'aja (il mène le chien par l*aire) c’ non 
sa tutta la storia intera , perché non gli Jfu in~ 
segnato la fine ( il ne sait pas toute l’histoire entière 
parce qu’il ne lui fut enseigné la fin). Et pour qu’ils 
en viennent vite à bout, on leur dit : egli è bene spe- 
dirla ( il est bien de se dépécher ) , finirla ( la finir ) , 
liperarla {\si délivrer), venirne a capo (en venir à 
bout ) , toccare una parola délia fine ( toucher une 
parole de la fin ). Enfin , si on veut leur imposer si- 
lence , on leur dit -.fiate punto ( faites point) -, Jdte 
pausa ( faites pause ) ; soprassedete ( interrompez ) ; 
indugiale ( tardez ) ; serbate il resta a un' altra volta 
(réservez le rgste à une autre fois); non dite ogni 
cosa a un tratto ( rte dites toute chose à un trait ), 
serbate che dire (réservez que dire). 

(2) Ma più , savoir : ma fiate più , mais faites mieux 
( adressant la parole aux deux interlocuteurs , du lieu 
où il est caché). Dite l’ ultima y savoir ^ dite l'ultima 
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Dor. Volendo voi pur (i) torre donna , chi me* 
glio potete voi pigliare , e più a proposilo 
vostro , che una di questa terra , sotto il cui 
caldo ( 2 ) voi possiate fare le faccende (5) ‘ 

vostre con più riputazione ; che (4) , quando 
pur un vi volesse far dispiacere , abbiate dove 
ricorrere ? E forse che (5) vi maiica parlito 
onorevole? Alessandro Amadori ha latto tastare 
più volte cosi dalla lunga (6) se voi volete 


parnla , dites le dernier mot , ce qui signifie crevez. 
Tout est exprimé ici par des manières pleines de 
charmes. 

(1) Pur y malgré tout; ce mot n’est donc pas un 
pléonasme. 

(2) Sotto il cui caldo : expression figurée qui si- 
gnifie à l'aide de laquelle..» 1 

( 3 ) Faccende ; au singulier Jaccenda (enlat. :rej ha- 
cienda) cosa da Jarsi (chose à faire) affaires. 

(4) Che savoir, ajin che, afin que. 

(5) E Jorse che', il y a ellipse ; e forse direte che , 
est-ce que... Selon Peretti il y aurait ici une faute , 
puisqu’il ne veut pas de che forse , quoique cela 
soit pratiqué par tous nos grands écrivains. 

(6) Ha fatto tastare più volte coi'i dalla lunga ( a 
fait tâter plusieurs fois ainsi de la longue), a fuit 
Sonder plusieurs fois sans paraître. L’expression ita- 
lienne est très-jolie ; cosl , savoir , cosi corne si suol 
fare in simili incontri. Dalla lunga , sous-entendez 
distanza ; expression pleine de grâce. 

3 
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la sirocchia (i) , che (a) , per esser voi fores- 
tière e sbaiidito délia terra vostra, quando(5) 
la toglieste , voi avreste più di veiiticinque 


(1) La sirôcchia ^ on y sous-entend ; ellipse pra- 

tiquée toutes les fois qu’elle ne jette pas d’obscurité dans 
le sens; comme :Jece tagliar la testa al nipote. Boc. 
Il fit trancher la tête à son neveu ; on sous-entend 
Sun. Sirocchia n’est pas usité aujourd’hui hors de la 
poésie. . 

( 2 ) Che , savoir , vi Jb certo elle j je vous assure 
que... 

(3) Quando , adverbe de temps formé de l’expres- 
sion latine quâ in die, en quel jour ( quand ). En 
quelque sorte de construction qu’il se trouve , ce mot 
a toujours sa signification naturelle , quoi qu’en disent 
les grammairiens routiniers et nos dictionnaires. Çuan- 
do la toglieste, doit être traduit en français par si 
vous la preniez ; mais la construction pleine de l’i- 
talien est : in ogni tempo in che per voler del J'aie 
la toglieste. 

Quando, dit la Crusca , signifie aussi puis- 

que ) ; et parmi les exemples qu’elle rapporte , elle cite 
le suivant de Bocace : che direste voi , maestro , 
d’una gran cosa , quando..,. , savoir , nel 

tempo in che. Il signifie aussi perché , dit-elle : io 
vogUo aile tue angoscie , quando tu medesimo vogli, 
porre Jine. Boc. C’est encore in ogni tempo in che, 
toutes les fois que. 

Quando ‘che sia , adverbe , dit la Crusca , qui si- 
gnifie in alcun tempo , a qualche tempo , una volta. 
C’est une erreur ; cette expression elliptique est l'a- 
brégé de la proposition quando il cielo vorrà che ciù 
sia. 


Digitized by Google 



COMMKDI A. 


T. **' 

soldiper Hra(i); e,se voi voleste dire il vero, 
direste e confessereste ancora, ch’ ell’ è più 
bella che questa vostra Angelica( 2 ). 

Uguc. Dormi , il tuo discorso non mi dispiace , 
e éonosco quel che tu di’ (3) cosi ben corne 
te (4) , e meglio (5) , e hocci (6) pensato più 


(1) Voi avreste piii di venticinque soldi per lira 
(vous auriez plus de vingt-cinq sous par livre ), ma- 
nière proverbiale qui signifie vous y trouveriez bien 
votre compte ; ce serait bien avantageux pour vous. 

(2) Che questa vostra Angelica : che, parce qu’il y 
a sous-entendu non è bella. C’est l’ignorance de cette 
ellipse qui a fait dire à Peretli dans sa grammaire , 
tant d’extravagances sur les comparatifs. Le démons- 
tratif réuni au possessif ajoute beaucoup à l’expres- 
sion de cette phrase, et il montre dans relui qui parle 
bien peu d’intérêt ou de-respect envers la personne dont 
il parle. 

(3) D/’pour dicî est employé très-souvent et avec 
élégance. 

(4) Cosi hene corne te , aussi bien que toi. Dans les 
, comparaisons d’égalité , cosi doit avoir pour corréla- 
tif corne. Mais pourquoi dit-on corne te et non corne 
tu ? Est-ce , comme les grammairiens italiens l’ont dit , 
par le privilège de l’adverbe corne de vouloir après lui 
un accusatif ? Est-ce l’usage ? Est-ce le caprice? L’a- 
nalyse va en découvrir la raison : cosi bene corne credi 
te conoscerlo. Voyez dans ma grammaire le supplé- 
mentau chapitre des pronoms, r 

(5) E meglio. On y sous-entend a comparazlone , 
et voilà pourquoi le second terme de la comparaison 
est précédé par la préposition di. 

(6) Hocci i ci ho , j’y ai. Dès que les mots mi , ci , 
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volte;nia finalmente io son risoluto^ giusta 
mia possa (i), d’aver costei , per moite ca- 
gioni. E per dir quella è pià bella , tu sai che 
non è belîo quel ch’ è bello, ma quel che place. 
Influe costei ha un certo non so cnç di 
ghiotto (a) , ch’ i’,non mi posso saziare di 
guardarla , nè mai ad altro penso ne di nè 
notte che a lei. Ma pure, quando io non le 
volessi bene (3) , che gliene voglio quanto io 


# 1 , vi , si, Io , la , etc. se placent après ün verbe ter- 
miné par une voyelle accentuée , il faut absolument dé- 
truire l’accent du verbe , et redoubler la consonne du 
pronom ; par ce redoublement , la voyelle reprend sa 
valeur qu’elle perd en perdant l’accent. 

(1) Giusta mia possa , autant qu'il dépendra de moi. 
On dit également giusta il poter mio ; giusta al poter 
mio , etc. 

( 2 ) Un certo non so cj\e di ghiotto ( un certain je 
ne sais quoi de gourmand ) , je ne sais quoi d’attrjiyant ; 
l’expression italienne est pleine de grâce. Le mot ghiot- 
to exprime également l’idée d’être gourmand^ et celle 
d’inspirer cette passion. On dit aussi aver un certo 
ghiotto j ce qui signifie , ainsi que la première , auere 

un’ non so che d’ attrattit>o. 

(3) Non le volessi bene ( je ne lui voulusse bien ) \f 
je ne l’aimerais pas. Voler bene signifie <7i/ner;donc 
voler a uno il meglio del mondo ( vouloir à un le 

' mieux du monde ) , signifie volergli il miglior bene 
del mondo. Voler male veut dire odiare , haïr. Gliene 
'vorrb male mentre ch' io viverd. L’expression voler 
bene a été employée par Bocace dans un sens tout 
particulier. Non gli lascià capello , che ben gli vo- 
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ne ho(i), e quando la (2) non mi piacesse , e 
non mi andasse a sahgue (5) , e non mi pa- 
resse bella (4) , che (5) mi pare bellîssîma , e 
, nae ne contenterei pur troppo (6) j io la vo- 
' glio per dispetto di Giovanni , e per mostrar- 
gli 1’ error suo , che , conoscendo 1’ amicizia 
ch’ era tra noi, e’I parentado che ci' fu già , 
non doveva venirmi adesso avvilupparmi la 
Spagna (7). . 


lesae', il ne lui laissa pas sur la tête un seul cheveu qui 
ne fût en désordre. 

X 

(i) Cheeic. e ait certo che gliene voglio tanio quanto 
io ne ho f et sois sûr que je l’aime autant, que je puis 
aimer. , 

(а) La pour ella. 

(3) iVora mi andaaae q^^q.ngue\ ne m’alUt à sang). 
L’expression andare a aangueKs,X. tout-à-fait gracieuse ; 
elle désigne cette inclination de l’âme par laquelle 
on se sent disposé à aimer l’être qui nous plaît. On 
dit à peu près dans le même sens : andare a genio et 
dar nel genio. Pigîi hrodo di qualait'oglia sorte , che 
più ^li vada a genio. Redi. Mi pare una coaa bellia- 
sima , e da dar nel genio a V. S. illuatriaaima. id. 

( 4 ) E non mi paresse ( et ne me parût-elle pas 
belle ) , et quand même je ne la trouverais pas belle. 

(5) Che , savoir : e aappi che mi pare belliaaima, 

( б ) E me ne contenterei pur troppo } et je m’en con- 
tenterais fort bien. 

( 7 ) Avuilupparelu Spagna a uno ( envelopper l’Es- 
pagne à un ) , signifie arrêter ou bouleverser les des- 
seins de quelqu’un. , 
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Gol, Buon pro ci faccia (i) : alla barba tua (2) , 
paclroiie. Ma i’ ho paura che costai non faccia 
il conto senza l’oste questo tratto ( 3 ). 

Uguc. Ma i’ vo’ ben' che tu sappia questo, che, 
■ se io avessi mai a pigliare altra donna che 
. l’Augelica, che (4) io non torrei mai altri , 
che la sorella d’Alessandro. Ma che accade (5) 
ragionar di questo , se stasera io mi ho a tro- 
var con lei (6) ? - 

Gol. Pian , barbier ( 7 ) - adagin a- ma’ - passi. 


(i) Buon prb ci faccia. Ci ^ nous , savoir , a moi et 
à. mon maître. ~ ■ 

' 'Alfa barba tua ( à ta barbe), à ton nez. 

(3) Non faccia il conto senza l" astc , ne compte sans 
son hôte. 

{3îf Çùesihtr'atlo", il y* à'éll'ipSe de la préposition per .. 
pour cette fois, cette F 6 is‘-ci'."Ç)«cito tratto est plus 
joli que quesfa volta'. 

( 4 ^) Che ^ cette rcpetitidn,de)a particule cAe , sefait, 
d’après ce que les. gra’mmairrens italiens voudraient 
nous faire croire , par une certaine propriété du lan- 
gage ; mais l’analyse nous démontre que devant le se- 
cond che. on doit sous-entendre io ti prometto lafede 
. , 1 

mip,' ’ a , ; - 

( 5 ) che accade, mais à quoi sert. On dit aussi 
che occore , che gioua , ' etc. 

-‘( 6 ) Mi ho a trovar con lei y je dois me trouver avec 
elle. La préposition a devant l’infinitif qui dépend du 
verbe avéré donne à ce verbe la force de dopere , de- 
voir. . , 

( 7 ) Pian , barbiere , savoir « barhiere , va piano ( doit- 
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Oh ci è ancor da far tanto(i) ! disse colui che 
ferra va 1’ oche. 

Dor. Adunque , poichè la cosa è tanto in- 
nanzi ( 2 ) , ^li è beu ch’ i’ cominci a melter 
in ordiue la casa ; ma e’ bisogna far segreta- 
mente , che (5) Giovanni non lo sappia. 

ÜGUC. Anzi vo’ (4) che sia ’l primo , il traditore. 


cernent , barbier ). Cela signifie : a iell’agio\ an- 
date bel bello. On dit aussi dans le même sens : Pian , 
barhiere , che ’l ranno ê calda. Adagio a’ ma‘ passi , 
savoir : va adagio ai malt passi. A une personne qui eu 
a dépouillé une autre de son bien , ou qui l’a trompée y 
on adresse les mots bravo y barbiere ! . . , où l’on doit 
sous-entendre che hai pelato al taie il suo avéré ; che 
gli hai Jatto la barba di stoppa , savoir ingannatolo. 

(l) C‘ è ancor da Jdr tanto! disse colui che J&rrava 
le oche (y est encore à faire tant, dit celui qui fer- 
rait les oies). On fait entendre par ce proverbe que la 
personne à qui l’on parle aura bien de l’ouvrage et de 
la peine avant que d’être au bout de son affaire. On 
dit aussi : come disse colui che Jerrava Ü oche y e’ ci 
sarà che fare , ou e’ ci sarà assai Jaccenda ; «' ci 
sarà da Jdr pur molto , ou bien : a una a una , disse 
colui chejerrava V oche ; ce qu’on peut répondre quand, 
on nous presse , et qu’il y a encore bien de l’ouvrage à, 
faire. Ces manières proverbiales ont une grâce par- 
ticulière. 

(a) Tanto innanzi ( tant en avant ) , si avancée. 

^3) Che y il y a ellipse, a Jin che, ou dffinohè , afin 
que. 

( 4 ) Anzi , au contraire. Vo ’ , abrégé • de voglio. 
Lorsque voglio est suivi du nom personnel io , on écrit 
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Gol. Oh , oh , oh ! Dio mi benedica , e accres- 
cami maiizia. 

Dor. Oh , oh ! il Golpe, padrone , cheto ([) ; 
che ( 2 ), se costui lo sa , ogni cosa è p'uasto; 
che rovinerebbe il Paradiso. O Golpe , che 
si fa? Donde.si viene? ’ 

Gol. Da casa délia mia Purella , che 1’ ho tro-' 
vata tutta sotiosopra (3) , e dolgonsi di voi 
a cielo ^4) > ® hanno ragione in veritk , s’ 
egJi (5) e ver quel che dicono. ' 

Uguc. Oh ! perché ? Ch’ è slato ? 


vogl' io; maïs ce retranchement ne peut pas avoir IIcu_ 

devant les auti;es mots. 

» • 

Cl) Cheto , quieto , savoir , state cheto , taisez-vous ; 
on dit aussi cheto , cheto , ce qui a la force du su- 
perlatif. 

(a) Che\ il y a ellipse , et la construction pleine est: 
siate certo che; mais la manière usuelle de traduire ce 
ohe serait car. 

(.3y Sottosopra^^ sens dessus dessous; lat. sus deque^ 
savoir , sursnm deorsumque. 

(4) ’ DàJgonsidi'voi a cielo , expression pleine de grâce 
et de force : a cielo , savoir , de manière à faire par- 
venir leurs plaintes jusqq’au ciel ,'mais on doit traduire 
cetlë expression' par extrêmement. Dans le même sens 
de dnlersi { se plaindre ) ; et avec plus de force , on dit 
aussi lamentafsi ^ qu'erelarsi , lagnarsi , rammaricarsi , 
d’où les noms rarnmarico , ou rammoKco , et ramma~ 
ricchio. 

(5) egli. Egli est ici comme l’indicateur du sujet; 
se egli , savoir , quel che dicono è vero. 
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Gol. Corné perché ? Le ( i ) v’ aspettavan questa 
sera a cena , e avevan niesso in ordiiie ogni 
cosa , e voi avete accennato In coppe, e dato 
in bastoni (a). 

% Uguc. Parla chiaro (3) , che vuo’ tu (4) dire in 
tutto in tutto ? lo non l’ intendo, io (5). 

Gol. Non m’ intendete ? Si, intendete bene , 
ma voi fate la vista (6)1 Siete' mal sor- 


(1) Le pour elle o\x elleno. 

(2) Voi apete accennato , etc. -^ccennare in coppe, 
e dare in bastoni (faire semblant de vouloir jouer une 
carte et en jouer une autre), est un italianisme tiré 
d’un jeu de cartes, appelé minchiate', il signifie wos- 
trar di J^ar una cosa e Jarne un’ ultra ; c’est une ma- 
nière très-jolie dans notre langue. 

(3) Parla chiaro ( parle clair ) , parle clairement ; la 

construction pleine de l’italien est 'parla in modo 
chiaro. ' ' ‘ ‘ 

(4) Vuo' tu, pour »>wo< , retranchement très-usité : 

in tutto in tutto a la force du superlatif. 

(5) lo non t' intendo , io , je ne te comprends pas moi. 
Le nom personnel io à la fin de cette phrase a la même 
valeur que la proposition qui le précède. 

(6) Fate la vista ',Jare la vista signifie faire semblant. 
On dit également, vista, J'ar le viste , pour in- 

Jingersi di non vedere\ et en ce cas on emploie aussi 
le proverbe J'ar la gatta di Masino , ou Jar la gatta 
morta. Savoir une chose et faire semblant de l’ignorer, 
ou nier de la savoir , se dit en italien Jar le Jorche -,Jar 
le lustre ; et Jar le marie. La première expression 
le Jorche, signifie aussi le moine, savoir, cher- 
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do (i). Non a Vête voi tolto per donna la si- 
rocchia d’Alessandro ? Sebben voi 1’ avete 
fatta ( 2 ) segretamente, egli è stato detto ogni 
cosa. Madunna Violante c iu collera , la 
povera Angelica piange , la Purella è dispe- 
rata e malcohtenta , e ogni cosa va sozzo- 
pra (5). 

Uguc. Oimè (4) ! E chi ha trovato questa baja ? 


cher par des caresses à captiver une personne quand 
on a besoin d’elle. 

(1) Mol sordo , c’est le digito male pertinaci d’Ho- 
race. Vous faites le sourd. 

(2) L‘ avete fatta ^ c’est-à-dire avete la cosa fatta \ 
dites en Francis; quoique vous ayez fait les choses se- 
crètement. Dans l’italien Je verbe qui dépend des con- 
jonctions sebbene ou benchè peut etre au mode indi- 
catif de même qu’au subjonctif. Dans le premier cas, 
l’action' est plus positive et coïncide avec l’acte de la 
parole. Dans le second cas l’action est dépendante et 
pour cela l’expression en ést moins forte. 

(3) Sozzopra pour sotto sopra ; comme le peuple 
de Florence dit ozzoldi 'pour ottosoldi ; et 1^ bonne so- 
ciété de ce pays venzette pour venti sette, 

(4) Oimè ! Cette interjection mixte signifie>e souffre^ 
secourez ou plaignez-moi. Les interjections sont des 
mots qui forment à eux seuls une proposition toute en- 
tière , parce qu’ils renferment en eux-mêmes un sujet 
et un attribut. Ce sont autant de phrases elliptiques. 
Ku effet , le simple cri Mh I signifie compiangetemi \ 
cjutatemi j io s offre ; io mi perdo d anima ^ etc , se- 
lon la situation de celui chez qui l’excès de la passion 
ne permet pas d’analyser sa pensée. 
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Dl’ tu daddovero (i) ? ' 

Dor. Eh ! Golpe , Golpe , tu faresti il meglio ( 2 ) 
atteiidere ad altro (3). Tu sai pur che uoi ci 
' conosciamo. 

Gol. Questo € un giuoco di poche tavole a 
chiarirsene. Di bel patto (4) va , dimandane 
la Purella , e vedrai se sark veto (5). E votti 


(r) Di' tu daddouero , dis-tu de vrai. .Z>i’ pour dici 
doit s’apostropher. Dadd&vero , ou da dofero , tout de 
bon. Je crois que daddouero est l’expression da vero da 
vero , abrégée de la sorte. 

(a) Faresti il meglio ; tu ferais mieux,... On dit aussi 
faresti meglio ; mais la première forme est plus propre 
à la langue toscane. 

(3) Attendere ad a/tro, porter son attention à autre 
chose ; savoir, s'occuper d'autre chose. L’adjectif altro 
est en rapport avec le nom oggetto sous-entendu. 

’ ( 4 ) Di bel patto ( de beau pacte) expression adver- 
biale qui montre un libre consentement de celui qui 
parle pour ce qu’il propose. La phrase entière di bel 
patto va, dimandane ta Purella ; signifie : je suis content 
que tu ailles le demander à Purella. On dit également di 
pian patto , et di patti. 

(5) Se sarà vero (si sera vrai), si c’est vrai. L’ita-^- 
lien dit JC sarà, parce qu’il a en vue le moment pos- 
térieur à l’instant de la parole où la vérité sera aperçue. 
Les Français disent toujours s'il vient; si vous vou- 
lez , etc. , parce qu’ils ont un tel désir de rapprocher 
Pinstant où telle chose arrivera du moment de la pa- 
role, qu’ils voudraient qu’il fût déjà arfivé. Or , comme 
Içs mots ne sont que l’expression du sentiment , il est 
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dire un passe più là fi) ; clie , pol che Ma- 
/ donna Violante ha veduto d’ essere uccellata, 
r ha mandata ad offerire al padron mio, ed 
egli 1’ ha accettata. Slcchè ( 2 ) io son lutto in 


évident qu’en ce cas on doit se servir du présent ; ce qui 
arrive aussi en italien ^ toutes les fois que la même cir- 
constance peut avoir lieu, comme dans l’exemple sui- 
vant de Pétrarque. 

La morte fia nten eruda, ' 

Se questa speme porto 
A quel dubbioso passa. 

C’est ainsi que les grands écrivains peignent toujours 
la situation de l'âme par des signes analogues. C’est la 
science que les maîtres doivent enseigner à leurs élèves , 
au lieu de leur apprendre des mots, dont ils ignorent 
souvent la valeur et l’usage. Il faut enfin adapter les 
'mots aux idées , et non pas les idées aux mots. 

(i) Vota dire un passa più là ( je veux te dire un pas 
plus là ) , je veux t’apprendre une chose de plus. VoUi 
pour ti vo’ ou ti voglio. Lorsqu’un des mots mi , ii , si, 
ci , lo ,la etc. ,. sont après un verbe terminé par une 
voyelle accentuée,. ôn doit lier ensemble le verbe et lo ^ 
pronom , en supprimant l’accent du verbe et en redou- 
blant la consonne du pronom. J’en ai donné la raison 
plus haut : ce redoublement ne doit pas avoir lieu de- 
vant les pronoms et loro , parce que le premier com- 
mence par deux consonnes , et que loro ne se joint jamais 
au verbe. 

(a) Sicchè, ainsi. La construction pleine de celte forme 
est .• le cose esStndo si ou cosl , corn» detto ho, ne 
viene che. ■ , 
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faccende , e affogo , e do ordine tuttavia (i) 5 
e,se voi non faceste nozze anche voi , io direi: 
venite aile nostre , ognunogoda. Addio, che 
mi manca il tempo , e avaiizanmi le parole. 

{Parte.) 

Ugüc. Dormi mio , tu odi j i’ son si sgraziato , 
che sarà vero pur troppo. • ' 

Dor. ; Oh! E’ ve lapareva aver poco fa nel bor- 
sellino (a). Eh , non si vuol credcre cosi ogni 


(t) Tuttavia., expressiçn adverbiale qui exprime la' 
continuation de l’action , sans égard au passé, est un 
abrégé de per tutta la via. 

(2) E’ vêla pareva aver pocoja nel bnr/ellino ( il 
vous la paraissait avoir peu fait dans la bourse) il 
vous semblait tout-â-l’heure en être le possesseur. Pcco 
/b ; il y a ellipse. Poco tempo Ja ; il tempo scorso da quelT 
ora fin, quàj'a poco tempo. On peut traduire en italien 
le gallicisme il y a un an 'çexfia un anno , et un anno ' 
Jdi ce sont des italianismes dont la signiHcation est: 
très-différente , quoiqu’on puisse les rendre l’un 1 et . 
l’autre par le gallicisme , il y a un an. La formel 
un anno, indique le terme précis où l’année finit sa révo-- 
. lution. Cette forme porte d’abord l’esprit du lecteur- 
au moment où l’année a commencé., lui fait parcourir 
successivement toute l’étendue du temps compris entre 
ces deux extrémités ; arrivé à la fin de l’année , l’esprit 
s’y arrête, et là il considère ce qui .s’est fait jusqu’à, 
cette époque. La forme , un anno fa , indique le moment 
précis où l’année a commencé , et force l’esprit du lec- 
teur à partir de l’instant où l’année a fini , et de remon- 
ter à son commencement ; là l’esprit s’arrête et y con- 
sidère ce qui fait l’objet de son attention. ' 
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cosa (i). No , che ’l Golpe è uha golpe, e cli 
quelle vecchie, e non sarebbe gran fatto(a), 
cbe quesla fosse una girattdola (5) ordi- 
nata da lui per guastare. 

Üguc* Coine faremo adunque a chiarirci? 

Dor. Padrone, State dl buon animo (4). Il Dormi 
non dorme sempre, no. Jo andrô a trovar la 
Purella , e informerommi da lei (5) d’ ogni- 
cosa. Qüalche Cosa farô io innanzi ch’ i’ 
dorma. 

Uguc. e se fosse vero, do^ve mi troverô io ? Che 


(1) Ehl non si vuol credere cos'i ogTti cosa. Non si 
*>«£>/, italianisme trés-gracieux , wotj si debbe , on ne 
doit pas, cosi; il faut sous-entendre corne voi J'ois. 

(2) Non sarebbe gran fatto , très-belle expression 
( ne serait grand fait ) , il ne serait pas étonnant. 

(3) Girandoîa , girande de feu d’artifice, inventée par / 
Bernard Buontalenti> architecte distingué de Flo- 
rence , appelé pour cela Bernardo dette girandote. Ce 
mot est pris 'dans un sens figuré , il signifie intrigue. 
D’un homme tjni médite des choses extravagantes ou 
extraordinaires qui peuvent lui réussir ou non , on dit ; 
egli pensa a girandole j ad arzigngoH , aJantastichè-~ 
rie, a ghiribizzi , egti si stilla il ceruello ou bien 
on se sert des mots girandotare , arzigogolare , Jan- 
tasticare , ghiribizzare. 

(4) State di buon animo , soyez tranquille ; l’expres- 
sion italienne a beaucoup de grâce. 

(5) Da lei, rapport d’éloignement , car lei est le 
terme d’où doivent venir les informations. 
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’ partilo ha esser (i) il mlo ? Ho io a perdere 
la più cara cosa (a) clie 1’ animo mio tlesi- 
dera d’ avéré (5) ? Ho io a essere sgarato dal 
maggior inimico ch’ i’ abbia (4) ? 

Dor. Non dubitate , padrone , a ogni cosa è 
riparo, fuorch’ alla morte. 

iÜGuc. E che riparo puo esser più, s’ ella 1’ ha 
promessa a Giovanni? 

Dor. Mancheranno i’ ripari ? Starsi senza mo- 

' glie , O forne un’ altra. 


(1) Ha esser. II y a ellipse de la préposition a [ha a 
esser) que l’écrivain a sous-entendue à cause de l’hiatus. 

(2) La più cara cosa. Le Français dit la chose la 
plus chère. L’italien n’emploie l’article qu’une fois , 
quel que soit l’arrangement des mots. On peut dire aussi 
la cosa più cara , selon la construction directe. Cette 
différence vient de ce qu’en italien on regarde l’expres- 
sion più cara , comme un qualificatif, modifié par l’ad- 
verbe più qui s’identifie avec lui , de manière que ces 
deux mots ne présentent qu’une idée ; tandis qu’en fran- 
çais , la répétition de l’article nous montre que ces ex- 
pressions sont elliptiques , et nous fait présumer que 
la construction directe serait la chose qui est la chose 
belle plus. 

( 3 ) Desidera d' aaere. Il y a ellipse , desidera il 
piacere , la sorte , la Jhrtuna d' avéré. 

(4) Hal maggior inimico ch ‘ i' abbia. Dal , parce que 
les mots maggior inimico , etc. , indiquent le terme d’où 
vient l’action. Abbia est au mode conjonctif à cause 
de l’ellipse che la sorte vuole. 


%■ 


Digilized by Google 



48 I-A TRlNtrZlA , 

Udüc. Le (i) son delle tue, Troppo sarebbe 
duro(a) star senza 1’ Angelica. 

Dor. Pur ve lo sentite , duro è a star senza 
moglie. Gredolo io , voi avete mille ragioni ; 
ma anche a questo è rimedio. 

Uguc. Troppo mi par grave solamente a pen- 

,1 sarvi , troppo, mi cuoce. Povero svetiturato , 
se cosi è! Tu non rjspondi , Dormi? F veggo 
ben io che tu non-mel credi fS). 

•■‘ il I '■ _ ' _ _ 

Dor. Perche volete voi cosi chV i’ vi creda ? 
Siete voi il quinto evangelista ? Ma lassiamo 
• andar(4) le nurle, padrone. Non vi diffidate 
ne’ casi miei (5) , e tenete per fermo (6) , che, 


(1) Le pour elle ou esse. Delle , sous -entendez 
haje. 

( 2 ) Troppo sarebbe àvro , il serait trop pénible. La 

transposition de l’adverbe rend l’expression plus 

énergique. . 

(3) Che tu non mel credi (que tu ne me le crois pas), 
que tu ne me crois pas. 

( 4 ) Ma lassiamo andar le hurle •, mais laissons-Ià les 
plaisanteries. Les formes lascio , lasci , lascia , lascia- 
mo ,’etc. , pour /<r«o, lassi ^ lassa , lassiamo , etc., sont 
bien plus agréables. 

(5) Non vi diffidate ne' casi miei ( ne vous méfiez dans 
mes cas), ne désespérez jamais d’une chose quand je 
m'en mêle. 

( 6 ) Tenete per fermo , savoir , tenete per fatto fermo j 
soyez bien sfir. On dit aussi aver per certo ^ tenerper 
eerto , et tener per certissimo. 
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cOme(i) io mi sarô chiarito del tutto , io ci 
pigliero tutti quelli opportun! rimedj , che io 
peiiserô che làccian a proposito ; e voglio 
andare via adesso ( 2 ) , che non è da mettere 
tempp in ruezzo (5). Aspettatemi su la piazza 
disanto Stefano(4), che io vi verro a raggua-^ 
gliare del tutto ^^5). 


(i) Corne. C’est l’élément de l’expression cosî tosto , 
corne tosto , dès que. Mi sarb chiarito. Chiarirsi cC una 
cosa , signifie certijicarsi , ou cerziorarsi (funa cosoj 
s’assurer d’une chose. 

(a) Voglio andare via adesso. Via , dit la Crusca , et 
tous les gran^airiens le répètent , joint aux verbes an- 
dare, manâare , gittare y etc., est un pléonasme. Via 
est le complément du verbe qu’il suit. signifie 

tout simplement aller; et andar via, s'en aller-, ce 
n’est donc pas un pléonasme. Adesso , expression ad- 
verbiale composée des élémens a au ad esso istante ; 
à l’instant même. 

(3) Metter tempo in mezzo , mettre du temps entre 
le monjent de la parole et l’instant où l’on doit com- 
mencer d’agir, perdre du temps. 

(4) Di santo SteJ'ann. L’adjectif santo ne s’écrit tout 
entier que devant s suivi d’une consor.ne.il perd la der- 
nière voyelle devant un mot qui commence par une 
voyelle , et si le nom suivant commence autrement , U 
perd la dernière syllabe : santo Stejàno , saint Etienne j 
sant' Agostino , saint Augustin ; san Carlo , saint 
Charles. 

(5) Vi verrà a ragguagliare etc. La transposition du 
pronom vi donne de la grâce à l’expression , et , neuf 
fois sur dix, il vaut mieux dire , U voglio nmnre que 

4 


♦ 
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Ugüc. Dormi mio, di grazia, fa che io ti sia 
raccomandato , non perder tempo (i). 

{Parte.) 

Dor. Non mancherô di niente , vidico, andate 
aile faccende vostre. — EgK è gik piæsso a un 
anno , che questo mio padrone non mi ha 
mai lasciato aver un’ ora di bene. Sempre : 
intendi y ripara, torna, vient , aspetta, e va. 
Io per me non conosco il maggiore inferno (2) 


3>oglio amorti. Verrh a ; deux obsenrations ont lieu ici. 
Lorsoiue le mouvement est dirigé vers la personne à qui 
on parle, on doit se servir de venire y et quand il se 
porte vers une troisième personne , on dit andare : 
yerrà da roi , j’irai chez vous; andrb lui y j’irai 
chez lui ; 2® après un verbe de mouvement , il faut 
que le terme du mouvement soit précédé de la pré- 
position a , que l’ellipse sous-entend toujours dans le 
français devant un verbe à l’infinitif. 

Rasguagliare alfuno d’ alcuna cosa signifie riferir- 
gli a bücca , o scrirergli per lettere , tutto quello che 
ei sia o fatto , odetto in alcuna fa ccenda che si ma- 
nèggx.Oa dit aussi dans le même sens : informareyfar 
sentire , apvisarey dare auriso , etc. 

(i) Non perder tempo. Les italiens n’ont pas une forme 
pour commander négativement à la deuxième per- 
sonne du singulier; nous avons vu plus haut comment 
ils y suppléent tu non dei perder tempo , ou . selon 
la forme elliptique et usuelle , non perder tempo y ne 
perds pas de temps. 

^2) Il moggior in/erno. Le Français dit: je ne con- 
nais pas une plus grande bête que Perettî ; et 1 Italien : 
non conosco la moggior bestia di Peretti. Ce sont des 
minuties qui donnent bien de la grâce à l’expression. 
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per un servidore , che stare con un padrone 
mnamorato; e or ch’ i’ pensava qufsti di ri- 
posarmi, e’ si trae per dado (i). lo ne feci 
gran festa ( 2 ) , quando Giovanni arrivé in 
questa terra , per esser aniico del padrone ^ e 
n’ è successo il contrario ; che , per essersi 
ancor egli innamorato di questa Angelica la 
bella , le fatiche son raddoppiate. Orsù , pa- 
zienza! a’ ripari (3).^uanto ben ci è, ch’ i’ 
son figura che caccio per natura , e non ini 
par fatica niente? E , per dirne il^vero, io 
sono in casa mia , quando i’ sono in siniil tra- 
vagH (4), e sarei morto , se fossi altrimenti , e 
che 1’ ozio mi si mangiasse. Egli è forza che 


E' si trae per dado ( il se tire par dé ). Cette 
manière proverbiale signifie qu’à l’instant où l’on es- 
pérait une chose , une nouvelle toute contraire survient 
à la place ; on dirait en français , c’esi comme un sort. 

( 2 ) Io ne J'eci etc. Le pronom ne fait voir qu’il 
y a inversion , et qu’il faut rétablir l’ordre direct de la 
sorte ; Quando Giovanni arrivà in questa terra, io ne 
feci , etc. 

(3) A' ripari y savoir: pensisi ai ripari , pensons 
aux remèdes. 

(.J,) Quanto ben ci è , ch' i son figura che caccio 
- per natura , e non mi parjatica niente ? E , per dirne 
il veto , io sono in casa mia , quando i‘ sono in si- 
jmrV» , etc. certes , je suis un homme qui chasse 

de race , cela ne me coûte aucune peine , et , à dire 
vrai , je me trouve dans mon centre au milieu de pareils 
embarras. 


/ 
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% 

io vadia aguzzare i miei ferruzzi (i). Andrô, 
dimandero , pensero , guasterô , riparero , 
dirô male , qualche cosa fard io. E , benchè 
io abbia a far con una golpe , anche delle 
golpi si piglia (a) , e io , sebben ho nome il 
Dormi , i’ non dormo al fuoco (3). Stia ancor 
egli in su le sue (4) , ch’ i’ sto in su le mie. 


(1) Eff/i è J^orza che Mtdia agguzzare i miei Jer- 
ruzzi.EgU è Jhrza , est une très-belle expression. Vadia 
pour vada est une erreur populaire. Après ce verbe , il 
y a ellipse de la préposition a. Cette phrase 

i suoi Jèrruzzi y signifie assottigliar F ingegno , ou in- 
dusiriarsi. On dit dans le même sens agguzzarsi ; en 
français s'ingénier. 

A 

(2) Anche delle golpi si piglia , on prend aussi^s 
renards. Si l’on dit si piglia , on doit y sous-entendre 
clcuna ; mais en disant si pigliano ,\\ y a sous-entendu 
alcune. On dit aussi dans le même sens : anche le ci- 
vette impaniano ( aussi les chouettes se prennent à la 
glu) ; les plus fins y sont pris quelquefois. 

( 3 ) V non dormo al J'uoco. On appelle un homme 
sans souci , d’un esprit lent et paresseux , un dormal- 
J'uoco. 

(4) Stia ancor egli in su le sue ( qn’il reste lui aussi 
sur les siennes). Cette expression signifie proprement, 
se tenir sur ses gardes en parlant , pour ne pas être pris 
par ses propres mots; mais on l’emploie aussi dans un 
sens analogue aux circonstances, pour se tenir sur ses 
gardes. On dira donc iosto in su le mie\ sia in su le tue ; 
stiarno in su le nostre , etc. On dit aussi dans le premier 
sens : stare ait erta , et stare in sul tirato. L’expression 
stare colt arco teso signifie être tout attentif à quelqu’un 
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ATTO SECONDO. 


SCENA PRIMA. 

GOLP£ , e PURELLA serra. 

Gol. Io ho gik sparsa la cosa per tutlo Vi- 
terbo , e ’l garbuglio fa pe’ malestanti 
Diavol cbe non venga a gli orecchi di quelle 
donne! Com’ elle lo sapranno , cosi si rivol- 
geranno tutte al padron niio , corne i’ son 
,^ui(a^. Teste (5) bisogna cbe io truovi la 


qui parle , pour le prendre sur se^puts et le con- 
fondre , c’est-à-dire perfarlo imhimcare , ou imbian- 
chire , ou rimanere bianco ^ ou bien , comme on le dit 
communément 4 Jarîo rimanere con un palmo di 
naso. 

(i) Il garbuglio Ja pe* malestanti trouble ou les 
changemens conviennent à ceux qui sont en mauvais 
état. Pe' malestanti , savoir : per gli uomini stanti 
male. 

(s) Com' io son qui , savoir , corne è vero che io sono 
qui. 

(3) Testi ; ora , à l’instant , sans perdre de temps. 
Les anciens disaient testeso , comme adesso , formé 
de l’expression latine ad hoc , en sous - entendant 
iempus. 
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Purella , e ch’ i’ la ’mbecheri a mio modo(i), 
e poi ogni cosa è acconcia. Oh ! la lupa è 
nella favola ( 2 ). Eccola qua appunto per mia 
fè , alFrontarla vogHo , non perdiam tempo. 
Buondi , Purella, io ho caro d’ averti tro- 
vata(3). fiuona cosa (4) ! Deh! dimmi di gra- 
zia , la tua padrona che pensier fa ella invero 
invero(5) ?,Vuol ella dar due mariti alla li- 
gliuola (6) ? 


(1) Ch' i' la 'mbecheri a mio modo ( que je l’embouche 
à ma mode ) , manière très-gracieuse qui signiHe : que 
je%i souffle ce que je veux qu’elle dise. On dit dans 
le même sens imbeccare ou imboccare ; ce qui signifie 
mettere’ in bocca a ttno le parole che dee dire ; ou bien 
insegnargli cosa per cosa quello ch' egli ha a fare^ 

(2) La hipa è nella J^avola ( en latin : lupus inja- 
bulâ). On dit généralement il lupo è. nella Jdvola , en 
voyant paraître quelqu’un dont on parle en bien ou en 
mal , et dans ce^Hjkrnier cas on peut dire simplement 
zoccoliî pour imposer silence. 

(3) Io ho caro d'averti trovata , je suis charmé de t’a- 
voir trouvée; expression simple et gracieuse dont la 
construction pleine est : io ho caro V incontro d averti 
trovata. 

J4) Bunna cosa I c’est bon ! L’expression italienne 
est un élan du cœur. 

(5) Che pensier Ja ella invero invero ? ( quelle 
pensée Fait-elle en vrai , en vrai ) , quelle est donc 
sa pensée ? L’expression italienne sort du commun , 
et cependant elle est très-simple. 

(6) Alla, figliuola. On ào\t y sous-cnteudre sua", el- 
lipse très-fréquente en italien. 
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PuREL. Uh! che Dio tel perdoni (i). Corne due 
mariti? Ella n’ ara (a) assai d’ uno. 

Gol. Due mariti , si. Non aspettate voi il mio 
padrone stasera (3) ? 

PüREL. Si , aspettiamo (4) ; nia che vuoi tu dir 
per questo ? , 

Gol. E üguccione a che fine viene egli ? 

PüREL. Odi tu , tu di’ ben il vero. Sciagurata 
me I 1 ’ non me ne ricordava. 

Gol. Adunque che baje son queste, e che uc- 
cellamenti (5) ? E forse che non n’ è pieno ( 6 ) 
tutto Viterbo , e che ognun non dice la sua ( 7 ) ? 
Ma e’ ce n’ è una più bella j che üguccione , 


*(i) Che Dio tel perdoni. Purella est scandalisée; 
elle prend cette demande pour un blasphème. 

(2) Arà pour avrà , est un italianisme populaire. 

(3) Stasera ; c’est l’abrégé de esta sera , de même 
que stamane ou stamattina , stanotte , sont un abrégé 
4e esta mane , esta mattina , esta notte. 

(4) SI y aspettiamo , oui , nous l’attendons. L’ellipse 
du pronom lo ou bien des mots il padron tuo , a ici 
beaucoup de grâce. 

(5) Che baje son queste , etc. , quelles moqueries , 
quels tours sont donc ceux-ci? 

(6) E forse che non, etc. Il y a ellipse : e forse 

eredi che non etc. , crois-tu que 

(7) Non dice la sua ( ne dit la sienne } , sous-entendez 
baja ou favola. 
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accorgendosi d’ esser levato a cavallo (t) , ha 
fatto corne savio , e s’ è procacciato , e va 
questa sera a impalmarc {^ 2 ) la sorella d’AleS" 
saudro Ainadori. 

PuREL. Dch ! di il vero ; e chi te 1’ ha detto? 

Gor. Chi me I’ ha detto, dicc? Non t’ ho io 
detto ehe se ne parla per tiitto su per lepiazze, 
e dicesi sin nel barbieri (^5). E’ non mauca 
se non che venga agli orecchi del padron 
mio, e che anch’ egli non faccia qualche paz- 
zia ^ e che non ne nasca qualche scandalo d’ 
importanza (4). 

PüREL. Eh ! tu vuo’ la baja (5) ; le son delle tue. 


‘ {i) Accorgendosi d' esser levato a cavallo (s’apercevant 
d'ê‘re levé à cheval) , s’apercevant qu’il avait été trop fa- 
cile à croire ce qu’il n’aurait pas dû croire j et par consé- 
quent qu'il est trompé. Voici ce que Varchi dit de cette 
expression ; tor su , 0 tirar su alcuno; il che si dice an- 
cora, levare a cavallo , è dire cose ridicole ed impossi- 
hili , e voler darglicne a credere per trame piacere , 
corne fecero Bruno e Buffalmacco a maestro Simone da 
Valecchio. 

(2) Impalmare ( lat. ; jungere dexteras ) . se donner 
une promesse réciproque de mariage. 

(3) E dicesi sin nel barbieri y et l’on en parle même 
dans les boutiques des barbiers. 

(4) Qualche scandalo d’importanza (quelque scan- . 
dalc d’importance) , quelque grand scandale. 

( 5 ) Tu vuo’ la baja. Voici ce que Varchi dit dans son 
Ercnlano : quando uno cerca pure di volerci persuadere 
quello che non volemo credere , per levarcclo dinanzi 
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E’ mi disse pur çhe verrebbe a ogni modo , 
e tu di’ elle n’ ha impalmata un’ altra. A 
questo modo e’ m’ avrebbe dette le'bugie (i). 


e tord queïïa seccaggine degU orecchi, usiamo dire : tu 
vuoi la baja , o la berta , o la ninna , o la chiac- 
chiera, o la giacchera , o la giostra , o il giambo , o il 
dondolo de’ Jatti miei , o tu uccelli ; tu hai buon tempo } 
ringrazia Dio , se tu sei sano j anche il Ducamurava ^ 
c molli altri molli somiglianti. On voit bien par là si 
la langue italienne a les nnêmes mois , les mêmes expres- 
sions , la même construction que la française. On n’au- 
rait pas dit ce blasphème , si on avait réfléchi que les ex- 
pressions sont toujours relatives aux idées, et que celles-ci 
ne peuvent pas être les mêmes chez deux peuples diffé- 
rens. Il est vrai que la plupart des écrivains italiens d’au- 
jourd'hui , dérobant aux Français les idées , sont obligés 
de leur dérober en même temps les expressions ; ce qui 
fait qu’il y a si peu d’écrivains degni ch’ onore e Jama 
gli succéda. 

(l) Dette le bugie. Dire le bugic , se disait autrefois 
de celui qui disait une chose fausse en la croyant vraie j 
mais s’il la croyait fausse telle qu’elle l’était , on employait 
le verhementire , ou dire menzogne. Aujourd’hui on em- 
ploie sans distinction l’une ou l’autre forme. 

Dans la Fiera de Buonarruoti , la Bugia personifîée 
dit, en parlant d’elle-même : 

Non son io menzognera in quella guisa , 

Bench’ io sia la Bugia , che tu credi. 

Ma due son le Bugie f P una Jigliuola 
Fu délia Falsità ; quella agi’ inganni 
È sanpre intesa : P altra ebbe per madr^ 

La Concordia. lo son quella ; ed i ’l mio studio 
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Gol. Bel caso certo, grande inconveniente a 
dire una bugia per acconciare un suo fatto ! 

PüREL. T5mbè (i) ! che ti parrebbe da far qui^ 
Gol. Avvisarne la padrona , e far tosto (a). 
PuREL. E poi che ha élla a fare? 


Negli affari scambievoli pendenti 
Degli uomini interpormi , 

Ora conciliando 
Le parti contraenti ; 

Ora scandol vietando ove hisognL 
Ntfra i mercanti solo , ' , 

Ma ira qualunque sorte di persane, 

Trovo henigno e grazioso loco. 

Délia Diseordia il fuoeo 
Tra i parenti e' congiunti , 

Tra i vicin , tra gli amioi , e tra gli amanti 
Estinguo spesse volte. 

Le nozze andrebber disconcluse e sciolte , 

S’ io non le stringess’ io con nodo doppio, 
una fanciulla è poco sana o sciocca , 

S’ un giovine è scorretto e scapigliato , 

Io subito V accoppia , 
io vi pongo la hocca, 

S’ io vi spiro ’l mio Jiato , 

S io gli do V aura mia , 

Ch’ i tutta poesia. 

(1) Umbè ou Ombè , est un abrégé de o benel Che ti 
parrebbe da J~ar qui ? (Que te paraîtrait à faire ici? ) 

Que penses-tu qu'il faille faire ici. 

(2) Tosto, du participe du verbe latin torrere , de 
même que le français tôt , signifie caldo caldo , tout 
chaud. 
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Gol. Lasciarne il peusiero a lei , pagare il de- 
bito , e tal ne sia di lei (i). 

PüREL. Tu di il ver tu : chi v’ ha a pensar vi 
pensi (2). Vatti con Dio ( 3 ), ch’ i’ me ne vo’ 
ire a casa a dirglielo , innanzi ch’ i’ me lo sdi- 
mentichi. — Naffe (4) , i’ non so dove i’ mi 
abbia il capo (5) , nè dove mi ringirare (6). 
Questa mia padrona farebbe il meglio... Ùh! 
eccola quà , lasciamela furare (7). 


(1) E tal ne sia di lei (et tel en soit d’elle ) , c’est son 
affaire , tant pis pour elle. La construction pleine de cette 
expression est : e sia di lei taie quale ella vorrà. 

(2) Chi v’ ha a pensar vi pensi ( qui y a à penser y 
pense ). 

( 3 ) Vatti con Dio ( vas te avec Dieu ) . On dit ëgale- 
menXjatti con Dio (fais te avec Dieu ). C’est une ma- 
nière de congédier. 

(4) Naffe on gnaffe-, espèce de jurement , le même 
que qffe ou per miajè , ma foi. 

( 5 ) r non so dove i’ m’ abbia il capo (je ne sais oîl 
je m’aie la tête ) , je ne sais pas où j’ai la tête. 

(6) Dove mi ringirare , par où me retourner. 

(7) Lasciamela Jiirare (^XaàsscAa. mol dérober). Jj’el- 
lipse fait sous-entendre ne/j«o pensiero , sentimento , se- 
greto , etc. On peut traduire ainsi : je vais tâcher de pé- 
nétrer sa pensée. Dans le texte, la personne qui parle 
s’adresse la parole à elle-même. 
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SCENA II(i). 

Madonna VIOLANTE vedova , e PURELLA sua faute. 

M.Viol. Muoviti ( 2 ), Purella. lo non ci sare’ mai 
tornata (3). Tu non ha’ mai fretta (4). 

PoREL. Si, muoviti! il fatt’ è potere (5). lo ho 
tronche le gambe (6) per le male novelle che 
ci sono. 


(1) Toute cette scène est très-plaisante. Elle est peut- 
être un pefi longue } mais , si c’est un défaut , la ma- 
nière dont elle est écrite ne laisse pas le temps de s’en 
apercevoir. Tous les mots , toutes les expressions sont 
du style le plus parfait. Ce mérite rend les niaiseries 
mêmes de Purella très-supportables. Le personnage da 
cette servante a l’avantage d’être toujours vrai et naturel. 
Toutefois j’ai retranché quelques lignes par respect pour 
les mœurs. 

( 2 ) Muoviti ( meus-toi ) , allons donc. 

(3) lo non ci sare’ mai tornata , on doit y sous-en- 
tendre s’io Jossi te ; si j’étais de toi , je ne serais jamais 
revenue. C’est dit ironiquement. 

Tu non ha’ mai Jretta. L’élision de l i dans hai est 
faite ici parce que la prononciation de hai serait moins 
agrétible. 

(5) Il fait’ è potere ( le fait est pouvoir ) , il faut le pou- 
voir. 

(6) lo ho tronche le gambe. Il y a inversion , car la 
construction directe doit être io ho le gambe tronche » j ai * 
lj^a%mbes cassées. La différence qui existe entre lo fran- 
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M. Viol. Domine , ajutaci (i ) ! Ghe novelle? 
PüREL. Triste quanto le possono. 

M.Viol. E che cosa ci è ( 2 ) ? 

PuREL. O padrona , le son cattive. Uh! Signore, 
i peccati noslri (5). 


çais et l’italien dans l’emploi du participe comme adjectif 
de l’objet du verbe at>oir (ai>ere) , c’est que les Italiens 
ont la faculté de placer ce participe avant l’objet , 
toutes les fois que cette transposition est favorable à l’har- 
monie ou à l’intention de l’écrivain; savoir, lorsqu’il, 
veut rendre l’expression , l’image véritable de sa pensée ; 
ce qui donne lieu aux observations suivantes : 1° quand 
le jugement et le raisonnement ont mis l’écrivain en état 
de discerner ces différences caractéristiques, l’esprit se 
trouve enrichi d’idées et d’expressions ; 2® si la règle 
inventée par Veneroni sur l’accord des participes était 
vraie , Firenzuola aurait fait ici une faute grossière , que 
l’autorité du Dante , de Pétrarque et de Bocace , créateurs 
de ces mêmes fautes , ne saurait justifier ; 3 ® ceux qui 
prétendent que c’est la môme chose de dire ho tronco 
et ho iroT^he , sont exposés aux inconvéniens de con- 
fondre deux idées en une seule , de diviser une idée in- 
divisible en deux idées , et enfin de substituer une idée à 
une autre, toutes les fois que le hasard ne les favoriserait 
pas. 

(1) Domine , ajutaci! oh mon Dieu ! Domine, mot 
latin , est une espèce d’interjection. 

(2) E che cosa ci è ? qu’est-ce qu’il y a? L’Italien dit : 
quelle chose est ici , d’après l’ordre de la construction gé- 
nérale du langage. 

( 3 ) I peccati nostri. Sous-entendez son cagione di 
tan to male. 
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M.Viol. Be’ (i) , ch’ è stato ? Ghe novelle son 
qucste? Ghe vuo’ tu dire ? 

PeRKL. 1’ non so da quai lato mi cominciare (a). 

M.Viol. Comincia da principio nella tua mal’ 
ora (4). Domin , ch’ ella n’ esca (3) ! 

PüREL. Vüi ve ne siete molto ben cagion 

* ve ne siete; sapete? Si che voi ve ne siete. 

' Gh ! ch’ i’ vorre’ innauzi aver a fare non so 
che, ch’ avervelo mai a dire , perch) i’ so che 
voi 1’ avrete per male (6). 


(1) Be’ , abrégé de bêne, particule explétive, dit le dic- 
tionnaire de la Crusca. Nous ne reconnaissons pas, de 
mots inutiles dans le discours, et l’analyse montre que 
ce mot est un élément de la proposition va bene, sta 
bene , c'est bien , dans le sens ob ilfautprepdre la chose. 

De be’, abrégé de ben pour bene , on forme omBè , qûi 
signifie oh bene, et orbè , qui veut dire ora bene. 

(2) Da , rapport d’éloignement , parce que les mots 
quai lato indiquent le terme d’où l’on doit tirer le com- 
mencement. 

V 

(3) I^ella tua mal’ ora) sorte d’imprécation : que le 
diable t'emporte. 

(4) Domin , ch’ ella n’esca ( mon Dieu , qu’elle en 
sorte ), qu’elle en vienne à bout. 

( 5 ) Voi ve ne siete etc. Ces répétitions montrent 
tout le ressentiment dont la petite âme de Furella est 
capable. 

(6) Voi V avrete per male (vous l’aurez pour mal) , ■' 

vous en serez fâchée. On dit aussi ; avéré a male , et re- ^ 
carsi a male. 
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M.Viol. Che Sara mai (i) ? Di su , in buon’ ora 
tua ( 2 ) , di su ; escine , e non mi ’nfradiciare (5). 

PuREL. Eh ! Dio ’l voglia che non ne nasca qual- 
che grande scandalo. 

M.Viol. E perà dillo ^4) 1 acciochè vegga se ci si 
puo riparare (5). 


(1) Che sarà mai ? Le mot mai modifie tellement la 
phrase che sarà , qu’il faudrait être tout-à-fait dépourvu 
de bon sens pour Iq^regarder comme un pléonasme. II 
exprime à la fois le désir et l’inquiétude de celui qui 
parle. 

(2) In buon’ ora. C’est le contraire de in mal* ora. On 
peut traduire cette manière par: que le ciel te bénisse ! 

(3) 2Von mi ’rifradiciare , ne m’ennuie pas. In/radi- 
ciare uno signifie : ennuyer quelqu’un au dernier point 
par des discours j ce qu’on exprime aussi par irifasti- 
dire altrui ; torre il capo altrui col gracchiare ^ dar sec- 
caggine. On dit à un bavard ennuyeux , pour le faire 
taire ; tu m’infracidi'^ tu m’ hai Jracido ,• tu m’hai secco^ 
tu m’ hai stracco ; tu m’ hai tolto gli orecchi. 

(4) DiHo pourrf?/o, dis-le. Cet avantage *i’onf les 
Italiens de transformer en un seul mot , deux , trois , et 
même quatre motSj est d’une bien grande ressource , soit 
polir donner au discours telle ou telle harmonie que l’on 
ne pourrait pas obtenir autrement; soit pour éviter le son 
désagréable que produiraient plusieurs monosyllabes de 
suite sans accent ; soit enfin, pour exprimer par des formes 
analogues les différentes nuances de la pensée , et pour 
imprimer au discours plus ou moins de rapidité. Voyez la 
troisième édition de ma Grammaire italienne raisonnée, 
au chapitre des noms personnels. 

(5) Se ci si puà riparare, si on y peut remédier. La 
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PoREL. Si , riparare ! Mi piacque (i) ! 

M. Viol. Tu non dovevi cominciare , se tu non 
volevi finira. 

PuREL. E’ mi sa anche un gran male (a) d’ aver- 
velo a dire. 

M.Viol. O tu lo di , o tu mi ti lieva dinanzi , sci- 
munita che tu se’ (3). 

PüREL. Be’ si , e’ bisogna ch’ i’ ve lo dica , e non 
ch’ i’ mi vi levi dinanzi'. ^ 

M.Viol. Orsù dunque, la mia Purella , di su, 
alto bene , escine. 


conslruction de l’Italien est : se il riparare ci {a cib ) si 
pub ( si réparer se peut ).Cela nous fait voir que pour 
traduire en italien les phrases françaises qui ont pour 
sujet on ou l’on , il siifRt de changer en sujet ce qui est 
en français l’ohjet. En suivant ce principe unique , on ne 
se trompe jamais. 

(1) Mi piacquel joliment! 

(2) 3ft sa anche un gran male etc! , je suis aussi bien 
chagrine .. . . Sapere male altnii d'una cosa , est une phrase 
très-gracieuse , qui signifie : açoir bien de la peine d’une 
chose. 

(3) Mi ti lieva dinanzi ( me le ôte devant ) , ôte-toi de 
devant mes yeux. Scimunita che tu se’ , imbécille que tu 
es. On appela d’abord scimuniti, le contraire de ammu- 
niti, les peftonnes indociles et incapables de correction j 
mais ensuite on a donné ce même nom agli sciocchi , ai 
capi sventati , savoir , senza sugo di cervello , d’après 
celte supposition qu’il n’y a que les bêtes qui sont incor- 
rigibles. 
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IPorel. Vo’ sapete (i) che Giovatmi ci aveva a 
venire , e Uguccione. E ben sappiate.... ph! 
nella vostra mal’ ora ) io credo , che l’ inimico 
v’ abbia aececata. E cbe direte vol che s’ è ri- 
saputo., eche siamo in baja( 2 ) di tutta questa 
terra? E Uguccione che vi aveva promesso 
nonverrk altcimenti» Orandate, madonna,si. 

M.Viol. e questo perche ? 

PoR’Eii. Perch’ egli ha ire altrove (5). 

^I.ViOL. E dove altrove? (Sta pur a vedere (4).) 

- - ■ ■ ' , ■ , ■ , ■ , 

(I) Vo’ sapete f Tout ce que Firenzuola fait dire 

si bêtement à Purella, a coûté bien du travail à cet écri- 
vain incomparable. 

(a) Siafno in taja. Essere in haja, être bafoué , c est 
ù peu près esser diçenutojàçola del popolo. On dit aussi 
farsi la favola , ou farsi lo schéma di tutti. Horace : fa* 
bula quantajïiil et Pétrarque : 

Ma ben veggP or siccome al popol tutto 
Eavola fui gran tempo * 

(3) Egli ha ire altrove (il a aller ailleurs) , il doit*aller 
autre part. Entre les verbes ha et ire, on doit sous-en- 
tendre la préposition a , supprimée à cause de l’Iiiatusi 
Altrove , savoir in altro ove. 

( 4 ) Sta para vedere. Cette forme répond au latin sci- 
licet , nempè, et au français certes ; affirmant ainsi l’évé- 
nement de ce que l’on craint le plus. En ce cas une pensée 
dit à madame Violante ; Uguccione va sans doute chez 

yla scpur d’Alexandre. Madame Violante n’en doute plus, 
et se dit à elle-même : certes , c’est là qu’il va', ce quiest 
exprimé dans les mots sta pur a vedere. 

5 


Digitized by Google 



6G LA TKINÜZIA, 

PüREL. A casa quello Alessandro da santa Ro* 
sa (i). Sapete ch’ egli ha tolta la sirocchia per 
moglie. E anche Giovanni , che ha risaputo 
questa chiacchiera di questa trama , seconde 
che m’ ha detto il Golpe, non pensaüe che 
ci capiti ( 2 ). ’ 

M.Vioe. Oh , questa sarà bella , ehe di due i’ non 
abbia nessuno. 

PuR^L. E’ basterebbe che venisse Giovanni^ 

M.Viol. E’ basterebbe le zucche marine (3). 

PuREL. Oh ! volete voi dar due mariti a una fan- 
ciulla? 

M.Viol. A mala pena (4') gliene voglio dar üno. 

PoREL. Oh ! che volevate voi far^dell’ altro ? 

MjViol. Umbè ! volevalo forse tor për me. Che . 
ne vuo’ tu sapere ? 


(1) A casa queno.Alessandro da santa Rosa. Devanl 
quello Alessandro, on sous-entend la préposition di , el 
santa Rosa est précédé de la préposition da , parce que 
c’estde lieu d’où l’individu prend sa désignation . 

(2) Non pensate che ci capiti (ne pensez pas qu’il y 
donne de la tête ) , ne pensez pas qne le hasard même 
l’y conduise j y , chez vous. 

(3) W basterebbe^ le zucche marine.'' Pour répondre 

négativement à une proposition quelconque , et d’un ton 
moqueur, on dit : zucche marine-, zucche fritte -, zucche 
marinate , ou simplement zucche-, mais ce sont des ma- 
nières un peu triviales'. ‘ 

(4) A mala pena , à peine j on dit également a pena, 
afatica , etc. 
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PoREL. Addio, madonna Violante , ahi padrona, 
per voi eh? Non maraviglia (i) : ogni grillo 
tir acqua al suo inolino (à). 

M.Viol. Per me, si ! Che mal è egli a tor inarito 
a una vedova ? 

PüREL. Acconcia,tela pur ch’ ella vi toriiî (5). 
O Dio ! mai me lo sare’ iiidovinato (4). Ma 
ditemi un poco una cosa a me : non sapete 
•voi che Uguccion non vi vuole , e nè manco 
Giovanni ? Coine pensavate voi dunque di 
fare ? 

M.Viol. Fossero venuti (5) ! e poi , s’ io non 1’ 
,avessi acconcia a mio modo (6), mio danno( 7 ). 


( l) Non maraviglia j savoir y non è maraviglia , il n’est 
pas étonnant. 

(2) Ogni grilla tir acqua al suo molino . On dit aussi 
simplement tirare ou recare T acqua al suo molino , 
faire venir l’eau à son moulin , ce qui signifié chercher 
plutôt son intérêt que celui des autres. 

( 3 ) Acconciatela pur ch' ella vi torni (arrangez l’af- 
fcire qu’elle vous tourne à bien ) j tâchez de réussir, 
cela vous regarde. Cette tournure a beaucoup de grâce. 

(4) Mai me lo sarei indovinato , je ne me le serais ja- 
mais imaginé. 

( 5 ) Fossero venuti ; on y sous-entend vorrei che ; je 
voudrais qu’ils fussent venus. Cette ellipse est très-fré- 
quente, et ajoute beaucoup à la force du sentiment. 

A 

(6) S’io non l'avessi acconcia a mio modo, si je n’avais 
pas arrangé les choses è ma fantaisie. ^ 

(7) Mio danno ; il y a ellipse : il danno sarebhe mio , 
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PüREL. Eh! State cheta iii buon* ora vostra (i), 
E’ non v’ è nessun di loro cbe pensi al fatto 
vostro. lolo so ben io, e non favello a casofa). 

M.Viol. Eh! Purella , dal detto al fatto v’ è un 
gran tratto (5). Mal mi sa che^non ven- 
gono (4). 

PoREL. Dite pur a vostro modo ; io per me non 
credo ch’ ella vi fosse mai riuscita (5). 

■ M.Viol. e perché ? 


ce qui répond au français tant pis pour moi. On dira donc : • 

tuo danno , tant pis pour foi j suo darmo , tant pis pour 
lui ; nostro danno , tant pis pour nous , etc. 

é * 

(1) Ehl State cheta in buon' ora vostra. Hé ! taise»- 
vous, que le bon Dieu vous bénisse. 

(2) E non faveïïo a caso , et je ne parle pas au hasard. 

On AiXjavetlare colla bocca piena ( parler avec la bou- 
che pleine ) , parler avec précaution ; Jacellare in su! 
saldo (parler sur le solide) , parler sérieusenaenf ,-yà- 
vellare senza barbazzale ( parler sans bride) , parler li- 
brement, ou trop librement. Ces manières nonjaoellare 
ad unoj tenerfavella aduno , signifient bouder quelqu’un. . 

( 3 ) Dal detto aljatto v’ è un gran tratto (du dit au fait 
il y a un grand trait) , répond au français dire et faire 
sont deux choses . 

(4) Mal mi sa , expression très-jolie : je suis bien fâ- 
chée. Misa male, je suis fâché j gli sa male A est 
fâché , etc. 

(6) Ch’ ella vi fosse mai riuscita ( qu’elle vous fût ja- 
mais réussie ) , que vous auriez jamais- réussi; ch’ ella ^ 
savoir , V impresa vostra ,'V intenzion vostra , etc. 
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PüREt. Perché si (i). Ma che pazzia è la vostra 
voler un marito a questo modo", corne dir 
d’ itnbolio (2) , poteiidone aver un corne le 
persone danbene ? . 

M.Viol. Che sa’ tu (5) rag’ionare di queste cose ? 
Bada a far le faccende (4) ; e , s’ i’ vo’ tor 
marito d’ imbolio , o non d’ imbolio , o corne 
le persone dabbene, lasciane il pensiero a me. 

PoREL. La caritk mi sprona. Ma , se voi volete 
pur tor marito (5) , che (6) non togliete voi 
Alessandro in vostra buon’ ora ? Egli è ricço , 
e de’ primi di questa terra , e vuolvi bene , e 
lo so ; e sebbeu egli ha avuto un’ altra mo- 
glie (7) , e voi avete avuto un altro marito. 


' (i) Perché s) ; perché la cosa s ta st ou cosi com''io 

dico . 

(2) D' imbolio , expressioiî adverbiale •,'‘J'urtiÿamente : 
prononcez l’io de ce mot comme dans natio^ 

( 3 ) Sa' tu pourrai tu , sais-tu. 

(4) Bada* a far le faccende , occupe-toi de tes a£- 
f’aires. 

( 5 ) Se voi volete pur tor marito. La phrase tor ma- 
rito „ prendre un mari , est très-élégante. Le mot pur si- 
gnifie pourtant, malgré tout , en dépit du bon senf. Ce 
mot n’est donc pas un pléonasme. 

(6) Che , il y a ellipse *de per ; perché. 

‘(y) Sebben egli ha avuto etc. Le Français doit dire, 
^moi< 7«’/7 eu , et l’Italien peut dire également jeAde/i 
ha avuto , ou sebben abbia avuto. La première forme ne 
regarde que le fait tel qu’il est arrivé ; la seconde noua 
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Eh Dio ! Voi non sapete cbe cosà è una rosfra 
pari aver un fanciullaccio per moglie, corne 
son costoro (i). Voi mel ricordereste ( 2 ). 


M.Viol. Eh , Purella , e’ non si vorrebbe mai 
tor vedovi (3) , poichè tu vo’ ch’ i’ dica. 



fait voir l’action même comme l’efiet d’une cause anté- 
rieure : elle est donc elliptique. Sebben la sorte vuole 
ch’ egU abbia açulo. 


(1) ^F'oi non sapete die casa è , etc. La construction 
de celte période , que Purella embrouille , doit être ; voi 
non sapete che cosa è un J'anciullaccio ; corne son cos- 
ioro , aver per moglie una vostra pari. Toute autre 
qu’une bête, ou Purella , qui aurait exprimé la même-pen- 
sée, aurait dii dire : voi non sapetp che cosaè una vostra 
pari aver un Janciullaccio per marito , corne son costoro, 
vous ne savez pas ce que c’est pour une femme comme 
vous, que d’avoir pour mari un sot jeune homme, comme 
ceux là sont. Cette manière naïve de parler doit être ad- 
mirée ; mais nou.s qui sommes de bien petits écrivains,, 
nous devons bien nous garder de l’imiter, et encore plus 
de blâmer les créateurs de notre langue , les pères de 
cette ancienne et inimitable pureté de style, de celle belle 
simplicité, que les auteurs modernes connaissent si peu, 
aimant mieux gonfler toute chose que de suivre la simple 
nature. Nubes et inania captant. ' 

( 2 ) Voi mel ticordereste me le rappelleriez); 

vous m’en diriez des nouvelles. 

(3) E’ non si vorrebbe mai tor vedovi (il ne se voudrait 
jamais prendre veufs) , on ne devrait jamais épouser des ^ 
veufs. La tournure italienne est du plus beau stylo. 
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PvREL. (Proprio tutto’l contrario(i).) Eperchè ? 

j^I.VioL. Perche? dice : perché , corne no’ facciam 
nulla milla ( 2 ) , e’ non hanno altro in bocca : 
queW ultra faceva , e quelV altra diceva ; la 
si œntentava d’ ogni cosa ; V non ne udii 
mai un ma (3)///i mi diceva ben 'il vero*y 
benedetta sia /' anima sua. E spiccant’ un 

* «ospira, che par che passino. E cosi tutto ’l 
di ti fanno dar 1’ anima al nimico (4). 

PoREL. Oh sla ben ! oh ! ve’ dove 1’ aveva (5). 

• Adunque e’ non si vorrebbe anche tor vedove ; 
perch’ elle debbono anch’ elleiio rimpiagnerli 


(1) Proprio tutto 7 contrario j il y a ellipse : si vorrebbe 
Jar proprio tutto il contrario^ il faudrait justement faire 
tout le contraire. 

(a) Nulla nulla , la moindre pelitc chose. La répétition 
du même mot équivaut au superlatif, et force la pensée 
d’approcher la chose du néant autant qu’il est possible. 

* (3) V non ne udii mai un ma ( je n’en entendis jamais 
^uo mais ). Cette manière a beaucoup d’expression et de 
grâce. La particule ma est la conjonction mais ;%;ela 
signifie que la personne supposée n’opposa jamais aux 
volontés de son mari la plus petite observation. Davan- 
zali ( ann. I. l 3 . ) dit : il non essersi altrove sentito un 
disparere , un zilto. Toutes les phrases qui composent 
la réponse de madame Violante sont charmantes. 

(4) Al nimico (à l’ennemi) , au diable. Tl y a beau» 
coup de personnes en Italie qui ne diraient pas diavolo « 
pour tout l’or du monde. 

( 5 ) Ohl ve’ dove T aveva (oh ! vois ofi elle l’avait). ^4?*, 
vediÿ P aveva , savoir , aveva la mente on V animo. 
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colle medesnne filastroccole (i) ; e fanto 
più, quaiito le donne sanno meglio simulare, 
e son naturalmente più fastidiose e più cicale, 
a dircelo qui tra noi ; cosi rincrescevoli , che 
’I mezzo , non che ’l terzo , a mala pena di 
V cio che ha ’I mondo , non ci contenterebbe, 
e. non basterebb’ Arno ( 2 ), Perdonatemi , 

f >adrona, s’ i’ la dico com’ ella sta(3). Sicchè 
e farebber pur meglio impacciarsi con chi 
le si potessero andar del pari (4). 


{ l) Rimpia^nerli colle medesime filastroccole . Rimpia^ 
gnere signifie exprimer ses regrets sur une chose qu’on 
a perdue. Ce mot a plus de force que le * regretter ^\x fran- 
çais. F ilastrocca ou filastrpccoïa est- le nom. que l’on 
donne à un discours long et ennuyeux. Si l’on nous de- 
mande notre avis sur un discours mauvais , et qui a déplu 
à tous ceux qui Tout entendu ou lu, nous répondons : 
ella ( t orazione ) è stata una pappolata , ou pippionata , 
ou porrata, ou pastocchia , ou pas tocchiata , ou favata 
ou cruscata, ou chiacchierata , ou Jagiolata , ou inte~ 
merata; unabajaccia ou bajata, una trescata, una tac-' 
colmta, una tantqferata, una ^/ilastrocca , ou Jilastroc- 
coJa, una zanzaperata, Qucùtfommta. 

(2) E non basterebb’ Amo , l’Arno ne suffirait paaj 
sous-entendez a caparci la sete , pour nous ôter la soif. 

f* 

0 ) S’ îo la dico com’ ella sta, si je dis la chose telle 
qu’elle est,' Au lieu de la cosa , l’italien dit simplement 
la , pronom , qui rappelle l’idée du pona cosa, qualifiée 
par l’article. 

(4) Le si potessero andare del pari ( elles se puuen^ 
aller de pair^ , elles pourraient aller de pair. - 
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M.Viol, Corne del pari ? Che vuo’ tu dire , 
cicala (i) ? 



(i) Cicala , bavarde : d’ohlés mots cicalare, bavarder; 
cicaleria, ou cicaleccio , bavardage ; cicaliho , petit ba- 
vard ; cicalone , cicalonaccio , grand luvard. La môme 
action est aussi exprimée par d’autres verbes : ciarlare , 
d’où dérivent aussi les mots çiarla, bavardage (ce verbe 
se dit aussi eu bonne part) ; ciarlalore , ciarlone ( le der- 
nier est toujours pris en mauvaise part); chiacchierare , 
à'oi\chiacçhiera,chiacchieronc, chiaçchierino.Oa donne 
ces noms à ceux qui ne cesseraient jamais de dire des 
choses TÎsih\e%. j,Cornacchiare f d’où cornacchia q\. cor- 
nacchione , etc. D’une femme qui vous assomme par 
son bavardage, on dit : ella Ja corne la put ta al lava-’ 
tojo ( elle fait comme la blanchisseuse au lavoir ) ;et d’un 
homme qui bavarde sans savoir pourquoi ni comment : 
egU non sa cià ch’ egli s’abbaja (il ne sait pas ce qu’il 
aboie ) ; enfin d’un homme qui bavarde et ajoute du sien 
à ce qu’il raconte , on dit : e’ vincerebhe il palià di sànt’ 
Ermo, il quale si daça a chi pià cicalava ; e’ terrebbe V m- 
vito del diciotto y egli seccherehbe una pescaja y e’ ne 
torrebbe lavolta aile cicale y e' ne vincerebbe chi trovb 
il cicalare y il remporterait le prix de saint Erme , qui so 
donnait à èeliii qui bavardait le plus y il tiendrait tête à 
dix-huit personnel ; il dessécherait un vivier; il l’empor- 
terait sur les cigales ; il triompherait de celui qui inventa * 
le bavardage. ' . wi.i . ■ 

Quoiqu’on appelle cicale , bavardes, les femmes ba- 
billardès , le quali , quando sono insieme due o tre ,Jbr” 
mono un passerajo y cependant ce môrpe mol est aussi 
pris en bonne part, puisque des poètes italiens ont ap- 
• TpeXé cicale des femmes qui' chantent. On sait que les 
Grecs comparaient leurs poètes et leurs chanteurs aux ci- 

w 

\ ' 
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PüREL. Del pari, si ; che, se, scasimoddeo(i) , 
Alessandro fosse vostro marito, e lodasse la 
tnoglie ch’ egli ebbe prima ; e voi ( 2 ) il vostro ' 
marito : eUa era hella (3) : egli era ricco : 
eir era sav.a , benedetta sia ella^ : e voi : be- 
nedetto sia egli , egli era gio varie : la non 
Jece meû : e' faceva sempre. * / 

M.Vioi.Orsù, lasciamo andar queste bajc, che 
ci hai fradicio (4)« Vedi piùtosto se li venisse 

gales qui font entendre du haut des arbres un chant , 
qu^ils appelaient pocejiorita. C’est <\ cause de la dou- 
ceur avec laquelle parlaient les sénateur* Troycns qu’Ho- 
inère les a comparés aux cigale^. , 

• (1) Scasimoddeo , scusimi Dio ( lat. si^Diis placet'^. 
Mais ce même mot qu’on écrit également squasimo- 
deo , s’emploie aussi substantivement pour désigner un 
original. j/. . 

( 2 ) £ yo* , sous-entendez ÿ. 

( 3 ) Ella era ÿeffajVest' ce c^wa Purélla Suppose que 
pourrait dire le mari ; egli era ricco , ce que devrait ré- 
pondre la remariée'. Ainsi l’époux disagt elt ^ra ^saeia , 
henedetta sia eUa; e i>oi , sous-entendez éispondereste : 
ienedetto sia egli, egli era giopane. ^|pGn je mari disant : 

"la (ella) non^èce meut soLÛs-enténdez contro il voler mio; 
la femme pourrait r^pomlré ; e' Jaceva sous-en- 

tendez a modo mio. H jr à dans toutes ces phrases autant 
de simplicité que’'dc grâce. Mais toute la scène est forte 
de comique , très-bien dialoguée , et abondante eu ex- 
pressions du style le plus parfait. 

, (4) Ci haijradicio (tu nous a pourris ) f tu na a» en- 
nuyé. La bonne société dit /ra<;i<fo au lieu de fradicio. 
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trovato Ug‘uccione(i), e digli cheio gli vorrei 
dir quattro parole per una cosa che importa^ 
e non manchi. 

]lt*OREE. É s’ i’ truovo lui ( 2 ) , volete voi ch’ i’ gli 
dica nulla ? 

M. Viol. Vorrei che tu tentassi cosi dadiscosto(3), 
se sa nulla di queuta cosa ; e , se mostra averne 
sentore(4), digli , ancora a lui, ch’ i’ gli voire’ 
parlare , e ch’ i’ sarà in san Lorenzo (5). Ma 
abbi cura di dire a uno a un’ ora , e ail’ altro 
a un’ altra ; che non s’ abbattessero (6) a ve- 
nire insieme. 


On dit aussi tu m' fiai fracido tum' iqfracidi ; tu m’ hai 
secco’f tu m’ hai stracco. 

(1) Se ti venisse trovato (s’il te venait trouvé) , si lu 
trouvais par hasard. Celte manière est très-belle en 
italien. 

(2) Lui, savoir , Alessandro. 

( 3 ) Vorrei che tu tentassi cnsi da discnsto (je vou- 
drais que lu tentasses ainsi de loin ) , je voudrais que tu 
sondasses de loin. Cosi da discosto', savôir , dadiscosto ' 
cosi corne in simili tncontri si vuoï fore : manière très* 

.simple et très-élégante. 

(4) Se mostra aveme sentore , s’il a l’air d'en savoir 
quelque chose. Aver sentore dfuna cosa , avoir quelque 
faible indice d’itne chose. 

( 5 ) In san Lorenzo, savoir , nella chiesa di san Lo- 
renzo. , 

■ * e 

(6) Che non s'abbattessero rperchènon vorreiche s’ab- 
. battessero eic.j est une belle phrase.. 
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PüREii. Padrona , vo’ vi beccate il cervello(i) , 
che non vorranno venire, ' ' 

''lOL. Si, verranno ben ; va pur via , fanciulla 
niia, sollecita di grazia. Questa è quelia vohà 
che io mi accorgerô se tu se’ buona a nuila. 

. {Parte. ) 

PcREL. Costei ci mètté parole (2) , e io le gambe. 
Io ho ir tutto ’i di a processioni. E’^mi biso- 
gnerebbe un fastel di cervello , e io non ne 
ho quant’ un’ oca(5), e un’sacco di piedi(4), 


(1) Vo’ vi beccate il cervello (vous vous becquetez la 
cervelle), beccarsi ilcervello , signifie : se tourmenter en 
vain ; être dévoré de chagrin , et faire des châteaux en Es- 
pagne. Dans ce dernier sens , on dit aussi ijar castelli in 
artaifar castellucci in aria ; far castelli su pei nugoli , 
et darsi monte Morello ?iel capo. Dans le sens de tra~ 
vailler en vain , on dit aussi beccarsi i geti. 

(2) Costei ci mette parole. Quand quelqu’un, pour en- 
gager un autre à faire ce qu’il veut , lui donne des raisons 
qui ne le persuadent point , celui-ci répond : tu ci metti 
parole, tu (tu y mets des paroles, loi) ,ou bien : a nessuno 
■conforlatore dolse ^mai la testao\\il..eorpo ,\e danger 
ou le mal n’est jamais pour celui qui donne les conseils. 

(3) lo non ne ho_ un’ oca (je'U’en ai pas au- 

tant qu’une 01©) , io ptÙtXo tanto cervello quanto cervello 
un’ oca ha. On dit irobécille : ha meno cervello 
d’ un’ oca j ou bien ha cervello. quant\un’ oca, et d une 
personne qui est ou doit être la risée de tous : tu sei 
T oca. Le proverbe : I paperi voglion menar a ber V oche 
répond au proverbe français : c’est Gros-Jean qui veut 
en remontrer à son curé. 'î' 

(4) XJn saccQ dipiedi. Purella , en disant un fastelbsi 
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' e io' non ne ho se non due colle scarpette 
rotte. Eh , poveretta a te , Purella , tu stai 
fresca(i)! 1 ’ fo corne il porco ; i’meno, i’ 
meno ( 2 ) , e non approdo nulla. Oh ! ecco 
appunto di qu'a il Dormi (3). 

SCENA III. 

. . 1 „ ;■ 

PURELLA , e DORMI. 

PüREL. Dormi, Dormi. T u non rispondi, Dormi ? 
Don. Tu mi di’ ch’ i’ dorma (4) , e vuoi ch’ ? 
♦ 

J • 

di cervello faisceau de cervelle), et an sacco di 
piedi (un sac de pieds), a interverti l’ordre naturel des 
idées J elle devait dire j un sacco di cervello et unjas- 
telîo' di piedi ; mais cela aurait été moins plaisant que le 
galimatias qu’elle a fait. 

^ (i) Tu stai Jresca restes fraîche) ; c’est-h-dire , 
ironiquement : te voilà bien arrangée. Celte manière a 
été tirée de ce vers du Dante ; Là dove i peccatori stanno 
Jreschi. ‘ ^ 

( 2 ) U meno , i’ meno , e non approdo nulla. Celte ma- 
nière proverbiale signifie : je me donne bien de la peine 
et sans aucun profit. 

(3) Ecco appunto di quà , etc. Ecco , savoir , ecco 
veggo venire : di quà dalla parte di qftà. 

( 4 ) T U midi' ch’ io dorma ( tu me dis que Je dorme), 

parce que le nom de cet individu est aussi la seconde 
personne de l’impératif du verbe dormire : dormi , 
dors, ' ^ . 
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' ' * 

rîsponda. Oh! non lo farebbe una lepre , che 

dorme con gli occhi aperti. 

PuREL. Si , si , sta pur su le baje (i) , giamba 
pure, l’ ti so dir (a) che vo’ ce 1’ avete fatta 
bella , io. Voi siete pur , tu e quel traditore 
del tuo padrone, due giuntatorr (3). Che bi-< 
sognava promettere, e poi?... Ma non pensai e 
che ci manchino mariti per 1’ Angelica. Eli’ 
è si buon lino , ch’ ella 4roverà ben rocca e 
fuso per filarlo , si. 


(i) Sta pur su le baje’, plaisante, plaisante. Giamba 
pure c’est à peu près le même sens. 

(a) T ti so dir, certes ( lat. sciÜcet, savoir, scire licèt. 
Videlicet, c’est-à-dire videre licet). La répétition du nom 
personnel rend l’expression plus forte : i’ ti so dir , io. 

(3) Due giuntatori , deux fripons. On appelle gianta- 
tori tous ceux que l’on désigne par les noms particuliers 
de bari, barattieri , traffatori , ..trappolatori , et trajo- 
relli, qui par leurs harerie , baratterie , tntfferie , trap- 
polerie , traforerie , giunterie , trappole, gherminelle , 
tristizie et mariolerie , s’occupent de tromper les uns et 
les autres. On dit de ces gens : essirogliono vender gatta 
in sacco ,• essi vogUono cacciare un porro altrui, etc. % 
Or , d’un homme qui sait bien esquiver les tours de 
ces fripons , on dit ; non è uomo da esser aggirato , ne 
fatto stare ; egli se^^te sa ; egli non ha hisogno di pro~ 
curatore ^ egli è putta scodata , etc. Afais si on veut 
dire que c’est un homme capable de tromper lui-meme 
celui qui voudrait le prendre , on dit s egli è Jdntino , 
egli è un bambino da Ravenna ; egU è più tristo che 
i tre assi ; ou più tristo *che il tre asso / piu viziato 
e più trincato che non è un Jamiglio d’ otto. D’un 
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Dor. Che borbotti tu (i)? I’ non t’ intendo , 
parla chiaro ( 2 ). 

PuREL. Si, si, parla, chiaro. Oh ! gb è ’l mal 
sordo (3) quel che non vuol udire. E’ verra 
il tuo padrone stasera , n’ è vero , o non 
verra eglé ? •• 

• ï)oR. E’ verrà a dispetto di chi non vuole (5). 
Corne se verra ? Or non avess’ egli le gambe 
in Francia (6) ! Se verra ? Gli par mill’ aimi 


iiomine qui sait où le diable lient la queue , on dit ; egli 
ha il dîaçoJo nelt ampolla. 

I 

(i) Che borbotti tu ? Che vai mormorando ? ou bien' 
t'/ie vai dicendo tra denli ? . 

Borboitare est formé du son analogue k raclion, c’est 
par onomatopée. *Ôn appelle borbottini , cejlains petits 
verres qui put le cou très-étroit ,, à cause du bruit qu’ils 
font en les vidant , daï borbptto che fanno nel votarsi. 

(а) Parla chiaro : parla un Unguaggio chiaro. 

(3) Oh ! gliè ’l mal sordo quel che non vuol udire ^ 
proverbe dont l’expression est très-gracieuse, et qui se 
dit de celui qui fait semblant de ne pas entendre j il ré- 
pond au proverbe français : il n’est poiift de pire sourd 
que celui qui ne veut pas entendre. 

( 4 ) i\T è yeroj non è vero? n’est-ce pas vrai ? 

(5) Di chi non vuole. Vuole a pour complément la 
proposition elliptique che non venga. 

( б ) Or non avess’ egli le gambe in Francia ( or n’eût- 
il les jambes en France ) , expression très-plaisante , 
qui signifie , il ne faudrait pas qu'il eût ses jambes en 
France. Se verrà ? tu me demandes s’il ira? — C’est % 
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che si faccia sera per venire , é tu domahdi 
se verra ? 

Pdrel. Di : andrà , di : andrà (i). Noi sappiam 
ben ogni cosa. Si , va e fidati poi di questi 
vominacci ( 2 ) , ti so dire. Eh ! povere donne 
prima bisogna toccarlo con mano , e poi cre- 
derlo. Voi vedete a chi farlo (3). E non che . 
c’ ingannano (4) y che sene fanno poi le più 


peu près comme quaucl bn dit à quelqu’un qui doit abso- 
lument faire une chose , il ne faudrait pas que vous fus- 
siez malade , car il faut absolument que vous fassiez cela. 
Ce que le texte a de plus , c’est le ton et l’expression co- 
miques. i r . 

(1) D} : andrà (dis : il ira). Dormi a dit verrh , parce* 
que le terme du mouvement est le lieu où demeure la 
personne à qui il parle; mais Purella dit andrà, parce- 
qu’elle croit que c’est chez une troisième personne qu’il 
doit aller. 

(2) S), etc. , si, c’eat l’affirmation de la proposition 
suivante. Poi n’est pas un pléonasme ; mais la conjonc- 
tion de la proposition sous-entendue poi che questiuomi» 
nacci , etc. , han dato la fede loro. Di quésli / il y a el- 
lipse', aile promesse. Voici maintenant la traduction lit- 
térale et complète de cette phrase : Oui, après que ces 
pilairis hommes vous ont promis, allez sûrement ,Jiez~ 
vous à leurs promesses , certes , vous le pouvez . Tout est 
dit ironiquement. W; 

( 3 ) Voi vedete a chi farlo ,• lo , savoir , lo inganno , 
vous savez à qui vous avez à laire. 

(f) E non che c' ingannano , et non-seulement ils nous 
trompent. E non che, etc., e hon solo avviene che 
g' ingannano , etc. , 
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telle risa fra loro , e quello è più valente 
che ne conta più. GU è ben male avere il' 
male; ma questo è peggio, T esser uccellata. 

Dor.^ Oh ^ oh J oh ! i so quello che tu vuoi 
dire. Eh Purella (r) , tu hai ’l nome e^ fatti ; 
tu se’ più pura ch’ i’ non credeva ; tu credi 
troppo ognicosa. Tanto ha andareUguccione 
a casa Alessandro, quantoi’ ho a volare. E’ 
non ce n’ è stato pur una parola , pur un 
• pensiero ( 2 ). 

PüRÉL. Cosi vuol cll’ fre (5) ; far buon viso e 
poi negare. A me non la venderai tu più (4) 
nè manco alla mia padrona. ’ 


(1) Purella, mot formé àepura, innocente, semplice, 
ed ànàhe sciocca , senza malizia^ 

( 2 ) Pur un pensiero i sous-eotendez non cé n’ è stato 
on n’y a pas même pensé. Pur, pas même. 

(3) Cosi vuol ell’ire ( aiûsi Veut-elle aller) , italianisme 
qui a beautoup de grâce, et qui signifie ironiquement : 
c'est ainsi qu'iljdut agir. Le pronom ella tient la place 
de la tosa , la chose en question. 

( 4 ) A me non la venderai tu più. Vendere altruichec^ 
chesia ( vendre à autrui une chose quelconque), signifie 
darealtrui ad intendere che che sia, faire accroire une 
chose à quelqu’un. Remarquez que la personne qui parle 
dit a me et non mi, poür faire entendre qu’on peut bien 
faire accroire cela à un autre j et elle ajoute le nom per^ 
sonnel tu pour faire entendre à celui à qui elle parle, qu’il 
est le seul qui ne pourra plus lui en faire accroire.’ 

6 
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Dor. E chi ha detto coLesta bella cipollata(i) 
alla tua padrona ? Qualche lingua fradicia 
per commetter rnale (a). 

PüREL. Oh ! lu mi tien ben più pura che io non 
credeva. Tu verrai tener a mano a mano se- 
greti i bandi. E’ n’ è picno tutto Viterbo, e 
* tu di’ : chi te 1’ ha detto ? 

Dor. Tutto Viterbo ! mi piacque. Tu non 1’ 
hai sentitodire da altri (3) , che da quel tristo 
del Golpe-, che fa per guastare (4). 

PuREL. Tant’ è (5) ; id per me la vo’ credere a 


(1) Cipollata, extravagance. 

(2) Qualche lînguajradicia , etc. j linguajradicia , sa- 
voir , lingua Jracida. On appelle les médisans : male lin- 
gue, lingue serpentine, lingue tabane, linguacciuti , mor- * 
daci, latini dibocca. On dit aussi : hanno la lingua lun- 
ga ou appuntata, ou velenosa. Commetter male tra T uno 
uomo e taltro , semer la discorde entre une personne et 
une autre. 

( 3 ) Va altri... da quel tristo del Golpe ...da altri.. . da 
quel etc. , parce que ce sont des rapports d’éloignement. 
Quelle différence existe-t-il entre un J ante ribalda (^wxs 
valet fripon ) et un ribaldo di Jante ( un fripon de valet )? 
La première expression est plus outrageante pour l’indi- 
vidu que la seconde ; vu que par celle-ci la qualité dési- 
gnée s’étend sur toute la classe , et que par l’autre elle se 
rejette toute entière sur l’individu. 

(4) Cheja per guastare •, il y a ellipse ; cheja cià per 
guastare i disegni nostri. 

(5) TanCè) en conclusion , enfin, etc. La construction 
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mio modo (i). Nondimeno , se ti pare (2) , io 
diro a moiia Violante che non è vero, e che 
Ug’uccione verrk a ogiii modo. 

Dor. a ogni modo verra egli. 

PuREL. Orsù adunque , addio , cosi le dîrô (5). 

PoR. Va sana ( 4 ), e lo’ questi quattrini (5j. 
Ecco quk Messer Rovina. Questo è ben un di 
que’ dottori , dove s’ accozzô 1’ arte colla na- 
tura per far un bellissimo bue vestito da 
uomo (6). Poco naturale , accidentai niente (7), 


de celle phrase elliptique est t in mente mia è tanto 
quanto ora ti dirà . 

(1) La vo' credere a mio modo. La voglio credere , 
c’est-à-dire voglio credere la cosa a mio modo , je veux 
croire U chose à ma fantaisie. 

(2) i’e « (Pare ( s’il te paraît); si tu le juges conve- 
nable. 

( 3 ) Cosile dirà , sous-entendez la proposition corréla- 
tive ; corne testé m’ hai detto > que tu viens de me dire. 

(4) Va sana (va saine) , formule de congé ; porte- 
toi bien. L’expression andar sano , signifie aussi 
précaution . 

( 5 ) To’ questi quattrini , tieus cet argent. To’ syncope 
de togli. ÇuattrinOj petite pièce de la valeur de quatre 
deniers ^ d où elle prend son nom . On le dit ^ par exten- 
sion , comme synonyme de danaro ou denaro, 

(6) TJn bellissimo bue vestito da uomo (un très-beau 
bœuf vêtu en homme ); c’est-à-dire , un véritable animal 
Sous les formes humaines; Tout le discours de Dormi est 
plein des saillies les plus spirituelles. 

(7) Poco naturale , accidentai niente ( peu naturel ^ 
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trista memotia, doloroso ingegno , mai (i) 
costumi f 6 porlamenti da far sallre in repu- 
tazionc ogni l>uon cuoco. lo non so cju6l chc 
sene vide ( 2 ) chi dottoro (3) questa pecora. 
Cosi mal si puo trar délia rapa sangue (4). Il 
padre che faceva gli sproni , credendo che 
lo studiar fosse corne lar quelle stelle , bel 
capriccio che gli venue a fare studiar questo 
suo figliuolo , credendone far un Sansone , e 
n’ ha fatto un bue. lo lo vo’ chiamare , che 
so che io n’ arô (5) un poco di passatempo.* 


accidentel rien )j peu de dispositions naturelles, et rien 
d’acquis par le travail. 

(1) Mai pour mali. 

(2) Quel che se ne pide (ce que s’en vit) , o^ il avait 
les yeux. 

(3) Chi dottoro. Dottorare , recevoir dans la classe des 
doctedrs. 

(4) Cosî mal si puh trar délia rapa sangue , répond au 

proverbe français : «/-er cfM fun caillou. On dit 

aussi capar délia rapa sangue. Mais quelle peut être la 
construction de cos) mal etc. 7 La voici : sipuà trar délia 
rapa sangue cosi mal, che chi dottorb questa pecora non 
sapepa quelle che sijacesse. 

(5) Arb , arai, aremo , arete , pour aprb , etc., ne 
dit plus , malgré les exemples qu’on en trouve. 
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SCENA IV. 

DORMI , e Messer ROVINA. 

Dor. 01k (i), O vo* , O dottor. 

M.,Rov. Or si che io ti risponderô , che tu hai 
dette dottore. Gosi si dice a’ par miei ( 2 ), 
e.non olk , che par che tu voglia scacciar le 
coruacchie. Che vuo’ tu intutto, intutto? 

Dor. Deh ! ricordatemi il nome vostro , che 
io son si balordo (3) , che me 1’ ho sdimen- 
ticato (4). 

M. Rov. Io mi chiamo Messer Rovina , al placer 
tuo. 

Dor. E> siete dottor in legge ? 

M. Rov. In legge , in teologia , in utroque (5). 
Che ne vuo’ tu sapere ? 


' (i) o/d J O voi che siete là. Cette manière d’appeler , 
ainsi que ; o voi, o dottor, n’est pas très-noble , mais 
c’est un domestique qui appelle un sot. 

(2) par miei; a’ miei pari, à mes égaux, à des 
hommes comme moi. 

(3) Balordo , du latin bardas , stupide. 

(4) Che me V ho sdimenticato (car je me l’ai oublié) , 
car je l’ai oublié. 

(5) In utroque (locution latine , S0HS*entendez jure') , 
dans l’un et dans l’autre droit. 

« 
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Dor. Oh! cotesto nome vi sta male (i)j per- 
che le rovine guastan le cittk , e le leggi 1’ 
avrebbon a raccoiiciare. Sapete che dice ; 
rovina conquassabit caput ( 2 ). 

TVl. Rov. Fiiiocchi (6) ! Costui non è chi e’pareva ! 
Oh ! par un Donadello (4) , tant! cujussi (5) 
sputa. Oh! tu se’ più dolto che le regole (6). 
Ma i’ ti vo’ ben anche rispondere , ch’ io non 


(1) Vi sta male, vous sied mal ; vi va male., non vi 
va , non vi quadra, etc. , signifient la même chose. 

(2) Rovina conquassabit caput. L’auteur fait barbouil- 
ler ces mots latins à ce domestique , pour donner lieu aux 
belles choses que le sot docteur va dire, et qui sont tout- 
à-fail plaisantes. 

(^à)Finocchi! peste ! On dit aussi , dans le même sens ; 
zoccoli ! capperi! canchitral etc. • 

(4) Donadello } nome d’ un picciol lihretto , prima in- 
troduzione delta grammatica latina diminuito dal nome 
deW autore, Donato. Le Dante , dans le I2\ chant du 
Paradis , fait mention de ce grammairien célèbre : 

Quel Donato, 

Ch' alla prim’ arle degnh poner mano. 

(5) Cujussi est formé du latin cujus. On appelle 
cujussi , ceux qui veulent faire parade d’une science qu’ila 
n’ont pas , et ceux qui prononcent des sentences latines 
avec une certaine affectation. 

(6) Tu sei più dolto che le regole ( tu es plus savant 
que les règles ), expression très-plaisante, dont on ne 
peut se servir quç pour se moquer de celui à qui ou 
l’adresse. 

♦ 
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ti paressî un barbagianni /"i) ; e ti rispondo 
che io non son la rovina che rovina ; ma un 
dotfor che ho nome ( 3 ) Messcr Rovina, Io 
non ho gik colesto nome alla fonte (5) , che 
aveva nome Tofano (4) P®*" miazia. 

Dor. Oh! la vostra zia aveva nome Tofano? 

M. Rov. Eh non ^ il marito suo : e andai a stu- 
dio (5) a Siena , e mi miser cotesto nome ( 6 ) , 
perché io doveva imparare assai , e disputava 
corne un diavolo; in modo che dicevano , che 
era una rovina delle leggi. Maîa rovina che 
vuo’ dir tu , non è un doltor , ma una cosa , 
che si chiama rovina che rovina , e vuol dir 


(i) Ch' io non ti paressi un barbagianni (que je ne te 
parusse un hibou), afin que tu ne me prisses pas pour 
une béte, On dit encore dans le même sens : un lasa~ 
gnone, un gnocco , un gagliojfo , un lanternone , un 
gujfo, etc. 

(^2)Cheho nome. Bien des Italiens auraient èixXhanome 
et ils auraient fait précisément tout le contraire de ce que 
le Dante , Pétrarque , Bocace , etc. , ont toujours fait. 

(3) AUaJonle, sous-entendez batlesimale. On dit tl 
ou lajonte’f il sacrojbnte } ijonti, etc. Les fonts bap- 
tismaux. 

( 4 ) Tofano. Ce personnage est mentionné dans Bo- 
cace et dans t As ino d’ oro de Firenzuofa. 

(5) Andai a studio) j’allai faire mes éludes. 

( 6 ) Mi miser cotesto nome (il me mirent ce nom) , orf*^ 
me donna ce nom. 
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una gran rovina , e si déclina rovina , ro~ 
vinœ (i). 

Dor. O ! s’ ella si decrina ( 2 ) , la debb’ esser un 
cavallo ! 

M. Rov. Eh! tu mi faresti(3).... I’ dico déclina j 
déclinas , e non decrina; decrinas. 

Dor. Che vuol dir cotesto déclina ? 

M. Rov. Vuol dirdeclinar una cosa che si déclina. 
Va , leggi il Gornucopia (4), e troVeralo. 

Dor. Voi avete fatto corne quella faute Ta- 
liana (5) , che era in Francia , che voleva dar 
ad intendere a una madama , che cosa fosse 
le ginestre ; e diceva ch’ ell’ era una certa 
cosa , che faceva quei fiori , che si chiaman 
ginestre. Ma lasciamo andar questo , a me 
basta che voi confessiate d’ esser la rovina. 


(1) E si déclina : rovina , rovinœ. L’auteur imite le 
caractère des idiots , qui , pour faire croire qu’ils savent 
la langue latine , estropient les mots de çette langue , et 
latinisent ceux de leur idiome. 

( 2 ) Decrina. L’auteur crée ce verbe pour donner lieu 
à une nouvelle plaisanterie de Dormi, et à la réponse ri- 
dicule du docteur. 

(3) Tu miSaresti On doit y sous-entendre dare al 

diavotb , ou rinnegar la pazienza , ou andar il cervello a 
zonzo , etc. 

( 4 ) Jl Gornucopia. C’est un vocabulaire ainsi appelé 
par l’abondance ou tas de mots qui s’y trouvent. 

(5) Taliana^ow italiana . Dormi estropie ce mot. 


\ 
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Adunque voi vi confessate , conquassandovi 
vi riinenate , e rimcuandovi scotete il capo ; 
adunque voi siete un pazzo. 

M. Rov. Deh! tu faresti invergiliar Pazzilio ( 1 ) , 
volsi dire : o diavol! tu mi cavi del secolo;a). 

Dor. Che! direte che non siate questa rovina? 

M. Rov. No , ch’ i’ non sono. 

Dor. Adunque non siete Messer Rovina , e 
non essendo (5) , non siete voi y ma siete un 
altro. 

M. Rov. I’ son io, e non sono un altro. Tu sa- 
resli ben un gran bacalare (4) , se tu mi dessi 
ad intendere questo. 

Dor. Se voi siete rovina , voi non avete fer- 
inezza, e cosi siete un dottor leggieri, ch’ è 
pur una malfatta cosa , e meritereste d’ esscre 


(1) Tujaresti invergiliar Pazzilio ; il voulait dire im~ 
pazzar Virgilio. Tu ferais devenir fou Virgile , un 
sage. Cette tournure plaisante était assez difiicile à com- 
prendre. 

(2) Tu mi cavi del secolo ( tu m’ôtes du siècle) signifie 
tu mi cavi di cervello ; mijdi perdere F intelletto ; mi togli 
il cervello I mi mandi il cervello a zonzo, mi fai girare , 
c’est-è'dire , tu me fais perdre la tête. 

(3 J E non essendo , sous*entendez messer Rovina. 

(4) Un gran bacalare. Bacalare, tiré du latin barbare 
haccalaureus , signifie hacceliere , bacbelier. On donne 
ce nom à ces hommes graves et sentencieux qu’on ap- 
pelle aussi harbassori ou sputa sentenze. 


f 
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sdottorato , e per6 sark meglio d’ esscre.un " 
aitro (i). 

M. Rov. r non vo’ già cotesta nespola dietro (a) 
d’ esser un aitro , nè d’ essere sdottorato , ch’ 
i’ sono il primo dottore (3) , cbe sia mai stato 
in casa mia. Ma sta (4) , ch’ i’ vo’ considerarla 
meglio. La rovina non ha fermezza , adunque 
i’ son leggieri , e perô non son più dottore. 
Deh ! che venga il morbo a chi mi pose 
questo nome (5). Sta , sta ; oh , oh ! i’ 1’ ho 
ritrovata ((î) : i’ non son quella rovina che 
('rovina, perche quella non mangia , e non 
bee , e io favello , e donno , e mangio. 

Dor. Oh ! sia te pur qnel che voi vi vogliate, e' 
non si trovo mai rovina che buona fosse. 

M. Rov. Eh ! tu mi vai pur avviluppando il cçr» 


(i) Sarà meglio d’ esser un àltro‘, il y a ellipse et in- 
version : il consiglio d' esser un aitro sarà migliore. 

(i) Cotesta nespola dietro ( cette nèfle derrière) j c’est- 
à-dire , celte tache sur ma personne. 

( 3 ) llprimo dottore \ parce que- tous les autres de sa 
famille avaient été de pauvres artisans. 

( 4 ) Ma sta, s?cwo\t ma staquieto , Mais attends. Pour 
imposer silence on dit zitto , chut. Térence : st. 

(5) Che venga U morbo a chi mi pose questo nome ! 
Peste soit de celui qui me donna ce nom! 

( 6 ) L’ ho ritrovata , savoir , ho la risposta ritrovata , 
j’ai trouvé la réponse à ton argument j ou mieux : j ai la 
réponse toute prêle. 


1 
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vello (i). Deîi ! lasclami star, di grazia , ch’ 
i’ ho stizaa ( 2 ) pur troppo. 

Dor. E di che avete vo’ stizza? 


M. Rov. Ho stizza che Alessandro .fa stasera le 
nozze, e non mi ha invitato, e mogliama (5), 
quando era fanciulla, era vicina délia sua 
a uscio a uscio (4) , e stiamo in una mede- 
sima yia. 


SCENA V. 

GOLPE, DORMI, e Messer ROVINA. 

Gol, Dio viguardi insieme. Che si fa, Dormi? 
Dor. Tu di’ ’l ver ch’ i’ dormo (5) ; ma i’ ho 


(1) Tu mi vai avviluppando il cervello ( lu me vas en- 
veloppant la cervelle ) , lu me lais perdre la lète. 

(2) Stizza ^Jocosa ira, colère ardente, peut être appe- 
lée ainsi de stizzo ou tizzone , tison ardent. 

(3) Mogliama M mogliata ■^onr mia moglie , tua mo- 
gUe, sont de la langue parlée. Les anciens disaient aussi 
J'ratelmo e\JrateIlo pour mio frateüo , iuoj’ratello j et le 
Dante , dans sa Divine Comédie, signorso pour signorsuo. 

(4) A uscio a uscio , porte à porte. Toutes les fuis que 
dans de semblables formes adverbiales le même mol est 
répété, la préposition a doit l’être aussi : a suolo a suolo , 
par couche j a passa a passa , pas-à-pas ; a goccia a goc~ 

,çia, goutte à goutte 5 a frusto a fnisto , morceau à mor* 
ceau } a hrano a brano , brin à brin , etc. 

( 5 ) Tu di' V ver ch' io dormo ; jeu de mots auquel le 
mot Dormi ( tu dors ) donne lieu naturellement. 
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dormendo falto un soguo , che (i) mî pareva 
tendere uiia rete , e pigliare una golpe. 

Got. Che vuol dir che tu stai senipre meco in 
cagnesco ( 2 )? E pur son tuo amico. 

Dor. Taie amico abbla chi mal mi vuole (3). 
E’ si suoi dire ; chi ha 'L lupo per compare , 
porti il can sotto 7 mantello (4) ; ma egli è 
me’ dire : chi ha la golpe per comare , porti 
la reie a cintola. 

Gol. Oh ! tu fai molto dello adirato'5), chi tel 
credesse ; ma lu non se’ poi cosi co’ fatti, 
corne tu mosiri colle parole (6). 


(1) Che, il y a ellipse de la préposition in ; in che , 
nel quale sogno mi parena , etc. , dans lequel rêve il me 
semblait. 

(2) Stai sempre meco in cagnesco", tu me regardes tou- 

jours de travers. In cagnesco , savoir, in afto cagnesco. 
On dit dans le même sens : guardare in cagnesco ;far 
viso arcigno j guatdar con mal occhio ÿ ,fdr il viso dell 
arme-, cagneggiare ",far il crudele;far mal viso } guar~ 
dar torto ; etc- • 

(3) Taie amico abbia chi mal mi vuole f je’souhaite un 
pareil ami à ceux qui me veulent du mal. 

(4) Chi ha ’l lupo, etc. Ce proverbe et le suivant sont 
pleins de grâce et de vérité; le sens en est très-clair. 

(5) Tujai molto dello adirato, chi tel credesse. Cons- 
truction directe : tufai gli atti delV uomo molto adirato etc. 
Tu fais semblant d’être bien fâché , si l’on voulait t’en 
croire. 

(6) Ma tu non se' poi cosï co', fatti, corne tu mostri 
colle parole ; mais tu n’es pas dans les effets ainsi que lu 
montres dans tes discours. 
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Dor. Sî,si,dammipurla madré dl’Orlando(i). 
Tu sai ch’ i’ ti coiiosco , mal’ erba (a). Quanto 
ben ci è.... (5) j ma lasciamo andare. 

Gol. Tanto andass’ ella (4). 

Dor. Basta, non più. 

Gol. S’ ella basta , e’ non sene vuoi tor più (5). 

Dor. Berteggia (b) , ch’ ella ti va a vanga ( 7)5 
ma sai tu quel ch’ lo ti vo’ dire ? 


(1) Dammi pur , etc. j dar la madré d’ Orlando ( don- 
ner la mère de Roland ) signiüe dar la berta, savoir , se 
moquer^ 

(2) Tu sai ch’ io ti conosco , mal’ erba ( tu sais que je 
te connais , mauvaise herbe) j c'est encore une des ma- 
nières par lesquelles on veut faire entendre à quelqu’un , 
qu’on n’est pas dupe de ses démonstrations et de ses 
mines. 

' ( 3 ) Quanta ben ci è ( combien bien y est). Com- 
bien veux-tu parier?... 

(4) Tanti andasse ella. Ella , pronom qui a rapport à 
l’objet sous-entendu , /a co.$a, de la proposition pn^cé- 
dente lasciamo anda-e. La construction pleine de la phrase 
tanto andass’ ella est : io vorrei ch’ ella andasse tanto 
quant’ io la lascerei andare. 

( 5 ) S’ ella basta, e’ non se ne vuol tor pih. Golpe plai- 
sante , et ses plaisanteries sont toujgt ri pleines de 
nesses et de grâces. 

(6) Berteggia. Berteggiare o\\ voler la berta , plaisan- 
ter. Si la ) lai anterie est mordante, on dit bejfare , sbef 
Jare, dileggiare , uccella e , gale s s are , scoccoçeggiare . 

(7) Ch’ ella ti va a t anga. Ch’ ella , savoir , perch’ ella. 
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GoLi Non io , se tu non mel di’; che îo non 
ho mangiafo cresta di galletto (i) , che m’ ab- 
bia fatto indovino. Se tu non parli più chiarO) 
i’ torrô a dir che sia un bel tempo ( 2 ). 

M. Rov. Capperi ! i’non vidi mai due gallotti rim- 
beccarsi cosi fieramente (5). l’ ti so dire che, 
se l’un conticca , l’altro ribadisce (4). Ma vo’ 
dir io , Golpe : è e’ perô vero , che chi mangia 
la cresta del galletto diventi (5) indovino ? 


îa hurla, ti va a vanga , te sied fort bien. L’expression 
andare a vanga , sijjjuifie aussi Irouverde la facilité dans 
nue chose quelconque , et avoir dans une entreprise un 
succès désiré. 

(1) Cresta di galletto , d’après l’opinion de quelques 
femmes du peuple qui croient qu'on devine les choses, 
quand on mange de ce que le mol que j’ai remplacé par 
cresta signifie , et que l’on peut deviner par ce vers du 
Danle : 

Che dagli aman privati parea mosso. 

(2) Id torrô a dir che sia un bel tempo. Je me mettrai 
Ji dire qu’il lait beau. 

Ci) Non vidi mai due galletti rimbecearsi , etc. Toutes 
les pensées du docteur sont parfaitement d’accord avec 
son esprit. Mais heureusement les expressions de ces 
, pensées sont toujours de Firenzuola. ^ 

(4) Se t un conficca , V altro ribadisce ( si l’un enfonce 
le clou, l’autre le rive), signifie qu’ils ne sont pas en reste 
d’injures. L’expression figurée è rihadito il chiodo , veut 
dire que l'on a tellement renouvelé à quelqu’un le souve- 
nir d’une chose à faire, qu’il rie l’oubliera plus. 

( 5 ) Diventi, au mode conjonctif , parce qu il dépend 
de la proposition la virtà sua puole che,.,^ 
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Gol. Ben sapete ch’ egli è vero più chr la 
bocca del lorno (^i). Mavoi siete uu cert’uom , 
che cercateseinpre cinque piè al nioiitone (a). 

M. Rov. (Oh! ve’cothe salta di palo in fra.sca(5); 
i’ ne disgrazio uu griIlo(4).) Dov’ ha’ tu tro- 
vato ch’ uu montoiie abbia cinque piedi? 


(I) È vero più che la bocca deljhmo ( est vrai plus 
que la bouche du four) , expression plaisante et gra- 
cieuse , que ce docteur prend pour de l’évangile. 

e 

cercate, etc.; cercare cinque piedi al mon~ 
tone signifie , vouloir trouver des diilicullés où il n’v en a 
point , ou bien ne pas se contenter de ce qui est raisou- 
nable , etc. Voler trovare il quinto piè al montone , peut 
signifier aussi chercher des choses imposs.blos , et en 
ce cas on dit encore cercar maria per Ravenna, cher- 
cher la mer dans Ravenne , d’où elle s’est éloiguée. Che 
cercate et non che cerca, parce que cette expression fixe 
la pensée toute entière sur le même individu; car, en 
disant , siete un uomo che cerca , cela signifie siete 
corne un uomo che cerca ( vous êtes comme im homme 
qui cherche); ce qui fait que la pensée se divise pour sç 
porter également sur les deux termes de la compa- 
raison. 

(3) Corne salta , etc. , saltar di palo in frasca , sau- 
ter de branche en branc i , signifie passer d'una cosa in 
un’ altra , ou enlrar d' un ragionamento in un altro : ce 
que l’on dit aussi saltar d’ Arno in Bacchihone, proverbe 
tiré du ver.s du Dante, inf. i.'î: 

Fu transmutai» d’ Arno in Btuchigliont. 

( 4 ) /’ ne disgrazio un grillo (j’eu defie un grillon). 
Cette manière est très-dillicile à comprendre. Le docteur 
toujours sublime dans ses iuées , iait la comparaison 
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Gol. Haniiomel dette le pecore lâ notté di 
befana , che (i) tutte favellano. 

M. Rov. A cotesto haï tu râgion (2) , tu ; ma , se i 
mouton 11’ hamio cinque, gli uomiiii a quel 
ragguaglio quanti n’ hanno ? 

Goi. Quattrô n’ hanno. 

M. Rov. Corne quattro ? I’ so ch’ i’ non ne ho se 
non due. Uno e un , due. 

Gol. N’ avete quattro , vi dico. 

M. Rov. A cotesto modo i’ sarei com’ un bue. 

Dor. Ne più nè meno. 

Gol. Fatevi in qu'a (3), ch’ i’ vi vo’ chiarire* 


du passage de Golpe d*une chose à une autre, avec la ma- 
nière prompte et aisée d’un grillon de sautiller çà et là. Il 
dit donc : je mets au-dessous de lui , pour sauter, un 
grillon même ; ou bien , un grillon ne saule pas aussi 
bien, 

Efanno un trimpellar , ch’ io ne disgrado 
• Santin da Parma , e il cieco da Bologna. 

(Buon. Fier. ) 

(1) Che’, savoir , in che, in che notte. Les bonnes 
femmes croient que les bêles parlent la nuit de l’Epi- 
phanie. Bçfana est employé pour Bç/im/o , ou Epifania. 

( 2 ) A cotesto hai tu ragion } sous ce rapport , tu as 
raison. 

(3) Fatevi in quà , avancez. On dit ’.Jitrsi in la, s é- 

' loigner ; farsi indietro , reculer j farsi incontro a , aller 

au-devant àe^arsi jnnan*» , s’approcher . Fatti’n costà , 
retire-toi. Dante. 
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Ecco ; uno e due , a cominciar di quk (i)j 
non è vero ? 

M. Rov. Si , sta bene ( 2 ) ; al resto , questi mi so io. 

Gol. Cominciamo or da quest’ altro lato j e 
tre , e quattro. 

M. Rov. No , no , messer no , e’ si dice un’ altra 
volta : uno e due. 

Gol. O bella cosa ! Voler dar addrieto (5). 
Quando voi siete a due , tornare a uno. E chi 
vi hainsegnato? Quando e’ si conta , e’ s’ ha 
a crescere , non a scemare. Oh ! vo’ avete il 
poc’ abbaco (4). 

Dor. Golpe , di grazia , lascia andar questo , 
ch’ i’ vo’ che noi ragioniamo insieme un pà 
d’ altro. 

M. Rov. E io non vo’ lasciar andar, io , ch’ i’ vo* 
che il Golpe m’ insegni corne s’ acconcia la 
cresta del-galletto. 

Dor. Orsù ! poichè vuol la Testa , mano a dar- 
gliela(5). Deh ! Golpe ,insegnali questa ricetta. 


(1) A cominciar di quà. Il y a ellipse, a cominciar 
dalla parte di quà , à commencer de ce côté. Golpe com- 
mence par compter ses jambes par devant, puis il les 
compte par derrière , et ainsi il lui en trouve quatre. 

(2) Si , sta hene , oui , c’est juste. 'Al resto , sa- 
voir , veniamo al resto. 

(3) Dar addrieto ou addietro , reculer, revenir sur 
ses pas. 

(4) Voi avete il pod abhaco , vous connaissez bien peu 
le calcul. 

(5) Poichè vuol la Jesta , mano a dargliela. Festa a 

7 
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Gol. 1’ son contente ; ma vedete , e’ bisogna 
spenclere. 

M. Rov. Cofesto dara poca noja ; che , q^andô 
e’ biso^ni , per un grosso (i) i’ non 1’ no ac- 
cattare; anche sino in un carlino non son per 
guardare, percavarmi una voglia. 

Gol. Sparnazza , Lisa (îî)J un carlino eh ! or n’ 
usciste voi con trelire(5). 

M. Rov. Tre lire ? Oh ! i’ non guadagno tre lire in 
Ire mesi ail’ arte mia. 

Dor. Credolo (4) , «è due. Orsù ! vedrem che 
ve r insegni per manco. 


ici la significalion de sollazzo , amusement. Mono a dar~ 
eUela , savoir, poniam mano a dargliela; le tout peut se 
traduire en français par ces mots : puisqu’il veut de l'a- 
musement , je veux le contenter. 

(i) Per un grosso : grosso, petite pièce de la valeur 
de cinq sous environ. 

f 7 .)Spamazza, Lorsque quelqu’un pense être gé- 
néreux en donnant ou en dépensant une très-petite chose 
qui démontre plutôt son avarice ou sa pauvreté , on lui 
adresse ces mots : spamazza, Lisa. Sparnazzare , jeter» 
prodiguer , dissiper. Lisa , Lise , nom propre d une 
femme qui lésine , tout en se croyant prodigue. 

(3) Or n’ usciste , savoir : or piacesse a Dio che ne 
usciste , etc. 

( 4 ) Credolo. Le Français doit dire/e le ctyis-,^ mais 
quand un Italien exprime cette idée , il examine d abord 
s’il doit donner à l’expression de la gravité , de la grâce, 
OU de la rapidité, et jusqu’il quel point. Dans le premier 
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Gol. r son contente , per amor tuo. 

M. Rov. Umbè ! i’ ci vo’ prima un po pensare, e 
risponderotti stasera. 

Gol. E cosi fate , consigliatevene con la donna. 
Ma a che vi servirebbe ? 

M. Rov. Servirammî la prima cosa , che mogliama • 
ha certa pratica che non mi piace ; e quaiido 
i’ ne la sgrido , la truova scuse che non m’ 
entrano (i), e fammi ceffo (2). 1 ’ mi caverà 

cas , il dil lo credo , expression qui a toiile la gravilé pos- 
sible par le son du pronom lo , et par la combinaison de 
ces mots, d’oh il résulte un pied amphibraque (1^ — »>), 
dont le son est très-grave. Dans le second cas , il emploie* 
la forme il credo , qui a plus de grâce , à cause de la mo- 
losse naturelle du pronom il. Dans le troisième cas , il 
exprime sa pensée par un dactyle (— x'i'); credolo , ou 
bien par un trochée ( — v ) : credol, s’il veut rendre 
l’expression encore plus rapide. 

(1) Che non m’ entrano ( qui ne m’entrent pas ), qui 

ne me persuadent pas. Entrare una cosa ad alcuno 
( on y sous-entend nel capo ) , signifie soddisfargli, cre- 
derla , capirla. Dans le sens contraire , on dit ; ella non 
mi va} non mi entra} non mi calza} non mi cape } non 
mi quadra , . 

(2) Fammi cejffo } mi fa muso } mi fa broncio si- 
gnifient : elle me fait la mine. Ceffo (^capo , viso), est 
pris pour un viso burbero e torvo. Il dérive de la même 
source que le français chçf, capo. Dans le stjrle badin ', 
on appelle il capo ( la tête ) , la cipolla. Donc l’expres- 
sion si Jarà mandar già la cipolla, signifie : si farà ta- 
gliarla testa} il se fera trancher la tête. Le français être 
pendu, se dit en italien dar dé‘ calci al vento} dur de’ 
calci al rovajo j riposare sopra ur» letto a tre colonne. 
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pur questa maschera (i). E in veritk ch’ ella 
ini farebbe torto , perch’ i’ sono un buono e 
dassai marito ( 2 ). 

Gol. Volevate saper altro che questo? 

M. Rov. Vorrei sapere per che causa x\lessandro 
non mi ha invitato aile nozze (3). 

Gol. O buono ! o buono ! Che. nozze , Messer 
Rovina ? 

Dor. I’ vi sO dir che fa le nozze fronzute (4). 

M. Rov. Di pur di no anche tu (5) , tu ti debbi 
esser accordato seco. 

Gol. Ecco ch’ egli è vero , che Ugucclone ha 
tolto per moglle la sirocchia. 

Dor. Eh ! Golpe , tu sai ben che non è vero , 
e me’ di me (6). 


(1) r mi caverb pur questa maschera (je me démas- 
querai). Cai>arsi la maschera, signifie : être disposé à 
dire librement ce qu’on pense j ne vouloir plus dissi- 
muler. 

(2) Ifn buono e dassai marito , un bon et respectable 
mari. Dassai, savoir , da assai ou da molto. 

( 3 ) Non m’ ha invitato aile nozze. Cet homme de loi 
donne lieu par sa gourmandise à des incidens fort co- 
piiques. 

(4) Le nozze fronzute. Fronzute, belles, brillantes , 
métaphore tirée du feuillage des arbres qui forme leur 
plus bel ornement. Ces mots sont dits ironiquement. 

(5) Dl pur di no anche tu ; dis , dis que ce b est pas 

vi£u> aussi. ' 

(6) Me' di me. Me' pour meglio] di me, savoir , a 


Digilized by Googl( 


COMMEOIA. 


lOI 


Gol. Se tu vuoi che io nol creda , per farti 
piacere , io nol credero ; nia tu mi fai credere 
il falso. 

Dor. Assettala a tuo modo(i), e inteiidila 
corne ti pare ( 2 ) j ma di cotesta faccenda non 
è nulla. 

Gol. Io ho caro di averlo saputo (5) ; perché 
tu hai ad intendere che madomia Violante , 
pensando cheUguccione gliel avesse falta, ha 
mandato a offerire 1’ Angelica al mio pa- 
drone , e io riiinegava la pazienza (4) , perche 


comparazione di me. Ce n’est donc pas un génitif comme 
Veneroni et le barbare Feretli le font croire à leurs pau- 
vres disciples. 

(1) Assettala a tuo modo. Arrange la chose comme il 
te plaira. La, pronom , la cosa. A tuo modo. La gram- 
maire veut qu’on donne l’article au possessif; la raison et 
l’usage veulent qu’on le sous-entende dans toutes les ex- 
pressions adverbiales , comme ; a modo suo, a modo 
vostro ÿ di mia testa , etc. 

(2) Intendila corne tipare , prends la chose comme lu 
voudras. 

( 3 ) Io ho caro d’ averlo saputo, je suis enchanté de I’a>- 
voir su. La construction directe de l’italien est : io ho 
caro Vincontro d’ averlo saputo^ 

(4) Rinnegava la pazienza. Rinnegar la pazienza (re- 
nier la patience) , perdre patience. D’un homme qui perd 
patience , on dit : egli arrabbia; e' vuol dar del capo nel 
muro f e’ vuol batter del capo nel muro^ e' si vuole sbat- 
tezzareÿ si dà aile streghe ^ e’ non ne vuol pace nè tre~ 
guaf e’ vuol ajfogarsi.} e’ vuol gettarsi via. El si cet 
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questo parentado non rai garba (i), che (a) 
non vorrei che si facesse questo dispiacere 
a Uguccione , nè che rompesse la féde (5) 
alla sua Lucrezia , che (4) rai par tuttavia 
sentir dire ch’ ell’ è ritrovata. E’ sarà dunque 
ben farle intendere che non è vero j che non 
ne nascesse qualche inconveniente. 

Dor. Io ne lascero il bel pensiero a te. Ma, 
quando tu 1’ intendessi a cotesto raodo , tu 
faresti il debito tuo , e .la piglieresti bene; ma 
i’ duro fatica a crederti(5). 

Gol. Lasciati service a me (6) , e credimi per 
questa volta. 

M.Rov. (Io credo che Alessandro le faccia , e 
non mi ci voglia, perché costor diconO ch^ 


homme a l’air de vouloir se venger , on emploie les ex- 
pressions si morde il seconda dito j e’ miiiaccia : enha 
si la colère est extrême : e' si morde j e’ si mangia le 
mani per rabbia. 

(1) Non mi garba, ne me plaît pas. On dit de même 
non m'ha garbo. 

(2) Che -, il y a ellipse de la préposition péri perché. 

(3) Rompesse la fede. Ramper lafede ( violer la foi ) 
est une expression pleine de grâce et de noblesse. 

(4i Chei par ellipse, à la place de ajin che ou ajpn- 
che. 

(5) V duro Jaiica bien de la peine; expression 

très-belle. 

(6) Lasciati servire a me (laisse-toi servir a moi) 
laisse-moi J aire . 
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i’ tnangio troppo ). Dite a vostro modo ; ma i’ 
vorrei indovinarmelo. 

Gol. Che vi fa a voi lo ’ndovinarvelo , se vuole 
O se non vuole ? E’ mi basta la visla (i) , se 
le"nozze si fanno , di farvivi andarc a dispetlo 
che n’ abbia ( 2 ). 

M. Rov. Oh! cotesta sarebbe da ridere (3). Se tu 
facessi cotcsto , io non rai curerei d’ altra 
cresla. 

Gol. Fate cosi , andafevene a desinare, e, spe- 
. dito che voi avrete (4) i vostri clientoli , ri- 
tornate qui , e lasciate fare a me. 

M. Rov. r bo i clientoli belli ; ma poi che ho io 
a fare ? Di’ tu daddovero (5). 


(1) E’ mi basta ta v«/a(la vue me suffit), j’ai le cou- 
rage. On dit de même : mi hastat anima ^ midàilcuore. 
Nous ferons remarquer à celte occasion que le diction- 
naire de la Crusca , après avoir bien exprimé le sens fi- 
guré de cette expression bastar la ris ta, avoir le cou- 
rage, cite mal à propos un exemple du Dante, où les 
mêmes mots sont employés dans leur sens propre , et non 
point dans le sens figuré. Che granchio shardellato ! 

(2) A dispetto che ne abbia , en dépit qu’il en ait. L’ex- 
pression a sua marcio dispetto ( à son mauvais dépit; est 
encore plus énergique. 

(3) Oh ^ cotesta sarebbe da ridere ( celle-ci serait de 
rire ), oh ! il y aurait bien de quoi rire. 

(4) Spedito che avrete. Ily a ellipse et inversion. Tosto 
che avrete spedito , dès que vous aurez expédié. 

(5) Daddovero , tout de bon. Burli o pur di' da vero ? 
Buon. fiera. 
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Gol. 

Da Gallione (i); fate a mio modo, dico. 

M. Rov. 

Orsù , i’ vo , non mi piantare , ve’ ch* 

ella 

m’ importa. 

Gol. 

Tant’ è ( 2 ) , Dormi , e’ sark bene di farlo 

intendere a madonna Violante. 

Dor. 

Tutto s’ è fatto (3). 

Gol. 

Adunque ella sa che non è vero ? 

Dor. 

Si si , la sa ogni cos a. 

Gol. 

Da quanto in quk (4) ? 

Dor. 

Da poco in quk (5). 

Gol. 

Chi gliel ha detto ? 


(1) Da gallione. Gallione, cappone mal capponato , 

( la Crusca ) nom , ajoute-t-elle , que l’on donne aussi à 
un honame aussi grand et gros que sot. Le docteur croit 
que Golpe jure sur quelque grand saint. 

(2) Tarif è. Tanto è quanto a te dico , c’est ainsi. 

(3) Tutto s' èjdtto ( tout s’est fait ) , on a tout fait. 

(4) Z)a quanto in quà , savoir , da quanta tempo in 
quà , où l’on voit que la préposition da désigne le point 
d’où l’action est partie , et l’expression in quà le mou- 
vement rétrograde de la pensée jusqu’au moment de la 
parole. 

(5) Da pocoinquà, depuis peu. Pour exprimer une 
certaine quantité de temps dont les circonstances seules 
déterminent l’étendue , on dit ; un pezzo; gran pezzo 
davanti] un pezzo in là, etc., expressions elliptiques ' 
dont la Construction pleine est tt per un pezzo di tempo^ 

Per un buon pezzo di tempo , etc.. 
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Dor» Hagliel (i) detto un che non è mutolo. 

Gol. ^ S’ ella lo sa , basta , e’ non accade far 
altro ( 2 ). lo me n’ aiidro a desinare , che n’ 
è ora. Addio , che ’l padron non mi aspet- 
tasse (3). • 

Dor. Âddio. Va, che tu 1’ hai avuta(4) ; gonfia 
che tu n’ha’buono(S). Chi la fa,l’aspetli(6). 


(1) Hagliel, glielo ha. Cet avantage de la langue 
italienne de transformer en un seul corps , deux, trois et 
même quatre mots , est une source de richesses soit pour 
l’élégance , la rapidité , et l’harmonie j soit pour l’expres- 
sion de certaines nuances de la pensée qu’aucune autre 
langue ne saurait exprimer que par des périphrases à-peu- 
près équivalentes. 

(2) E’ non accade Jar altro , il n’est pas nécessaire 
de faire autre chose. 

(3) Addio , che ’l padron non mi àspettasse. Addio , 
savoir, vi raccomando a Dio. Che, savoir, lo me ne vo 
perché non rorrei che , etc. 

(4) Va_, che tu V hai avuta, va , tu l’as eue belle, ta 

construction pleine du texte est : va, t’ assicuro che 
r hai aouta', la ,sa.wo\i , la bej'a (^\a. moquerie), c’est-à- 
dire, tu es bien joué. " 

(5) Go.n'fia , che tu rC hai buono. L’expression figurée 
gonjiare alcuno , signifie voler vendere vesciche ad al- 
cuno ; ingannarlo ^ adularlo. Ici cette phrase signifie iro- 
niquement : réjouis-toi, tu en as bien sujet. On dit aussi 
dans le même sens , o va , savoir , vattene , che tu hai 
avuto la tua , ofi il faut sous-entendre 

(6) Chi la yh , V aspetti ( qui la fait l’attende ), coh~ 
viene ehe chi fa la beffa ad altri, V aspetti a se. Voilà la 
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Vedi ve’ (i) , che se io non faceva intendere 
a madonna Violante questa giarda ( 2 ) , che 
Giovanni ce 1’ atlaccava (3). E cosi foss’ io in 
grazia di chi vorrei , com’ ell’ è trama di 
questo ribaido (4). 1’ vogl’ ire a dire ogni 


construction pleine de cette expression proverbiale qui 
signifie que celui qui trompe doit s’attendre à être trompé 
à son tour. 

(l) ï^edi ve’ ; ve’ pour vedi , répétition qui rend l’ex- 
pression plus énergique. 

(a) Giarrfû signifie ici ou iwrZa , tour. Lorsqu’on 
a voulu avoir l’air de donner quelque chose à quelqu’un , 
ou de vouloir lui rendre service, et qu’on n’a rien fait, 
on dit : averglijatta la giarda} la natta ^ la cilecca, etc. 

■' (3) Ce t attaccav a. Attaccarla ad uno ( l’attacher à 
quelqu’un ) signifie jouer ou tromper quelqu’un. lOn dit 
aussi en pareil cas : J'regarla ad uno ; accoccarla ad uno ; 
appiccarlaad m/zo. Qu’on examine les manières suivantes : 
attaccarla con uno; la, savoir, la lite , entrer en dis- 
pute avec quelqu’un j dttaccarsi a’ rasoj ou aile Juni 
del cielo , prendre les derniers expédiens ou les plus 
dangereux } attaccar bbttonioa campaneïle, calomnier j 
attaccarla a Dio ou ai santi , blasphémer contre Dieu 
ou les saints. 

( 4 ) Cosîjoss’ io in grazta di chi vorrei, com’ eW è 
trama , etc. Cet exemple est une preuve infaillible que 
lorsqu’on dit cùsl^/bsse partito ; cosi ^/osse morto , et 
semblables, il y a ellipàe d’une proposition corrélative 
qui forme l’un des termes de ce rapport , et que les gram- 
mairiens, faute d’avoir vu cette ellipse, ont imaginé sur 
ce point, comme sur tant d’autres, leâ extravagances les 
plus absurdes. 
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cosa al padrone, ch’ i’ l’ ho a far crescere 
due braccia (i). . {Parte.) 

Gol. Oh ! la va di rondone (2). Puô far il 
mondo (3) ch’ i’ non possa colorire cosa ch’ i’ 
disegni (4) • ®en trovo costui la P-urella a 
covo (^5). Or che madonna Violante sa ogni 
cosa , io per me peuso ch’ ella sia per andar 
male (6). Ma sta (7) , i’ veggo la serva délia 
Marietta in su 1’ uscio (8) , che paria con un’ 


(1) Ch’ i’ 1 ’ ho a Jar crescere due braccia ( car je 
l’ai à faire grandir de deux brasses) /-expression adver- 
biale pour exprimer fexcès de la joie que celte nouvelle 
doit faire à son maître. On dit aussi jFar un salto per 

V aUegrezza. Lat. exsilire prœ gaudio. 

(2) La va di rondone. La, ella, la cosa; va di rondone, 
va fort bien. C’est dit ironiquement^ car tout lui va mal. 
Le dictionnaire de la Crusca dit que cette manière est 
basse j il voulait dire du style familier. 

( 3 ) Puo far il mondo (le monde peut-il faire ) est-il 
possible? 

(4) Ch’ io non possa, etc. Celle manière figurée est 
très-belle ; elle veut dire : que je ne puisse réussir dans 
mes projets. 

( 5 ) Trooo costui , etc. Trovare uno a coco , signifie 
trovareuno c^punto in acconcio de’ fatti suoi; trouver 
quelqu’un bien à propos pour son fait. 

(6) Ch' ella sia per andar mâle (qu’elle soitpour aller 
mal) , que la chose ira mal. 

(7) Ma sta: mais chut. 

(8) In su r uscio. On peut dire tout simplement su 

V uscio J mais la première expression a plus de grâce. 
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altra donna. 1’ ini vo’ accostare per veder 
i’ potessi spillar nulla (i), ch’ elle non posson 
favellar d’ altro ; ma facciam ch’ elle non mi 
veggano , ch’ ogni cosa si guasterebbe. I’ sto 
beu qui. 

SCENA VI. 

lÆNA serva d’ Alessandro , FORNAJA , e GOLFE. 

Len. E chi ve l’ ha detto ? 

Forn. Oh si! gli è noto per tutto, manca chi 
me 1’ ha detto. E’ non vien persona al forno, 
che non ne favelli. 

Len. Eh Dio ! e’ non sark poi vero ( 2 ). 

Forn. Perche vuo’ tu che si dicesse? A che fine? 

Len. Volete voi pero ch’ ella sia maritata , c 


(1) 5’ io potessi spillar nulla. Potessi au mode con- 
jonctif en vertu du désir relatif de celui qui parle. Spillar 
nulla sous-eutendez cosa , pénétrer^ saisir quelque chose 
de ce qu’elles disent. 

( 2 ) Non saràpoi vero. Que fait ici le mot /70*.^ Vene- 
roni , Peretti et les vocabulaires reconnaîtraient dans ce 
mol un pléonasme, et nous diraient qu’il n’a aucune si- 
gnification. Quant à moi, j’y trouve au contraire une el- 
lipse , et je puis assurer que la Construction pleine est : 
poi che V avremo consideralo meglio , vedremo che non 
ne sarà nulla. Adunque puossi ajfermar per verissimo 
che Veneroni e Peretti non sapevano ove s’ avessero le 
câpre , e, mena ancora di cosî sozzi maestri, i loro mi- 
seri seguaci. 
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ch’ ella non ne sappia cosa alcuna ? A.h , do- 
min , che ’l fratejlo non gliene avesse detto 
una parola. 

F ORN . E’ non gliel’ ha volulo dire , perche si ( 1) ; 
basta che sa ch’ ella n’ è contenta. 

Len. Eh signore ! Dio ’l volesse che questa po- 
veretta (2) uscisse di tanta passione ; ma i’ nol 
credo per la voglia ch’ i’ n’ ho. 

Forn. E’ sark ver d’ avanzo ( 3 ) : voce di popol, 
voce del signore (4). 

fiEN. Bè ! avete vo’ sentito dire che Uguccion 
la voglia ? 

Forn. Si dico, dico di si ( 5 ) , corne ho io a dire? 


(1) Perché si, savoir , perch' egU ha giudicato douer 
Jar si ou cosl. 

(2) Çuesta poveretta. Les adjectifs peuvent être mo- 
difiés ainsi que les noms par les désinencesaveclesquelles 
on forme les augmentatifs elles diqaimitifs. C’est là une 
véritable source de richesses, et c’est là ofl les Italiens 
trouvent les moyens d’exprimer ces nuances et ces ombres 
de la pensée , qu’ils ne pourraient pas exprimer autre- 
ment , que par des circonlocutions bien souvent impar- 
faites. 

(3) JS’ sarà verd’ avanzo (il sera vrai de reste), ce ne 
sera que trop vrai. 

(4) Vocedi popol, etc. C’est le proverbe latin : vo.-t 
populi^ vox dei. 

(5) Dico di slj je dis qti’oui. On dit aussi : dico che 
si ; dico che no mais les formes di si , di no ont plus de 
grâce. 
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Len. Molto si è riinutato, che sino a jersera 
non ha mai voluto sentir fumo(i). 

Forn. Le sue orazioni, Lena mia,le tue, le mie, 
quelle monache di sauta Rosa. Avralla ( 2 ) 
considerata meglio , e conosciuto che questo 
parentado è altra cosa che quel d’ una fo- 
resliera, che non ha chi per lei sia (3). Basta, 
tu ha’ ’nteso. Vattene in casa j non ista bene(4) 


(1) Non ha mai voluto sentirjitmo ( il n’a jamais vouUi 
senlir fumée ), il n’a jamais voulu en entendre dire un 
seul mot. Cette cxpres.sion figurée est très-gracieuse. 

(a) Avralla pour avrà la, avec le redoublement de la 
consonne du pronom, pour rendre à la dernière voyelle la 
quantité qu’elle perd par la suppression de l’accent. Voyez 
ce que j’ai dit h ce sujet dans ma grammaire raisonnée , 
pages 59 et 60 , troisième édition. 

( 3 ) Che non ha, etc. j qui n’a personne qui soit pour 
elle. 

(4) Non istà bene. On dit généralement que la dou- 
ceur de la prononciation ne permet pas d’écrire /20/j s/a ; 
con studio, etc.} et que pour éviter celte rencontre 
de trois consonnes dans deux mots , dont le premier finit 
par une consonne , et le second commence par st, sf, etc., 
on ajoute à celui-ci la voyelle i, comme dans l’exemple 
ci-dessus. 

Cette règle cependant ne doit pas être rigoureusement 
observée , parce qu’il y a beaucoup de circonstances où 
cetle augmentation produirait un effet contraire au sen- 
timent. C’est pour cela que l’on trouve dans les meilleurs 
écrivains , non stimano } un spirto } non s fia } per scri~- 
ver, etc. , et l’on dira toujours F arte del ben scrivere , 
plutôt que del bene seriçere .li faut donc du jugement et 
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che noi siam vedufe cicalare cosl su per gli 
usci delle fanciulle dabbene. Confortala che 
stia di buona voglia (i) , ch’ ella si chiarirk 
innanzi che sia sera. J’ me ne vogl’ ire aile 
mie faccende; e, s’ i’ sentissi di miovo buzzi- 
chio (a) nessuno, dille che io ne la verro avvi- 
sare subito (3) , che mi par mill’ an ni vederla 
insieme con esso lui. 

Gol. Mona colei , se non vi fosse sconcio (4) j 
i’ vi vorrei dir quattro parole (5). 

Forn. Ehl'levadmi dinanzi. Appuirto vorrô esser 


. de l’oreille pour pratiquer avec succès cette règle. Qui ne 
sent pas que celui qui dirait , con istabile proponimento , 
au lieu de con sfabile proponimento , ôterait à ce mot sa 
force naturelle? Il faudrait être Veneroni , ou Peretti, ou 
simile lordura , pour ne pas sentir ces différences. 

(i) Stia di buona voglia. Star di buona voglia^ star 
di buon anima , signifie star coW anima contenta-, eXstar 
dimala voglia, être tourmenté, soit moralement, soit 
physiquement j stare di male gambe, être en mauvaise 
santé. 

• (*) Buzzichio , petit bruit. 

(3) Dille che io ne la verrà avvisare subito (dis-lui, 
que je viendrai l’en avertir subitement) , dis-liiiqiie j’irai 
aussitôt l’avertir de cela. Entre les verbes verrà et avvi~ 
sare , on doit sous-entendre la préposition a, supprimée 
à cause de la voyelle suivante. 

(4) Se non vi fosse sconcio , expression très-jolie ï si 

cela ne vous dérangeait pas. ' 

(5) Pvi vorrei dir guattro parole. Ondit en italien vor- 
rei dirçi una parola-, due parole -, guattro parole. 
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veduta parlare con un tuo pari (i) , testé ch’ 
i’ esco di casa d’ una donna dabbene. 

Gol. Di grazia, due parole sole , ch’ ell’ è cosa 
che’m porta. • 

Forn. Deh ! non mi ’nfradiciare. 

Gol. Deh ! in servizio (a) , fermatevi un poco , 

. i’ ve ne prego. 

Forn. Oh! tien le mani a te, prosuntuoso , im« 
prontaccio (5) , ch’ i’ ho altro che fare j e , se 
tu hai pur tanlo bisogno di parlarmi c^uanto 
tu dimostri, che non vieni , corne tu hai desi- 
nato, alforno? Bella orrevolezza affrontar le 
donne per la via ! E forse ch’ i’ t’ udirô, e forse 
anche no , ch’ i’ non tel vo’prometter certo. 

Gol. E’ basta bene che vo’ me 1’ osserviate. 
La cosa è acconcia. I’ giucherei ch’ ell’ ha 
adesso più voglia d’ udirlo che io di parlarle. 
Orsù ! addio , i’ verro ve’, aspettatemi. 


(1) Appunto vorrà esser veduta parlare, etc. (à point 
je voudrai être vùe parler , etc. ) , certes , je permettrai 
qu’on me voie parler , etc. , con un tuo pari, avec im 
homme comme toi. On dit un mio pari ; un tuo pari, etc., 
pour exprimer l’infériorité ou la supériorité de l’individu , 
relativement à celui avec lequel la pensée le compare au 
moment de la parole. 

(2) Jn servizio , sous-entendez mio. 

(3) Tmprontaccio , vilain importun. Il est bon de re- 
marquer que la désinence des augmentatifs en accio est 
extrêmement propre à exprimer le mépris. 
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ATTO TERZO. 


SGENA PRIMA. 

ÜGUCCIONE, 6 GIOVANNI. 

Uguc. j\.ncorchè tu sappi che io lô so , io 
ho sempre finto di non ini essere accorto (i) 
dell’amor tuo verso l’Angelica mia. D'co miaj 
che me lo par poterdire ragionevolmente( 2 ) ; 

E erchè prima la conobbi, prima le volsi (5) 
ene , prima la ricercai, e prima mi fu pro- 
messa , che tu arrivassi in questa terra (4). 


(1) Di non mi essere accorto. Selon la grammaire , il 
faudrait dire di non essermî j mais par celte légère trans- 
position la phrase devient plus gracieuse. 

(2) Che me lo par poter dire ragionevolmenie j sa- 
voir, perché me lo par poter dire ragionevolmenie , il 
me semble que je puis le dire avec raison. L’arrangement 
des mots me lo par poter dire , a plus de grâce que tout 
autre qu’on pourrait donner aux mêmes mois. 

( 3 ) Volsi, volse, volsero pour volli, voile , vollero , 
sont rarement employés dans la prose. 

(4) Che tu arrivassi , etc. Cette même proposition est 
sous-entendue trois fois dans cette période , savoir, de- 
vant les propositions qui commencent par le mot prima. 

8 
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Giov. E di che ti duoli tu con esso meco (i) ? 
E perché ti alteri cosi fuor di modo ? ^ 

Uguc. Di che mi dolgo ! Non solamente al pre- ‘ 
sente mi dolgo délia tua prosunzione e délia 
disleale amicizia ; ma per farti intendere, che 
io sono uomo per vendicarmi del dispiacere 
che tu mi hai fatto , e seguane che vuole ( 2 )* 

Giov. Che dispiacere t’ ho io fatto , o ti feci 
mai, per il che tu abbi a venire meco a 
parole cosi faite (3) ? 

Ugüc. Corne che dispiacere ! che quando(4) io ti 
Tidi arrivare quà , e’ mi parve veder un mio > 
fratello , né più né meno. E ben sai che 
io mi fidava di te (5) , corne di me stesso , 
conferiva teco, aprivami teco (6) , e teco 


(1) Con esso meco. Le mot esso joint aux expressions 
meco , teco , lui, lei , etc. , ajoute une force très-sensible 
à l’expression. Ce n’est donc pas un pléonasme, 

( 2 ) Seguane che vu&le-, arrive ce qui voudra. L’ex- 
pression pleine est : e consente che ne segua cià che ne 
vuol seguire. 

• * 

(3) A parole cosi^fatte , à de tels mots; a parole,fatte 
cosi, corne quesle tue sono Jatte. 

( 4 ) Che quando , savoir, sappi chequando, etc. ; sa- 
che que lorsque , etc. 

(5) Mi Jdava di te. Il y a ellipse des mots nella ones~ 
tà ; nella probità f nelV amicizia, selon les circons- 
tances. 

( 6 ) Teco est ici pour a te , disent les grammairiens ; 
car , selon eux , la préposition con peut être mise è la 
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mi consigliava, lodavati la bellfczza di questa 
mia padrona , pensando di avcr Irovato uno 
clic mi porgesse ajuto , e cite mi coiisi- 
gliasse j e io aveva trovato un domeslico ini- 
. mico , un rubatore delle mie faticlie , un 
disleale , un traditore, un assassine. E tanto 
più mi pareva potermi di te fidare in questo , 
perché , per ragione di matrimonio , lu se’ 
obbligato a mia sorella ; per ragioii d’ amore , 
corne ho detto, l’Angelica è mia i). Sicchè(a) 
tu mi hai fatto un de’ inaggior torti , de’ 
più crudeli tradimenti , che mai uomo fa- 
cesse ad allro uomo. 

Giov. Se io non sapessi di quanta forza sia 1’ 
amore , e corne bene spesso e’ faccia sdruc- 


place (]e a, comme toutes les autres prépositions à la 
place les unes des autres. Quant à nous qui avons re- 
connu et démontré l’absurdité de cette doctrine , nous 
trouvons qu’il jr a ellipse, et que la construction pleine 
est I aprivami essendo teco. Ce qui fait voir qu’il n’est 
point vrai qu’on puisse substituer un rapporta un autre, 
comme les grammairiens on4 cru le voirj parce qu’il n’est 
pas dans la nature des choses de prendre une direction 
opposée au but que l’on veut atteindre. 

(1) Z’ Aiigelica è mia. Les phrases françaises , cette 
maison est à moi , à toi, à lui, à nous , etc. , se tra- 
duisent en italien par les suivantes : questa casa é casa , 
mia, casa tua , casa sua, casa nostra, etc. ; et , selon la 
forme usuelle et elliptique , è mia, tua, sua, nostra, etc. 

( 2 ) SiecJiè : la casa essendo' si , ou cosi corne ho 
* detto ora, io conchiudo che.... voilà la véritable analyse 

de l’expression sicchè. 

\ 
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ciolar altrui a parole men che conveiiienti (i), 
jo ti risponderei corne mérita la tua pro- 
posta ; ma , lasciando da parte ogni altra cosa , 
solo ti vo’ rispondere.... 

Ugüc. E che mi vuoi rispondere ? Che püo’ 
tu dire ? 

Giov. Posso dire , e ti vo’ rispondere , corne 
debbe fare un innamorato a un altro inna- 
morato. Troppo gran cos, a è 1’ amore, e 
quando mi fosse toltaogni altra ragione, questa 
sola vince e spezza ogni altra cosa , supera 
ogni legge , scusa ogni fallo , e concédé 
ogni illecito e inconveniente. Se tu ti aprivi 
meco (a) , e contavimi le diyine bellezze di 
costei , io ti era fedele allofa ; ma che ho a 
far io , se coteste medesime bellezze , che 
presero e vinser te (3) , haiino dipoi preso 


(I) E corne hene spesso c’ faccia sdrucciolar altrui a 
parole men che convenienti. Chaque mot de celle phrase , 
ainsi que la phrase toute entière , est du style le plus 
élégant. Le mol k mot cSl : et comment bien souvent il 
fait glisser autrui à des paroles moins que convenables. 

(i) Se tu ti aprivi. Il a dit ; se tu ti aprivi , et non ti 
aprissi , parce qu’il s’agit d’une action antérieure au 
moment de la parolé. 

(3) Vinser te ; te , à cause de la proposition suivante . 
lianno vinto me. 

Voici une note de la plus grande importance pour ceu* 
qui désirent apprendre.la symlaxe des noms et pronoms 
personnels de la langue italienne. Les Italiens peuvent 
exprimer de deux manières très-difïércntes les objets et 
les rapports d’attribution, désignés par les noms ou prô- 
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e vinto me ? Dirai forse che io le lasci ; e 
io li rispondero , che io non posso ; e se di- 
cessi ch’elle son prima obbligate a te che a 
me; io replicherei , che, per ragion d’a- 
more , non colui ché prima ama mérita di 
possedere la cosa amata , ma colui che ar- 
dentemente ama , perciocchè il prima e il 

S oi s’osservano dove i meriti sono uguali. 

[a c^uando una maggior cosa vien dappoi , 
più SI dee apprezzare , e più mérita d’ esser 
premiata, che quella di prima. 

Uguc. Che vuo’ tu dir di prima o di poi cou 
questo tuo parlare senza conclusione ? 

Giov. Vo’ dir, quanto allô essere io obbligato 
a tua sorella per ragion di matrimonio, tu 


noms personnels , comme ti amo , et amo te ; ti parla , 
ei parla a te. La première forme signifie, ye t’aime, la 
seconde , c’est tai que j’aime, la troisième , je te parle , 
la quatrième , c’est à toi que je parle. Pour sentir la rai- 
son de cette différence de sens et de sentinaent, il suffit 
de savoir que le mot te a l’accent tonique , et que le mot 
ti ne l’a point ; que cet accent donne à la voyelle sur la- 
quelle il se trouve , une certaine force dans le ton ; et que 
par conséquent les mots te, me , noi , etc. , doivent ex- 
primer la pensée avec beaucoup plus de force que les 
mots ti , mi , ci , etc. , naturellement faibles et languis- 
sans. Voyez tout ce que j’ai dit sur cet objet, dans la troi- 
sième édition de ma grammaire raisonnée, chapiire des 
■oms et pronoms personnels. 

yeneroni , Peretli , etc. , etc. ; i quali, dette settevolte 
le cinque , non sanno cib che s’ abbajono, n’ont dit mot 
de ces différences. C’était trop au-dessous ou au-dessus, 
de leur suffisance. 
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sai ben che non si sa dov’ ella sia (i) , ne 
s’, ell’ è viva o morta ; che , s’ ella fosse vi- 
va (a) noi saremmo fuor di qiiesti travagli. 

Uguc. a Dio piacesse che viva fosse (3) ! 

Giov. E ti vo’ dire più oltre, che nessuna cosa 
mi ha indoüo ad amare costei si fervente- 
meute, quanto una vera sembianza ch’ ell’ ha * 
con quella sfortunata di tua sorella (4) ; che , 


(1) Dov' ella sia. Sia est au mode coojonctif, à cause 
de la proposition sous>entendue dove la Jbrtuna vuole 
che , etc. 

( 2 ) Fosse , au mode conjonctif à cause du désir de 
celui qui parle que ce soit ainsi. 

(3) A Dio piacesse che viva Josse ! La transposition , 
du terme a Dio avant le verbe , démontre une âme plus 
affectée par le désir, de même que celle de l’adjectif viva 
avant le verbe^sje , nous fait voir que l’idée représen- 
tée par ce mot est celle qui frappe le plus celui qui parle. 
Que l’on ne croie donc plus que les transpositions soient 
l’effet du hasard , ni qu’il soit permis de transposer les 
mots à volonté. Le sentiment, l’élégance , l’harmonie et 
la clarté sont les différentes causes des transpositions. 

(4) Mi ha indotto ad amare costei s) Jerventemente , 
quanto, etc. Celte phrase mérite d’être bien examinée j 
car c’est «ne de celles qui ont porté les grammairiens, à 
croire que l’adverbe quanto peut avoir pour antécédent 
si, ou cosi , ce qui est erronné. 

La simple analyse fait disparaître tous les doules; mi 
ha indotto (tanto) ad amare costei jerventemente si* 
(^come io V amo') quanto , etc. , ofi l’on voit que l’anté- 
cédeut de quanto est tanto , et que le corrélatif de jî est 
corne. Que les professeurs et certains écrivains modernes 
n’oublient pas ce principe î 
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bgni volta che io la voggio , mi si rappre- 
, senta ella stessa negli atti, nell’ aria, e nella 
persona , al colore , e nell’ andare , con quella 
guardatura allegra e gioconda , piena di 
onestà e modestia (i). 

t 

(i) Ce portrait qui dépeint l’air, la démarche, le re- 
gard de cetle femme , est rempli d’une aimable sim- 
plicité. Ces paroles surtout ; con quella guardatura 
allegra e gioconda , piena di onestà e modestia , ont tm 
charme ravissant, et il me semble voir le portrait hdèle 
délia donna delV anima mia , di quella che per compa» 
gna indiçisibiie rri hanno data virlù e amore. 

Buonarruoti , dans la Tancia , peint le regard d’une pe- 
tite coquette : 

L’ ha ben un occhio , conC un basilis tio , 

Che quà e là si volta , e va e viene. 

Basilis tio pour Basilisco , (mot estropié de la sorte par 
le paysan qui le prononce ) signifie serpentino ; occhio 
che taglia e uccide con quegli spiriti che çibra, i quali , 
passando velorcissimamente àlcuore , V affascinano. 

Revenons au texte nell' a/jifare. L’avantage d’employer 
comme des noms les infinitifs des verbes, est, dans la 
langue italienne , une source de richesses. Par ce moyen, 
non seulement on peut exprimer la même idée de difle- 
rentes manières , mais on peut rendre encore toutes les 
nuances de la pensée avec une précision étonnante. 

On voit par l’exemple ci-dessus que les infinitifs reçoi- 
vent les articles et les prépositions analogues aux rap- 
ports que l’on veut exprimer. J’ajouterai qu’ils reçoivent 
aussi tous les qualificatifs que l’on peut donner aux autres 
noms, comme le prouveront les exemples suivans : L’aeere 
nelle miserie compagni {^>00.). Il cantarnovo 
Quel çago impallidir (idem). Ricorso al minaccia- 
re (Boc.). Facevano dolce gridare (Am. ). 

Les grands écrivains ont aussi employé l’infinitif au 
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Uguc. Tagliamo il ragionamento (i) ÿ allra 
volta (2) ci rivedremo. 


pluriel; et aujourd’hui celui qui en ferait usage à propos, 
serait encore sûr de plaire aux vrais connaisseurs de la 
langue. Eii voici quelques exemples : I moJti abbrac- 
ciari (Fiam). Ai graziosi parlari ). Costei di ves- 

tiri permigli veslita (Am. ). 

Je dois prévenir les étrangers qu’il y a unegrande dif- 
férence entre les noms et les iniinitifs employés comme 
des noms. Les premiers ne font qu’annoncer la chose ; 
tandis que les seconds nous la montrent en action. Ainsi 
le Dante , Furg. 2 , a dit : 

Cht ’l muover tuo nessun volar pareggia , 
parce que, dans le moment où il écrivait, il lui semblait 
voir encore cette lumière se mouvoir avec une aussi 
grande rapidité; et, Purg. 3, en parlant de cette foule 
d’âmes bienheureuses , il dit : 

Pudica in /accia , e nelV andare onetta > 
parce qu’il est tellement frappé de cette idée , quül voit 
encore la marche noble et décente de ces ombres for- 
tunées. 

Pétrarque nous offre un semblable exemple dans ce 
vers , où il peint la démarche divine de sa maîtresse : 
iVon era V andar sua eosa mortale , 

Ma d’ angelica forma. 

Mais qu’on ne croie pas que ces avantages ne pro- 
viennent que de la facilité d’exprimer la même idée 
de deux manières diff"érente8. Cette richesse de mots 
n’cst ici , comme partout ailleurs , autre chose que la 
richesse même des idées , qui prête à l’expression sa 
force ou sa grâce. 

(1) Tagliamo il ragionamento , tranchons là-dessus. 

(2) Altra voila > il y a ellipse , in altra volta.. 
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Giov. Ascolta di grazia : 1’ amicizia che io te- 
iieva , anzi ch’ i’ tengo teco , non è altro che 
amore. È venulo un altro ainor maggiore ^ 
e ha superaio e vinto quel primo che io por- 
tava a te; e hammi sforzato in questo sol par- 
ticolare a far alquanto di violenza (i) al mi- 
nor amore , che io porto a te , anzi a se 
stesso ; perche il medesimo amore vuole esser 
superato in te , per vincere in costei. E perô , 
Uguccion mio caro , non ti dolere di me , 
ma d’amore , le cui leggi sono fuor d’ ogni 
legge , ed è forza servarlo , o che 1’ uom 
voglia , O che non voglia. 

Uguc. Basta , basta , e’ non bisogna adesso scia- 
lacquare ( 2 ) tanta fîlosoiia. Se ioti volessi ris- • 
pondéré aile rime (3) , e’ ci sarebbe a dire 
troppe cose ; ma un di ci sark tempo a ricor- 
dartele , e tosto, corne t’ ho detto , e con altro 
forse , che con parole. Tira pur innanzi (4). 


(1) Alquanto di violenza. Les mots tanto , molto , 
troppo , etc. , sont employés ordinairement comme des 
adjectifs ; en ce cas , ils prennent les désinences relatives 
au nombre et au genre des noms qu’ils qualifient : tanta 
pena’f moite donne} troppijanti} etc. On les emploie 
aussi substantivement, mais pas aussi fréquemment dans 
la langue parlée. En ce cas , ils sont invariables. 

(2) Scialacquare , prodiguer , étaler , faire parade. 

(3) Aile rime. Bdspondere aüe rime, ou per le rime, ou «. 
per le consonanze , signifie répondre sur le même ton , 
ow.ad rem, suivant l’expression latine consacrée en 
français. 

(4) Tira pur innanzi, tu o’as qu’à poursuivre. Si oq 


Digitized by Google 


I2a 


I-A TRINt’ZIA, 

SCENA II. 

GOLPE , e’ DETTI. 

Gol. Oh ringraziato sia presse ch’ io non 

dissi (i). r ho pur ritrovato il padrone. Ma 
chefa egli con IJguccione? E tiso direche sene 
debbbn essere dette quelle poche (2). Ma , se 


retranche de cette expression le mot pur, que l’on croit 
un pléonasme , le reste de la proposition signifie pour- 
suis. 


(l) Oh ringraziato sia.,., pressa ch’ io non dissi (Oh 
remercié soit.... presque je ne dis) : l’analyse de cette 
manière est extrêmement difficile , quoique le sens en 
•oit clair pour ceux qui savent bien l’italien. Voici cette 
analyse : oh ringraziato sia,...Jui pressa a dire quello 
che io per rispetto non dissi. La réticence et les moU qui 
viennent après , nous montrent que celui qui parle , après 
avoir voulu prononcer un nom inconvenant , s arrête 
par une prompte réflexion : le mot peut être le diable , 
ou tel autre. Si , étant en colère de ce que je ne vafepas 
revenir quelqu’un que j’ai envoyé quelque part^ ei que 
l’attends impatiemment, on me demande où il est allé, 
au lieu de répondre : il est allé au diable , je dirai : è an- 
dato... pressa ch’ io non dissi j ce qui signifie ; è andato 
^.,,^ui pressa a dir illuogo che per rispetto non dissi. 

(a) E ti so dire che se ne dehbon esser dette quelle po- 
che. Cette manière a beaucoup de grâce; Voici la cons- 
truction pleine.' essi âehbono essersi dette quelle poche 
{^poche est dit ironiquement) ingiurie , le quali si so- 
gliono dire in simili incoHtriÿ oé qui signifie ; certes 
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nulla ci mancava , io vo’ dar loro il reste , 
ch’ i’ g'ii vo’ metter su un curro (i) , che vada 
da se allô ’n su non che allô ’n giù. Buon di, 
buon di. 

Uguc. Ecco qu'a quest’ altro traforello (a). 

Gol. Ah ! Uguccione , voi avete mille torti con 
essomeco. 

Uguc. Deh, non mi rompere il capo. Fa con- 
te (5) ch’ i’ non so che tu se’ causa , con le 
tue traforellerie , di far che io non abbia P at- 
tente mio. 

Gol. Voi Io sapete male. Questo è poi dove i’ 


ils doivent s’en être dit de belles. Les formes fare una 
batosta / darsene infino a’ denti 'ffare a’ morsi iJdre a’ 
calci ; fare a’ capeïïi, signifient au figuré , contester , dis- 
puter , etc. 

(i) Ch' io gli vo' metter , etc. Metter uno in sut curro 
(mettre quelqu’un sur le rouleau), signifie faire ac- 
croire à quelqu’un une chose d’après laquelle il doit pren» 
4 dre une* délibération conforme au désir de celui qui 
parle. Si au mot curro (voyez-en la signification dans le 
Vocabulaire) , on ajoute ce que dit Golpe che vada da 
se , etc. , cela démontre encore mieux la facilité avec 
laquelle se laissera aller la personne à qui on en fait 
^croire. 

(a) TrqforeUo , du latin trifur. On dit également tra~ 
Jurello. L' attenta mio, savoir, t oggetto delV attenta 
miôf phrase très-jolie. 

(3) Fa conto , figure-toi ( c’est dit avec ironie). On dit 
dans le même sens îfate il postro conto jfa tuo conto f 
faccia suo conto , etc. - “ m 
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do 1’ anima al diavolo , che questa vedova vi 
uccelli tutti quanti , e voi non ve n’accorgete, 
e date la colpa' a me; e i’ pagherei buona co- 
sa che nessiin di voi ci attendesse , perch’ io 
son certo ch’ ella vi uccella. 

Ugüc. Guarda corne sa ch’ ella ci uccella ! E che 
sa’ tu? 

Gol. Dirovvi(i) :iointesistamattiiia ( 2 ) dibuon 
ora , che voi avevate tolto la Marietta per 
donna, e perd m’ ijnmaginai che, essendo 
tornata questa cosa agli orecchi délia vedova , 
o per istizza, o per^^fare il fatto suo , o per 

S ara , avesse fatto parlar qui al padrone per 
argli la hgliuola , perch’io aveva inteso che 
r aveva mandato a chiamare. Dipoi ho tocco 
con mano che del parentado non è nulla, e 
che madoiina Violante, innanzi ch’ ell’ avesse 
sentito dir niente di questo , vi aveva tutti a 
due (3) fatti invitare a cena , senza che 1’ un 
sapesse dell’ altro (4)- Ond’ io diceva tra me ; 


(1) Dirovvi, savoir, ora vi dirh , je vais vous dire. 

(2) Io intesi stamattina. Lorsque les Italiens disent ; 
feci stamattina (je iis ce matin ) , ils partagent le jour 
en trois époques : la mattina ,■ il mezzodi j la sera ,• et ils 
peuvent dire feci stamattina, lorsqu’ils sont déjà à la se-' 
coude ou à la troisième époque du jour. 

( 3 ) Tutti a due. On dit également en italien tutti due, 
tutti e due, tutti a due. La deuxième de ces formes est 
un abrégé de tutti, e sono, ou erano due', la troisième 
signifie tutti, e il numéro totale ascende a due. 

(4) DelV altro ; il y a ellipse des mots P invita. 
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che vuol ella fare di tutti a due? O costei la 
vuol dare a un di loro , ovvero ne vuole in- 
gannare uno , o si veramente avrà ordinato 
qualche trama per farli fare (i). Voi siete fo- 
restieri , le donne son donne , chi sa i segreti ? 
Queslo è certo, ch’ ella v’ ha invitato tutti a 
due. A che fine , Dio lo sa egli ; effetto buono, 
secondo me , non ne poteva riuscire , che tutti 
a due tirate a un segno ( 2 ). Gonsiderate da 
per voi (3) , se vi conducevate là , che ne se- 
guia (4). 

Uguc. Se io.credessi questo, io le dimostrerei 
l’error suo. 

Gol. Voi ne potete esser certo. Che dubbio ci 


(1) Per farli fare (pour les faire faire) pour les trom- 
per j car l’expression/or^re uno, signifie tromper quel- 
qu’un. 

(2) Tirate a un segno , vous tendez au même but. 
L’adjectif uno signifie medesimo, disent les gratnmairiens 
semblables à T^eneroni et à Peretti ; mais nous substi- 
tuons à cette règle erronnée le principe infaillible que dans 
cette construction , on sous-entend l’adjeotif medesimo j 
commedans le vers du Dante ; amor condusse noi ad una 
morte. 

( 3 ) Gonsiderate da per voi. La préposition per donne 
beaucoup de grâce à l’expression , lorsqu’on peut la faire 
précéder delà préposition da ou su, comme da perse , 
da per noi ; etc. j su per la taeola , su per gli alberi , etc. 
Voyez en la raison dans la troisième édition de ma gram- 
maire , chapitre des prépositions. 

(4) Che ne seguia , savoir : quello che ne seguiva , ce 
qui s’en serait ensuivi.. 
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è ? Eccovi qui tutti a due : ditemi , non ’vi ha 
ella fatto invitare per questa sera ? 

ÜGUG. Si , ha , per aile tre ore, vel circa (i). 

Gol. E voi, padrone, non foste chiamato per(a) 
*a quest’ ora medesima? 

Gioy. Cosi sta (5) , e me lo fece intendere per la 
fantesca. 

Gol. Siete voi chiari(4) adunque. Oh ! lasciatela 
abbajare , e fatevene beffe, e fate che 1’ amor 
non v’ acciechi di sorte , che voi non conos- 
ciate la total ruina vostra, e si (5) délia vita , 
dell’ utile, e dell’ onore. 

Uguc. Io son chiaro, chiarissimo. Ma, s’ ella nort 

* sene pente , a rifar di mio (6). E adesso adesso 


(l) Si , ha , per aile tre ore , vel circa. Voici la con- 
struction pleine de cette phrase elliptique : si , ella. mi ha 
fatto invitare ^per andar a casa sua, aile tre ore, vel circa. 
Vel circa, expression latine passée dans notre langue , et 
employée dans le style familier : elle signifie ou environ. 
L’ellipse rend la phrase extrêmement gracieuse. 

• (1) Per, ellipse ; per awdûtm. 

(3) Cosi sia, c’est ainsi. La construction pleine de 
cette phrase est : il fatto sta cosi corne tu dici. 

( 4 ) Chiari , chiariti , de chiarire , render chiaro e 
certo , éclaircir. 

' (5) Si, ce mot demande le corrélatif corne. Celui-ci est 

donc sous-entendu deux fois : corne dell’ utile, e corne 
dell’ onore. ^ 

(6) A rifar di mio (à refaire du mien). On emploie 
cette manière comme poiu se constituer garant de ce 
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voglio ire a ordiuare cosa che non le piacerà. 
Addio. ( Parte) 

Giov. Vatli con Dio. Be’, Golpe , che favoleson 
queste ? 

»♦ 

Gol. .Son novelle e vere, non son mica fa- 
vole (i). 

Giov. Odi Iradiinento crudele, con quanta ma- 
liïia e astuzia ordinato. Certo che costei ci vo- 
leva far capitar male tutti a due (a). Oh ! in 


qu’oD affirme. Le sens des paroles ma s’ eUa non sene 
pente , a rifar del mio , est : mais je vous réponds 
qu’elle s’en repentira. Le même auteur dans son Ane 
d’Or dit : a rifar sia di mio, se, alla prima giunta, non 
r açessi giudicata stanza da /adr/j je t’assure qu’à la pre- 
mière vue , tu l’aurais jugée une demeure de voleurs. 

(x) Non son mica Javole. Le moX mica n’est pas un 
pléonasme, comme Veneroni et Perelti le disent; mais 
c’est le substantif (mie ou miette), placé ici pour in- 
diquer que les choses que Golpe dit , n’approchent de la' 
fable, pas même de la grosseur d’une miette. Les J*ran- 
çais ont fait autrefois usage du mot mie dans le même 
sens que point oa pas. Les mots dont on se sert en italien ^ 
pour exprimer ce que les Français rendent par les noms 
pas ou point , sont un miccichino , un micolino j un mic» 
cino , un briciolo , mica, punto ,Jiore , etc. 

(2) Capitar male, etc. L’expression cxzpi/ar male %\.- 
gniGe aver irifelice esito ou maïa Jine, et capitar bene , 
auer felice esito ou buona fine. Par capitar male uno , 

Se dit aussi ;fiàr rompere il collo a uno ; mandar uno in 
precipizio * rovinare ijatti suoi , ou hienjargli il collo , 

(lui faire le cou) , sous-entendez comme on le fiait aux 
poulets, en les tuant. 
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fine, donne, eh?Le son pur tutteM’ una bue- 
cia (i); mai 1’ avrei stimato. 

Gol. Eccetto che l’Angelica , eh padrone? 

Giov. S’ intende. Cotestaè fuor del numéro ( 2 ) 
deir altre , e non ha colpa di simil cose (3). 
G he , s’ egli stesse a lei . . . . 

Gol. Certo ; e più là , che la Purella m’ ha 
detto (4) , ch’ ella non sa nieute di quesii 
vostri amorazzi. 

Giov. Otraditore! a questo modo m’ hai tu pa- 
sciuto di parole (5) ? Oh va , fidati di servido- 


(1) D’una huccia. Esser d’ una tuccia, on y soiis-en-' 
iehd medesima , signifie avoir le même caractère , la 
même nature , les mêmes vices, etc. On dit dans le 
même sens esser d’un pelo, mùs ces manières ne se 
prennent qu’en mauvaise part. 

Ip.') . Fuor del numéro. Il y a ellipse^J^or* dagl’ indi- 
vidui del numéro. On dit en italien ijuori d’ Italia, delV . 
lialia et daW Italia. On dit d’ Italia par ellipse , au lieu 
de ddi confiai d’ Italia. Mais quand doit-on préférer 
l’r.ne à l’autre manière? * 

i En voici la règle raisonnée : si , dans le moment de la 
parole, la pensée se porte sur toute l’étendue du pays , 
l’article est nécessaire; mais si elle se porte seulement 
sur le pays , sans s’occuper de son étendue , il ne faut 
point d’article. 

(3) Di simil cose , il y a ellipse nell’ avvenimento 
di, etc. 

(4) E più là, che la Purella , eXc. , construction di- 
recte : E vi dirà più là , cioè che la Purella... 

(5) Pasciuto di parole. Pasceruno di parole, veut dire 


1 
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ri(i)! Perché mi dicevi che la Purella t’ ave- 
va detto , e tu risposto , e tante frasche (2) , 
V andb e la stette ? Bugiardone che tu se’. 


entretenir quelqu'un par de belles paroles , ce que l’on 
peut exprimer aussi par trattenere uno. Pascersi di 
vento ou d’ aria, signifie être satisfait de l’apparence des 
choses. D’un homme qui se tourmente l’esprit sur la 
téussite d’une chose qu’il espère inutilement, et qui en 
parle comme si c’était immanquable , on dit : si pasce di 
ragionamenti , conte ilcavallo del CioUe, ou bien si pa- 
sce di rugiada, corne le starne di monte Morello. 

• (i) Di serçidori. Veneroni , Peretti et leurs disciples , 
en voyant cet exemple, diraient Jidarsi demande le 
gcnilif. Puis, lisant dans Bocace pernonjidarmenead 
altri, ils diraient que ce même verbe gouverne le datif ; 
trouvant dans le 'DAoXe , Jidandomi nel tuo parlare one- 
sto , ils diraient encore que ce verbe demande l’ablatif 
avec la préposition et lisant enfin dans le même 
poète ; / 70 r Jo^ra il vero ancor il pie non Jida , ils pré- 
tendraient aussi que ce verbe gouverne l’accusatif avec la 
préposition sopra. Telle est la science barbare de la gram- 
maire de P'eneroni , cl de celle de Peretti qui surpasse 
encore la première par un nombre infini de fautes les plus 
grossières. Il suffit de savoir que le verbe fidarsi étant 
suivi de la préposition rfi, il y a ellipse d’un nom et de 
la préposition qui peut être suivant la pensée ,a,in, ou 
sopra: ainsi dans l’exemple cité, on doit sous-entendre 
aile ou nelle , ou sopra le parole ( di sert>idori ). Voyez 
l’attribution unique de chacun de ces signes , dans la 
troisième édition de ma grammaire raisonnée , chapitre 
des prépositions!. 

fi) E tante frasche. Frasca, de fronda, frondasca.. 
Ce mot au nopibr» pluriel , sigffifie chiacchiere,fantoc- 
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Gol. Quanto a me , io gliel bo detfo mille voile; 

, ma, s’eila uon ha mai voluto dir niente, e a 
me diceva d’ aver fatto Roma e Toma (i) , che 
colpa è la mia ? 

Grov. A questo modo 1’ Angelica non sa ch’ i’ 
l’ amo ? 

Gol. S’ ella non se lo ’ndovina , i’ penso di no. 

Giov. O trista sorte mia! O fortuna perversa ! 
Non maraviglia che passa e ripassa , a piè , a 
cavallo, O vuo’ solo , o accompagnato , fa tnu- 
siche , fa mattinate ( 2 ), guarda , riguarda , 


cerîe , haje, bagatelle , f ras cherie. Le proverbe : render 
Jrasche per Joglie , signifie rendre la pareille. On dit de 
tnéme render pan per Jhcaccia , ou bien render la pari~ 
gUa, rénder il conlraccamhio . Le proverbe saltare di 
palo injrasca , signifie passer sans ordre d’une chose à 
une autre ; et celui-ci : meglio èJHngueUo in mon , che 
tarda injrasca, répond au proverbe français ; un liens 
vaut mieux que deux lu l’auras. 

(1) Roma e Toma, l’impossible. Prometter Roma e 
Toma, ou bien mari e monti, promettre de grandes cho- 
ses , et même l’impossible , ce qui répond au français : 
promettre monts et merveilles. 

(2) Hattinote , cantate délia rrlattina, de même que 
serenate , quelle délia sera, in onor délia dama. Cela me 
.rappelle ces vers divins du Dante , Farad, lo : 

Indi, corne oroh>gi», che ne ehiami 
Ntll’ ora , che la sposa di Dio surge 
A mattinar lo sposo perché V ami, , 

Che r una parte e t ultra tira ed urge , 

Tin tin sonando con si dolce nota, 

Che ’l ben disposto spirto d' amor turge. 
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di , O di nette , io non ia vedeva mai farsi 
nè a uscio nè a finestra } e quelle poche volte 
che io m’ abbatteva a scontrarla fuori , in’ac- 
corgeva ben io , che i gesti e’ (i) modi süoi , 
eraii di sorte , che dimostravano quel cfa’era • 
che mai non volgeva gli occhi inverso di me’ 
e dicevatelo. E tu , tristo , dicévi ch’ ella lo 
faceva per onestà. Per il malan che Dio ti 
dia (2) e la mala pasqua^ furfante^ poltrone • 
guarda chi m’ ha tenuto in su la gruccia (3) ! 

Gol. Oh! quando io vi diceva : e’ c’ è poco or- 
dine ( 4 ) , vo’ non mel credevate. Io v’ ho vo- 
luto coiitentare, e ho inesso mezzo Viterbo 
sottosopra per farvi aver l’ attente vostro 5 e 


(l.) E\ C’est la particule conjonctive e liée avec l’ar- 
ticle i sous-entendu et indiqué par l’aposlrophe» 

(2) Per il maian che Dio ti dia. Matanno ou mal an- 
Ho ( mauvaise année ) , est pris dans une signification 
aussi étendue que le mal que l’on souhaite par cette 
sorte d’imprécation. 

(3) Tenuto in su la gruccia. Gruccia^ sirümènto sd 
cui si posa la ciçetta , mentre con essa si uccella 
(Crusca). Ce mot dérive du nom latin barbare crucia , 
donné à cet instrument à cause de sa forme; La phrase 
tenere alcuno in su la gtuccia, signifie tenir quelqu’un 
en suspens ou dans l’incertitude. EUe signifie aUssi haf-^ 
Jouer quelqu’un , et dans ce dernier sens on dit encore : 

tenere a loggia , ou mandare ail’ Uccellatojo. Être en • 
suspens se dit aussi : stare in su là gruccia, 

( 4 ) E’ <?* é poco ordmci Taffaire est embrouillée. P’ol 
non mel credeçatct vous ne vouliez pas me croire. 
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quel ch’ i’ ho detto présenté Üguccione (i)^ 
io 1’ ho detto per metterlo in voila ( 2 ) , e per' 
farlo adirare , e ho ordinato un’ altra tre- 
sca (5) , che qualche cosa sar^ ; non dubitate< 
Ma voi v’ alterate , e avete il torto. 

Giov. Che cosa? tu me ne daiuna calda e una 
fredda (4). 

Gol. Non cercate più Ik , pregate Iddio ch’ el- 
la (5) cl rlesca , che allor la saprete. Bastivi che 
per voi si farà. 

Giov, Fa almanco che per le man tue io sia il 


(1) Présenté Üguccione. Les grammairiens qui ont 

trouvé dans notre langue ce qui 11 y est pas j savoir , les 
cas et les terminaisons des latins, y ont trouvé aussi les 
ablatifs absolus, et en voici un d’après leur manière de 
voir ^ l’analyse répondra à cette absurdité : Üguccione es» 
sendo présente. ^ 

(2) Per metterlo in volta. Mettere in voUa , signifie 
proprement mettere injuga, mettre en fuite. Ici, par 
extension : faire reculer ou faire abandonner une entre- 
prise. 

( 3 ) Ho ordinato im’ altra tresca, j’ai préparé uneautrs 
batterie. 

(4) Tu me nedai, etc. Dame una calda e una fredda 
( en donner une chaude et une froide ) , signifie donner 
une bonne nouvelle et une mauvaise 5 savoir, une bonne 
nouvelle qui nous échauffe par le plaisir qu’elle nous 

.donne, et une mauvaise qui nous glace par la peins 
qu’elle nous cause. 

(5) Eüç. , savoir^ lajaccendaf la cosa da me immagi» 

nata. 
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più felice uom che mai nascesse ; che buoic 
perte. {Parte.) 

Gol. Lasciate fare a me , non pensate più là y 
andatevi con Dio. — Garbugli di quà , gar- 
bugli di là , diavol ! che non mi riesca qualche 
cosa. Due cose mi resta a fare, parlarealla for- 
naja, e metter qualche scompiglio per quel 
verso ; e trovar la Purella , e dirle che Uguc- 
cione è adirato , che le ha detto e che le ha fatta 
comporre bugie in chiocca (i). Oh ! la cosa 
ricordata vien di quà(a).Ecco appunto lafor*^ 
naja , e’ non mi bisognava manco. 

SCENA III. 

GOIPE, eFORNAJA. 

Gol. Buon di, buon di, Fornaja mia galante^ 

Forn. Buon di e buon anno. Che vuo’ tu d» 
me ? Fa presto , cb’ i’ ho fretta. 

Gol. Quel ch’ i’ vorrei si è questo , ch’ i’so che 
tu se’ tutta di casa di Alessandro Âmadori (5), 


(1) In chiocca, savoir , in copia, afusone , en abon- 
dance. 

( 2 ) Oh l la cosa ricordata vien di quà. On dit aussi 
en pareil cas : Il lupo è neïïa fauola ( en iatia lupus inja^ 
lulâ). 

(3) Tutta di casa f etc. Esser tutto di casa «T alcuno , 
expression elliptique dont la construction pleine est : es- 
ser tutto familiare délia casa di uno , signifie être Vwnk 
de la mais on •. 
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e délia soreîla massime ; e so che tu sai che la 
Marietta si crede che Uguccione la voglia per 
donna, enestaauna speran^a certa (i). C^a,. 
perché me ne incresce ( 2 ) , e per levar via gli 
scandolî e le cicalerie , mi son mosso a par- 
larti , e le bai a dire per cosa certa , che di 
questa cosa d’Uguccione non è nulla, è che 
vuol 1’ Angelica , e cbe questa sera si fa la 
scritta (5) ; e io lo so di buon luogo, e basta. 
Sicchè fallo , e non mancare. 

Forn. Oimè ! oh corne larà ella la paverina (4) ! 


(1) Speranza certa. S tare asperanza certa d" una cosa 
est une expression très-belle qui veut dire espérerjerme~ 
ment une chose. 

(2) Perché me ne incresce x parce que cela me fait de- 
là peine. 

( 3 ) Si fa la scritta , on fait le contrat. 

(4) La pocerina,la pauvre malheureuse ^ mais la signi- 
fication propre de ce diminutif est inexprimable. Aucune 
langue ne peut se comparer à ritalieone , pour l’abon- 
dance merveilleuse des diminutifs qui forment un trésor 
de richesses à part , et qui sont d’une si grande ressonrce 
pour exprimer certaines modifications , nuances et om- 
bres , ainsi que les düFérences imperceptibles de cesmé- 
mes modifications > que rien de ce qui se passe dans la 
pensée ne peut échapper à l’expression. Ce que je dis des 
diminutifs s’applique également aux augmentatifs. Don- 
nons un exemple : le mot occhio , œil> peut être nuancé 
de toutes les manières suivantes : occhietto , occhiettino 
occhioUno , occhiuzzo , occhtone , occhiaccio , et comme 
Fellini dit dans son sonnet facétieux, occhiettuzzaccio 
ma queçlioçchiiettuzzacci traditori, mot où se trouven t à 
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, O Sigiiore ! che casa è quella ! Alessandro muor 
di quella vedova , e ogg\ seii’ è ito a Bagniaja 
per passare maiiiiicoiiia , che ha saputo ch’ell’ 
e inuainorata dTIgiiccioiie , e ch’ ella non lo 
vuol vedere , e dassi aile streghe . i). La Ma- 
riella peggio che peggio , la ben non lo vo- 
leva credere; io la veggo proprio consu- 
j mare. Lh! che passione me ne vien egli aile 
yolte( 2 ) ! le mancherà questo testé. Infine 
ionon glielo dire’ mai , che crederei farla mo- 
rire , perch’ i’ so corn’ ella sta (3) ; che tutto 
dl ml sto seco, quando i’ non ho da infor- 
nare. 


la fois le diininulif simple , celui qu’on appelle vêzzeggia-^ 
iivo , el celui qui exprime la petite colère ou dépit amou- 
reux. Ce qui se fait des noms se pratique aussi pour les 
adjectifs bianco , blanc, bianchetto, bianchiccio, etc. 

(1) Dassi aile streghe. Darsi aile streghe ( se donner 
aux sorcières ) , signifie se donner au diable, enrager et 
s’emporter. On dit également d’un homme qui est en cet 
état , egli arrabbia, e‘ vuol dar del capo nel muro ; 
vuol batter il capo nel muro ; egU è disperato j e" si vuolé 
sbattezzare} e' non nevuolpace nè tregua; é" vuol af. 
Jbgarsi) e‘ si vuolegettar via ; e* rinnega la pazienza. Et 
si cet homive montre dans sa rage le désir de se venger 
Mn jour , on dit si morde il seconda dito; et pour expri- 
mer un plus fort accès , e’ si morde^oxx si mangia le mani 
per rabbia. 

( 2 ) Che passione. Passione signifie ici patimento , 
peine ou chagrin. 

(3) Perché io so corn* ella sta, parce que je sais biei» 
dans quel état elle se trouve. 


Diÿi' by îongU- 
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Gol. Tanto è ( i ) j tu hai udito ; la cosa è qui ( 2 ), 
e bîsogna pensare a’rimedj. Se Uguccione 
pigliasse 1’ Angelica , io credo che’lmiopa- 
drone resolutamente avrebbe la Marietta ^ e 
la vedova sarebbe d’ Alessandro , e cosi si fa- 
rebbe a tre contenti (3j. 

F<»n. e io non ci veggo ordine nessuno (4)- 

Gol. Fa cosi : di alla Marietta che scriva una 
lettera a Uguccione , dolendosi che si spar- 
gano queste baje , e minacciaiidolo che , s’ egli 
avviene che Alessandro ne abbia sentore (5) , 


(1) Tanto é. n y a ellipse : tanto è , quanto detto ho , 
il en est ainsi. 

(2) La cosa è qu\, voilà où en sont les choses. 

(3) Si farebhe a tre contenti ; on ferait trois heureux, 
italianisnae dont la construction pleine et directe est: si 
Jarehhe un numéro di contenti ascendente a tre. 

(4) E io non ci veggo ordine nessuno. Pourquoi la. 
conjonction e au commencement de celte phrase? Farce 
qu’elle sert à lier la proposition io non ci veggo ordine 
nessuno (je n’y vois pas d’ordre ou aucun moyen d’ar- 
ranger les choses) , avec la proposition sous-entendue,/». 
aggiusti le cose agevolmente , tu (tu arranges les choses 
bien facilement). Je crois qu’il faut être i|alien pour 
bien sentir ces sortes d’ellipses que nous trouvons si na- 
turelles, et que les pi^us idiots de l’Italie pratiquent à 
chaque instant. Il est vrai cependant que Peretti, ni Vi- 
gneron , malgré sa métamorphose en Veneroni, n’ont ja- 
mais senti ni connu cette ligure. 

(5) Ne abbia sentore. Sentore signifie proprement 
adore; mais ce mot dans la phrase aper sentore <Tuna 
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cbe gli mostrerk che non istà bene à un fores- 
tiero mettere in favola le prime gentildonne 
di Viterbo. Poi nel fin se gli raccomandi con 
tutti quei miglior modi en’ ella sa. E questo 
potrebbe giovar assai; perche tra Uguccione 
e la vedova è cominciato mezzo mezzo (i) a es- 
ser garbuglio, e dove le cose son tenere ( 2 ) , 
ogni minima cosa è assai ; che , se si spiccasse 
di qui (3j , io ti so dir di buon luogo , che non 
lascerebbe la Marietta per nulla. 

Forn. Il tuo consiglionon mi dispiace. Uh! che 
benedetto sia tu ! gli è un peccato che tu stia 
con altri (4). Sta di buona voglia (5), che io 


cosa, signifie, aveme indizio , spia, ou avçiso, et cette 
manière est tou(-à-fait de la belle langue toscane. 

(1) Mezzo mezzo signifie aïquanto ou un poco. 

(2) E dove le cose son tenere, Tenere , savoir , noveUe, 

récentes. , 

(3) Di qui. Celte ellipse est impérieusement com- 
mandée, non-seulement par la grâce qu’elle donne à l’ex- 
pression , mais aussi par l’harmonie des idées. Si l’on di- 
sait da qui , forme qui par la nature de la préposition da 
suppose une force ou une difficulté inséparable de l’action / 
elle serait en contradiction avec le verbe spiccare (déta- 
cher , séparer) , dont le sens fait entendre la facilité de 
faire l’action qu’il indique. 

( 4 ) Gli è un peccato che tu stia con altri. Gli è (egliè} 
un peccato, il est dommage. Stare con altri, signifie être 
au service des autres. 

(5) Sta di buona voglia, sois tranquille. On dit égale- 
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le fofà fare ciè che vorrô. Orsù , addio , qui 
non è da perder tempo. ( Parte. ) 

Got. Vatti con Dio, e fa quel ch’ i’ t’ ho detto, 
e presto sopra tutto. Chi è questa che vien di 
quk ? L’ è la Purella per Dio ! la m’ha tolto 
gita(i). . 

S GENA IV. 

- PURELLA , e GOLPE. . 

PüREL. Che si fa , Golpc ? . - 

Gol. Cià che tu vuoi , anima mia , spicchio d’a- 
“ glio ‘'a). Tu sa’ ben che UguccTone ha saputo 
quella cosa , eh ? £ ti so dire che la marina è 
gonfiatabene (3), e non pensar che vi capiti. 


ment .* sta di huon atiimb. Ce sont des manières très- 
gracieuses. 

(i) ia m‘ ha tolto gîta ( elle m’a ôté allée ) elle m’a 
épargné d’aller la trouver , elle m’a prévenu. 

(z) Spicchio tT agïio , gonase d'ail. Cette forme qui 
serait insupportable chez d’antres nations , est cependant 
gracieuse ici , et vaut bien : vita di quest’ anima , cuor 
àel corpo mio, et semblables, parmi lesquelles celle que 
)e trouve la plus charmante dans la bouche d’un paysan, 
c’est : boccuccia mia di sermoUino . (Buon. Tan.} , qui 
signifie boechino mio saporito . 

(3) La marina è gonfiata bene (la mer est gonflée 
bien), expression métaphorique que l’on dit de quelqu’un 
qui est possédé d’une forte colère. On peut dite aussi It* 
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PüREt. F ttie îô sapéta, e holfo <3èttd alla padrona ; 
suôdailiio(i). Chi non fa qüando ê’ puo, non 
faquaiidoé’vuoIe(a).La sen’ècagione dalei a 
lei(3 . Vuô’ TU allro da me? ï’vo pelsarto(4), 
che venga a provare una cotta di clambellotto 
bianco ail’ Angelica (5). (Parte.) 

Gol. Va, ch’ abbi bene. O buono ! O buono ! La 


marina è turbata ; mais cette dernière manière n’a pas 
autant de force. <r 

(i) Suo danno, tant pis pour elle. 

, (a) Chi non fa quando e' puà , etc. , proverbe qoi si- 
gnifie qu’on ne doit pas laisser échapper l'occasion fevo- 
rable. , . . 

(3) Da lei a lei. Da lei parce qne la cause est venue 

d’elle 5 a lei, parce que tèi est le leïmé opposé du même 
rapport. Les expressions a teco meco ( à avec toi avec 
moi ) , a quattr occhi (à quatre yeux) , signifient tête à, 
tête. , 

(4) Peî sort», ï\ y ekf\\vp%*per cf^iamare il sario. Pel, 
c'est la préposition per confondue àvec l’article il. Geltè 
transformation est préférable k périt qui n’est supportable 
que dans le style familier. Voyez dans ma grammaire 
raisonnée (troisième édition), la maniéré de joindre les 
articles aux prépositions di, a, da, etc. 

(5) Vna cotta di cîamhellotto. Cotta , cotte , est une 
aorte de robe de femme. Ciambellotto, espèce d’étoffe faite 
de poil de chèvre ou de chameau. De celui qui ne se cor- 
rige pas d’une mauvaise habitude , on dit ‘.fa corne il 
eiambellutto che non lasciamai lapiega , ce qui répond 
âu proverbe français : il est comme le camelot , il a pris 
son pli. 
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va bene, che la va bene. Almanco trovass’io il 
nostro dottore , ch’ i’ mi spasserei pur un po- 
co , or ch’ i’ non so che mi fare. Ma ecco 
appunto di guà Uguccione e ’l Dormi. Las- 
ciami tirar via(i), che non mi vegga. 


SCENA V. 

DORMI , e UGÜCCIONE. 


# 


Dor. Padrone , infînchè voi non vi levate que- 
sto ladroncel del Golpe dinanzi (2) , e’ non vi 
riuscirà cosanessuna. Tutte queste girandole , 
che vanno attorno , son cose ordinate da lui. 

ÜGUc. Corne vuo’ tu ch’ i’ faccia? 

/• 


(1) Lasciami , laisse-moi partir. L’expression 

est gracieuse et p'iàiéante à la fois. Il en est de même des 
italianismes se /’ è colla ; se V è battuta (on y sous-en- 
tend /a il s’en est allé. Cette phrase : metterj* 

la via Ira’ piedioa ira le gam be , signifia : se mettre en 
route à la hâte , ou marcher très-vite. On dit aussi, dans 
le même sens , cacciarsi la via , ou la strada , ira gambe. 
Enfin l’expression darla a gambe ^ où le pronom la tient 
la place de la via, ou la strada, signifie^rr avec rapi- 
dité . 

(2) Çuesto ladroncel del Golpe dinanzi.. L’article rend 

l’expression plus forte , et semble renfermer toute entière, 
dans la personne la qualité exprimée. La phrase levarsi 
uno dinanzi ou d’addo sso se dçfaire de quelqu’un, 

s’en déharasser, La transposition du mot dinanzi , rend 
l’expression encore plus élégante. 
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Don. Dirovvelo (i). Voi avete il Govematore 
che è vostro (a) , fategli metter le man ad- 
dosso (3). 

Ugxjc. E per che causa vuo’ tu ch’ i’ mi faccia 
scorgere seco ? 

Dor. Trovate la cagion del pretosello (4). Sévi 
sta pur due di (5j , i’ ve la do fatta (6). Dite 
che v’ abbia rubato qualche cosa. 


(l) Dirovvelo , velodirà. Quel avantage de pouvoir, 
au moyen de ces liaisons, exprimer la rapidité de la pensée 
par celle des mots , avec une harmonie toujours analogue 
à la pensée ! 

Vostro , sotxs-ealenàez amico. 

(3) Le man addosso. Far metter le muni addosso ad 

alcuno ( l'aire mettre les mains à dos à quelqu’un) ,Jaire 
saisir quelqu'un. • 

( 4 ) La cagion del pretosello. (la cause du persil ) j 
trovare ou pigliare la cagion del pretosello , trouver ou 
prendre un prétexte frivole. Pretosello ou prezzemolo ou 
petrosellino , persil. 

(5) Pur, seulement J due d) ; per due di , carie temps 
doit s’indiquer avec les mêmes signes que le lieu qui en 
est la mesure. 

( 6 ) Ve la do fatta] vi do la cosa fatta (je vous donne 
la chose faite) , l’affaire est assurée. 

Les Français disent toujours : si je l’obtiens je serai 
heureux j mais les Italiens ont deux manières d’exprimer 
cette pensée. S’ils n’ont que l’intention d’indiquer irae 
époque à venir , ils se servent de futur ; se verrete , mi ci 
troverete. Ils emploient aussi le futur, lorsque l’action 
qu’ils veulent exprimer ; ne peut s’effectuer que progressi- 

♦ 
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Ugvc. Proviamo, Se rittscirk ,benp; e se non(i), 
avremo p^zipuza. J’ vogliq andare adesso in- 
sin Ik. 

J)oR. Andate via ; il tentare non nuoce ; se non , 
penseremo a qualch’ altra cpsa. Se costui an- 
dasse in pecora (a) , io crederei colar questfi 
campana nostro proposito'5). Ohîecco qu'a 
quel barbag'ianni dp! dottorp senza lesg'e. 
Guarda 1’ andare (4) ! 


vement, dans une époque postérieure au moment de la 
parole: se studierà, imparerà. Enfin, ils font usage du 
même temps , lorsqu’ils expriment une action dont on 
voudrait éloigner l’événement autant qu’il est possible. 

Mais si la passion nous fait désirer que l’époque à venir 
soit arrivée au moment de la parole, on doit se servir du 
présent, de même qu’en français. On dira donc: o giorno 
felice, se mai pi giungol Voilà ce que nos grands écri- 
vains ont toujours pratiqué , ainsi qu’on le voit dans 
l’exemple suivant de Pétrarque ; 

La morte fia men çrudat 
Se tjuesta speme porto 
A quel dubbioso passo, 

(1) Se non , savoir ; se quçsta cosq non riuscirà. 

(2) Andasse in pecora ( allât en brebis ) , expression 
figurée , tirée de la simplicité de cet animal, et de la fa- 
cilité avec laquelle on le renferme dan* la bergerie. Gel» 
veut dire : si cet homme allait en prison. 

( 3 ) Colar questa campana a proposito nostro ( couler 
cette cloche à notre propos ) , conduire cette affaire à notre 
gré. 

(4) Guarda V andare! sous-entendez sup , regardez 

4 
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SGENA VI. 

Messer RO VINA, Ç DORMI. 

M. Rov. Dormi , o Dormi , tu non odi ? 

Dor. O messer niio dabbene, corne va poi(i)? 

M. Rov. Va male. Quel traditoredelGolpem’hîi 
posfo a piuolo (a). Tu sai che la Golpe(3) 
m’ aveva promesso difare in modo ch’ i’ an- 
drei aile nozze , e non so corne. 

Dor. r lo so ben , io ; voleva farvi diventare 
un altro. 

M. Rov. Corne un altro ! Che pazzie di’ tu ? 


quelle démarche ! L’àme se répand sur tout l’extérieur 
de l’homme. 

(1) Foi ; il y a ellipse des mots che non cisiam più rc~ 
duti. 

( 2 ) M’ha posto a piuolo. Piuolo, petit morceau de bols 
rond et pointu. Porre ou mettere ou tenere uno a piuolo 
signifie, faire attendre quelqu’un plus qu’il ne le voudraity 
ct store a piuolo , attendre plus qu’il ue faut, ét que l’on 
ne veut. 

(3) La Golpc. Parla figure dite syllepse , on doit dire 
il Golpe , comme Horace , en parlant de Cléopâtre, a dit : 
monslrutnquœ , et Bocace , d’un homme, quella bestia 
era purdisposto. Mais ici M. Rovina craignant de faire 
une dissonnance grammaticale, en disant Golpe, parce 
que Golpe ou Volpe est du genre féminin , a cru parler 
plus correctement que les autres , en observant plutôt le 
matériel des mots que la nature drÿs choses. 
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Dor. Un altro, si. Se non vuol che voi v’an- 
diate corne voi , non bisoçna egli andarvi 
com’ un altro? E poi è dottore (i)! 

M. Rov. Deh ! si , vestissimi a suo modo( 2 ) , ch’i* 
sarei riconosciuto. 

Dor. Deh ! îo non dico vestirsi, io; i’ dico di- 
ventar un altro daddovero. 

M. Rov. Deh ! non m’ infradiciare. Oh ! dove si 
trovô mai che si potesse diventar un altro? 

Dor. Oh! voi mi fate ben maravigliare a dir 

' dove si truova. Io sono stato a’ mie’ di (5) 
mille volte , e , quando i’ era giovane , i’ di- 
ventava un altro spesso. 

M. Rov. Oh! vatti con Dio(4)! (Costui vorrk 
far degli uomini , corne délia pasta nella 
madia ). Oh ! tu saresti da più delle fate (5) ! 


(1) £ poi è dottore I Dormi dit cela à part , mais de fa- 
çon que le docteur l’entend bien j car par cette manière 
piqüaiite on a toujours l’intention de mortifier directement 
la personne dont on aparté. 

(2) Vestissimi ( mi vestissi ) , on y sous-entend vo- 
rebbe che , etc. Il voudrait que je m’habillasse à sa fan- 
taisie. 

(3) A' mie’ d', ( à mes jours ) , de mes jours. 

(4) OH! vatti con Dio ' (oh va toi avec Dieu) hé ! lais- 
toi donc , ou bien : va donc , va donc. 

(5) Tu saresti da più delle fate! Tu aurais plus de 
pouvoir que les fées ! Les expressions esser da più, da 
molto , da poco, da niente , ou, avec plus de force, <f<s 
nuUa , sont très-jolies. 
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. Di cio che tu vuoi , io non credo nulla. Dimm’ 
uiia cos’ a me; qui ti voglio : e colui che tu eri 
prima dove è ito ( 1 ) ? 

Dor. Non in nessun lato ( 2 ). 

M. Rov. E che n’ hai fatto ? 

Dor. Son io medesimamente. 

M. Rov. Oh ! tu se’ adunque due? 

Dor. Due ,si. Oh ! non sapete voi che si dice: 
costui è un uomo doppio(5) , quando è uno, 
e mostra essere un altro ? Vedete questi valen- 
tuomini, che fingono d’ essere (4) tre e quat- 
tro, e quando e’ fanno le viste (5)di non ve- 


(1) Dot>e è ito. Le parlicipe ito est employé par les 
Toscans, même dans la langue parlée. 

(2) Non in nessun lato , savoir , non è ito in nessun. 
lato. Il n’est allé mille part. 

(3) Doppio. On appelle uomo doppio , l’homme faux , 
dissimulé , qui Joue deux personnages : d'iin homme 
qui ne cherche qu’à tromper, en se montrant tout autre 
qu’il n’est , on dit : è più doppio ch' una cipolta. 

(4) Fingono d’ essere. Il y a ellipse d’un nom , qui 
peut être 1’ aspetio , la sembianza, la visla , ou sem- 
blables. 

(5) Fanno le viste. Far le viste, signifie Jeindre ; 

Jaire semblant ) avoir Vair. Ou dit également yàr vista , 

eljar le viste. L’expression J'argran viste signifie : faire 
de grandes démonstrations de grandeur par orgueil et 
par vanité ; et celle-ci bastar la vista , est employée 
dans le sens de bastar V anima ovxdar ilcuore , avoir 
le courage. 

10 
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dere € di non udire , diventano un che non 
vede e non ode ; e cosi, quando e’ fanno il 
terribile , diventano un ternbile ; perche di- 
ventan due , e tre , e quanti e’ vogliono. 

M Rov. Non maraviglia , ch’ i’ sono spesso in- 
‘ gannato , perch’ i’ son setnplice , e non so 
fareilsaccente. 

’Dor. Goffo , goffo , avevate a dire. Si , per- 
che vo’ non avete saputo 1’ arte. 

M Rov. Da un canto la mi va (i), dall’ altro la 
’ mi par una cosa strana, solamente a pe«sar di 
dire diveutar un altro ; e damna noja (2) , ch 1 
non so dove si vada colui che era prima. 

Dor. Queste son cose da uomini , ch abbian 
dello intendacchio (3). Avete vo’ ma’ sentito 
dire che Giove diventô toro , e la sua druda ( 4 ; 
una vacca ? 

M. Rov. Cotesto si, e lettolo (5) di moite volte. 

(j) La mi va } la '‘cosa mi va , mi entra , mi capacila , 

cela me persuade. ^ 

(a) E damminoja, ch’ io non so, etc., et ce qmm in- 
quiète, c’est que je ne sais pas , etc. 

(V> Queste son cose da uomini ch’ abbian dello inten^ 

« .0». <1.. Zo' 

„nmini rapport d’éloienement. Intendacchio , syiio- 

d. «lui-ci e„ c. 

qu’il est trivial, et qu’on ne peut, à cause de cela , s en 
servir que dans le style burlesque. 

(4) E la druda. Drudo signifie amante ou 

tore. 

(5) E lettolo, par ellipse , au lieu de : e Z* ho letto. 


m 
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Dor. Allora , creclele voi che Giove si per* 
desse? Se si fosse perduto , c’ non sarebbe di- 
ventato Giove a sua posta. Queste streghe di- 
ventan gatte e cani. S’ elle si perdessero, 
r avrebber fatto una faccenda(i). Questa è 
un’arte che impararono gli antichi dalle fàte, 
e ognuu non la sa fare. 

M. Rov. La sai tu far , tu (aj ? ' 

Doa. Sî , so (5). Che v’ ho io detto poco fa ? 

M. Rov. E darebbet’ il cuore di farla a me (4)? 

,Dor. Corne ! se me ne darebbe ? Purchè vo- 
gliate. 


(i) L' açrehber Jatto unajaccenda. Le pour elleno. 
Avrebhcr fatto unafaccend», savoir : una bella faccen- 
ia , dans uu sens ironique j comme on dit en français : il 
a fait là une belle affaire. 

(a) La sai tu far, tu ? La sais-tu faire, loi? Le nom 
personnel tu , répété de la sorte , est équivalent à la pro- 
position qui le précède. On voit par celle demande que 
M. Ravina est déjè persuadé de ce que Dormi lui dit, et 
qu’il a le plus grand désir d’en faire l’épreuve. 

(3) 5/ , so. L’ellipse ào farla que la construction directe 
rend nécessaire, donne plus de force et de grâce à l’ex« 
pression. 

( 4 ) Darebbet’ il cuore di farla a tne ? construction t 
il cuor tuo ti darebbe laforza di farla a me ? Ce qui si- 
gnifie : aurais-tu la force , le courage, le pouvoir , de me 
le faire à moi? On dit également dare il cuote, dar V ani^' 
mo , bastar ï anima , et bastar la vis ta. 
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M.Rov. F vorre’ io ; ma vedi , con questi patti, 
ch’ i’ torni me (i j , com’ i’ m’ era prima. 

Dor. Ben sapete , s’ intende cotesto. 

M. Rov. Che so io , ch’ i’ non mi smarrissi ( 2 ) , 
e andassi in perdizione a casa maladetta. 

Dor. Non dubitate. Orsù ! adunque, se vo- 
leté, e’ bisogna morir la prima cosa. 

M.Rov. Corne morire! oh tu m’ ha’ concio! Che 
morir ? Oh ! ti so dire ch’ i’ diventerei un altro 
bello. Non io , non vo’ più esser un altro. Io 
vo’ innanzi esser io. Oh ! s’ i’ mi morissi , io 
non sare’ mai più buono a nulla. O moglie 
mia cara, corne faresti tü poi ? Non me ne ra- 
gionare, no, no. Finocchi (5j! E’ ti par dir 
poco a te morir , eh ? 

Dor. e che fatica credete voiche sia a morir; 
eh? 

M. Rov. Io so che chi muore , o gli ha la febbre, 
O gli è ammazzato , o gli è mozzo ’l capo , e 
sim il materie , io. 


(1) Me, ily{a ellipse delà préposition in. Si l’on n’ad- 
met pas celte ellipse , il faut dire que me est aussi un no- 
minatif; ce qui serait en vérité conforme à la doctrine de 
Veneroni et de Peretti. 

( 2 ) Ch’ io non mi smarrissi , il y a ellipse des mots 
non vorrei. 

(3) Finocchi ! Peste ! Tout ce que le docteur dit ici , 
est tout-à-fait plaisant, et chaque phrase est digne d’at- 
tention par la simplicité et le naturel qui y régnent. 


Digilized by Coogle 


’COMMEDIl. 149^ 

Dor. Messer no, messer no; io non dico a 
cotesto modo, io. 1’ dico farvi morire senza 
farvi male, e senza darvi un disagio al 
mondo. 

M. Rov. Oh ! quando la fosse a cotesto modo(i), 
e’ si potrebbe provare. 

Dor. Credete voi ch’ i’ vel dicessi ( 2 ) ? Sapete 
ben che , s’ i’ v’ ammazzassi in quell’ altro 
modo, che mi bisognerebbe andar con Dio (5). 

M. Rov. Orsù! per 1’ amor d’Iddio uscianne(4). 
Ma vedi , fa che mogliama non lo sappia , 
ch’ ella sene potrebbe bello e torre un altro. 

Dor. Eh! non lo saprk persona (5). Fatevi in 


(1) A cotesto modo. A , parce que la manière de par- 
venir à un terme s’exprime comme le terme lui-même au- 
quel on tend. Cotesto, parce que cette manière est dan* 

* l’esprit de celui à qui le discours est adressé. 

( 2 ) Ch’ i’ vel dicessi. Dicessi, à cause de la proposi- 
tion sous-entendue : che la sciocchezza mia Ja- 
rebbe etc. Le français dit : croyez-vous que je vous le 
dirais ? Et l’italien : que je vous le disse? 

Çj) Andar con Dio. Andar con Dio ou simplement an- 
darsene , mourir , être pendu j mais l’une et l’autre forme 
sont aussi employées pour congédier ou pour renvoyer 
les gens. 

(4) Uscianne pour usciamone ( sortons-en ) , fînis- 
sons-en. 

(5) Persona, sous-entendez l’adjectif ou /uu- 
na. La même ellipse a lieu en français , quand on dit, ü 
ny a personne , je ne vois personne , etc. 
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quk; mftvete la mano cosi; chiudete gli oc- 
chi ; gittatevi in terra. 

M. Rov. Dio m’ ajuli ! Ecco, segnami che ’I ne- 
mico non me ne portasse (i). (Si gitta in 
ten'a. ) 

Dor. Or udite. Se vo’ staie cosi un quarto 
d’ ora , senza muovervi e senza parlare , i’ vi 
melterô poi una polvere in bocca, che vo’ 
passerete di questa présente vita ( 2 ) , e farovvi 
diventare una donna. 

M. Rov. No y no, per nulla ; io non me ne voglio 
innanzi impacciare (5). Che donnai Non io. 

Dor. Oimè! state cheto , che vo’ guastate ogni 
cosa. 

M. Rov. Infine io non vo’ esser donna. Guastisi 
a posta sua (4). Divenlar una donna, ehl 

Dor. Oimè! cheto, cheto, dico. Vo’ ritorne- 
rete po’ uomo a vostra posta. . 

M. Rov. Eimei ! hamm’ egli a esser fatto male 
iiessuno ? 


(1) Segnami che ’l nemico non me ne portasse. Se~ 
gnami , sous-entendez col segno délia croce. Che ’l 
nemico ; savoir , qffinchè il diabolo , etc. Ne , d’ici , de 
ce monde. 

(2) Di questa prescrite vita. Il y a ellipse des mots 
dal soggiorno. 

( 3 ) Io non me ne voglio innanzi impacciare, j’aime 
mieux ne pas m’en mêler. 

(4) Guastisi a posta sua, qu’elle se gale , si elle veut. 
L’expressien italiefloo est énergique et gracieuse. 
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Dor. Eh! State cheto in buon’ ora vostra. Se 
passasse di qui persona, e dicesse qualche 
cosa di voi , non risponilete per niente , ch* 
ogni cosa si guasterebbe. 

M. Rov. Questa sara bella 1 Oh ! i’ sono entrato 
nel bel lecceto (i). 

SCENA VIL 

» 

DORMI , ÜGÜCCIONE , e Messer ROVINA. 

Dor. Padrone , qui è Messer Rovina , che cre* 

de esser morto. Dite qualche mal di lui , se voi 
volete ridere. 

Uguc. r ho fatto il bisogno , e non passera due 
ore (a) che 1’ amico sark in luogo ^ che le câpre 
non lo cozzeranno (5).. 


(l) Nel bel lecceto. Lecceto , forêt de chênes, et , 
par extension , lieu plein d’arbres j au figuré , entrar nel « 
lecceto , signifie : se mettre dans l’embarras. 

(a) Non passerà due ore. Selon la lettre , il y a ici une 
discordance entre passerà eXdue ore. On rend raison do 
cette manière par la figure appelée syllepse , suivant la- 
quelle on considère le temps mesuré par l’expression 
due ore , comme une unité * relativement à une plus 
grande dinaensicn. 

(3) Sarà in luogo , che le eapre etc. Che ; il y a ellipse 
de in ; in che (il sera dans un lieu où les chèvres ne 
le heurteront pas). Par celle manière proverbiale, on 
désigne la prison. 


Digitized by Google 



« 


i 52 la TRinüZIA, 

Dob. Buonologni cosa sta bene (i). Ma, se 
vo’ volete un po di baja dl questo sciocco (a) , 
accostatevi quà , e domandatemi di lui (5). 

Uguc. Dormi , chi è cotesto morto ? E egU 
morto di subito ? 

Dob. e messer Rovina , che è morto per dis- 
pcrato , ch’ era fallito , rovinato. 

Ugoc. Per disperato eh ? Oh ! perà , vedi tu , io 
mi maravigliava bene , che potesse durarla 
tanto (4)< Egli era un pappatore , che ognl 
cosa si cacciava giù per la gola (5;, e non era 
biiono ad altro; e chi avesse avuto un fega- 
tello legato a un piè , sel sarebbe tirato dietro 
sino a Montefiasconi (6). O che disutile ani- 
malaccio! 


(1) Ogni cosa sta bene , tout va bien. 

(2) Se voi volete un pb di baja di questo sciocco , si 
vous voulez vous amuser un peu de ce sol. Celte phrase 
a beaucoup de grâce. 

(3) Domandatemi di lui , inlerrogez-moi sur lui. L’ex- 
pression italienne est elliptique : domandatemi qualche 
cosa di lui. 

(4) Durarla tanto; durar la vîta tanto; puisqu’on lit 
dans Bocace : Quesla vita tu durar non potresti lun- 
gamente. Filoc. 

(.I) Egli era un pappatore , che ogni cosa si cacciava 
giù per la gola (il était un glouton qui chaque chose 
ae jetlait en en bas par le gosier). Cette phrase est très- 
belle, et nulle autre ne pourrait luicux convenir à son 
sujet. 

(6) Echi avesse avuto un fegatello legato a un piè. 


Digitized by Google 



eOHMEOIA. 


i53 

M. Rov. Infine, io non posso più (i\ Costui di- 
rebbe lutto oggi (a) , e non mi lascerebbe mo* 
rire in pace. Sai corn’ ell’ è (3) , Uguccione ? 
tu te ne menti molto ben per la gola (4) , a dir 

3 uel che tu bai detto ; e , se tu non mi ti lievi 
inanzi , io ti farô vedere ch’ i’ son cosi morto 
morto.... 

Ugüc. Oimè! misericordia ! i morti parlano. 

Dor. O ! rizzatevi , rizzatevi , che voi avete 
fatto una bella minestra (5). Voi avete guasto 
ogni cosa. 

M. Rov. Si eh? Oh ! non avrebbe avuto pazienza. 


sel sarebbe tirato dietro sino a Montefiasconi ( et qui- 
conque aurait eu un morceau de foie cuit , li<t à un 
pied , se le serait tiré derrière jusque etc.) ; expression 
qui n est pas de la bonne société , mais qui n’en est pas 
moins plaisante , forte , et même gracieuse. 

(1) Non posso più ; sous-entendez : averci pazienza, 
je ne puis plus y tenir. 

( 2 ) Costui direbbe tutto oggi. Ce nigaud prouve par 
là que ce que Uguccione vient de dire est vrai. 

(3) Sai com’ eir è ? Sais-tu ce qu’il y a de nouveau? 
Le pronom ell" {elîa) remplace la cosa. 

,( 4 ) Per la gola. Mentir per la gola , ou per la strozza; 
mentir avec elTronterie , sont des expressions très- 
énergiques. 

(5) Avete Jatto una bella minestra (vous avez fait 
un beau potage) , vous avez fait là une belle alfaire. 
Celte manière est un peu basse. 


/ 
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Va qua tu. Oh! non udivi tu mal asino e’ di- 
ceva de’ fatti miei (i)? 

Dor. I’ udiva che diceva tutto bene, io, e non 
ho sentito mal nessuno (2) , e incresceva- 
gliene, in buona fè. 

M. Rov. Corne tutto bene ! Che disse di me e 
delle carni mie? Oh questa sarà bella!- 

Dor. vSapete voi perche vi pareva che dicesse 
male? Perche vo’ cominciavate a morire j e 
ogni cosa andava bene. Or non c’ è più ri- 
paro. 

M. Rov. Deh ! guarda baja ch’ è questa. A questo 
modo i’ non andrô aile nozze? 


(1) Non udii> tu mal asino e' diceva etc. ; savoir : non 
udivi tu cià che quel mal asino diceva etc. Med asino , 
niéchani âne. 

(2) Mal nessuno. Les grammairiens disent que , lors- 
que les adjectifs niuno et nessuno sont places après lo ■ 
verbe, celui-ci demande la négation; et que, lorsqu’ils 
sont placés avant, on la supprime. Çela est vrai, et les 
grammairiens ne se trompent ici qu’en attribuant à 
l’aveugle usage ce qui est impérieusement exigé par la 
raison. En effet , c’est la raison qui veut qu’en parlant 

à quelqu’un on lui présente d’abord l’idée affirmative 
ou négative , telle qu’elle est , afin d’épargner à sQn 
esprit un contraste presque inévitable sans* cette pré- 
caution. Si je dis à une personne : poi ave te , son esprit 
conçoit aussitôt l’idée de la possession ; mais si j’ajoute 
niente , ce mot détruira sa première idée , et ne laissera 
plus dans son esprit que celle du néant. 
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Dor. Male (i). Ma fate cosi (2). Andate a casa, 
e togliete i panni délia vostra faute ; e i’ vi 
mandero con certe donne. 

M. Rov. Oh si ! Le mi conoscerebbero 5 e poi la 
fante non mi darebbe i panni. 

Dor. Andatevene a casa, e i’ staro poco a 
venir Ik , e acconcerovvi su le grazie (3) , che 
non vi è per conosc# uomo che viva. 

M. Rov. Questo sark miglior modo, si, sij non 
tanto morire. I’ m’ avvio. 

Dor. Andate. Oh ! s’ i’ non credo che se gli 
desse kd intendere che’ bufoli son Agnoli ( 4 ). 


(1) Male. Ci potrete andar male , ou bien la cosa 
andrà male. 

(2) Ma fate cos)} il y a ellipse de la proposition 
corne ora ri dirà. 

( 3 ) Mcconcerowi su le grazie. Celte expression est 
charmante. Cela signifie à-peu-près : je vous arrangerai 
avec grâce. 

(4) S' i’ non credo che se gli desse ad intendsæe che' 
bufoli son agnoli (si je ne crois qu’on lui affinât à 
entendre que les bufles sont anges). Quand on dit , s’ io 
non credo che etc. , c’est en vertu de la proposition 
sous-entendue , qui exprime une imprécation adressée 
à soi-méme , et qui peut être , selon la personne qui 
parle , l’une des suivantes ou semblables : mi venga il 
morbo j canchero mi mangi j il diavolo mi porti via j 
possa io morire t etc. Le verbe desse est au mode con- 
jonctif, parce que , dès que l’on croit qu’une chose 
est , on desire qu’elle soit telle qu’elle existe dans la 
pensée. Che’ } c’est la conjonction che et l’article i trana- 
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Vedi quelche fa per andare a una cena ! Or, 
lasciami andare insino allô Esecutore, e finie 
questa danza , e por le baje da canto. 


formés de la sorte : che' hufoU son agnoli. Quand ce» 
grosses bétes , qu’on appelle gnocchi , hufoli , cuccioli , 

, lasagnoni , stivali , lavaceci , et de mille manières 
semblables, veulent se mdbtrer autres qu’elles ne sont , 
on leur dit : egli non sa quello che si peschi-, non sa 
quante dita s’ àbbia nelle mani ; vuol dimenarsi anch’ 
egli ppr parer vivo ; vuol guizzare per non rimanere in 
seccoj non sa quanti piedi s' entrano in uno ^tivale I etc. 

Si un sot dit vouloir taire des choses qu'il ne pourrait 
pas efTecluer par sa bêtise , pour lui montrer son inca- 
pacité , on lui adresse un des mots suivons : tu armeggi} 
tu abbacchi ; tujdrnetichi ,• tu annaspi ,• tu f aggirij tu 
t’ avvolgi ; tu t’ avviluppi / tu V avvolpacchi ; tu nort 
dai in nulla / tu perdi il tempo ; tu non sai a’ quanti 
dï è San Biagio ; tu Jdrai la metà di nonnulla ; tu non 
sai mezze le messe ; tu ti morresti di Jeune in un Jorno 
di schiacciatine ; tu non aceozzeresti tre pallottole in 
un como ; tu non vedresti un biifolo nella neve ; tu 
inciamperesti nelle cialde , ou ne’ cialdoni, ou ne’ ra~ 
gnateJii, ou in un Jilo di paglia ; tu qffbgheresti in un 
biccl^r <r acqua j e' non ti toccherebbe a intignere un 
dito , se tutto Arno corresse broda j se gU altri somi- 
gliasser te , e’ si potrebbe Jare a’ sassi pe’ Jorni ; et 
plusieurs autres formes que les étrangers apprendront 
en lisant les ouvrages que la malice et l’ignorance des 
Vénéronistes et des Perettistes ne leur permettent pas 
de lire. Je bisse à MM. les professeurs le soin de faire 
observer à leurs élèves les circonstances où ces manières 
peuvent être employées , en parlant d’une troisième per- 
sonne dont on veut faire connaître la bêtise ou la stu- 
pidité. 
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ATTO QUARTO.' 


SCENA PRIMA. 

GOLFE , e FORNAJA. 

Gol. Io ho visto Uguccione tornar dal Gover- 
iiatore (i), e nii è stato accennato che v’è ito 
per conto mio. Dipoi ho visto il Dormi abboc- 
carsi collo Esecutore fa). Qualche lavoro 
c’ è (5). E che si , che costor mi faramio dare 
in un ventuno (4)- Oh! ecco appunto qui la 


(1) Tomar dal Governatore , revenir de chez le Gou- 
verneur. 

(2) CoUo esecutore j sous-entendez , degli ordina~ 
menti délia giustizia. 

( 3 ) Qualche lavoro c’ è ; il y a quelque chose là- 
dessous. Que les étrangers fassent bien attention à ces 
différences, quoiqu’elles soient presque sans nombre; 
sans cela ils courent le danger de dire : ci è qualche 
cosa là sotto , et aucun Italien ne pourrait les com- 
prendre. 

(4) Dare in un ventuno (donner en un vingt-un), 
manière proverbiale tirée d’un jeu de cartes où io nom- 
bre vingl-un est un point malhenreu.x pour celui qui ne 
Va pas. Cette phrase signifie tomber dans quelque mau- 


Digitized by Google 



i58 


LA TRINUZIA, 

Foniaja. Che facesti di quella cosa? Portasti 
quella iettera? 

Forn. Portaila; mag^ion 1’ ha voluto leffgere , e 
harami cacciata via corne una ribalda. 0 po> 
vera Marietta, che nuova! 

Gol. E non 1’ ha letta ? È possibile ? 

Forn. A dlrli il vero , 1’ ha letta ; ma i’ vo’ dir a 
lei di no , per vedere s’ ella potesse venire in 
tanta collora , ch’ ella si déterminasse di non 
correre dietro a chi fugge. 

Gol. Questo sarebhe bu on per lei , ma non pel 
mio padrone ; che quella cosa non riuscirebbe. 

Forn. A posta sua (i). Orsù, addio,ch’ i’hoba- 
dato troppo. {Parte.) 

Gol. Va sana com’ un vaglio ( 2 ). Eimè! ogni 
cosa si comincia a ’ntorbidare. La vedova è’n 
collora ; Uguccione è crucciato bene , e ’l pa- 


vais pas. On adresse ces mots : volete dare , ondarete 
in un ventuno , à celui qui cherche à railler , par des 
roots piquans , une personne bien capable de lui ré- 
pondre. Ace sujet , ou se sert aussi des manières sui- 
vantes : voi stuzzicate iljbrmicajo , ou il respajo ; voi 
deslate ou svegliate il can che dorme j avete data ne? 
largello ; voi invilate una mula spagnuola a’ calci j voi 
gratiale il corpo alla cicala. 

(i) A posta sua j à son bon plaisir. 

(3) Va sana corne un vaglio ( va saine comme un 
van ) ; expression très-gracieuse , qui signifie : adieu , 
porte-toi bien. 
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dron mîo si dark aile streghe (i), se non mi 
truova. I’ ml vo’ nettare l'a; , ch’ i’ non vorre’ 
per6 entrare in luogo, ch ’l sole mi f'ace:>se lo - 
scacchiere (3). 

' S GENA II. 

Messer ROVINA a uso di fan te , e GOEPE. 

M. Rov. Golpe , o Golpe. • - 

Gol. Chi è questa ghezza (4) che ml chlama ? 


(1) Si darà aile streghe (il se donnera aux sorcières), 
il se donnera à tons les diables , ou il se désespérer... 
On dit également d’un homme qui se désespère : egli è 
disperato j egli si vuole shattezzare ; egli si vuol dare 
aile streghe. De celui qui , dans son désespoir, exhale sa 
colère en jurant et blasphémant , on dit : dice il pater- 
nostro delle bertucce-, canta i paternostri delle bertucce • 
dice /’ orazione délia bertuccia ( il dit ou chante la 
prière ou les patenôtres du singe) ; expressions aux- 
quelles les grimaces des singes ont donné lieu. 

(2) r mi vo' nettare (je me veux nettoyer) , je veux 
m en aller bien vite. Cette forme répond au gallicisme , 
ils ont nettoyé la place. 

' (3) ^ Che J in che. Il luogo che il sole 

Ja lo scacchiere ; c’est la prison. 

(4) (négresse). On reconnaît dans cet adjectif 

le mot Egizio , Egyptien, transformé de la sorte. Du 
raisin qui commence à môrir et à devenir uoir , les 
paysans de la Toscane disent saracinare , verbe formé 
du nom Saracino (Sarazin). 
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Questo non sapev’ io , che in Viterbo fosse 
more (i). 

M. Rov. Non mi conosci tu ? 

Gol. Non io, se non ch’ i’ veggo che tu se* 
una mora nera. 

M. Rov. Eh! Golpe, tu fai la vista. l’ sonMesser 
Rovina dello Spronajo. 

Gol. ( Che sark qualche trappola del Dor- 
, mi (a) ? ) 

M. Rov. Tu dicesti al Dormi che mi facesse un 
altro, e ben sai che pro'và, e non gli rius- 
ci (5) , ch’ i’ favellai , e mi parve intendere 
una cosa, e 1’ era un’ altra. Tant’ è ; la cosa 
ando alla grascia (4} , e non potetti morire , 
nè nulla. 


(1) Fosse more. Comment rendre raison de ce verbe 
au singulier, suivi d’un nom au pluriel? Parla syllepse. 
L’esprit de celui qui parle désigne l’espèce par la plu- 
ralité des individus qui la composent j mais il s’attache 
à cette réunion , qu’il voit comme un seul tout composé 
de plusieurs parties. 

(2) Che sarà qualche trappola del Dormi ? On y doit 
sous-entendre les mots qui désignent la demande que 
l’interlocuteur se fait à lui-même j vuoi giocare ? veux-tu 
parier ? 

(3) E non gli riusci ; savoir , e la cosa non gli riusci j 
tour bien différent du français , qui dit : il ne réussit 
pas , en considérant comme sujet , ce qui désigne dans 
l’italien le rapport d’attribution. 

( 4 ) La cosa andà alla grascia , l’affaire ne réussit pas. 
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Gol. ( Che fantasia è questa di pazzo)! Infine 
che segui ? 

M. Rov. Menommi a casa sua , e acconciomnii 
corne tu vedi , e dissemi che mi manderebbe 
aile nozze con certe sue donne , e cosi uscii 
fuori , credendo che mi fosse dietro . e io non 
lo riveggo , e ripenso che mè aboia pian- 
tato (ij. 

Gol. Questo non è buon consiglio. £* bisognà 
andarvi da uoino , non da donna ( 2 ) ; che , se 
si risapesse , si direbbe ehe vo’ andate con 
le donne. 

M. Rov. Tu di ’l vero. 

Gol. e poi in questa terra non c’ è ghezze(5). 
Voi fareste maravigliar ognuno; senzachè ’l 
Dormi ha le donne covate(4). Fate cosi : io vi 


(1) Che m' àbbia piantato . Piantare alcuno , ahban- 
donarlo ^ abandonner quelqu’un , le planter-là. On ex- 
prime encore plus élégamment la même pensée en disant ; 
ïasciare uno in asso , ou, comme plusieurs savans le 
veulent, Jasciarlo in Nasso , parce que c’est dans l’île 
de Naxos que la malheureuse Ariane fut abandounée 
par Thésée. 

(2) Da uomo , nbn da donna. L’analyse fait voir 
pourquoi la préposition da précède les mots uorno et 
donna : vestito con vestimenti portati da uomo..., por- 
tati da donna. 

•* < 

( 3 ) Non c’ è ghezze. Voyez la note 4 de la page iSç. 

(4) Ha le donne coçate , c’est dit ironiquement/ il 
a les femmes toutes prêtes. 

1 1 
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darô miei panni (i), e farovvi lavare inoI(o 
bene, e acconcerovvi corne s’ i’ foss’ io; e, se 
Alessandro vi vede cou niiei panni , vi lascerk 
entrare subito , credendo che sia io (a). 

M. Rov. Oh! questo modo mi garba (3), e non 
c’ è pericolo. Di notte (4) non si pon cosi (5) 
mente al wiso. Ma dov’ andremo noi a traves- 
tirci , che no’ non siamo vednti? 

Ggl. Avviatevi al Vescovado , sotto quelia volta, 
e lavatevi da voi prima molto bene a quel bar- 
biere ch’ è là in su’l canto. ^ 

M. Rov. Non mi piantar com’ il Dormi , ve’. 


,(i) Miei panni. Voici une grosse faute aux jreux d« 
Teretti et de Veneroni} parce que, discnt-ils , l’ad- 
jectif miei doit être précédé de l’article. 11 ne doit pas 
l’èlre ici ; car i miei panni voudrait dire mes vétemens , 
savoir, tous mes vêiemens , ou bien ceux que j'ai ac- 
tuellement sur moi ; tandis que miei panni signifie quel- 
ques-uns de mes habits , comme c’est l’intention de celui 
qui parle. C’est par la même raison qu’il dit, trois lignes 
plus bas, con miei panni. Voyez la troisième édition 
de ma Grammaire , au chapitre des adjectifs possessifs. 

(a) Che sia io. Sia est au mode conjonctif, à cau.se 
du désir que ce que l’on croit soit selon son jugement. 

(3) Mi garba , me plaît , est une très-belle expression. 

( 4 ) Di notte , par ellipse , au lieu de in tempo di 
notte. 

(5) Cos) , il y a sous-entendu toute la proposition 
corne si pon mente di giorno. Porre mente , faire atten- 
tion , est une expression bien élégante. 
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Goi» lo non sono un tristo come liii(i). Oh! la 
mi va bene( 2 ). lo mi vestirù da donna, e 
non sarô conosciuto. E che si , che’ birri lo 
ciuffano in mio scambio (5). Ecco di quk la 
Purella. Che fo ? Parlole ? Affè non faro. lo 
avrei ben dello scemo (4) pe’ casi d’ altri la- 


(1) Ün tristo corne lui. Selon les gramnoairiens ita- 
liens , le mol coTiw a le privilège d’être suivi d’un ac- 
cusatif, quand il devrait l’être par un nominatif. Nous 
lie reconnaissons pas de ces privilèges , et l'analyse va 
nous montrer la vérité : io non sono un tristo come sa- 
pote lui essere un tristo. 

(2) La mi va bene. La pour ella , savoir , la cosa. 

( 3 ) Cfie’ birri lo ciujfano in mio scambio. Che’ j 
che i. Birri , satellites, sont ainsi appelés dal color hirroi 
ou bigio , de la livrée du gouverneur , qu’ils portaient. 
Bocace les a aussi appelés sergenti, du latin seroientes y 
»tjamigli , àn laün /'amuli ,»basse milice. Le capitaine 
des birri est appelé bargello , du latin barbare baricellus, 
petit baron. On appelle aussi la classe infâme des birri, 
zqffi et sbirri. Ciuffano , du verbe ciùffare ; pigliar pel 
ciuffo , saisir. On dit aussi accqffare. L’un et l’autre 
verbe signifient prendre avec force. Jn mio scambio ; à 
ma place. 

(4) Avrei ben dello scertfo . Aver dello scemo , abrégé 
de aver la gqflaggine delV uomo scemo ; être bête. Au 
lieu de aver dello scemo , on peut dire aussi pizzicare, 
sentire , tenere dello .tcemo. 

Ma quelV ingrato popolo maligno -, 

Che discese da Fiesole ab antico , 

E tiene ancor del monte e del macigno 

( Dante , laf i S.) 
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sciare le faccende mie , acciocbè intanto gli 
spezialimi metlessero in domo Pétri (i). 


SCENA III. 


PURELLA, e GIOVANNI. 


PüREL. Uh ! Signore, che sark poi ? Che maladetto 
sia chi volesse mai stare cou altri(a). lo per 
me non so più dov’ io m’ abbia il capo. Questa 
arrabbiata délia padrona è entrata in tanta fu- 
ria , che non si puo stare in quella casa , per 
non so checose, che le sono State dette da 
Uguccione. Cosi va ’l mondo. Dianzi la spa- 
simava d’avergli ( 5 ) tutti a due, e or gli vor- 
rebbe vedere ’n un... presse ch’ i’non dissi (4). 

Giov. Addio , Purella , dove si va? 


(ij Acciocchè in tanto gU speziaU mi meUessero in' 
domo Pétri (afin qu’eu altendani les apothicaires me 
missent dans la maison de saint Pierre) , c'est-à-dire , 
afin qu’on me mît en prison. 

(a) Star con altri signifie : être au service des autres ; 
car la construction pleine de rilalien est star con altri 
per serçirli. 

(3) Spasimewa dt avergli. il j a ellipse ; spasimam 
pel desiderio d’ avergli. 

(4) Or gli vorrebbe vedere ’n un pressa ch’ i’ non 

dissi (maintenant elle les voudrait voir dans un 

presque je ne dis). On ne peut traduire cette phrase 
qu’en disant : maintenant elle voudrait les voir au diable. 
J’ai dit précédemment ce qui est nécessaire à l’intelli- 
gence de la lettre. 
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PüREL. O Giovanni , appunto veniva a cercare di 
te (i). 

Giov. Che sark ? Ecci nulla di rotto (îs) ? 

PoKEL. Ecci tanto, che sarebbe me’ (5) che ci 
fosse meglio. Ben sai che quel tuo scarta- 
bello, che tu gittasti alla Marietta, capitô in 
mano alla madré ( 4 )* danno. Se tu 

l’avessi dato a me, questonon inlerveniva(5^. 
Naffe , io credo ch’ eÜa l’ abbia letto mille volte, 
con tanta superbia, e cou tanta stizza ogni 
voila J e dice che tu di’ tanto mal di lei; ch’ ell’ è 
causa che tu non 1’ abbia ; e ch’ ella tien pra- 


(0 Veniva a cercar di te. Veniva , Je venaie , parce 
que le mouvement était dirigé vers la personne à qui l'ou 
parle. A cercare , parce que l’ellipse de cette préposi- 
tion , constamment pratiquée dans le français , n’cst pas 
permise en italien. Di te, par ellipse : navette di te. 

(a) Ecci nutta di rotto. Ecci pour ci è. La forme né- 
gative nutta est employée ici , parce que l’idée est réel^ 
lement négative dans l’esprit de celui qui parle. Di rotto 
(de cassé) , de dérangé. Cette expression est comique 
et gracieuse. 

(3) Me’ ^ megtio. Ce même retranchement se fait dans 
l’adjèctif mezzo , que l’on écrit également me’. 

( 4 ) Capilà in mano atta madré. Capità , tomba par 
hasard ; car le sens de capitare est > malgré ce qnc dit 
la Crusca, celui de far capo ou avvenire , arriver dans 
un lieu plutôt par hasard qu’à dessein. 

(5) Non interveniva , savoir : non sarebbe intervenuto, 
ne serait pas arrivé. La forme simple est encore plus 
aflirmative en ce cas que la forme composée qu’elle 
remplace. 
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tica di farla capitar male ; e ch’ ella gli to’ fa 
ventura sua (i). Di modo ch’ ella fa le paz- 
»e (2 ' , e fammi giostrarc in qu'a e ’n là ( 5 ) , 
cercando de’ casi tuoi. £ hotti a dir da sua 
parte , che tu non vi capiti stasera , nè per bert 
nè per male, e che tu attenda a’ casi tuoi (4). 
Addio. 

Giov. Odi di grazia. Corne la trovô ella cosi ? 
PuREL. I’ non ti so dir tanto in là. Bastiti questo. 
Giov. O infelice vita degli amanti! O miser! co- 
loro che d’amor si fidano , o delle loro fa- 
tiche sperano guiderdone(S) ! Ahi crudo l abi 


(1) æ ella gli to’ la ventura sua. Gli esl ici pour le ; 
puisque ce pronom se rapporte à une femme. L’écrivain 
a sans doute fait cette substitution pour ne pas dire ella le. 
To’ est une syncope de toglie. Le sens de celle phrase 
est donc : qu’elle lui ôte son bonheur. 

(2) Le pazzie. Le français dit : des, folies , cl l’ilaliea 
les Jolies , parce qu’il veut désigner les folies particu- 
lières que l’on fait dans de pareilles circon.stances. 

( 3 ) Giostrdre in quà e in là, courir continuellement 
çà et là. 

(4) Che tu attenda a’ casi tuoi, que tu te mêles de 
tes affaires. 

( 5 ) O delle loro Jatiche sperano guiderdone. La trans- 
position des mots delle loro Jatiche , avant le verbe et 
le nom. guiderdone que ces mêmes mots qualifient , nous 
fait voir que l’âme de celui qui parle est plus affectée par 
l’idée des peines qu’il a souffertes et qu’il souffre encore» 
que par aucune des autres idées qui l’occupent en même 
temps. 

Plusieurs hommes d’un mérite reconnu ont écrit des. 


Digitized by 



COMMEOIA. 


167 

disperato ! Tu , tu sc’cagione d’ognrmîo male j 
tu hai generafo questo scandalo. Chi m’in- 
diisse a scrivere? Chi mi dettù la lettQra? Chi 


choses très-inlercssiintes sur l'avaatage des transposi* 
lions dans les langues qui s’y prêlent le plus , soil pour 
l’harmonie , soit pour l’élég:ince , soit enfin pour la clarté 
que le discours peut eu recevoir. Mais de tous ceux qui 
ont traité celle matière, et qui ont cherché les principes 
d’où dérive l’usage des inversions , aucun écrivain , da 
moins de ceux que je connais , n’a parlé de la cause 
principale^ de celle qui est fondée sur la nature, ou 
plutôt qui en est une émanation , et qui consiste dans l’ar- 
rangement des mots , d’après le degré du sentiment dont 
le personnage est nliécté par les différentes idées dont les 
mots sont les signes. Voilà la règle souveraine des trans- 
positions ; voilà ce que les grands écrivains de l’Italie ont 
toujours pratiqué , sans dessein , sans étude , mais par 
un simple mouvement de leur âme passionnée. Ua 
exemple va mieux faire sentir ce que j’avance. £n expri- 
mant la pensée de ces mots : elle est morte parce qu’elle- 
Ta trop aimé , un Italien peut dire : è mort a per averla 
amato troppo ; per averto amato troppo è morta / per- 
troppo averlo amato è morta. Je dis queTâme de celui 
qui fait usage de la première raanièr» est plus affectée 
par l’idée de la mort de l’individu que par celle de la 
cause de celte mort ; que par la deuxième , U fait voir 
que la cause de la mort de la peraonue le touche en c« 
moment plus que sa mort même y que par la troisième 
enfin , il montre que l’idée conteane dans l’adverbe trop^ 
po , c’est-à-dire l’excès de La passion plutôt que la passion 
elle-même , est celle qui frappe son âme davantage. 

Cette matière serait plutôt le sujet d’un ouvrage que 
celui d’une note, je bornerai donc ici mes observations. 
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mi mostro la via da gittarlaPTu fosti l’inven- 
tore e la guida d’ ogni cosa ; e tulto facesti , 
perche sapevi ch’ ella doveva esser la mia 
ruina, or ch’i’ pensava corre alcun frutto delle 
sopportate passioni. Almanco trovass’ io quel 
ribaldo del mio servidore , per potermi sfo- 
gare seco, e pensar rimedio a questo male. 
Ma chl è questo ch’ i’ vegglo venir inverso me 
favellando, e sbottando da se stesso(i)? GU 
è Uguccione. lo mi vo’ tirar da canto , per 
veder s’ i’ potessi spillar. niente di quel che 
dice. 


aux suivantes : savoir , que puisque la cause principale 
des transpositions est fondée sur la nature elle-même , 
elles doivent être communes à toutes les langues parlées 
en général j que la seule différence du plus ou du moins 
de liberté sur ce point dépend du plus ou du moins de 
sensibilité des nations , et du plus ou du moins de dis- 
position des langues à fléchir au gré de l’écrivain ; que 
la sensibilité étant plus ou moins grande non seulement 
d’une nation à l’autre , mais aussi d’un individu à l’autre 
parmi ceux de la même nation ; il s’ensuit de là que les 
transpositions ne peuvent pas être les mêmes chez deux 
peuples différens , ni chez les individus de la même 
nation 3 que les transpositions d’une langue peuvent ser- 
vir en quelque sorte de mesure pour déterminer le degré 
de sensibilité d’un peuple , et le caractère de chaque 
écrivain , du moins sous le rapport de la sensibilité in- 
dividuelle. 

(1) Sbottando dose atesso , pestant tout seul. 
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V 

SCENA IV. 

I 

UGÜCCIONE, e GIOVANNI ida parte.) 

Ugvc. Maladetta sia quella lingua fradicia ^ che 
ha commesso tanfo male! Orsù! ora si ch’ i* 
me ne posso far fuori(i) afiatto aflatto. Che, 
ancorcn’ elle sien lutte bugie , e’ non gliele 
caverebbe del capo tutfo ’l inondo. Almanco 
trovass’ io il Dormi, per intendere quel ch’è 
seguito délia faccenda del Golpe. 

Giov. Che sarà ? Coslui dice la faccenda del 

Golpe. Che non me 1’ abbia fregata (2) ! > 

Uguc. Tal pensa che l’ abbia ire in un modo , che 
l’andrà forse in un altro. 

Giov. Certo , che questo traforello me 1’ ha accoc- 
cata (3). 


(1) Io me ne posso JarJiiori (je m’en puis faire de- 
hors) , je puis bien dire que c’est flni pour moi. La 

ydrsenejvori J a beaucoup de grâce. 

( 2 ) Che non me V abbia fregata. Il y a ellipse da 
poglia il cielo che etc. Fregarla ad alcuno j barbarla ad 
uno^ attaccarla ad alcuno j accoccarla ad alcuno , sont 
autant de manières figurées du bon style , qui signifient 
jouer un mauvais tour à quelqu’un. 

• (3) Certo, che etc. j savoir : io qfermo perfatto certo 

che me V ha accoccata. 

Le Dante (Inf. 14. ) a employé la même manière : si, 
fa che gliel accocchi; oui, fais en sorte que lu le^lui 
appliques (un bon coup). 
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Ugüc. E’ non è stato mal disegno questo del 
Dormi , di fermare il Golpe in questo modo. 

Giov. Part’ egli (i)? Dice che l’hauno fermo. I’ 
ben non lo rilrovava. 

Uguc. Almen , che . sia ( 2 ) , lo ritrovass’ io , e 
fossi assicurato ben ben , che Golpe non ci no- 
cesse più, corne no’siamo rimasti d’ accordo. 
Forse che qiiesta matassa si ravvierebbe (5) a 
dispetto di chi non vuole. 

Giov. r non ne vo’ più; i’ son chiaro. E’ dice 
ch’ è restato d’ accordo seco. O traditore! Va, 
fidati di servidori (4) ! S’ i’ non tene pago , di 
mal di me (5). 

Uguc. Le son pure strane passioni, yolere una 
cosa , e non la poter avéré (6). E questo il 
Dormi? Si , è. Dormi, corne va? 


(1) Part’ egli ? Parti egU , ou ti pare egli ? ( le sera- 
ble-l-il?) est-ce bien . vrai 7 ai-je bien entendu 7 

(2) Che sia} savoir : che che sia } quoi qu’il en soit. 

(3) Çuesta matassa si ravvierebbe} expression figurée 
qui signifie cette affaire se renouerait. 

(4) Di servidori. Sous-entendez a ou in promesse , 
comme le prouve le vers du Dante : 

Fidandomi nel tuo parlare onesto. 

(5) S’ io non te ne pago (si je ne t’en paie) , si je ne 
me venge. — Di mal di me (dis mal de moi) , c est à peu 
près : tosami } n:io danno } a rifar del mio , etc. ; dis 
que je suis une bête , ou que le diable m’emporte. 

f6) îlon la poter avéré } ne pas pouvoir l’avoir. Quel- 
ques modernes aimeraient mieux dire ; non poterla avéré} 
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' SGENA V. 

DORMI, e ÜGÜCCIONE. 

Dor. Va mal quanto la puô (i). 

Uguc. Corne ! Oh ! Perché ? 

Dor. La mala Golpe ha fatto delle sue. 

Uguc. Non è ito preso (a) ? 

Dor. Si , preso ! Mi piacque (5) ! 

Uguc. Che ! È scappato ? 

Dor. Cosi foss’ egli attaccato per la gola (4) ! 
La fortuna che gli mise innanzi quel ba> 

lordo di Messer Koviua 

Uguc. E corne cosi ? Dimmi com’ ell’ è ita. 


mais cette petite transposition donne une grâce particu- 
lière à la phrase. 

(1) Vamal etc. ; construction pleine : la cosa va male 
tanto quanto eüa pub andar male. 

( 2 ) Non è ito preso ( n’est-il pas allé pris ? ) est-ce 
qu’on ne l’a pas pris 7 est-ce qu’il n’a pas été pris 7 

(3) Mi piacque ! Joliment ! 

( 4 ) Cosijbss’ egli, etc., construction pleine î corne 
è vero ch’ egli è scappato , cosi vorrei ch’ egUjosse 
attaccato per la gola. Les grammairiens ont toujours 
regardé le mot cosi comme une interjection de prière , 
et de désir; c’est pourquoi il n’ont jamais su rendre 
raison de la construction des phrases , où ce mot est 
employé de la sorte. J'ai déjà donné cette explication 
dans ma grammaire raisonnée , et autre part ; mais 
je n’avais jamais été assez heureux pour rencoûlrer dans 
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Dor. Dauna banda l’ è chiacchiera da ridere ( i ), 
e sarebbe troppo lunga a contarla da capo. 
Bastivi solo che , avendo voluto un pô di 
burla di Messer Rovina , ch^ i’ 1’ aveva tra- 
vestito a uso di ghezza , e mandavalo a spasso. 
E’s’ abboccô col Golpe; edegli, corne quello 
che ( 2 ) si doveva esser accorto del tratto , 


un de nos classiques un exemple qui viol à l’appui 
de mes raisons j je le trouve aujourd’hui dans la Tancia 
(comédie de Buonarruoti') . La paysane de ce nom, en 
entendant la voix de Ciapino qu’elle déteste, et le re- 
connaissant enfin , dit ; 

Certo ch’ egli è Ciapin , io ben /’ ascolte, 

Cosi gli venga il morbo , eom’ egli è. 

Si un grammairien italien rencontrait seulement cosl 
gli vengo, il morbo , au heu de tâcher de trouver la 
proposition corrélative sous-entendue, com egli è,il 
se contenterait, d’après la doctrine vulgaire , de dire 
simplement que l’adverbe cosi est ici une interjection 
de désir. C’est ce qu’on apprend dans toutesles gram- 
maires de notre langue , et dans les dictionnaires , 
parmi lesquels les plus volumineux, sont sans contredit 
les plus mauvais. 

(1) Da ridere , rapport d’éloignement , comme on 
le voit en réintégrant la phrase, dont la construction 
pleine est : chiacchiera da cui nasce il ridere. Le 
français dit : chose à faire rire, à cause de l’adjectif 
propre, sous-eutendu chose propre a , §tc. 

(2) Corne quello che , etc. , Celte tournure tout-à- 
fait italienne peut embarrasser les étrangers. U paraît 
qu’il y a dans cette phrase une comparaison. Elle y 
est en effet j mais la même personne représente les 
deux termes. Un exemple éclaircira mieux la chose. Oa 
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corne astutaccio e caltivo ch’ egll è , toise 
quel panni del dottore , e diede^li i suoi. lo 
che gli vidi^ iniianzi che si inutassero i parmi, 
andar inverso la volta del Vescovado, subito 
ne avvisai l’Esecutore , e gli dissi di quel ch’ 
egli era vesiito. Essi lo giunsero , e , per 
quanto mi hanno detto , presero il dottore 
con quel panni ; e cosi presero il Golpe per 
una donna (i). Ma lui ( 2 ) subito mostrà loro 
corne era uomo, e che s’ era travestito per 
far piacer a Messer Rovina , e non palesà 
nome aitrimenti ; e cosi affermà il dottore j 
tanto che lo lasciarono andare , e legarono 
Messer Rovina , e cominciarono a dirgli vil- 
lania. Golpe ribaido ! Il nome ti condanna 

f )ur a dir Golpe. Egli, che stava corne ba- 
ordo , pur diceva che non era il Golpe. Al 
grido i’ corsi là , e dissi che lo lasciassero, 
che non era esso , e cosi m’ accorsi che s’ era 
fuggito. 

Uguc. Orsù , le (3) vanno tutte per un verso. 


peut traduire les mots français : il s’est sauvé parce 
qu’il s’est aperçu du trait , par la manière usuelle se 
V i coïta , perché s’ è accorto del tratto ; mais selon 
l’exemple du texte se T é colla, siccome colui che s’è' 
accorto del tratto. 

(i) Per una donna. La préposition per nous fait 
voir que les mots una donna représentent le nom , 
comme la cause par où l’effet indiqué a passé. 

(a) Lui pour egli ; c’est une faute qui ne peut passer 
que dans la, bouche d’un domestique. 

(3) Le pour elle ou elleno ,• le ccse nostre. 
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■ Tu^ e io, e ’l Govemadore , lo Eseculor, e’ 
birri , ci restiamo ingannati e vituperati. Vedi 
dov’ i’ mi truovo ! Dell’ Angelica non adcade 
più ragionare; perché non so che buona lin- 
gua ha scritto, per quanto mi ha detto la Pa- 
rella, tanta roba a madonna Violante, ch’i’ 
non ci veggo più ordine. Che non solameiite 
m’ ha mandato a licenziare , ma fattomi dire 
*. un carro di villanie(i) ; e Alessandro s’ è adi- 
rato meco , secondochè m’ ha scritto la Ma- 
rietta. Di Giovanni son diventato nemico ; e 
del Golpe , adesso non ne vo’ dir nulla. Tan* 
tochè tu vedi,,ogni cosa è ’n travaglio. 

Dor. Questa mi pare tra ’l quarto e ’l quinto 
atto d’ una commedia , ch’ ogni cosa è 
confuso , intricato avviluppato , e scompi- 
gliato (2). ’ . . 


(1) Un carro di villanie. Dire villania , dire des in- 
jures. Dire gran villania, dire une. grande injure. 
Dire un carro di villanie , dire una carta di villanie 
ad alcuno, dire à (juelqu’un beaucoup d’injures. Toutes 
ces locutions sont belles en italien. 

J 

( 2 ) Availuppato , e scompigliato . Les anciens di- 
visaient la comédie en cinq actes. Le premier exposait 
et mettait en train le sujet ^ le second l’embrouillait ; 
le troisième commençait à le développer j le quatrième 
le renouait de nouveau ; le cinquième le résolvait en- 
tièrement. Les Italiens du quinzième siècle traitaient 
leurs comédies sur le pied de celles de Plaute , et 
les Toscans se sont distingués dans ce genre de com- 
position , comme on peut le voir dans l’Inventaire Dra- 
matique 4^ YAllacci. La mode espagnole de composer 
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Uguc. Si , ma c’ è questa diflerenza , che le corn-» 
medie si. rasseUano , e questa matassa non la 
ravvierebbe tutto ’l mondo (i). 

SCENA VI. 

' • 

Messer ROVINA co’ panni del Golpe , DORMI , e 
UaUCCIONE. 

. . • • ^ 

M.Rov. In fine e’ ci è picn di tradifori ( 2 ). A 
>! questo modo si fa, eh? Oimei (3) ! 

Dor. Ecco ’l dottore. l’ voglio un po’ di giambo 

di lui. '• 

Uxjuc. Si , gli è tempo da 'giambare(4)! 


les comédies avec une mullilnde d’incidens et d’in* 
trigiies diverses , vint ensuite en Italie : ce fut Hya- 
cinthe Ciœgnini, qui l’introduisit ) il eut bientôt des 
imitateurs. , 

(1) Ma questa matassa, etc. Voyez la note troisième 
de la page 79. 

(2) IT ci è pien di traditori. E" , egli ( il luogo ; il 
irwndo , etc. ) ci è Ç è qui ) pien di traditori. 

( 3 ) Oimei \ interjection mixte, composée du cri de 
douleur oi , je souffre , je suis malheureux , etc., et du 
génitif latin mei, di me (^miseremini met) , ahbiate mi- 
aericordia, ou compassione di me. PeretH traduit celte 
interjection par do/ore é a me ; Ibrme incompletle pour 
la pensée, et barbare pour l’expressiOn. 

(4) Tempo' da giamhare. Giambare , scherzare ou 
hurlare , plaisanter. On dit tempo di et tempo da. Voyez- 
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Dor. Che s’ ha a fare? Tantoce n’avremo (i)* 
Andateveue dove i’ yi dissi , che qualche cosa 
si troverà per salute vostra ; che non è ancora 
al letto , cni ha aver la mala sera. 

M. Rov. r r ho pur avul’ io , e non ne son ito al 
letto. 

Dor. r vo’ far vista di non lo conoscere. Olà ! 
O Golpe. 

M. Roy. Non vedi tu ch’ i’ non sono il Golpe? E’ 
par che tu non mi conosca ^2). 

Dor. r ti conosco d’ avaiizo (5) , e a mal mio 
grado (4). 

M. Rov. Sui panni forse. 

Dor. E’ panni , e ’l viso , e’ vi*j , e ogni cosa. . 


en la raison dans la troisième édition .de ma Gram- 
maire ,• chapitre des prépositions. , 

• (1) Tanto ce n‘ avremo. Ne at>remo tanto , quanta 
ce ne sapremo pigliare j nous aurons autant de plaisir 
tjue noua saurons nous eu donner. Ce cjui signifie , ce 
sera autant de pris. 

(2) E’ par che tu non mi conosca , il semble que 

lu ne me connais pas. Le verbe en italien est au mode 
conjonctif, à cause du désü qui accompagne naturelle- 
ment le doute du sujet. . , 

( 3 ) Io ti conosco d’ avanao , je te connais de reste , 

expression très-jolie. > 

(4) A mal mio grado. Cette expression ûûus fait 
voir que quand on dit mio mal grado , ou ‘ mal mio 
grado , tuo mal grado ou mal tuo grado , etc. , il y 
a ellipse de la préposition a ou con. 
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M. Rov. Eh! tu vuo’ la baja (i). F son Messer 
Rovina , cbe ( 2 ) mi è accaduto il più strano 
caso del mondo. 

Dor. Messer Rovina non se’ tu a buon conto , 

' e per me non so il più strano caso di questo , 
che tu sia uno, e cbe ti paja essere un altro. 

M. Rov. ( Costui si dà ad intendere ch’ io sia 
qualche babbione (3).) Fa conto ch’ i’ non so 
ch’ i’ sono me’ di te. 

Dor. Questo so io , che tu non se’ Messer Ro- 
vina ; sii poi che ti pare (4). E’ mi dà grau 
noja , a me. 

M. Rov. Tu mi solevi pur conoscere. Non conosci 

• tu quel dottore che stava là da santa Rosa. 

Dor. Alla pulita (5) 1 
M. Rov. Umbè ( 6 ) ! i’ son’ io. 

Dor. r credo che tu mi vorrai far Calan- 
drino ( 7 ). 

(1) Tu vuo’ la baja , tu veux lire. 

(2) Che , e ti so dire che , etc. 

( 3 ) Ch’ io sia, etc. Sia est au mode conjonctif, 
parce que , dès qu’on se figure une chose , on desire 
qu’elle soit telle qu’elle existe dans rimaginatlon. Bab~ 
bione , babbaccione , babbeo , babbuasso , signifient la 
même chose que sciocco , sot. 

(4) Sii poi che ti pare. Sois ce que bon te semble. 

( 5 ) Æ 2 a pulita ! alla maniera pulita , fort bien , avec 
ironie. L’expression italienne est très-jolie. 

(6) Vmbe ou Ombè , est formé de o bene. 

(7) Far Calandrino. Far Calandrino alcuno signifie 

la 
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M. Rov. E giurerestilo ? 

Doa. Giurerelo(i), eche lu sé’pazzbesciocco. 

M. Rov. (P so ch’ i’ son io, e costui giurerebbe 
ch’ i’ fossi un altro). Addio, che be’ giuri (2) ! 

Dor. Orsù , Golpe , non più baje. Tu me n’ha’ 
fregate tante , ch’ i’ non vo’ che tu mi frë- 


Jaire croire à quelqu’un une chose pour le bafouer. 
Voyez ce personnage plaisant dans Bocace. On dit 
aussi dans le même sens : tu mi vuoi far il grosso 
legnajuolo (on fit croire à ce personnage que *ce n’é- 
tait plus lui, mais qu’il était devenu un autre). Voyez 
la troisième nouvelle de celles qui ont été ajoutées aux 
cent nouvelles àa Nopellino. L’expression française en 
faire accroire à quelqu’un , se traduit par farla cre- 
dere ad alcunoj dar bere una cosa ad alcuHO j d’où 
la forme il taie se l’ ha beuta ou hafatto le visle di 
bersela , il l’a gobée. Si l’on veut faire .entendre à 
quelqu’un que les choses qu’il voudrait faire croire 
sont des bêtises ou des mensonges , on lui dit : tu 
m’ infnocchi j non pensar d’ infinocchiarnii ,• tu mi 
vuoi empier di vento ; tu mi vuoi infrascare , etc. 

(1) Giurerelo , lo giurerei. L’i est retranché .à cause 
du pronom lo, mis après le verbe. 

( 2 ) Che be’ giuri! Giuro , giuramento , serment ; oh I, 
les beaux sermens ! L’adjectif français quel, quels , quell£, 
quelles , dans les phrases exclamatives , se traduit en 
italien par che : che hell’ uomo ! quel bel homme î che 
lesiia ! quelle bête ! 

(3) Fregate tante , sous-rentcndez.ùar/e ou beffe j tu 
m’as joué tant de tours. 
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ghi anche questa. Sii chi ti pare; fa conto (r) 
ch’ i’ non so dov’ è il dottore. 

M. Ro\ . Oh ! dove son io ? Oh ! tu ml fai ridere, e 
ho male , a voler ch’ i’ sia altrove. Toccami 
con mano. 

Dor. Oh ve’ che festa ! Non ho io lasciato il 
dottore adesso per tal segnale , che mi diede 
queste chiavi , en’ i’ aiidassi a casa sua a farmi 
dare i suo' panni , perché gll è vestito da 
donna ? che per un pezzo è stalo il pii» bel 
dondolo (a) del mondo. T u sai ch’ egli è un 
certo dottor dappoco (5) ^ e scimuuito. £’ si 
credeva non esscr coiiosciuto. lo gli aveva 
tinto il viso ; gli ando a lavarsi al barbiere , 
che gli dettou una bajata (4) , la maggior del 
mondo. 


(1) B'a conto (fais comple) , figure-toi. 

(2) Il più bel dondolo del mondo > le plus beau jouet 
du monde. L’expression voler il dondolo d' alcuno , si- 
gnifie voler la baja <ï alcuno , vouloir S amuser de quel- 
qu’un. lo ho paura che tu non voglia il dondolo del 

^fatto mio (Salv.)..On appelle Dondolone (Daodin) un 
homme qui est toujours comme en se balançant, c’est-à- 
dire , oisif. 

( 3 ) Dappoco pour da poco. On dit uomo da poco / 
uomo da nulla / uomo da molto / parce que les mois 
poco, nulla, molto, désigneni ce qui peut venir de cet 
homme, üu homme lâche, pusillanime, insouciant, peut 
s’appeler dappoco. 

(4) Che gli detton una bajata. Che , perché. Dare una 
bajata ad uno signifie , bafouer quelqu’un au dernier 
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M.Rov. Coteste son bên le mie chiavi, loro(i). 

Dor. Non dir mie , di di Messer Rovina , e 
apporratti (a). 

M. Rov. Oh ! questo dir ch’ i’ gli ho dato le chiavi, 
e vedergliele in mano , mi manda il cervelle 
a zonzo (5). 

Dor. Odi quk , Golpe :'i’ ti vo’ far toccar con 


point , savoir : beffare ; sbeffare ; dileggiare ; uccellare j 
galeff(ve j scoccoveggiare alcuno ; mandare alcuno ait 
Uccellmtojo } tenere alcuno in suUa gruccia , etc. 

En Italie , les enfans qui veulent bafouer quelqu’un , 
le suivent en criant derrière lui tran trana, en imitant 
le son de la trompette , ou bien miau, miau , en imitant 
le miaulement des chattes. Dettono , quoique moins 
usité que les formes diedero , dettero , etc. , n’est pas 
moins du bon style. 

(1) Loro, pour elleno ou esse, est une faute digne 
de l’avocat délia Çuercia. 

( 2 ) Apporratti ; ti apporrai. Vi est retranché à cause 
du redoublement de la consonne du pronom mis après j 
U porrai al vero , tu devineras. Lorsqu’en raisonnant 
on saisit bien les conjectures et les motifs des choses , 
on dit ; dure in brocco ; dar nel segno ; dar nel berza- 
glio -, toccare il tasto ,• pîgliare il nerbo deUa cosa. 

(3) A zonzo , çà et là j expression formée du bour- 
donnement des insectes vagabonds , tels que les cousins. 
L’expression andare a zonzo , ainsi que les suivantes , 
andare aione , ou tûoni , ou aiato ; andarsi garabul- 
lando ou chicchirillando , signifie , andare quà e là sema 
sapere ove andarsi, aller çà et là sans savoir où. Elles 
sont toutes du style le plus parfait. 


Digitized by Google 



I 


COMMEDIÀ. 


i8i 


mano , che tu non se ’l dottore ; che , oltre 
aile chiavi , i’ ti vo’ chiarir meglio. Fermati 
q^ui , ch’ i’ menerd qui lui. Gran fatto sarà (^i) 
Æe, s’ i’ tel meno , e che tu lo vegga , che (2) 
tu non sia chiaro. 

M. Rov. Odi , quando tu facessi cotesto , i’ co- 
mincerei a dubitare di me , e daddovero. 

Dor. Non ti partire , ch’ i’ tel fard toccar con 


(l) Granjatto sarà j ce sera bien étonnant. 

• ( 2 ) Che. grammairiens italiens ne voyant pas à 

quelle partie du discours peut se rapporter ce che , 
puisque après les mots gran fatto sarà il jr a déjà le 
même adjectif conjonctif, ont dit , les uns , que sou- 
vent cette conjonction est répétée dans le discours sans 
nécessité , qu’elle y est de trop , qu’elle ne sert qu’à con- 
fondre le sens , et que c’est un des défauts de Bocace ; 
les autres , que c’est par une propriété du langage qu’on 
répète cette conjonction , pour rendre le discours plus 
clair , et pour épargner de la peine au lecteur. L’un des 
exemples qui ont donné lieu à tes extravagances est le 
suivant de Bocace', cité par Cinonio : ti priego che , 
s’ egli avçiene che io muoja, che Je mie cose ed ella ti 
sieno raccomandate . L’analyse va nous découvrir la 
raison de cette irrégularité apparente , et faire triompher 
la vérité de toutes les erreurs : ti prego che , s’ egli aç- 
çiene che io muoja, (ti prego, dico, ) che le mie cose ed 
ella ti sieno raccomandate. Voici maintenant l’analyse 
du texte ; gran fatto sarà che , s’ i’ tel meno , e (se aif- 
viene) che tu lo vegga (gran fatto sarà ) , dico , che tu 
non sia chiaro. 11 est donc évident que cette conjonc- 
tion nous annonce une ellipse , qui donne au discours 
plus de grâce , de rapidité et de force. 
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mano. (Se vo’ state tanto a mangiare, quant’ 
io slaro a tornare, voi farete gheppio (i).) 

( Parte.) 

M. Rov. Sta pur a vedere ( 2 ) , ch’ i’ ho avuto 
tutto di voglia di diventar un altro, e me la 
sarô cavata. Oh ! mi starebbe bene. Ma i’ so 
ch’ i’ non posso esser un altro, e‘ esser 10 . 
Corne? In che modo? Ma, se mena qui me, 
che ho ioa fare? Che gli ho io a dire? E’sarà 
me’ ch’ io non 1’ aspetii , ch’ i’ ci rimarrei 
sotto vituperato. I’ me ne voglio andar a casa. 
Ma i’ non ho le chiavi , e mogiflima non tor- • 
nerà se non di notte. Che farô ? Scalerô , 
sconficcherb , picchiero , qualche cosa faro 
io. Ecco dl quà (3) non so chi. Io non vo’ 
che mi vegga. 

Uguc. Gnarda se questo diavol del Golpe è 
sotiile. 5’ io non ritrovo il Dormi , e’ balzerk 
in prigione ; che se n’ è ito al Governatore , 
e ha conto che gli ha tolto i suoi panni, e 
detto mille bugie. Talchè il Dormi , che vo- 


(1) Farete gheppio , savoir , corne il gheppio , vous 
feiez comme la crécerelle j c’esl-à-dire , vous mourrez 
d’iDanitioD. La crécerelle est un oiseau de proie qui sou- * 
vent meurt de faim , faute de pâture. L'altro fece ghep- 
pio sopra tre legni, l’autre mourut sur trois bois , c’est- 
à-dire sur la ]>otence. 

( 2 ) Sla pur a vedere, vous verrez. Ici le docteur se 
parle à lui-même. 

(3) Di quà. H y a ellipse , et la construction pleine 
est : dalla parte di quà. 
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leva far pigliar lui, a questa volta P andrà 
pel contrario. Egli è una baja ; la non si puù 
vincere ne pattare cou esso seco (i ). E’ sark 
buono ch' P vada a vedere, se si puù riparare, 
che questo caso non segua, col Governatore; 
e parte levarmi di qui (2) , ch’ P veggio ve- 
nire in quà Giovanni molto in collora. S’ P 
in’ abboccassi seco , e’ sarebbe forza far qual- 
che pazzia. 


(1) Ella non si puà vincere nè pattare con esso seco. 

Ella-, savoir : la partita. Non si puà vincere nè pattare 
( ne se peut vaiocro ni égaler ) j con esso seco , avec 
lui. Scion les grammairien», il j a dans la forme co;r 
esso seco deux pléonasmes ; dont le premier est le mot 
esso, et le deuxième la préposition cnn répétée et amal- 
gamée avec le nom se. Quant à mol, au lieu d’y voir \ 
deux pléonasmes , j’y vois une ellipse , car l’analyse me 
démontre que la construction de cette forme doit être 

con esso , giocando seco ; et si cela est , la ‘phrase toute 
entière signifie : quand on joue avec lui on ne peut avoir 
le dessus ni rester égal. En voyant dans le discours des 
mots et des phrases inutiles , on doit finir par n'y rien 
comprendre. 11 me reste A faire savoir que le sens de 
celte manière proverbiale est , que dans la concur- 
rence d’un pareil homme on doit toujours avoir le des- 
sous. 

( 2 ) Di qui. Qui , adverbe de lieu , désigne , d’une 
manière précise et déterminée , le lieu oh se trouve 
la personne qui parle et qui écrit. La forme di qui 
est elliptique : dài luaghi di qui. 
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SCENA VII. 

GIOVANNI , « Messer ROVINA. 

Giov. Poltrone! Forse che non si raccoinan- 
dava ; che ’I Dormi lo voleva far pigliare...* 
Belle novelle ! Fatene beffe; e’ sono pur tutti 
d’ un pelame (i). 

M. Rov. Or comincero io a dire , ch’ i’ non son 
più desso. 

Giov. Che travestito è questo senza maschera ? 

M. Rov. l’sono stato a casa a picchiare , e quando 
sentii dire : chi è là ? Son io , risposi ; il pa- 
dron délia casa ; Messer Rovina. 

Giov. Lasciami un p6 accoslare, e intendere 
ciô che dice. 

M. Rov. I’ sentii un che gridava, e diceva, ch’ io 
voleva la baja (a) , “e che Messer Rovina era 


(1) Sono pur tutti d’ un pelame. Pur, pourtant , 
tutti , sous-entendu gli uomini. D’ un pelame , savoir , 
d’un medesimo pelame. Esser d’ un pelame , ou d’una 
huccia, signifie avoir les mêmes qualités. On le dit 
toujours en mauvaise part. 

(2) Ch’ io voleva la haja, que je voulais m’amuser. 
Lorsque quelqu’un veut nous faire croire ce que nous 
ne voulons pas croire , pour nous défaire de lui , ou 
le faire taire , nous lui adressons une des manières 
suivantes :'/« vuoi la haja, la berta , la ninna, la 
chiacchiera , la giostra , il giambo , il dondolo de’J'atti 
miei , ou bien tu uccelli ,• tu hai buon tempo ; rin~ 
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nello studio (i). Adunque , se Messer Rovina 
è nello studio , io non posso esser io. Ma , 
s’ i’ non son io, chi son io? Un altro. E quest’ 
altro chi è ? Io per me non lo so gik , io. Oh 
ve’ imbroglio en’ è questo ! Almen sapess’ io 
chi sono ( 2 ) ! 

Giov, E’ borbotta , borbotta , e i’ non l’ intfndo. 
Tu non vedi ? Egli ha indosso i panni del 
Golpe. Non maraviglia che ’l Golpe aveva i 
panni domenicali , e hogli trovato in ca- 
méra certi panni da donna. 0|r! Tu non vedi ? 
GH è ’l dottore. O travestito , corne avete voi 
nome ? ^ 

M. Rov. E chi lo sà ? 

. Giov. Corne ! chi lo sa ? 

M. Rov. S’ i’ non so chi mi sia , corne vuo’ tu ch’ 
i’ sappia com’ i’ ho nome ? 

Giov. Ditemi almeno chi e’ vi par essere? 

M. Rov. S’ i’ non so ch’ i’ sono , corne vuo’ tu 
ch’ i’ sappia chi mi pajo ? Che cose sciocchè! 

Giov. Orsù , ditemi chi vo’ siete stato ? 


grazia Dio se tu set sano, et d’autres formes semblables ; 
que le temps et fa lecture des classiques peuvent seuls 
faire connaître. 

(1) Mra nello studio , était dans son étude. 

(2) Almen sapess* io chi sono! Si je savais au moins 
qui je suis ! Le verbe sapessî est au mode conjonctif, 
en vertu du désir de l’individu de savoir qui il est. 

( 3 ) I panni domenicali , les babils des dimanches. 
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M. Rov. Cotesto ti diro io volentieri. F era sta- 
mattina , quatido i’ mi levai , Messer Rovina 
dello Spronajo! 

Giov. Altrove nascono i pazzi , e qui e’ pio- 
vono (i). E che sapete voi che vo’ non siate? 

M. Rov. Io non so chi lo sappia ; ma i’ so ch’ i’ 
ifcn lo so. 

Giov. Vo’ siete forse smarrito. Volete voi ch’ 
i’ vi rimeni ? 

M. Rov. sqt;io dove mi sto? Il primo uscio 
ch’ i’ truovo aperto, i’ entrerà quiv’ io ;qual- 
che cosa 

Giov. Ecco qu'a il Dormi. Che va egli abba- 
cando ( 2 ) ? Lasciamegli levar dinanzi costui , 
che lo farebbe girar afTatto (3). O quell’ uom 
senza nome , entrate H in quella porta che è 
^ i 

(j) Altrove nascono i pazzi , e qui e' piovono ( ail- 
leurs naissent les fous et ici ils pleuvent ). C’est ce 
qu’on dit quand on est frappé des folies ou des ex> 
travagances de quelqu’un. 

( 2 ) Che va egli a&bacaado ? Voici ce que Varchi 
dit, dans YErcolano , du mot àbbacare. Quando alcuno 
Ja , O dice aîcuna cosa sciocca , p hiasimevole , e 
da non doverlt , per dàppocaggine e tardità , o piut- 
tosto tardezza sua, tins cire , per mostrarli la scioc- 
chezza e mentecattaggine sua , se gli dice : tu or~ 
meggi; tu abbachi ; tu C aggiri ; tu favvolgi. Jean parle 
ainsi de Dormi , en le voyant venir de son côté. 

(3) Girar ajfatto , far girar uno { faire tourner quel- 
qu’un ) , signifie , faire perdre la tête à quelqu’un , 
le faire devenir Jbit. 
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aperta y e dimandate qiùvi dove vo’ state , e 
cni \’o’ siate , se per sorte lo sapessero ; e 
io intaiito andrù a far una mia fattcenda. Oh ! 
lo 1’ ho fatla bella ! F giunsi a casa innanzi 
di lui (i) , e apersi 1’ uscio. Entrai in casa , 
e ho contrafTatto in mo la boce (a) délia mo- 
glie ch’ era l'uora , ch’ i’ penso avergli assai 
bene imbrogliato il cervello. Ma vedilo che 
sene va verso la casa di muna Violante. La- 
sciamegli andar drieto. Oh ! gli è entrato den- 
tro. Che farà ? Ch’ è egl’ ito a far là ? Lasciami 
andar inverso piazza a veder quel che s’ in- 
tende de’ casi nostri. 


* 

(1) Innanzi di lui, il y a ellipse ; innanzi alla 
penuta di lui. 

(2) La hoce. Les Toscans ont préféré long-temps 
hoce à voce, corne hoto à toto , lihrea à liviea. Au- 
Ipurd’hui on dit plutôt voce , voto , livrea. 


* 


Di • 


y Google 
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ATTO QUINTO. 

* 

• SCENA PRIMA. 

PÜRELLA, e Messer R O VIN A. 

• 

PuREL. "Vo’ AVKTE fatto bcnc a partirvi; che, 

s’ i’ vi trovava , forse , forse Parv’ egli che 

stijf bene a un vostro pari , entrare in casa 
d’ una povera vedova , che ha la fanciulla da 
marito (i), a cotesto modo travestito ? Belle 
orrevolezze ! • » 

M. Rov. I’ v' entrai , perch’ i’ trovai aperlo l’ 
cio (a) ; che già (3) i’ non vi sarei entrato. ^ 

PoREL. Tant’ è (4) , non v’ avvezzate. Vi so dir 


^l) Da marito, forme elliptique. In età da cui nasce 
il pigliar marito . 

(a) r V' entrai , perché trovai aperto P uscio. La 
raison de M. Rovina est très-juste. 

(3) Che già, construction pleine : perché tel dichiaro 
già , etc. Voilà une ellipse bien sensible , au lieu du 
pléonasme que les grammairiens y ont trouvé,, en 
prenant à chaque instant les ombres pour des corps. 

( 4 ) TanP è , forme elliptique , dont la construction 

♦ ^ • 
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che la padrona 1’ ha avuto per male (i) , io; 
e taiito più, che voi avete detto che Fo!co 
e Giovanni son Pisani , in presenza délia lan> 
ciulla, ch’elia non voleya ch’ ella lo sapesse, 
cicalonaccio (a). 

M. Rov. Faccia ella ; cotesto importa poco. Fatto 
sta^(3) ch’ i’ vorre’ ritrovar il Golpe , e n<Jn 
lo truovo. 

PuREL. Anch’ io ne cerco (4) ) ® ïo posso 
ritrovare. . 

M. Rov. Che n’ hai a fare ? 

PuREL. Ho a dir^li che vada insino a casa, che 
^la padrona gli vuo^ parlare. Oh ! voi ci avete * 


pleine est : tanio è, quanto vidico, cela est comme 
je vous le dis. 

(1) L’ ha avuto per male. Aver per male una cosa, 
être fâché d’une chose. C’est une expression très-gra> 
cieuse. 

(2) Cicalonaccio, il y a dans ce mot Taugmenfa- 
tif de grandeur et celui de mépris : granit vilain ba- 
vard. On donne aux bavards les noms suivans : ci- 
cala , ciarlatore, ciarlone , chiacchierino , chiacchie- 
rone, comacchia , comacchione , gracchia , tatamella, 
latratore. 

( 3 ) Tatto sta , il y a ellipse de l’article. Il fatto sta , 
le fait est. 

(4) Ne cerco , cerco di lui , forme elliptique ; cerco 
indizj di lui. 11 y a une différence sensible entre la 
construction directe cercare uno , et l’elliptique cer- 
care di uno. 11 semble que celte dernière forme ex- 
prime une incertitude plus grande de trouver ce que 
l’on cherche. 
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fatto proprio smascellar per le risa (i) a con- 
tarci quelle vostre sciagure. 

M. Rov. Tu te ne fa’ befFe , tu. I’ ho paura che 
J non siale (a) tutti d’ accordo a danni ad in- 
tendere ch’ i’ sia , e ch’ i’ non sia. Quando io 


(j; S.j ascellar perle risa ou dalle risa; c’est rire dc' 
inuoière que , selou l’expression de Bocace , tutti i 
denti si possano trarre a chi ride! On exprime cette 
manière de rire par d’aiilres formes plaisantes. Telles 
sont , par exemple : ridere ait abbandonatfl ; ridere 
alla squacguerata ; ridere squacqueratamente ; ridere 
cori grande strepito ; ridere sconciamente; ridere 
colla bocca spalancata ; sganasciare per le risa j scop- 
piare delle risa ; rrorire ou crepar delle risa ; ridere 
emoderatamente ; far le risa grasse ; ridere sganghe- 
ratamente; sgangherar le masceïle per le risa, etc. 
On dit d’un sujet qui donne lieu à rire ; chî non ride 
ora , non ha miîza. 

(2) Non siate. D’abord le verbe siate doit être au 
mode conjonctif, parce que , dès que l’on craint une 
chose , on doit désirer qu’elle n’arrive pas j et ce désir 
est manifesté par la proposition négative sous-enten- 
due , et indiquée par la particule non : e non vorreL 
Voyez combien Veneroni et Peretti‘, et ceux qu’ils 
ont copiés devaient être ignorans , pour voir dans la 
négation un pléonasme ! Est-il possible que fabsence ou 
le néant d’une chose soit l’existence de la chose elle- 
«Uême? Voilà cependant les résultats de cette fausse 
doctrine que les grammairiens italiens ont si bien éta- 
blie dans leur pays , et que Veneroni et Peretti ont 
répandue en France , malgré la lumière qui jaillit des 
écrits immortels des Dumartais, des Condillac , et de 
leurs sages disciples. 
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era col Dormi , e’ diceva e giurava ch’ i’ non 
era io. I’ me n’ andai a casa alla moglie , che 
la conobbi chiaro , non bisogna tante baje ; 
eila mi disse ch’ i’ era nello studio. Ma , mio 
danno ; s’ i’ non mi partiva , quando e’ disse 
di menarmelo , i’ sarei or chiaro. 

PuREL. Deh ! non istate più in cotesta fantasia. • 
Credete voi , che mona Violante e io ve lo 
dicessimo ? Perche ve lo diremmo noi ? Beu 
sapete (i). 

M. Rov. Perche vo’ vedevate , ch’ i’ n’ aveva vo- 
glia , e per câvarmi di casa. Ecco perché. 

PuREL. E corne s’ avrebbe a fare a chiarirvi ? 

M. Rov. E’ bisognerebbe trovare il Golpe , che 
rendesse i miei panni , e ’l Dormi che mi 
desse le mie chiavi. • 


PüREL. Poich’ i’ non posao servirvi altrimenti , 
i’ ve lo vo’ jnenare , s’ i’ lo truovo ; che m’ 
incresce chesiate in cotest<^fametico( 2 ). Che 
chiavi vorreste voi ? Quanfe sono elleno ? Sa- 
rebber ellen queste ? 

M. Rov. Sono un mazzo (5). Mostra quk. Qiieste 
son desse. E donde 1’ hai tu avute? 


(1) Ben sapete. Il y a ellipse èf inversion i sapete 
hene che non siamo capaci di dirçi sï Jatte hugie , 
vous savez bien que nous ne sommes pas capables 
de vous dire de pareils mensonges. 

( 2 ) Cotes to farnetico , ce délire j cotesto et non questo 
parce que la frénésie dont il s’agit est dans celui à 
qui on adresse la parole. 

(3) Sono un mazzo , c’est un trousseau. Mostra quà , 
laissa voir. 


/ 
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PoREL. Caddero al Dormi , quando e’ fu preso. 

M.Rov. Oh! io son mezzo riavuto (i). E’ biso- 
gnerebbe che tu andassi ora si no a casa 
Messer Rovina , e dimandassi di lui ( 2 ). Se 
la moglie dicesse : e’ non è in casa; i’ sare’ 
io ; es’ ella dice che sia nello studio , i’ non 
sarei altrimenti , e bisognerebbe pensar a chi 
potessi essere. 

PuREL. E s’ ella dicesse che vo’ vi foste , che 
fareste ? , 

M. Rov. Che farei? Che ne so io? Proverei andar 
in casa con le chiavi , e direi ch’ i’ foss’ io , 
sebben i’ non fossi ; e comincerei a gridar a 
corTuomo(3), e fare’ correre la vicinanza , che 
giudifiassero (4) chi fosse desso di noi due. 

PuREL. E quando la vicinanza dicesse , che fosse 
lui e non voi , che fareste ? 


(1) Io son mezs 0 riaçuto , je suis presque revenu 

de mon égarement. L’expression italienne a beaucoup 
de grâce. ♦ 

(2) Dimandassi di lui. Il y a ellipse j la construc- 
tion pleine est : dimandassi noçeïle di lui , que lu 
demandasses de ses nouvelles. 

(3) A corruomo. Gridar a comtomo ; gridar soc- 
corso , e chiedere ajuto , massimamente dal popolo , 
crier au secours. 

L’expression corruomo est composée du verbe cor- 
rere et du nom uomo , crier de manière à faire ac- 
courir les gens. 

(4) Che giudicassero . Ce verbe est en rapport avec 
le mot vicinanza du nombre singulier, parce que celui 
qui parle porte son esprit sur les individus dont le 
mot vicinanza , désigne l’assemblage. 
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M. Rov. Farci ’I malan che Dio ti dia (i). Che 
farci , che farci ? 

Pdrel, Togliete qui le vostre cbiavi, e aspetta- 
temi qui ^ ch’ i’ voglio ire insino a casa vostra. 

{Parte.) 

M. Rov. I’ vo’ veder, se da me a me i’ mi sapessi 
ritrovare. I’ era Messer Rovina , e fui per di- 
ventar (a) un altro. Poi mi vestii a uso di 
donna , e non diventai donna. Poi fui preso 
co’ panni del Golpe , e non diventai Golpe ; 
che , s’ i’ fossi diventato , i birri m’ avrebbon 
ritenuto. Andai dipoi in piazza , e trovai il 
Dormi , e non fui più Messer Rovina. E’ bi- 
Sognà adunque ch’ i’ mi perdessi per la via. 
Chi è questo ? il padron del Golpe ? 

SCENA II. 

Messer ROVINA, e GIOVANNI. 

M. Rov. Buon di , buon di, Giovanni. 

Giov. Buona sera aveste voi detto (3). Eh ! an- 
datevi a cavar cotesti panni , ch’ è un a ver- 


(l) Farei il malan che Dio ti dia, je ferais le diable 
qui t’emporte. La construction pleine de l’italien est : 
Sarei il malanno che desidero che Dio ti dia. 

, ( 2 ) Fui per diventar; italiatiisme : je fus sur le 

point de devenir. 

(3) Aveste voi detto , il y a ellipse des mots con- 
veniva che, il fallait que. 

i3 


I 
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gdgna cramai d’ un vosfro pari. La vostra 
moglie (i) è a casa , e fa le pazzie ( 2 ). L’ ha 
trovato in caméra i vostri panni , e manda 
cercando di voi (5) ; e j s’ i’ non er’ io (4) che 
gli ho date novelie di voi ^ la non si dava 


(1) La vostra moglie. On voit par cat exemple , ainsi 
que par bien d’autres , que les adjectifs possessifs peu- 
vent être précédés de l’article , même lorsqu’ils pré- 
cèdent un nom de parenté , quoique l’ellipse le sous- 
entende très-souvent dans la langue parlée. 

(2) Le- pazzie (les folies). Les Italiens disent au- 
trement que les Français , te pazzie, parce qu’au* mo- 
ment de la parole , leur esprit est occupé par l’idée des 
folies que l’on fait dans de semblables circonstances. 
Veneroni et Peretti auraient dit ici^à dette pazzie ; 
c’est ainsi que doivent dire aujourd’hui leurs disciples 
et tous ceux qui prétendent que l’on peut apprendre 
l’ilalien en deux ou trois mois. Ma tal sia di loro. 

( 3 ) Manda cercando di voi. Cette phrase , par la 
forme manda cercando , et par l’ellipse , exprime une 
plus grande incertitude de pouvoir trouver ce que l’on 
cherche , que la forme mandare a cercare uno ( envoyer 
à chercher une personne). 

(4) *S’ i' non er* io (si je n’étais moi) , si ce n’eût été 
moi. Pour traduite les gallicismes c’est moi; c’est toi; 
c’est lui; c’est nous ; c’est vous , etc. , il suffit de sa- 
voir que les Italiens construisent ces formes d'après la 
construction directe. ^On dira donc : son io ; sei tu ; 
è egli ; siamo noi ; siete voi , etc. Voyex dans ma 
Grammaire les observations relatives à la syntaxe des 
verbes auxiliaires. 
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pace (i) in tuUa notte. Ândatevene a casa , 
sciocconaccio; vo’ mi parete uscito di voi ( 2 ), 
aile pazaie che voi dite , e che voi fate. 

M. Rov. Sta pur a vedere , che mi troverô. E 
questi panni ? 

Giov. Rimandategli al Golpe. Voi mi parete 
impacclato. 

M. Rov. Oh ! se tu 1 ’ hai messo in prigione ! 

Giov. Buono ! Per questo non glieli volete voi 
mandar dunque ? 

M. Rov. Non dico di mandarglieli ; dico che bi- 
sogna che tu lo sciolga j che mona Violante 
ne manda cercando. 

Giov. E perche ? Che ne sapete voi ? 

M. Rov. Non cercar perche ; va , sciolo ( 3 ) , e 
maudalo Ik. 

Giov. Deh ! ditemi quel che voi ne sapete. 

M. Rov. Tant’ è 5 e’ bisogna che tu lo mandi là a 
ogni modo , che non si puô fare senza lui. 

Giov. Deh ! se questo pazzo dicesse *1 vero ! 
Tosto me ne chiarirô. Andiamo a casa. I’ 


(1) La non si dava pace. La est ici pour ella. Darsi 
pace , se tranquilliser ; non darsi 'pace , ne pas pouvoir 
se tranquilliser. 

(2) Mi parete uscito di voi. Il y a ellipse : mi parete 
uscito dalV essere di voi , il me semble que vous êtes 
hors de vous-osême. 

( 3 ) Sciolo ou sciogUlo ; dêlie-le ^ donne-lui la liberU. 
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' sciorro Golpe , voi li renderete i suoi panni , 
e manderem pe’ vostri (i), e farovvi accotn- 
pagnare a casa vostra j che voi usciate ortnal 
di questa pazzia. 

M. Rov. Andiam di grazia , ch’ i’ non mi perdessi 
un’ altra volta (a). Andiam via (3) ratti , che 
la Fornaja non mi veggia, che è con quella 
serva. 

SGENA III. 

FORNAJA , e LENA serva. 

Forn. Lena , tu vedi. Ma’ si vorrebbe dispregiar 
persoiia (4). Quella fanciulla, che costordi- 
■ ■ — - ■ 

(l) Manderem pe’ vostri ; savoir i Mandecemo alcuno 
per pigUare i panni vostri , nous enverrons prendre vos 
habits. 

(a) Ch’ io non mi perdessi. Ch’ io j savoir : qffinchè 
io. Le verbe est au. mode conjonctif, à cause du désir 
de l’individu qui parle, que ce qu’il craint n’arrive pasj 
et non par une vertu particulière de l'expression conjonc- 
tive affinchè. 

(3) Andiam via. Andiamo signifie : allons j andiam 
via , allons nous-en j donc le mot via n’est pas un pléo- 
nasme , comme , après le premier , tous les autres gram- 
mairiens l’ont rêvé pour vérifier cette sentence du 
Dante : 

E cib che fa la prima V altre faimo. 

( 4 ) Ma’ si vorrebbe etc. Ma’ pour mai , jamais. L’el- 
lipse de la négation , que les anciens écrivains faisaient 
sans scrupule dans les phrases où se trouvait l’adverbe 
mai , n’est guère pratiquée aujourd’hui dans la prose. 
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cevano che era figliuola di quella Sanese, 
non è sua figliuola altrimenti. £ quante cica- 
lerie e quante baje s’ è detto ! 

Len. Deh! dite ’l vero; e donde diconch’ella 
sia? 

Forn. è Pisana , e d’ un buon parentado, e 
inolto ben ricca è clla. Tu sai che Alessandro 
tornô con quel forestiero , e dicon ch’ egli 
è Pisano, e ch’ egli è si ricco a casa sua. 

Len. E’ si vede , ch’ egli ha tanti famigli. Oh ! 
n’ ha uno ch’ è un bel garzone. 

Forn. Addio’, comare. Ogni uccel conosce ’l 
grano (i). E ben sai che dice , che va cer- 
cando di lei ( 2 ) , e d’un suo fratello ; e dice , 
pare a me , ch’ è lor zio (3). 


(1) Ogni uccello conosce il grano (cliaque oiseau con- 
naît le grain). Ce proverbe est très-gracieux j il signifie 
que ce qui est beau ou bon est généralement connu , et 
plaît è tout le monde. 

( 2 ) Va cercando di lei. Voici une preuve incontes- 
table de ce que j’ai dit plus haut , savoir , que celle forme 
s’emploie lorsqu’on ignore entièrement l’endroit où l’on 
peut trouver la personne que l’on cherche. 

(3) Ch’ è lor zio; savoir, eh’ è il zio di loro. Voyez ' 
le chapitre des adjectifs possessifs , dans la troisième 
édition de ma Grammaire raisonnée. 

Mais comment faut-il traduire en italien le français ; 
il est notre ami? On peut dire ; egli è nostro amico , ou 
amico nostro, ou bien egli è il nostro amico , ou T amico 
nostro. Par la première manière on fait entendre que 
l’individu dont on parle est un de nos amis ; par la se- 
conde , on exprime qu’il est notre premier et notre 
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Len. Chi ? Questo MesSer Florio , eh ? 

Forn. Si , questo che è venuto con Alessandro ; 
e coula di questa giovanetta che, al tempo 
délia guerra ch’ cgli ebber co’ Fiorentiiii , s* 
usciron di Pisa (i) per la famé , e diedero in 


meilleur ami , ou le plus cher de nos amis , ou enfin 
le seul ami que nous ayons. 

(i) Di Pisa. Ily a ellipse ; dalla città di Pisa. Voici 
quelques observations propres à faire connaître dans 
quelles circonstances on doit faire usage de l’ellipse , et 
ce que l’harmonie et le sentiment peuvent acquérir en 
disant plutôt di, par ellipse, que da , d’après la cons- 
truction directe , et vie* versâ. 

La préposition di a un son moins soutenu que la pré- 
position da ; ce qui fait qu’elle donne plus de légèreté à 
l’expression que la dernière , et qu’elle exprime avec 
moins de force le regret qu’on a de s’éloigner d’une per- 
sonne ou d’une chose. 

La préposition da, au contraire, a , par sa nature, un 
son plus fort ; elle a moins de vivacité, et fait connaître 
combien l’on s’est fait de violence pour s’éloigner d’un 
objet quelconque. 

Indépendamment de ces principes , la variété peut étr» 
aussi une des causes qui font préférer, dans certains cas, 
la préposition di à la préposition da. 

Médit>‘Z les exemples suivans : 

Movesi ’l vecchierel canuto e bianco 

Del dolce luogo , ov’ ha sua elàfornita, 

E da la famigliuola sbigottita , 

Che vede il earo padre venir maneo. 

En appliquant à cet exemple ce que je viens de dire, 
on sentira que le poète a dit del dolce luogo , et da la 
Jamigliuola , pour exprimer qu’il est bien plus pénible à 
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uno aguato di Fiorentini , e che , dû si fuggi 


ee sensible vieillard de s’éloigner de sa fanaille , que du 
lieu de sa naissance. 

E la virtà che ’l bel guardo m‘ induite 
P Del bel ni do di Leda mi divelte, 

E nel ciel velocitsimo m' impulte. (D. Par. c. 37.) 

liai monda per teguirla giovinetta 

Fuggimmi (D. Par. c. 3 .) 

Dans le premier exemple , le poëte a fait usage de la 
préposition di , afin de nous peindre la facilité avec la- 
quelle il se détache de la huitième sphère pour voler 
dans le premier mobile ; dans l’autre exemple, il dit, dal 
monda, pour montrer que , quelle que soit la vocation 
qui porte Ficcarda à embrasser l’état religieux , elle se fait 
néanmoins beaucoup de violence pour se détacher des 
plaisirs du monde. 

Amor pianget>a, ed io eon lui tal volta, 

Dal tfual niiei patti non fur mai lonlani. (Petr.) 

JYè lieto più del eareer si ditterra , 

Chi ’ntorno al colla ebbe la corda avuinta, 

Di me, veggendo quella tpada teinta, * 

Che fece al signor ptio il lunga guerre. ( Petr.) 

Dans le premier exemple , le poëte , voulant nous faire 
sentir combien il est attaché à l’Amour, et combien il 
lui est didicile de s’en éloigner , a fait usage de la pré- 
position da: 

Dal quai miei patti non fur mai lontani , 
et dans le second , pour nous faire voir avec quelle 
promptitude le malheureux ch’ intomo al collo ebbe la 
corda avvinta, s’élance hors de la prison , il a fait usage 
de l’ellipse. 

Bien des personnes ayant à exprimer les mêmes idées 
que Dante et Pétrarque , diraient : del qnal , dal bel 
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quîi , e chi là (i) ; e questa meschina fu stra- 
fugata , tantoch’ ella fu condotta a Siena , e 


nido , dal carcer, del mondo , elc. Mais aucun des 
grands écrivains qui ont illustré l’Italie n’aurait dit 
autrement que : dal quai, del bel nido, del carcer, dal 
mondo. Dira-t-on encore que l’étude de la grammaire 
est une étude vaine, inutile, et tout à fait indigne de 
l’homme 7 Depuis que l’immortel Dumarsais et tant 
d’autres philosophes ont ennobli celte science à tel 
point , qu’elle brille à côté de celles qui honorent le^lus 
l'esprit humain , on ne doit plus regarder la grammaire 
comme une étude stérile qui comprime le génie dans des 
bornes trop resserrées , mais bien comme celle qui , en 
perfectionnant- le jugement et en rectifiant les idées , 
donne plus d’essor au génie , plus de justesse à la pensée, 
plus d’expression au sentiment , et nous guide à l’intel- 
ligence des sublimes conceptions des poëtes et des ora- 
teurs les plus difficiles , les plus renommés , et les moins 
connus. 

Mais je suis bien loin d’appliquer ces vérités aux gram- 
maires de Veneroni et de /Vret/i , ainsi qu’à toutes celles 
de leurs serviles imitateurs, qui ne sont que trop répan- 
dues en France , et que je regarde comme un obstacle 
véritable au but que les étrangers se proposent en étu- 
diant* notre langue, de nnftSme que je vois un vrai fléau 
pour la jeunesse dans les maîtres d’italien qui , par igno- 
rance ou par malice, font encore usage aujourd’hui de ces 
livres méprisables. 

^ (i) Chi sijitgg'i quà , e chi là. Dans les énumérations 
on traduit les formes /es uns, les autres, parc^i, et comme 
ce mot ne désigne qu’un individu , il s’en suit que le 
verbe , qui est en français au pluriel , doit être au sin- 
gulier dans l’italien. Anciennement les Français faisaient 
usage de la même forme. 
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tnessa in casa di quel Messer Aldobrando da 
Siena , che fu marito di mona Violante, che 
fu poi cacciato da Siena (t) , e mori qui in V'^i- 
teroo. Dice che costei si chiamaTa Lucrezia , 
e non Angelica ; ma che qiiesta vedova le 
mutô il nome , per non so che sua cervel- 
laggine ( 2 ) ; e ch’ ella fu maritata insin quando 
1’ era in Pisa. Tantochè tu odi. E ora ne sono 
iti tutti a casa la vedova. La Marietta mando 
per me , e hammi conto ogni cosa per filo e 
per segno (3). 


(1) Cacciata da Siena. La préposition da a été destinée 
à marquer le rapport d’éloignement , comme je l’ai dit 
plusieurs fois. L’emploi de cette préposition forme une 
des grandes dilTicultés de la langue italienne , parce que 
très-souvent elle paraît si éloignée âe sa première desti- 
nation , qu’il est presque impossible de saisir le fil de 
l’analogie. J’ai démontré dans ma Grammaire que, dans 
toutes les phrases où celte préposition peut être employée, 
elle conserve toujours le môme caractère , quelle que 
soit la difficulté de la reconnaître dans certaines cons- 
tructions elliptiques , où la lettre n’est pas d’accord , en 
apparence , avec ce principe. Que l’on «îludie bien cet 
article dans ma Grammaire raisonnée ; et que les ama- 
teurs de la belle langue italienne soient bien persuadés 
qu’ils ne parviendront jamais à la connaître môme pas- 
sablement, s’ils s’en tiennent à ce que Veneroni e\ Peretti 
ont dit sur cette partie aussi importante de la syntaxe. 

( 2 ) CerveUaggine , caprice, folie j mot très-expressif 
du style familier. 

(3) Perjilo e per segno ; expression adverbiale qui a 
beaucoup de grâcp , dont le sens est açec ordre et avec 
exactitude. 
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LA TKINCZIA , 

Lena. Non maraviglia (i) ch’ i’ sentiva tahto 
romore. E dovt^ sta ella ? E che Ja ella ? E 
è mai sentito ? Avete voi mai veduto (a) ? 
r non ne poteva cavar nulla di questi lor 
cicalamenti. Oh ! se fosse vero ch’ ella fosse 
in ari tata . . . . Uguccion e forse forse dirizzerebbe 
1’ anima a casa nostra. Che ne dite voi? 

Foen. Tant’ è ; e’ s’ accozzerebber moite cose (3). 
Bastati ; va dove tu ha’ ire; e io intanto me n’ 
andro insino al forno , per vedere s’ i’ potessi 
ritrarre nulla di quel che costoro hanno fatto ; 
che la povera Marietta si strugge. E tu , dove 
vai ? 

Len. La mi manda al munistero a far far ora- 
* zioue ; e debb’ essere per questo conto. Eh ! 
Dio ’l voglia ch’ ella riesca (4) j e che abbia 
il pien suo (5). 


(1) Non maraçigliai manière elliptique Irès-élégaute , 
dont la construction pleine est : non è maraviglia, il n’est 
pas étonnant. 

(2) S' è mai sentito ? Avete voi mai veduto ? A-t-on 
jamais entendu de pareilles choses? Avez-vous jamais 
rien vu d’aussi étonnant? 

(3) Tant' è ; e’ s’ accozzerebber moite cose. Tant’ è; 
savoir tanto è quanta io dico. On peut traduire cette 
expression par certes. K s’ accozzerebber molle cose (on 
arrangerait beaucoup de choses) est une expression très- 
belle. 

(4) T)io 7 voglia ch' ella riesca. Le pronom il (le) , placé 
avant voglia, ajoute à l’énergie et à la grâce de l’expres- 
sion, parce qu’il démontre combien celui qui parle a 1 es- 
prit occupé de l’idée contenue dans les mots ella riesca. 

(5) Abbia il pien suo (ait le plein «en). L’ellipse rend 
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Forn. Vàtti con Dio. Ecco appunto quk Uguc- 
cione e ’l Dormi. E non è perô vero che fosse 
stato preso. Orsù, addto y tira via(i). 

SCENA IV. 

UGUCCIONE, DORMI, e FORNAJA.. 

Uoüc. Vedi che fa. Se io non aveva mezzo col 
Governadore , tu non uscivi di questi otto 
di (a) ; in modo era aperto Ik. Egli è biso- 
gnato ch’ i’ dessi sicurtk , che tu comparirai 
toties quoties (5). 


celte phrase encore plus gracieuse ; sa construction pleine 
est abbia il desiderio suo pieno , que son désir soit en- 
tièrement satis£|^ Les vers suivaus du Dante en sont 
une preuve sansv^lique. 

Ma perché le tue voglie tutte piene 

Ten parti , che son nate in questa spera , 

Procedere ancor oltre mi oonviene. (Parad. g.) 

(1) Tirarria, s’en aller bien vite. On dit aussi mel- 
tersi la via trc^ piedi ou tra le gambe , se mettre eu 
chemin à la hâtc^ dar de' piè in terra (donner des 
pieds en terre) , se sauver. L’expression voglio darla di 
quà ( je veux la donner d’ici ) , signiûe je veux me 
sauver par~là. 

( 2 ) Di questi otto d\. Il y a ellipse , nello spazio di 
questi otto dl. In modo era aperto /!d. Il y a encore 
ellipse , et la construction pleine est : era aperto là in 
modo che tu non uscivi di questi otto d). Cela est dit 
en plaisantant. 

(3) Toties quoties ,* formula latine elliptique , conser- 
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Dor. Vedefe quel che aveva fatto quèl ribaldo 
del Go'pe co’ suo’ traiielli (i) 1 E sai che m’ 
avevan messo ’ii uiia prigione, che ’l puzzo 
solo era sufficiente a farmi ammalare. Chi è 
quella che sta a origliare ( 2 )? L’è la Foniaja. 

Uguc. Che si fa , Fornaja ? Dove si va ? 

Forn. Ben, che Dio vi dia (3). Andava insino 


vée dans les actes des tribunaux. Cela signifie ogni 
quai voila (toutes les fois que), sous-entendez sarô, 
sarai, etc. , chiamato. 

(1) Tranello , de trainare / machine que l’on traîne , 
remplie de fraude et de pièges , comme le cheval trojren 
fait par Epéus : dolijabricator Epéus. Du mot tranello j 
savoir : macchina coperla , on a formé tranelleria , fraude 
menée avec une grande astuce. 

( 2 ) Origliare (écouter). On dit égal<|pent : star a ori- 
gliare ; stare in orecchi f stare a udire ; porgere l’orec- 
chio. Ce verbe , quoiqu’on puisse le prendre aussi en 
bonne part, a ordinairement la même signification que 
spiare ,Jar la spia , faire l’espion , qui est toujours pris 
en mauvaise part: L’expression esser rqferendario , est 
une manière honnête de dire ijdire le mouchard . , 

(.3) Ben, che Dio vi dia. C’est la réponse à la première 
demande : che sija ; c’est rendere il segno che a cià si 
conface , pour me servir de l’expression du Dante , em- 
ployée dans les vers suivans , où le poète parle de sa ren- 
contre avecStace. Et , soit dit en passant , la rencontre 
de Stace avec le Dante et Virgile est la source de tant 
de beautés difiéreutes dans la Divine Comédie , que le 
lecteur en est souvent émerveillé. Oh ! si .Voltaire et 
La Harpe avaient pu les apercevoir , ils se seraient 
bien gardés de parler avec autant de légèreté et d’injus- 
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a casa a ripor certe cose , e poi voleva ire 
insino a casa mona Violante da Siena (i). 

Dor. a che fare ? Che non è tuo solito ( 2 ). 
Corne cosi? 

Forn. a veder quel che vi si fa ; ch’ egli è ve- 
nuto il zio di quella faiiciulla , e dice che 
1’ ha maritata. 

Uguc. Corne maritata ! A chi ? £ chi è questo 
suo zio ? 

Forn. Cotesto non so io. 

Ugüc. a Giovafmi , eh (3) ? ’ 

Forn. Non cred’ io; pure i’ non lo so chiaro. 


tice du créateur de noire langue et de notre poésie. Voici 
les vers que j’ai annoncés : 

£d eeco y s\ cerne ne scrive Luca , 

Che Cristo apparve a’ dao cK erano ’n via , 

Già turto fuor délia tepolcral buea , 

Ci apparve un’ ombra; e dietro a noi venitT, 

Dappiè guardando la turba che giace; 
iVè et addemmo di lei , sï parlb pria , 

Dicendo : frati miei , Dio vi dea pace. 

^oi ci volgemmo subito , e f^irgilio 

Rendi lui ’l cenno ch’ a cit> si conface, (Pârg. ai.) 

(1) A casa mona, etc. Il _y a ellipse : a casa di mona 
Violante.... Mona ou monna , est l’abrégé de madonna, 
madame , que nous avons remplacé par signora. 

( 2 ) Non è tuo solito ; savoir : tuo uso solito ; car solito 
est un véritable adjectif. 

(3) Eh ? Cette interjection correspond au latin num ?, 

et à l’expression française n’est-ce pas ? ^ ; 
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ÜGDC. Addio , Dormi , tu ’ntendi. Di grazia , 
va , vedi che cosa è questa. Sta pur a vedere ! 
Va via ratto. 1’ t’ aspetto da santo Stefano. 
E’ mi sono cascate tante cose (i) ! 

Fori». Aspetta anche me , ch’ i’ vo’ venir anch’ 
io , poich’^ i’ ho compagnia. Andrà al forno 
poi a posar queste cose. ' 

Ugtjc. Torna presto. Dapoi in <juà ch’i’comin- 
ciai a voler ben a costei , mi par esser certo 
che le sielle non consentono ch’ ella sia mia (a). 
Nientedimamco , per una cerla conformità di 
sangue, e’mi bisogna amarla, s’i’crepassi(3). 
Infine ella sark di Giovanni (^4)- Pur qiiando 
la mia trista sorte ald>ia disposto (5) ch’ ella 
non sia mia y gli è pur me’ che l’ abbia egli ; 
perché ail’ ultimo , da questo araore infuo- 


(1) £* mi soTtû cmeaia.ÉOÊtie jcosa ! {tant de choses me 
•ont tombées) , expression très-jolie, qui ügpiB^/ai vu 
échouer tant de me* projets / 

(2) CK ella sia mia, sous-entendez donna. 

( 3 ) S" i’ crepassi. S* (se) ; savoir : se bene. lo crêpas si 
(je crevasse) est an mode «onjonctif i cause de la propo- 
aitiou sous-entendue la mia trista sorte volesse. 

(4) Di Giovanni } il y a ellipse du nom moglie. 

( 5 ) Çuando la mia trista sorte abbia disposto , si 
mon triste sort a disposé , etc. Le mot quando signifie 
proprement in qualunque tempo in che j il est aussi 
employé comme conjoaction , et cwriespond à la par- 
ticule française si. 
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ra (i) J Giovanni mi è statosempre un buon 
amico , e potrei sperare pure di vederla aile 
volte , e di parlarle ; che , tolto via questa 
cagione ( 2 ) , noi torneremo maggior amici 
che mai. E quando pur i’ volessi moglie (3), 
i’ mi poire’ voltar alla Mariella. Ella è bella, 
di bouissimo parentado , e vuolmi beue ; ma 
i’ non so già se ’l fralello è adiralo di sorte 
che me la desse. Ma, sia che vuole, il peggio 
sark che questo suo zio 1’ avrà maritata a 
Siena , e andrassene ; e io , in tutto ’l tempo 
ch’ i’ 1’ ho amata , non mi son mai saziato 
d’un mezto sguardo ^4) j ch’ ella faceva una 
carestia di questi suoi occhi (5). Il meglio era 
non mi metter in gara con Giovanni ; che , 
s’ i’ non er’ io , ei l’ aveva e se 1’ aveva , ba- 


(1) Da questo amore infuora, hors cet amour, ex- 
pression très-jolie. 

(2) Tolto via questa cagione , «forme très-expressive 
à cause de l’ellipse qui doit être rétablie de la sorte : noi 
mvendo tolto via questa cagione. 

(3) E quando pur V volessi moglie, ef si je voulais ab- 
solument une femme. La particule pur, signifie encore 
pourtant, malgré tout. 

(4) Non mi son mai saziato d* un mezto sguardo (je 
ne me suis jamais rassasié d’un demi-regard), expression 
très-élégante , qui signifie : jé n'ai jamais été assez 
heureux pour obtenir un seul de ses regards. 

(5) Ch' elïajaceva una carestia, etc. ( car elle faisait 
une disette), car «lie était si avare de ses regards. Cette 
phrase est fort gracieuse. 
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stava. Orsù , noi siam qui (i). Che ha questo 
pazzo dottore , ch’ egli è si allegro ? Pon 
mente (a). 

SCENA V. 

Messer ROVINA , e UGUCCIONE- 

M. Rov. Oh ! laudato sia il di , la sera , la mat- 
tina , la mezza notte , ciô che ci è , e ci6 
che ci verrk (3) ; le cose cominciano andar 
bene (4)- Buon prô ci faccia. 1’ son tornato 
Messer Rovina, son vestito, e son bianco corne 
i’ m’ era , e ho le chiavi com’ i’ m’ aveva. Ma 
innanzi ch’ i’ mi lasci acchiappar più a queste 
• baje, tosami(5) j e anche quel tristo del Golpe 
è iibero. 


(1) Orsù, noi siam qui , voilà oîi nous en sommes. 

(2) Pon mente. Il se parle à lui-méme : regarde. La 
phrase por mente est très-belle. 

(3) Oh laudato sia il dl , etc. C’est l’expression bien 
naturelle , quoiqu’un peu chargée , d’une bêle comme ce 
docteur, qui se livre à une joie extrême. 

(4) Cominciano andar, etc. Il y a sous-entendu la pré- 
position a] cette ellipse est commandée par le mauvais 
son que produirait la rencontre de trois voyelles dans la 
combinaison des mots cominciano a andar . 

(5) Innanzi ch’ io mi lasci acchiappar più a queste 
haje , tosami ( avant que je me laisse attraper plus à ces 
tours , tonds-moi ). 
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tJoud. E la pur ; lasciat’ ire Messèr Rovina (i). 

M. Rov. Si ^ si, O ohe aÜegrezza si fa là a casa 
mona Violante ! E’ par che quella vedova 
abbia fatto un faticiullo mastio( 2 ). 

Uguc. O bello ! E che pu6 mal essere ? 

M. Rov. Alessandro anch’ egli non m’ ha mostro 
cattivo viso (5) ; in mo’ che , se si fa nozze . i’ 
v’ andro senza diventare un altro. 

Üguc. Bè , che vuol dir tanta allegrezza ? 

M. Rov. I’ non lo so per 1’ appunto ; ma v’ è 
’l Golpe , Alessandro , un forestiero , e ora v’ 
è ita la Fornâja. Peliso ch’ ella sia ita a 
ihtridere i berlingozzi ; e favvisi itn grande 
stiamazzo. Credo che vi sia anche il Dormi , 
che lo trovai colla Fornaja. Egli tel saprà 
dire. 

Uguc. Andate , che Dio vi betiedica. Chi è 


(1) E là pur, etc. Holà! faites place à M. Rovina. 
(Uguccioife dit ces mots , en criant, et pour se moquer du 
docteur.) 

( 2 ) Mastio est le même mot que maschio ; le premier 
s'appartient qu’au style familier. 

(3) Non >n‘ ha mostro cattivo viso > ne m’a pas fait mau- 
vaise mine. Buon viso, huona cera) c’est-à-dire ; ilare , 
allegra.Far buon visé ou huona bera ad alcuno , signifie, 
accogUerlo ou accorlo lietamente. D'un souper préparé 
sans façon , promptement, et donné de bon cœur , les îta- 
liens disent^: ci era unpiattodi buon viso, ce qui cor- 
respond à ce que dit Ovide dans le souper de Philémou : 

Super ontnia vuht/s 

■Accesserb bon^. 
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questa si lieta ? L’ è la Foraaja. Da lei iii- 
• tenderô per avventura qualcosa (i). 

SCENA VI. 

• FORNAJA , UGUCCIONE , PURÉLLA, e LENA. 

Forn. Addio, Lena. Donde si viene? 

Len. Vengo dal munistero. Che s’ intende 
poi ( 2 ) ? Ecci nulla ? 

Forn. Oh ! ti so dir ch’ella va bene. Chi avrebbe 
mai pensato questo (3) ? 1’ so che e’ saranno 
a sei contenti(4), non ch’ a tre, questa volta; 
e Uguccione torrk la Marietta , o voglia o 


(1) Da lei intenderb per avventura qualcosa, peut- 
être apprendrai-je d’elle quelque chose. 

(2) Che s' intende poi ? Sous-enfemlez : che non 
ci siam visti. Si cette explication tirée de la nature des 
choses , ne satisTsAt point les élèves de Venefoni et de 
Peretti, ils n’ont qu’à dire , d’après leurs maîtres , que 
poi est ici un pléonasme. Ils auront la gloire de donner 
un démenti à Davanzati qui , dans une note de sa tra- 
duction incomparable de Tacite, dit que le parole deono 
esser ritraiti, e non scarbj , de’ edneetti d'elV animo. 

( 3 ) Chi avrébbe mai, etc. La particule mai donne 

beaucoup de force à l’expression , parce qu’.elle signifie 
in alcun tempo , et non partfe qu’elle serait un pléonasme 
selon la doctrine de Peretti. ■ ^ - 

(4) T so che e’ saranno <z^ercon^en/<.La*conslruction 
directe est : io so che eglino saranno contenti sino a sei ; 
je sais qu’il y en aura bien six d’heureux. 


« 
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lion vogHa testé j e credo ch’ egli abbia a 
inipazzare per 1’ aliegrezza. E’ mi par mill’ 
anni di dargli auesta iiuova , ch’ i’ 50 ch’dla 
m’ è per dar (i) iina maiicia, 

Uguc. Dove si va, coppia (*)? Chc dite voi ch’ 
i’ son per torre , voglia o non voglia ? G lie 
allegrezza da mance dite voi ? 

PuREL. Non v’ ha trovato quel dormiglion del 
Dormi (3) , e fattovi (4) la ’inbasciata , che 
voi andiate a casa mona Violante? Che v’ as- 
pettano ? Che vi è la casa piena , e hanno a 
fare una laccenda, e non si puo far seiiza voi? 
Sicchè , andate via rattp e tosto. ; 

Uguc. E chi v’ è? Sai tu quel che si vogliono ? 

PüREL, Andate insin là, e vedete e senfite , esarà 
cosa, che voi non avrete punto per male (5) 
ne anche voi , mi peus’ io. 


(i) M è per dure. Il jr a ellipse et inversion ; è dis- 
posta per darmi. La première forme de conslruction a 
bien de la grâce. 


(2) Dove si va, coppia va-t-on, couple). C’est 
une manière d aborder les gens par trop familière : aussi 
Uguccione parle-t-il à des femmes du commun. ‘ ' ' 


C3) Quel dormiglion del Dormi, jeu de mois motivé 
par le nom de Dormi, -* 


(4) E fattovi-, savoir e non vi ha fado , La forme 

elliptique a beaucoup plus de grâce. ' 

(5) Che voi non avrete punto per male , dont vous ne 
serez pas fâché vo usnon plus. L’expression aver per 
male , être lâché, est lout-è-fait foscwne. 
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LA TRINUZIA, 

Ugüc. E ’I Dormi s’ è partito di là, eh? 

PcREL. Non vi dich’ io , che 1’ avevan mandato 
per voi un pezzo fa (i)? Andatevia. 

Uguç. Poichè tu di’ che non posson farsenza me, 
andiamo. Dio di buon mandi ( 2 ). 

Len. Credi tuinfatti cheUguccione latolga(3)? 
Deh ! diinmi perche ? 

Forn. Andiamo in casa , ôh’ i’non voglio averlo 
a contare due volte , e intenderai ogni cosa. 
Bastati che ogni cosa è fatto , e , sê non è fat- 
to , e’ si farà. O amorose speranze , quante in 
un punto sene porta il vento (4) ! Andiam via. 
Ecco quà ’l Goipe , che debbe andare per Gio- 
vanni. Domin ! se 1’ ha trovato (5). F non vo’ 


(1) Mandata per voi. Per voi , savoir, per chiamar 
voi. Un pezzo Ja , il y a quelque temps. Le temps plus 
ou moins étendu que cette expression peut, indiquer , 
doit être déterminé par les circonstances. 

(2) Dio di huon mandi. Construction pleine ; desidero 
cheDio mandi qualche cosa di huono. 

(3) Che Uguccione latolga. La tolga, sous-entendez 
per mogUe , qu’il la prenne pour femme. 

(4) Quante in un punto se ne porta il vento ! C’est sans 
s’en apercevoir que la boulangère fait ce joli vers. 

(5) Domin! se Thatrovato .lao vocabulaire de la Crusca 
dit que le mot domin suivi de la conditionnelle se est un 
signe de doute. Cette phrase signifie donc : Je doute bien 
qu'il Vait trouvé. Mais je crois que le sens le plus juste 
est celui-ci : oh mon Dieu, sans doute il ne Va pas trouvé^ 
expression oii sont conlenues les trois idées de crainte , 
de doute et de désir. Mais comment peut-on reconnaître le 
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domandarglielo , che mi dir^be ogtii cosa al 
contrario ; che per un bajonaccio gli è des- 
so (i), 

SGENA VII. 

GOLFE , e GIOVANNI. 

Got. O padrone avventurato , contcnto , e feli- 
ce! Almen lo trovass’ io presto, acçiocch’ i’ 
gli dessi la niiglior nuova , ch’ egli avessç mai 
♦ al tempo di sua vita. Sta, è quello che' spas- 
seggia? Si , è per mia fe (a) ; e ti so dir ch’ 
egli è in cünbalis bene sonanübus (5).’ l’ lo vo’ 
fare prima arrabbiare un pezzo, e farglielo 
parer buonq (4) , innanzi ch’ i’ gliel dica , per 
vendicarmi quando e’ mi lego. O infelice vita 
de’ poveri servidori ! Perché senti dir non s"o 


sens primitilde celle expression? Par la seule analyses 
Domine, io ii ringrazio , se V f\cs tropato , mon Dieu , 
grâces vous soient rendues , s’il l’a trouvé. 

(i) Per un bajonaccio gli è desso , c’est un vllaiq 
farceur. Celle construction est très-élégante. 

(a) Si, è per mia fi. Si, è desso, etc. Oui, c'est lui, 
ma foi. 

y» 

(3) Ch’ egU è in cimbalis bene sonantibus. Par cet 
amalgame d’italien et de latin, l’interlocuteur veut expri- 
mer que son maître est furieux. 

( 4 ) E farglielo parer buono. Lo ; ilfatto , la chose : et 
la lui faire trouver bonne ; ce qui arrive après avoir ei\ 
beaucoup de peine à obtenir une chose, 
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che d’accordo col Dormi , e’ penso chc fossi 
d’ accordo seco, 1’ lo vo^lio aver per iscu- 
sato (i) , che chi ama è sospettoso e geloso. 
Ma il padruue m’ ha conosciuto , e vieiie alla 
volta mia (a). 

Giov. Oh ! pure t’ ho trovato. Corne va ? 

Gol. Conie la puô (5). 

Giov. Che ci è? Una volta mi dessi una buona 
nuova (4). 

Gol. La botte noii getta mai se non del vin 
ch;eirha(5). ; ' . 

Giov. Bè , tu se’ stato IK j che seiie cava (6) ? 

Gol. . Una cosa sola, che 1’ Angelica è maritata, 
‘ • e che^,' s’ ella non è stata vostra insino a qui ^ 
• • ’ manco sarà per lo avvenire; che oramai ell’è 

• î ’ *■ ‘ • 


(i) Ai>er per iscusato (avoir pour excusé) , phrase très- 
belle qfti signifie excuser. La voyelle / est ajoutée au mot 
scusalo, pour en rendre la prononciation plus douce. 

(a) Alld vdlta mia , vers moi. 

(3) Corne la pub ; comme elle peut j savoir : lajaccen- 
da va cosi corne ella pub andare. 

( 4 ) TJna volta mi dessi, etc. Piacesse a Dio che tu Wi 
dessi unà volta , etc. 

(5) La hotte non getta mai se non del vin ddelF ha , 

le tonneau ne peut donner que le vin qu’il a. Ce proverbe 
exprime que les actions des hpmmes sont toujours con-' 
foimesà lepr caractère : c’est toujours dit en mauvaise 
phrf . ^ 

(^' Cfie .re ne cai>a ( que s’en tire)? Qu’y dit-on? 


Digitized by Google 



COHMEPIA* 315 

cU chi ell’ ba essere (i);buQDproglIfaccia( 2 )! 

Giov. Evvi il suo marito ? 

Gdl. No , che 1’ aveVan mandato a chiamare. * 

Giov. Sra pur a vedere che sarà Uguccione (3) ! 
Orsù! va, bdati del Golpe. Va, spendi tempo 
in amore! Che maladetto sia amore, e chi gh 
crede ! 

Gol. Or god’ io. I’ ti so dir ch’ i’ gongolo (4); 

Giov. Pover a me î fuor di casa mia î... O cru- 
dele amore ! 

Gol. Che credcte ? Amor ve. J’ ha fallo (5) per 
miracolo. ïo era fedel ministro d’ amore iu fa- 
vor Yostro, voi mç 1’ appiçça$te (6), e s’ è sde- 


* ' ^ * . » I 

(1) Eir è di chi , etc. F, 11’ è moglie di chi, etc. Vene- 

roni et Peretti ^ en donnant la raison' de la différence do 
contruction des : cette maisan est à Pierre-, questa 

casa è di Pietro , disent que le verbe être delnande en 
France le datif, et en Italie \e génitif . 

( 2 ) Bunn prb gïijaccia , bon profit lui fasse. 

• ^ i id r* ' 

(d) s ta pur a vedere chp sarà ügi^ccione ! vous 
verrez que c’est Uguccione ! Mais l’expression Sta pur à 
vedere exprime également le doute et la crainte. 

(4) Ti so <f<V çld io gongolo j expression du st^le fami- 
lier: je ne me sens pas de joie. 

. (5> Vç r hçjat0 i vi hà JaUo quçsto giuçco , vpqs a 
joué ce tour.* . 

(6) Koi me 1* appicçct^te. IL’ejtprossion ctppiccarla , ou 
ûltaccarla a itno (r^Ua,cber k ua),4 signifie, jouer ^ qqel- 
qn’un un mauvais tour. 
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gnato con voi. Or andate, voi ne fate pur la 

' pcnitenza (i). ■ , . 

Giov. Se ’l far la penitenza scancellasse il pcccar 
to, e facesse tornare indrieto quel çh’ è falto , 
io ne farei tanta (a).... 

Gol, Si (5) ; ma non per far tornare indrieto 
quel ch’ è fatto , che voi non ve ne çontente- 
reste poi, 

Giov. Eh! tu vuo’ la baja. Su,va,nietti a ordine 
cio che blsogna, che domattina mi vo’ partire, 
e non ci vo’ tornare mai più, ch’ i’ scoppierei. 

Gol. Non tanta frertai (4); ogni cosa s’ assette- 
rà. Non vi disperate cosi al primo(5). Ditemi, 
s’ i’ vî dessi una buona nuova , che manda mi 
dareste voi ? 

Giov. Belle tue. Tu sai bene che, quando io ho 
avuto del bene , non a’ è mancato a te. 

Gol. e pur' mi legaste. 


(O Or andate , voi ne J'aie pur la penitenza. Allez , 
faites-en la pénitence. ' 

( 2 ) fo ne Jarei tanta : il faut sous-culendre : che il 
peccato si scancehe^ehbe,(^\ie rna faute serait pardonnée. 

( 3 ) i*?. La.pensée contenue dans celte particule est la 
même que celle des mots : Voijareste tanta penitenza , 
to so. ! 

•' ( 4 ) i'^on tanta fret ta ^ savoir : nonahhiate tantajretta^ 
se vous pressez pas tant. 

(5) Nonvi disperate cosî al primo. Construction pleine ^ 
non vi disperate al primo colpo cosi corne voi vi dispe-,, 
rate. 


# 
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Giov. Per collora , e roe ne seppe anche poi ma- 
le (i). 

Gor. Orsù , padrone , i’ non vi vo’ più tener in 
berte (a). Date quk. la mano , abbraccla- 
temi (3). Voi.siete il più felice uomche sia nel 
mondo. La Lucrezia, vosfra donna, èritro- 
vata , ed è in questa terra, ed è quella che voi 
tanto amate, che ha in casa mona Violante , 
e la chiamava Angelica. 

Giov. . La Lucrezia mia donna è quella che si de- 
manda l’ Angelica? Golpe, non mi mettere in 

> su curri (4) per farmi poi rompere il collo , 
ch’i’ lo faro rompere a te (5). 


(1) Emene seppe poi anchç male. Voici la construc- 
tion pleine : e poi che t' ebbi legato , me ne seppe 
tanche male. Saper male a uno <T una casa, signiGe ; êlro 
peiné r fâché d’uno chose. 

(2) Tener in berte , signifie^ s’amuser de quelqu’un. 

' (3) Abbracciatemi. 

Corne ’l signbr oh’ aseolta <fuel che place, 

Da indi abbraocia il tervo , gratulando 
Per la navella , tosto ch’ et si tace. 

- (Dsxt£ , Farad. a40 

(4) Non mi mettere in su curri (ne me mets pas sur 
les rouleaux)^ expression Ggurée qui signiGe ne m’abuse 
pas. 

(5) Ch' io lojarb rompere a te. A 'te, parce que la 
construction pleine est: perche, se lojarai rompere a me, 

if» lojarà rompere a te. Voilà ce que les disciples de F'e- * 
neroni et de Peretti n’ont jamais sn. 
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Gol. Ècco a minacciare! EU’ è, éd è a dispetto 
di chi mal vi vuole , ed è la Lucrezia vostra 
donna. ; . • 

Giov. Oimè ! Golpe mio , che mi di’ tu? 

^Gol. • Andianne , andianne , çh’ egli è là mçsser 

. . Florio , che vi aspetta. ; , j , , 

Giov. Corne INl^sser Florio, ! ]^d è capitato 
quà (i)? QuandoP Ein, che modo? E F Ange- 
lica è la Luorezla mia donna? Sogii’io o pur 
son desto! Che sent’ io ! . - ^ 

^Gol. Andianu,<^ 1^, padrone^^ç saprete ogni çosa, 
e non indugi.amo; e vedrete j e tgcçberçtç coii 
mano, che voi non sognate. 

Giov. O lieto giorno ! O felice me (2) ! O benigni 
cieli ! O fortuna prospéra e avventurosa ! ' 

Gol. Padrone , ecco qua la Purella alla voila vo- 
sira. Dove si va , Purella galanle e purifi- 
cata (5) ? 


( I ) Ed è capitato quà ? El il e^t arrivé ici ? Ve^pres- 
sioD italienne fait vair^que c’est plutôt par haaard qu’à 
dessein que la personne en questipu ariivép.f n celièu, 

et c’est la pensée, dp celni qni.parlp. .i . 

(2) Fefice me^Ton* les grammairiens prétendent que 

le mot me représente ici le sujet de la proposition. Ils se 
trompent. Celte phrase est elliptique, et la construction 
pleine est ; mirate me,feUce , ce qui fait voir que ce mot 
est véritablement l’objet de la proposition. Voyezle sup- 
plément du cbapitri deA paronoma persçnaela , dans ma 
grammaire raisonnée, troisième édiliari- a 1 

( 3 ) /*Mri^Ctjr«.'Oclpe joue , et foit-une sorte de calem- 
bour avec le nom de J i.i J- ri. j 
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. SGENA VIII. 

PÜRELLA, GIOVANNI, e GOLPE. 

PüREL.Eh Giovanni , non ci fate più aspettare. 

Giov. Oh ! aspettaii e’ me ? Chi v’ è? 

PüREL. Gbinon v’è, più tosto (i). E’ non vi manca 
se non voi , e siete il più desiderato. 

Gor. • Or siete voichiaro? Alto ben, andiam via. 

E tu Purella , dove vai teste ? 

PüREL. r vo a casa d’Alessandro, a far che la Ma- 
rietta e le sue donne vengano a casa nostra; 
che, oltre a che'yo’ avete ritrovata la vostra 
moglie , Alessandro ha impalmato la vedova , - 
e dato la IMarietta sua sorella a Uguccione , e 
son tutti Ik , e non vi manca se non ella e 
voi , e poi sark piena la casa d’ allegresjse , di 
' nozze , ai contenti , e d’ abbracciamenti. lo per 
me dico bea , ohe per un tratto egU è traboc- 


(l) Chi non p’ è pià tosto. Le sens de. ces mots est 
exlrêmemenl didicile , et quiconque n’a étudié que Ve~ 
neroni ou Peretti ne le comprendrait pas plus que 
mille autres choses que l’analyse rend très-faciles. En 
voici le sens : au lieu de demander qui y est, demandez 
plutôt qui n'y est pas. Donc la construction pleine du 
texte , doit être : in luogo di domandare chi v' c , doman- 
datepiu tosto chi non a è / poiché tutti quelli che p' han~ 
no aessere pi sono ,Juoixhè poi solo. Telle est la force 
et la rapidité que l’ellipse donue k l’expression. 
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cato ilzucchero alla caldafa (i).Orsù, in bu oh 
ora sla , che mi par mill’ anni d’ esser là. 

Giov. Golpe , i’ mi voglio avviar là, per non mi 
fare aspettare ( 2 ) , e per non tener a disagio 
tanta gente. E invero che mi par mill’ anni di 
yederli , e parlare aile carni mie (3) , e a mes- 
ser Florin, e agli altri. Tu , va in casa, e por- 
tami i panni che tju sai , che ultimamente mi 
feci , che non li ho ancora portât! ', e subito 
vientene là. Recaliin mo’ che non tisienvisti, 
capa , e sajo , e calze. Tu ’l sai corne me. • 

Gol. Tutto farô; volete altro? l’ vo. O che bel 
piacère fia , a veder 1’ una e 1’ altra di queste 
spose ! corne mi duole , e non poco , non po- 
tergodermi i primi principj (4; in sulagiunta 


(1) Che per un tratto egU è traboccato il zùcchero alla 
caldaja ( que pour rni coup il est trébuché le sucre ait 
chaudron). Les expressions figurées trahoccare , ou co- 
lare , ou cadere il zùcchero alla caldaja, signifient: 
survenir beaucoup de félicité^ à lajbis.' { 

(2) Ber non mi Jdr aspettare. Par la simple transpost- 

fion du pronom mi , celte plirase acquiert une grâce par- 
ticulière. ‘ 

% 

( 3 ) Aile carni mie , k mjon propre sang. C’est ainsi , 
qu’en Italie , un mari appelle son épouse , mais l’expresr 
sion est tout à fait du style familier. 

(4) Godermi i primi principj. On dit en italien jouir 
une chose , et jouir d’une chose. Dans le second cas 
il y a ellipse , et la construction pleine est : goder il 
piacere , il vantaggio , etc. , rf’ una casa. En français on 
dit toujours jouir d’une chose j je crois que cette cons- 
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degli sposi (i). Quella p®verella délia Lucre- 
zia , stata taiiti anni ( 2 ) senza il sno marito , e 
ritrovatolo in tal modo (3), e sapere essere. 
qtiello che la voleva per donna , e che faceva 
air amor seco... O cne disfacimenti di cuore , 
che flamme amorose , che sudori diacciati (4), 
che motti , e che parole col cuore , chebaci sa- 
poriti e di voglia , che strigner di mani corne 
tanaglie ! E di quell’ altra, non vo’ dir niente, 
che, inaspettata , bramata, e desiderata, 
.corne morta è per dlvenire alla sua presenza, 
per tanta subita e soverchia allegrezza. Délia 
vedovanon accadeparlarnealtrimenti. Donna 


tructioD est elliptique , et que les mots sous-entendus 
sont les mêmes qu’en italien. Observez que la phrase de 
Firenzuola est une preuve certaine que quand on dit : 
goder dtuna cosa , ily a ellipse d’im nom qui représente 
l’objet du verbe. 

(1) In su la giunta (sur l’arrivée) , aussitôt arrivé. On 
dit encore , pour exprimer avec plus de précision l’ins- 
tant même ; In su la prima giunta. 

(2) Stata tanti anni j savoir: che è stata per tanti 
anni. 

( 3 ) E ritroçatolo in t'almodo. Ritrovatolo , par ellipse , 
au lieu de : e che lo ha ritrovato. Cette ellipse est très- 
fréquente 'y et l’expression acquiert par là autant d’élé-* 
gance que de rapidité. In tal modo (en telle manière) , 
parce que la manière de faire une chose doit être indiquée 
par le même signe que le lieu où l’action se passe. 

(4) CAe su:/ori Quelles, sueurs glacées J Ex- 
pression très-énergique. . . 
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pratica , fresca , rigogllos» (i) , e per capric- 
cio maritafasi. O aniore , le foree tue son pur 
grandi , quando io coiisidero! Ma questa 
volta tu ti se’ partito in modo, che nessuno si 
puô doler di te,- cbe,- io per me non vidi mai la 
più hella cosa di questa , che in un tratto si 
son con tend tan ti (2). Messer Florin ha rûro- 
vato la Lucrezia sua ni pote , e ’l marito délia 
nipote, cbe è Giovanni, e un nipote che è 
Fguccione, che viene a essere fratello délia 
Lucrezia; e la Lucrezia ha ritrovato il marito, 
il fratello e ’l zio. Giovanni ha ritrovato la mo- 
glie , un cognato , e un zio délia moglie. Uguc- 


(1) Rigogliosa f savoir x fatl a orgogliosa dalla natu- 
ralezza per la stagionata maiurità : car, comme dit Vir- 
ile : vere tument terrae ,et genitalia semina poscunt. 

Cecco , en parlant de sa maîirese , dans la comédie qui 
a pour titre la Tancia , s’exprime ainsi : 

L’ i una hadalona rigogliosa, 

: . ' ' Ch’ ë di loti» e di sangue , e mi s’ addrébhe 

là’ ë oresciuioocia., fresca , e gicherosa ; 

La pare una riçelta per la febbre. . ’ ■ ■ ■ 

Eir ha tjuella boccuzza rubinosa , 

Ch’ a porvi su coral , non ti vedrebbe. 

Mentr’ io ci pensa mi vien appipito , (Appeiito) 

S ella volette, d’ ester suo marito. 

Ces vers doivent suüire à ceux qui sont en état de sentir 
le charme , la naïveté et la grâce des expressions qui les 
composent , pour leur inspirer le désir de lire plus d’une 
fois la pièce d’qùils sont tirés. ; 

(2) Cite in un tratto si sort corttenti tanti; oh d’un seul- 

coup on a epotenté^tant de monde. Contenti , par syn-f 
cope , pour contentati. . 


Digitized by Google 



COMME DI A. 


225 

cione ha ritrovalo la sorella , il cognato , e ’I 
zio. Alessandro s’ha trovato(i) utia moglie,e 
Uguccione uii’ altra; moiia Violante e la Ma- 
rietta un bel marito per uno. E messer Ro- 
vina, che non importa poco, ha ritrovalo se 
medesimo ( 2 ). Oh! potevasegli accozzar me- 
glio (3)? Non puô far ch’ i’ non sia ancor a 
tempo a qualche parte ; ch’ egli è forza che 

V abhia a intervenire tanti abbracciamenti , 
taiiti toccameiiti di mani , tante lagrimuzze , 
tanti baci^ tanti buon pr6 ti faccia... Ecorne 
facesti tu ? E com’ andb ? E percfiè m’ hfii 
falto ianto stentare ? E dove lo trovas/ti ? io 
non t’ avre* ma’ conosciuto ! e’ non par ch’ 

V lo creda^ e tanti altri ragionamenti , che a 
qualcun mi abbattero io. E quando i’ non 
m’abbattessi, questo mi dark poca noja (5). Il 


(1) y troi’atb ; ha 'trôvato a se ou per se ; a trouvé 

pour lui-même. ' 

(2) Ha ritrouafo se medesimo. Le Français dit : i/ s'-est 

retrouvé lui-même. Il y a donc ici deux remarques à 
faire. La première, c’est que le se , qui précède immédia- 
tement le verbe , ne se traduit, pas eu italien j la deuxième 
que , lorsque les mots lui , elle , à lui, à elle , de lui , 
d’elle , etc. , se rapportent au sujet , on les traduit en 
italien par se , a se, di se , etc. ^ ' 

( 3 ) Potevasegli accojszar,meglio ( pouvait-il se fréuoir 
mieux)? quelle heureuse rencontre ? 

(4) Non pub far ; savoir .• la sorte non pub fhr , il ne 
peut pas se faire que , etc. ' 

*. Ij \ . J I î ■ i J ' • ; ’ 

' (Ü) Questo mi darà poça^npja -, ,cêla ne me fera pas 

beaucoup de peine. ' . % 
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fatto sta abbattersi alla cena , che a quelïo noil 
vo’ mancar per niente; benche mal si pü6 far 
senza me ; che , s’ i’ non fossi io , guai a me. 
Lasciami sollecitar di portar quesli panni(i), 
e andar a seguir 1’ ordine del Coilvito. 


(i) Di portar , etc. H y a ellipse , et les mots sous-en« 
tesdus peuvent être fazione. 

Je dois faire observer ici qu’il n’est pas permis au lec- 
teur de remplir les ellipses à sa volonté» Il faut , quand 
on a bien pénétré le sens d’une phrase , se mettre à la 
place de l’écrivain , et tâcher , s’il est possible , d’éproUver 
les mêmes sentimens dont il était affecté au moment de 
la composiliou ; alors il n’est pas dilticile -, avec du sens 
et du jugement , d’apercevoir les mois que l’empresse- 
ment d’énoncer sa pensée , l’harmonie ou la passion , ont 
pu lui faire supprimer. Sans cette méthode , il j a dans 
les poêles italiens , ainsi que dans les prosateurs , 
mille passages dont on ne peut saisir le sens que très- 
imparfaitement. Une faute que j’ai corrigée dernière- > 
ment à un de mes élèvçs , servira de preuve à ce que je 
viens de dire. En faisant la construction du vers de Pé- 
trarque : B se di lui fors’ altra donna spera , il avait rem- 
placé l’ellipse par les mots , una parte j savoir : una parte 
di lui , une partie de lui (de ce cœur) j mais il n’est pas 
dans la nature que quand on aime ,-oh se borne à désirer 
seulement une partie du cœur de la personne aimée / car 
au contraire on veut le posséder tout entier , il est donc 
évident que les mots supprimés par l’ellipse dans ce . 
vers de Pétrarque, sont: il possesso , la possession. 
Or , si au lieu de ce mot , on substitue , una parte , 
chacun voit que le sens est manqué par la différence qui 
existe entre le tout et une de ses parties. On trouver^ 
peut-être ces préceptes trop sévères / mais il sont avoués 
par la logique. 
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Voi, spettatori, per istasera (i) ci lascerete stare 
in pace (a) , che non vogliam nè maschere , nè 
balletti , nè giuochi , ch’ egli hanno da intratte- 
nersi da loro pur troppo ; e più presto mancherk 
lor tempo che voglia. Siete invitât! per giovedi 
sera, e vogliam Tare magnifîcenze magnifiche. 
Siccbè ricordatevi di tornare in questomezzo(3). 
Addio. Fate festa (4)> 


^ N 

(l) Ter istatera , au lieu de per stasera , pour éviter 
la rencontre des trois consonnes , r elst. 

(a) Ci lascerete store in pace , vous nous laisserez 
tranquilles. 

(3) In questo mezzo , et , si l'on parlait d’un temps 
in quel mezza (en ce milieu), cependant. C’est une 

sorte de manière adverbiale , qui a beaucoup de grâce. 

( 4 ) Fate /esta (faites fêle) , amusez-vous. 
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P DUR complément de cet Ouvrage , auquel j’ai ’ 
donné Je titre de Tesoretto délia Lingua Tos- 
cana , je place ici un recueil de phrases , de 
locutions et de manières tou t-k -lait toscanes. Elles 
sont tirées des écrivains les plus célèbres , des' 
maîtres absolus de notre belle langue. En expli- 
quer d’abord le sens littéral, les bien méditer, eu 
remarquer soigneusement les difierences , et les 
apprendre textuellement , voilk , je crois , pour 
les élèves , les seuls moyens d’arriver au but 
qu’ils se proposent en étudiant l’italien, quoiqu’il 
n’y en ait peut-être pas dix sur cent qui y soient 
parvenus jusqu’ici. Si les étrangers , et les Ita- 
liens eux-mêmes se rendent familières toutes ces - 
phrases , ils pourront acquérir la faculté de bien 
parler l’italien f ils verront s’applanir les obstacles 
qui les empêchent de se livrer avec fruit k la lec- 
ture des classiques ; ils formerpnt leur goût et 
leur sentiment pour ces manières extraordinaires 
du langage , dont les écrivains toscans ont em- 
belli leurs ouvrages ; enfin ils s’ouvriront une 
nouvelle source de plaisir , celle d’expliquer aisé- 
ment et de goûter les mêmes manières , lorsqu’ils 
les rencontreront dans nos bons auteurs. En ap- 
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prenant les dialogues, les historiettes et les contes 
qui se trouvent k la fin des grammaires , et en 
. expliquant les ouvrages que la plupart des maî- 
tres mettent entre les mains des écoliers , on ne * 
parviendra jamais k savoir ce qui constitue réel- 
lement la langue italienne. J’ai déjk dit cette vé- 
rité dans mes ouvrages , et je ne cesserai de la 
répéter, pour la gloire de ma langue maternelle, 
pour la honte de ceux qui s’obstinent k l’ensei- 
gner k tort et k travers , et pour l’avantage de 
ceux qui désirent la bien savoir. 

Un dernier motif m’engage k publier ce re- 
cueil , c’est de ramener de leur erreur , si toute- 
fois il, est possible, certains soi-disant Italiens, 
qui prétendent que la langue italienne et la lan- 
gue Jrançaise sont deux langues si analogues 
et si ressemblantes entre elles , qu'elles conser- 
vent presque les mêmes mots , les mêmes tours , 
les mêmes expressions ; blasphème inouï, que 
l’ignorance ou là malice ne peut mettre que dans 
la bouche d’Italiens dégénérés. 

En faveur des étrangers , j’ai cru devoir noter 
d’un accent grammatical la voyelle où se trouve 
l’accent tonique , dans les mots où ils peuvent se 
tromper. 

Point de difficulté pour les monosyllabes , car 
ils ont naturellement l’accent tonique , k l’excep- 
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tion des pronoms mi , à, ti y vi , si , ne , des ar- 
ticles , et de ceux qui, dans le discours, ne ser- 
vent qu’à lier ou à modifier les autres mots , tels 
que e , ma , se , non , etc. ^ 

Quant aux mots de deux syllabes , il y a une 
distinction à faire. Si l’une et l’autre syllabe ne 
contiennent chacune qu’une seule voyelle, comme 
dans amo , rosa , dente , etc. , l’accent tonique 
se trouve constamment sur la première , à moins 
que ce ne soit un mot tronco , c’est-à-dire dont 
On ait retranché à la fin une voyelle ou une syl* 
lâbe , comme dans amo , credè , senti , bontà , 
virtà, etc. , qui sont un abrégé de amoe , cre- 
deo , senûo , bontade ou bontate , virtude ou 
virtute , etc. Dans ce dernier cas , l’a,ccent to- 
nique se trouve sur la voyelle finale, qui est tou- 
jours notée de l’accent grammatical ('). Mais si 
l’une ou l’autre syllabe est diphtongue , c’est-à- 
'dire si elle résulte de la combinaison de plusieurs 
voyelles , comme dans les mots cuoco , baUa, etc., 
nous noterons la voyelle où se trouve l’accent 
tonique. 

Pour les mots de plus de deux syllabes , l’ac- 
cent tonique ne sera noté que lorsqu’il n’a pas 
lieu sur l’avant-dernière , ou lorsque l’une de ces 
syllabes est diphtongue. 

Il me reste à prévenir les étrangers d’une erreur 
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presque générale , sur la manière de prononcer 
la voyelle qui a l’accent tonique. On croit qu’il 
faut faire entendre cette modification en prolon* 
géant ou en traînant la voix. Cette prononciation 
Jbarbare est un véritable supplice pour l’oreille 
des Italiens. On évitera cet inconvénient , en rér 
fléchissant que dans chaque mot de plusieurs syl- 
labes , il y en a toujours une sur laquelle la voix 
se fait entendre plus fortement que sur les autres. 
Cette élévation de la voix , ce frappement plus 
sensible sur une syllabe , consiste en un coup de 
gosier qui élève le son d’un degré ; maûs on re- 
prend à l’instant sur la syllabe suivante le même 
ton d’où l’on était parti. Voilà précisément cç 
qu’un appelle accent tonique. 
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DEL DOMESTICO" PARLARE 


A STUDIO 

DELLA GENTILE LINGUA DEL Si. 


C^fiÉSTO nome vi quàdra 
molto bene, in buànqfè. 

Se se nejugge, appollo {\ ) 
a me. 

Dio ’l vbgUa che ’l mio 
disegno mi rièsca a bene. 

E’ m' è giovàio a dargU 
ad intèndere ch’ V àbbia del 
poèta anch’ io. 

Egli, non che comporre, 
non sa a J’ai ica Icggere. 

Ti promette la Jede mia 
che , da quèsta voila in là , 
non ci vàglio aver pià pa- 
‘ zienza. 

Tutto quèsto mi avviène 
perch’ io ve n’ ho compor- 
tate troppe. 

Non ha prima aperta la 
bocca , ch’ egli ha cià che 
vuàle. 


0 E nom vous sied fort bien , 
en vérité. 

S’il s’échappe , dis que 
c’est de ma faute. 

Dieu veuille que mon des- 
sein me réussisse. 

Il m’a été utile de lui faire 
croire que je suis aussi un 
peu poète. 

Non-seulement il ne sait 
,pas composer , mais à peine 
sait-il lire. 

Je te donne ma parole 
que c’estla dernière fois que 
j*aurai de la patience.. 

Tout cela m’arrive parce 
que je vous en ai trop passé. 

D n’a pas plutôt ouvert la 
bouche , qu’il a ce qu’il dé- 
sire. 


( i) AppoUo , apponlo , apponito ; l , savoir il fuggir suo. Ap- 
porte a uno una cota , impmer une chose à quelqu'un , se dit pour 
opporre ; de meme que non aceorre , il n’est pas nécessaire , pour 
non occorre. 
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A voi tocca a star sotto. 

Von mi ha perd cera di 
sèmplice. ^ 

iFa troppo deJlo schifo. 
Egli subi sempre giùgnere 
in sul porsi a tàçola. 

XjheJardeUo è cotesto che 
avéie sotto ? 

Lasciàmo andar le bàje. 

Toccate due parole délia 
Jine. 

Fàtevi un poco in quà. 
Odorate, di che vi sa(^i)? 
Von bisognava che pi- 
gliàste quèsto scbncio. 

lo non sono di troppo 
granpasto. 

Vo ajarduefhccenduzze 
insino in piàzza , e tard qui 
in un bàtterd’ àcchio. * 
Verrete a posta postra. 

Fate quèl che pi è detto , 
e non cercate piU là, 

Çuànto è misera lo stato 
di chi sta con altri ! 

Egli è montato in bica. 
lo non mi posso tenere 
ch’ io non dicale cose corne 
le intendo. 

Se maiju d’ açersi t bc- 
ehio , è testé in qu'esta 
terra. 


» 

f 

f 

SCELTI 

C’est à vous à vous sou- 
mettre. 

Il ne pourtant pas 
l’air bête. 

il fait trop le dégoûté. 

Il a toujours coutume d’ar- 
river au moment de se met- 
tre à table. 

Quel est ce paquet que 
vous avez sous le bras? 

Laissons là les plaisante- 
ries. 

Venez à la conclusion. 

Approchez un peu. 
Flairez , que sent-il ? 

Il ne fallait pas que vous 
prissiez cette peine. 

Je ne suis pas un trop 
grand mangeur. 

Je vais faire deux petites 
alTaires jusque sur la place , 
et je reviens en un clin-d’œil. 

Vous viendrez à votre loi- 
sir. 

Faites ce qu’on vous dit, 
et ne cherchez pas plus loin. 

Qu’il est malheureux d’ê- 
tre au service des autres! 

Il s’ est mis en colère. 

Je ne puis m’empêcher 
de dire les choses comme 
je les entends. 

S’il fut jamais nécessaire 
de prendre garde à soi, c’est 
maintenant dans cette ville. 


0) Suy du sapere , dans te sens de odorare. puaare,. 
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S’ io ci son collo , mio 
donna. 

State in cervello.\ 

State in voi. J 

Io vbgUo un pà di burla 
seco. 

Andate pe'Jdtti vostri , e 
farete bene. 

Io non so quèl ch’ egli 
s’ abbàja. 

Costùi è ito in viUa con 
la brigata. 

Lèvamiti dinanzi. 

E’Jarebbe rider il piànto. 

Voi mi date la madré 
d' Orlando. 

E’ vubl la bàja deljatto 
vostro. 

Non vi Jette tanta mara- 
viglia di questo. 

Non verrà mai ail’ at- 
tenta suo. 

Entriàmo in casa, e qu'ivi 
cianceremo a nostro belV 
agio. 

Perché mi negate quèllo 
ehe Jaceste pur ora ? 

V ede lume pur troppo. 

Non Jate , che voi siete 
spacciàto . 

Io gli vbglio Jar bubno 
cib ch’ egli dice. 

Con lui non si pub se non 
pèrdere. 

Io non lo posso patire. 

Io credo averjatto il bel 
* çolpo , se non mi è guàsto. 


Si I y SUIS pns , tant pis 
pour moi. 

Prenex garde à vous. 

Je veux un peu m’amu- 
ser à ses dépens. 

Allez à vos affaires, et vous 
ferez bien. 

Je ne sais ce qu’il chante. 

Celui-ci bat la campa- 
gne. 

Ote-toi de devant moi. 

Il ferait rire un mort. 

Vous vous moquez de 
moi. 

Il veut s’amuser à vos 
dépens. 

Ne vous étonnez pas tant 
de cela. 

U n’arrivera jamais à son 
but. 

Entrons chez vous ( ou 
chez moi ) , et nous cause- 
rons à notre aise. 

Pourquoi me niez-vous 
ce que vous venez de faire ? 

Il n’y voit que trop clair. 

Ne faites pas cela , car 
vous êtes perdu. 

Je veux bieu admettre 
ce qu’il dit. 

On ne peut que perdre 
avec lui. 

Je ne puis le souffrir. 

Je crois avoir fait une 
belle affaire , si elle n’est 
pas entravée. 
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Veggo benech' egU è en- 
trato nel pecorone bénis- 
simo. 

Non pià parole , che 
rri açetejràcido. 

Me ne vendicherb a mi- 
sura di carhoni. 

Chiîinqueio riscontro mi 
càglie in iscàmbio. 

Fàtemelo Jare , e vi ren- 
derb quel tanto che spen- 
derete. 

Non Vavete colto, ne ha 
saputo pià di voi a quèsta 
voila. 

È s lato uccellato corne un 
uccèl da gràccia. 

GH ha tolto il suo , e dà- 
togli sopra un monte di 
basionate. 

Làsciami dar de' piè in 
terra. 

Faremo mèglio darla di 
quà. 

Andiànne, che lo carpi~ 
remo appunto in sul fatto. 

Se voi vi atterrete al con- 
si glio mio , Jarete bene. 

Che avete meco da sta- 
mattina in quà ? 

Vedete com’ egli sa ben 
dore la came délia allùdola. 

Me ne sa male in verità. 

Qui non è terreno da 
porci vigna. 

M' ha serrato Vùscio ad- 
dos^. 


Je vois bien qu’il est de- 
venu bête tout-à-fait. 

En voilà assez , car vous 
m’avez ennuyé. 

Je m’en vengerai comme 
il faut. 

Tous ceux qui me ren- 
contrent me prennent pour 
un autre. 

Faites-le moi faire , et je 
vous rendrai ce que vous 
aurez dépensé. 

Vous ne l’avez pas at- 
trapé } cette fois il a été plus 
fin que vous. 

11 a été joliment bafoué. 

Il lui a pris son bien , et 
de plus il l’a accablé de 
coups de bâton . 

Il vaut mieux que je me 
sauve. 

Nous ferons mieux de 
nous en aller par-là. 

Allons, car nous le pren-. 
drons sur le fait. 

Si vous suivez mon con- 
seil , vous ferez bien . 

Qu’avez-vous contre moi 
depuis ce malin ? 

Voyez comme il sait bien 
flatter. 

J’en suis fâché en vérité. 

11 n’y a rien à faire ici. 

Il m’a fermé la porte ai^ 
nez. 
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Dilegli che si fàccia alla 
finestra. ^ ^ 

lo ho pahra di non girare. 

Sono tutti d’ una bùccia. 

Siète voi fubri de’ gàn- 
gheri ? 

Non mi dàpià il cubre di 
vh>er con lui. 

Jo credeva che lapigliàste 
per me, e in quèllo scàmbio 
la pigliàte per lui, 

Egli non pene sa grado 
nè gràzia. 

Ha egli a débita , che 
poi sappiàte ? 

lo non so dov’ io m’àbbia 
il cerveïto. 

A me non basta T ànimo 
di satisjdrvi di tanto bene- 
Slzio. 

Non me ne posso dar 
P ace. 

Se Poi non polete aspet- 
tare, tal sia di poi. 

Non pipotrèi dire quànto 
nel primo incontro mi sia 
ito a sàngue. 

Mio fratello mi dlce che 
poi State in cagnesco con 
lui. 

Vi scriço quèsta perjret- 
ta (T intèndere come-Vab^ 
biàtejdtta perpiàggio . 

Quèsta nubva pi doprà 
esser di piaeère. 


Dites-lui de se mettre à 
la fenêtre. 

Je crains de perdre la 
tête. 

Ils sont tous de la même 
trempe. 

Êtes-vous fou ? 

Je n’al plus le courage 
de vivre avec lui. 

Je crojrais que vous pren- 
driez ma défense , et vous 
prenez la sienne. 

Il ne vous en a aucune 
obligation. 

A-t-il des dettes que vous 
sachiez ? 

Je ne sais oii j’ai la tête. 

Je ne puis me reconnaître 
envers vous d'un si grand 
bienfait. 

Je ne puis en revenir. 

Si vous ne voulez pas at- 
tendre , tant pis pour vous. 

Je ne saurais vous dire 
combien il m’a plu au pre- 
mier abord. 

Mon frère me dit que 
vous le regardez de mau- 
vais œil. 

Je vous écris cette lettre, 
par le désir d’apprendre 
comment vous vous êtes 
trouvé en voyage. 

Celle nouvelle devra vous 
être agréable. 


/ 
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Vèggopi dar dentro a 
quèi libri a tutt’uàmo. 

» 

Per fugg'tr la mattana , 
son contenta di Jarvi un 
cicalèccio. 

Mijdte venir la sènepa 
al naso. 

Staremo a vedere dove 
la cosa balterà. 

lo Vho sempre tenuto 
per un parabolano , 

Non melopossomai spic- 
càr da dosso, 

L' ho sempre avuto in un 
calcetto. 

Di gràzia , non potendo 
voi , fàtemi scrwere dal 
Jratello delT èsser vostro. 

Per me non è restato , 
che voi non abbiàte T at- 
tenta vostro. 

N va dicendo che le lèt- 
tere latine che mi scrivete 
non sonojarîna vostra. 

Fàccia egli , che a suo 
rtfe si cuce. 

Quànd’ io Jbssi in çuèsto 
caso colpèvole, me nedorrèi 
sdV ànima. 

Lo vidi che staça in sul 
partire per t Itàlia. 

In quànto a me, vi co- 
nosco pià mali passi che 
non credete che vi siano. 

Per insino a ora qu\ non 
si sente Jumo alcuno di 
simil cosa. 


Je vous vois vous livrer 
tout entier à la lecture de 
ces ifires. 

Pour fuir l’ennui, je veux 
bien faire une petite cau- 
sette avec vous. 

Vous me faites monter 
la moutarde au nez. 

Nous verrons où la chose 
aboutira. 

Je l’ai toujours regardé 
commeunfaiseurdecontes. 

Je ne puis jamais me dé- 
barrasser de lui. 

J’en ai toujours fait bien 
peu de cas. 

De grâce, si vous ne pou- 
vez m’écrire vous-même , 
faites-moi donner de vos 
nouvelles par votre frère. 

D n’a pas tenu à moi que 
vous n’ayez réussi. 

D dit par-tout que les let- 
tres que vous m’écrivez en 
latin ne sont pas de vous. 

Qu’il fasse ce qui lui 
plaira , c’est son affaire. 

Si j’étais coupable en ce- 
la , je serais extrêmement 
ainigé. 

Je le vis au moment de 
son départ pour l’Italie. 

Quant à moi , j’y vois 
plus de difficultés que vous 
ne pensez. 

Jusqu’à présent on ne 
dit rien ici de cette affaire. 
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L’ ho trovato tutto irifac- 
cendato a cercare d’ una 
casa per una signora, délia 
quàle credo che sia guàslo. 

Pregolddlo chemidia oc- 
Casio ne di mostrarle t àni- 
mo mio con altro , che con 
le parole , se sarà mai da 
tanto, 

Jo me ne sto a voi. 1 

Me ne rimetto a voi. 3 

Delle ‘altre cose , poichè 
dite di dar volia di quà , 
ragionerèmo a bocca. 

Non guardàte a quèsto , 
andate diètro al vostro àsi- 
no. 

Mi par ogn’ ora mÜVanni 
di sentir che sia e^ettuàto. 

Il pàver’ ubmo è s lato per 
Urare le calze , mp, ora è 
sano. 

lo p/glio sicurtà di voi 
alla libéra , corne si subi 
Jdre tra gli amici che non 
sono di motteggi. 

Poichè mi trovo sciope-- 
ràto , e perche vèggio che 
voi volete il giàmbo , non 
possojar mèglio che daroi 
quèllo che desiderate. 

È un rinnegàrlapaziènza 
a volèr persuadèr le cose a 
quèlli che non pènetrano 
pià addentro che tanto. 

Le vQStre lèitere mi dan- 


2Î9 

Je l’ai trouvé tout occupé 
è chercher une maison pour 
*iioe dame dont je le crois 
amoureux. 

Je prie Dieu qu’il me 
donne l’occasion de vous 
prouver mon attachement 
autrement que par des pa- 
roles , si je suis jamais en 
état de le faire. 

Je m’en rapporte à vous. 

Puisque vous vous pro- 
posez de venir ici , nous 
nous entretiendrons de vive 
voix sur les autres choses. 

!Ne prenez pas garde à 
cela , allez voire tram. 

Il, me tarde bien d’ap- 
prendre que cela est fait. 

Le pauvre homme a été 
sur le point de s’en aller 
dans l’autre monde , mais 
maintenant il se porte bien. 

J’agis librement avec 
vous, comme on a coutume 
de faire avec de véritables 
amis. 

Puisque je me trouve du 
loisir , et que vous voulez 
rire , je ne puis mieux faire 
que de vous contenter. 

C’est vouloir perdre pa- 
tience que de chercher à 
persuader ceux qui n’ont 
point de pénétration. 

Vos lettres me rendent 
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no la vita, perché son tutte 
piacetfolàne , corne siète voi, 
e pizzican del toscanismo.' 

yi so grado di quèsto 
disàgio. 

Non vàglio chevi scomo- 
àiàte per me piü chetanto. 

Accertàtevi ch’ io vi porto 
un gran hene, poichè, oltre 
air èsser buàn compagno , 
pizzicate ancora di poèta. 

Io non so con chi ve tab-^ 
biàte. 

Non sono ubmo da èsser 
JattoJdre perjilo. 

Modes) che 'I nostro pa- 
drone è un gakuitaàmo , 
ed ho caro che voi P abbiàte 
per taie. 

Non gli dovete prestàr 
Jède in quèsto caso, perché 
r affezvbne gU fa gabbo alla 
verità. 

E’ non portava il prègio 
che mi rispondeste di cosa 
che nuüa monta. 

Quàndo e dove vèggia di 
poterpi ajutàre , lo Jdrà 
sempre di buàna vbglia. 

Vifaretefacilmente lar- 
go per tutto . 

Sto infra due , o di tor- 
nare a Roma , o di svemàr 
qu). 


la vie, parce qu’elles sont 
toutes agréables comme 
vous , et qu’elles tiennent 
du style toscan. 

Je vous sais 'gré de la 
peine que vous avez prise. 

Je ne veux pas que vous 
preniez pour moi plus ds 
peine qu’il ne faut. 

Soyez sûr que je vous . 
aime beaucoup , parce que 
vous êtes un bon ami, et 
que vous êtes aussi un peu 
poète. 

Je ne sais è qui vous en 
voulez. 

Je ne suis pas homme à 
me laisser mener. 

Certes , notre maître est 
un galant homme , et je 
suis bien aise que vous le 
regardiez comme tel. 

Vous ne devez pas le 
croire sur ce point , parce 
que son amitié lui cache la 
vérité. 

Ce n’était pas la peine 
que vous me répondissiez 
sur une chose sans impor- 
tance. 

Toutes les fois que je 
trouverai l’occasion de vous 
être utile , je le ferai bien 
volontiers.. 

Vous ferez partout votre 
cbenoin. 

Je suis incertain si je 
dois retourner à Rome, ou 
passer l’bivet ici. 
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Non vi abbandonate delV 
ànimo. 

Prevalèlevi di me , se vi 
pare ch’ io sia da tanto da 
polert’i serçire. 

Mi si fa milV anni di 
rederlo . 

Io non présuma di me 
iutto quèîlo che voi sentile. 

Com 'mcio a crédere che 
sià/e una mala lanuzza. 

Andate a rileiito a crè~ 
dere. 

K' irigannate digran lun~ 

ga- 

Rîspondètemi capo per 
capo. 

Accemia aile gambe , e 
dà ahcapo. 

Se piglierète miofratello 
per segretàrio , me nejo- 
rete un piacère a cièlo. 

Se f avete per male, che 
io vel dica , ed io ho per 
peggin che poi ilfacciàte , 
e le ne pentirete a cald’oc- 
chi. 

Ve ne prego per quànto 
pàglio in poi. 

Egli s’ è già mosso pér 
venir a far quàlche mese 
cnn vol. 

Vostro zio si stette jéri 
meco Jino a gran pezzo di 
noUe. 

Vi dico che P amore che 


Ne perdez pas courage.. 

Employez-moi , si vous 
pensez que je sois en état 
de vous servir. 

' Il me tarde bien de le 
voir. 

Je ne présiimepas de moi 
tout ce que vous pensez. 

Je commence à croire 
que vous êtes un mauvais 
sujet. 

Soyez lent à croire. 

Vous êtes grandement 
dans l’erreur. 

RépOndez-moi article par 
article. 

Il fait semblant de faire 
une chose , et il en fait une 
autre. 

Si vous prenez mon frère 
pour secrétaire , vous me 
ferez le plus grand plaisir. 

Si vous êtes fâche que je 
vous le dise , io suis encore 
plus, fâché que vous le fas- 
siez , et vous vous en re- 
pentirez fort. 

Je vous en prie par toüt 
le pouvoir quej’ai survous. 

Il s’est déjà mis en route 
pâlir aller passer quelques 
mois avec vous. 

Votre oncle est resté hieï 
avec moi fort avant dans la 
nuit. 

Je vous assure que^Volrtf 

16 
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mi portate vi fa vélo al amitié pour moi égare votre 
giud'icio. jugement. 

Za tema di pèrdcre la La crainte de perdre votre 
vostra amicjzia gli pub es- amitié peut le retenir dans 
sere buàn Jreno a tenerlo les bornes du devoir. 
aile masse. 

Ho più bisogno di voi. J’ai le plus grand besoin 
corne si subi dire , che il de vous. 
tigrwso del cappella . 

Vi dico che siète uno Vous êtes un grand dé- 
scioperbne a scrivermi di sœuvré de m’écrire de pa- 
quèste pappolate. * reilles niaiseries. 

Voi , che siète in sul Vous qui êtes sur les 
Jdtl(T, potete vedere pià lieux , vojxs pouvez voir les 
addentin di nessuno. chosesmieuxquepersonne. 

Fàtemi sgattigliàr quel Faites-moi recouvrer cet 
danaro , poichè mi trovo argent , car je suis à sec. 
nelle secche a gola. 

Mivi do per tutto quèllo Je m’offre à vous^ servir 
che porta ïl mio valsente. de tout mon pouvoir. 

Quèsta non ve la posso Je ne puis vous passer 
fa r buàna. celle-ci. 

Mi tengo pià che posso Je tâche le plus que je 
difastidirvi. puis de ne pas vous eniiujer. 

Mi trooa pià intricato Je suis dans le plus grand 
che ’l pulcino nella stoppa, embarras. 

In tanlo , mentre il can Pendant qu on attend , 
bada, la lepre sene va. l’occasion s’échappe. 

Seviparesse cil io avessi Si vous pensiez que j’eus- 
pigliàto qualche grànchio , se commis une erreur, je 
vi prego afàrmelo sapere. vous prierais de m’en aver- 
tir. 

Fino a ora non ci veggo Jusqu’à présentje n’y vois 

disposizibne ; pure in una aucune disposition ; mais 
nolle nasce ilj'ungo. l’occasion peut se présenter 

d’un moment à l’autre. 

Se venite a passeggiàr Si vous venez vous pro- 
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meco , vi prometto trarvi il mener avec moi, je vous 
ruzzo delle gambe ( 1 ). promets de vous faire passer 

le goîtl de la promenade. ' 

Quàndo vi accaderà ,,fate Dans lebesoin,aar|s,scztou- 
sempre a Jidanza meco. jours libremeut avec moi. 

E ubmn di sicurn giu- C'est nu homme d'un ju- 
dizio , e di hbera sentenza. gçment si\r , et qui dit libre- 
ment son avis. 

Mi rergogno delconcetto ^ J’ai honte de l’opinion que 
in che mi tenete. vous avez de moi. 

Quàndo mi comparée in- Je vous assure que quand 
nanzi , pi prometto ch' io il parut devant moi, je lui 
gli J'eci un mal p gHo . fis un mauvais accueil. 

Sono piéno di làssami Je ne suis pas bien dis- 
slate. pos. 

Ayrete reduto a quèst' Vous aurez déjà vu sans 
ora dove giàce la lepre. doute oii est la dilliciilté. 

Noué miélsenzamosche. Il n’y a pas de rose sans 

épines. 

Ci sono stato lirato per J’y ai été entraîné par 
i capelU. force. 

Io non la phglio pih con Je ne veux plus avoir au- 
poi in nessÙ7i modo. cune dispute avec vous. 

Se roi non lo Jale , io Si vous ne le faites pas, 
p’ avrà per iscemo ajfatlo^ je vous regarderai comme 

un inibecillc. 

Gli ho risciacquàlo un 
bucalo. 

Gli ho falio una ris- 
ciacquàta. 

Gli ho data una sbrt- 
gliàla. 

Gli ho Jalto un rab- 
hujfb ou wn cappellàccio . 

V ho tromlo in buona , je l’ai trouvé de bonne 
egli ho ridetto il tutlo. humeur, et je lui aitoutdiU 

(i) Ruzzo est dérivé du lalm barbare ruitaré. 
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Stàtene in hubna spe- 
ranza. 

È cosa falta in càccia 
e injhria. 

Glisièie caduto di stima. 

Mai non caderà d’ànimo . 

Siète caduto dalla pa-^ 
délia nclle bracce. 

La cagna Jrettolosa Ja i 
cattel'm cièchi. 

Mi guàrda in cagnesco ■ 

Mi jta in cagnesco. 

Mi Ja visa arcigno. 

Mi guàrda con mal 
hcchio. 

Dàtegli intorno aile 
bûche per Jarlo uscire. 

Cai'àtegli calcetfiÇ^l). 

TiràtegU le calze. 

Ho Jatto due chibdi a 
un caldo. 

Ho Jatto un viàggio e 
due servigi. 

Convi'ene andare coi cal- 
zari di pibmbo. 

Non fidate farina al cane 
che lecca cènere . 

Voi i-olete addrizzàr le 
gambe ai cani , oa il becco 
ogli sparçièri. 

Non mi morse mai cane 
ch' io non volessi del suo 
pelo. 



Ajrez-en bonne espérance. 

C’est une chose faite avec 
précipitation. 

Vous avez perdu son es- 
time. 

Il ne perdra jamais cou- 
rage. 

Vous êtes tombé de Cha- 
rjrbde en ScjUa. 

Les choses faites préci- 
pitamment ne vont jamais 
bien. 


Il me regarde de mauvais 
œil. 


Tirez-lui les vers du nez. 


J’ai fait d’une pierre deux 
coups. 

Il faut aller avec précau- 
tion. 

Qui prend un œuf peut 
prendre un bœuf. 

Vous voulez faire l’im- 
possible. 

On oc m’a jamais offensé 
impunément. 


(i) Ceux qui sont bien habiles à liier »nx attires les sers da nez, 
s'api)illeni scalzatori. 
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Ho che fare per insinso- J ai afiaire par-dessus les 

pra i capelli. jeux. 

Tutto s ta bene e a ca- Tout va à merveille. 
pello. ^ 

Se vi abhattete in lui. Si vous le rencontrez, 
dîtegli ch' io gli vorrèi dire dites-Iui que j'ai deux mots 
quàltro parole. à lui dire. 

Accennàtemiquèllo ch’ io Faites-moi savoir ce que 
dehba J'are. je dois faire. 

Siàmo stati aggirati da Nous avons été trompés 
lui. par lui. 

Ella è alquànto maggio- Elle est un peu plus âgée 
rètta délia snrella. que sa soeur. 

Bisogna che gli andiàle Tl faut que vous le se- 
a versi, se volete che v’ami. condicz , si vous voulez 

qu’il vous aime. 

Ho appiccato le polizze J’ai mis l’écriteau à ma 
alla casa per appigionàrla . maison pour la louer. 

Parmi udire la voce del Je crois entendre la voix 
barnbino che piàngola. de l’enfant qui pleure. 

Vi saranno pareggiàte 
le costure. 

Vi sarà scardassata la 
lana. 

Vi sarà scossa la pol- 
vere. 

Ke siarb senzatre gibmi. Je m’en passerai trois 
se bisogni. jours , s’il le faut. 

Quèsto chiassol'mo non Cette petite rue n’a pas 
ha riusc'ita. d’issue. 

Corne la,fate voi? Comment vous portez- 

vous ? 

Aeete sentïto recilàr la Avez-vous vu représenter 

nubva commèdia ? la comédie nouvelle? 

È poss'tbile che ahhiàte Est-il possible que vous 
tanto poco crédita con lui? avez si peu de c redit auprès 

de lui? 
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icÉt+i 

Non t’i posso dire ijuànto 

Je ne saut-nis von* dire 

avete data da r'idere. 

combien vous avez fait rire. 

Vi Jard il mal prf) . 

Cela vous nuira. 

Voi non vepe inlendete. 

Vous ne vousy connais- 

ï,o farb senzamanco nés- 

èez pas. 

Je loferai sans faute. 

SU7Î0, 

f bcchio. 3 

Mi hafatto < bcchio . > 

Il m‘a fait signe de l’œil. 

( V occhioVno 

Eglijdrebbe carie J'alse 

Il ferait tout pour vous. 

per voi. 


Tenete su le carte. 

Cachez votre jeu. 

Taci, castrone. 

Tais-loi , bêla. 

M’ avete cavato d' un 

Vous m’avez tiré d’un 

gran, fonda. 

grand embarras. 

Vuble cavàr V blio di Ro- 

Il veut tirer de l’huile 

magna. 

d’un mur. 

Non sapreste cavàr un 

Vous ne trouveriez pas 

ragno d’ un huco. 

de l’eau dans la rivière. 

Ha data del ceffo in terra. 

Il est tombé sur le nez. 

Abbiàmo J'atto la cena 

Nous nous sommes cou- 

di Salvino {ji). 

chés sans souper. 

Non troverebbe chi gli 

Personne ne lui donne- 

dessejubco a céncio. 

rait le moindre secours. 

Vo cercando V occasibne 

Je cherche l’occasion 

colj'uscellino . 

avec grand soin. 

Avete il cervello J'atto a 

Vous avez le cerveau dé- 

oriubli. 

rangé. 

0 Cesare, o niènle.i 

0 asso, 0 sel, > 

Tout ou rien. 

O asso , O nuïla. j 

(i) Ce personnage allait sc couchera cor‘po %/oto , après avoir 

uu verre u eau. 
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Non sa guèlche si pes- 
chi. I 

Non sa quànte dita I 
s' àhbia neUe mani. l 
Vubl pur dimenarsi ? 
anch ' egli per parèr vivo . | 
Non sa quànti pièdi 1 
èntrano in uno stiçale. j 
È largo in c'mtola. 

È stretto in c'mtola. î 
Ha il ■ grànchio aile > 
mani. 3 

Ha la coda taccata di 
mal pelo. 

L’ àsino non conosce la 
coda , se non quàndo ei 
non l’ha. 

Va cnmperando le brighe 
a contanti. ' ' 

Ho avuto tre pani per 
cbppia. 

Non crede dal tel ta in su. 

Di gràzia , toccale délia 
concltisibne. 

Voi mi tenete prbprio in 
croce. 

Ne sono dolente a cubre. 

\ 

Siete abbruciàti di cer- 
vello . 

Conosce te voi quèllo scri- 
torello , il quàle , perdare 
pià gran segni di scemo , 
ha data di becco nelle bpere 
del nostro sovrano poêla . ^ 

Voi non mi avele voluto 
mai dar di colla. 

• • Vorrebbe danci erba iras- 

tulla. 


C’est un imbécille. 


Il est généreux. 

U est avare. 

II est vindicatif. 

Xe sots ne connaissent le 
bien que quand ils l’ont 
perdu. 

Il rechercha les querel- 
les. ' " 

J’ai fait un grand profit. 

C’est uii incrédule. 

De grâce , venez à la con> 
' clusion . 

Vous me tourmentez 
cruellement. 

J’en suis Irès-afîligé. 

Vous n’avez poiq^ de 
tête.' 

Connaissez-vous ce pe- 
tit écrivain , qui , pour 
mieux montrer sa stupidité, 
a attaqué les ouvrages du 
prince de nos poètes? 

Vous n’avez jamaj(s voulu 
me secourir. 

11 voudrait nous amusez 
par de belles pi»ol(;s. 
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Çuàle àsino dàinparete. Le mal qne fait un sot 
taJ riceve. retombe sur lui-même. 

è stato per dare nelle II a été sur le point do 

devenir fou. 

Il me donne de belles 
paroles. 

Abbiàmo trovato il dià- En arrivant , nous avons 
çolo nel catino (i). • trouvé le dîner mangé. 

So quèste cose , e le ho Je sais cela sur le bout 
SU per le dita. ' du doigt. 

Quèsia non è erba del Celle idée n’eSt pas de , 
suo orto. , lui. 

Fàteoi da capo. Recommencez. , 

Sta, che ho veduto uno Chut , j’ai vu quelqu’un 
Jfdr capolino , e pàrgere prêter l’oreille. 

¥ orècehio. 

Desidero d’ èsseroperato Je desire que vous m’em- 
da roi in tutto che io sia ployiez partout où je pour- 
hubno a servirai. rai vous servir. 

Jo non sono quèllo che Je ne suis pas qui vous 
roi mijate, nè posso tutto pensez , et je ne puis pas 
che ri credele. faire tout ce que vous 

croyez. 

Non avete scapitato seco Vous n’a^^z rien perdu 
in parte alcuna. de sa faveur 

L’ îitile che me ne risulta L’avantage qui en résulte 
non è di poco momento . pour moi n’est pas de peu 

d’importance. 

Ella sa d' èsser tenuta la Elle sait qu’elle passe 
pià bella di Eirenze. pour la plus belle femme 

de Florence. 

E apportatàr di quèsta Le porteur de cette lettre 

(() Od appelle diarolo nei çatùto, une figure ués-laide , peinte dans, 
e fond da Mtadier.. 


girelle^ 


paroline. 

pasfo. 

panzane, 

pastbcchle. 

pastura. 
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lèttera è delle stretle e délié 
care persane ch’ io àbhia in 
Parigi. 

Al ritomo da si loniàn 
paèse , ci sapranno mèglio 
te nostre càmere. 

Qui manchiàmo del pa- 
ne , ma costi ne avremo a 
■macco. 

Venite a vederci , e vi 
Jaremo aoer bubn tempo . 

0 

GH saprà rispàndere per 
le consonanze. 

Vi manda la mia opéra 
con quèsto intenta , che le 
mettiàte le mani addosso 
doaùnque n’ avrà bisagno. 

Dali’ èsser pbvero in Jiib- 
ri , non conosco dijetlo in 
lui. 

• Mi vida per servi tore in 
perpétua. 

la non so con chi ve 
V abbiàte. 

Non vorrei che mi dimen- 
ticaste ajfatto , eperb m’è 
parso ora di ricordàrmivi 
corne per una pas s ata. 

Conosco che voi mi stuz- 
zicate perjarmi dire. 

Un vostro cenno solo mi 
pub fare di molto bene. 

Vegli ho dipinto per quel 
che io vi tengo. 


est un des pins lulimcs 
amis que j’aie à Paris. 

Au retour d’un si long 
voyage , nous trouverons 
notre maison bien plus 
agréable. 

Ici nous n’avons pas de 
pain, mais chez vous nous 
en aurons en abondance. 

Venez -nous voir, et 
nous vous procurerons de 
l’amusement. 

Je saurai bien lui ripos- 
ter. 

.Te vous envoie mon ou- 
vrage , en vous priant de le 
corriger , partout oit vous 
le jugerez nécessaire. 

.Te ne lui connais d’autre 
défaut que d’être pauvre. 

•Te serai toujours prêt à 
vous servir. * . 

Je ne sais à qui vous en 
avez. 

Je ne voudrais pas que 
vous m’oubliassiez -, c’est 
pourquoi j’ai cru devoir me 
rappeler à votre souvenir , 
comme par occasion. 

Je sais que vous m’aga- 
cez pour me faire parler. 

La moindre démarche de 
votre part peut m’être fort 
utile. 

Je vous ai peint à lui tel 
que je vous vois. 
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lo l’ho perdegno di mag- 
giàr lubgo. 

Poichè ne Jb schncio a 
voi, non vbglio grwàrçene 
pià che tanto. 

Bene hai Jatto , e cosl si 
vubl fare per innanzi. 

Procurerb che abbiàte la 
vostra intenzibne. 

incominclb a passare , 
quàndo apiè , quàndn aca- 
vallo , seconda che pià in 
destro gli veniva , davanti 
alla casa di quèsta donna. 

Corne il sole sarà per an- 
dàr sotlo , cenerer>to. 

A me tocca la volta, 

D’ un ubmo che non sia 
da nulla , usiàmo di dire : 
cgli ha poco bbbligo alla 
rüitura. ■' 

Ai>ete a fare a modo mio. 

Ve l’ho già dettg , State 
in SU le vostre , che non c’è 
se non tràppole. 

, Rassettate la càmera. 

M’ incresce di voi , e d’à- 
çèrtrelo a dire ; ma voi non 
siète in cereello . 

Non accade adesso tanto 

sbje (i). 

(i) Soja, du fraudai* ^ 


CELTI : t 

Je le crois digne d’une 
plus grande place. 

Puisque cela vous déran- 
ge , je nu veux pas que vous 
preniez tant de peine. 

Tu as bien fait , et c’est 
ainsi qu’il faut agir désor- 
mais. 

Je ferai en sorte que vous 
obteniez ce que vous dési- 
rez. 

Il se mit à passer devant 
la maison de cette dame ^ 
tantôt à pied , tantôt à che- 
val , selon qu’il eu trouvait 
l’occasion. 

Nous souperons dès que 
Je soleil sera sur le point de 
se coucher. 

C’est mon tour. 

Nous avons coutume, de 
dire d’un homme qui n’est 
propre à rien , qu’il doit peu 
à la nature. 

Vous devez faire comme 
il me plaît. 

Je vous l’ai déjà dit , te- 
nez-vous sur vos_ gardes , 
car il n’y a que des attrapes. 

Faites la chambre- • • 

Je souffre de vous voir 
ainsi , et d’être obligé de 
vous ‘le dire ; mois Vous 
■ avez perdu la tète, 

XaissezJàvos cajolerica. 


.V / 
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SI , si , a%’ete ragione , 
ia ai>eça preso i cazsaba- 
gliàri. 

La troppa aUegrezza co- 
stringe la tiiorte. 

So chc tu mi tagli le le- 
gna addosso. 

Se at-’rb tempo , to Jdrù 
domattiua ; se non , un al- 
tro dt che me ne venga il 
iàgUo. 

50 che da un pezzo egU 
ha il tarlo con me ; ma io 
nollo stimo un fico. 

lo prendeea il miglibr 
tempo del mondo de’ modi 
subi. 

S’ io credessi che tu mi 
tenessi credenza , io ti di- 
re i un mio pensièro. 

M’ ha tenulojaoella per 
ben due mcsi. 

Çuèsto tratto avete tirato 
ai colombi postri. 

Non è ragionèvole ch' io 
mi ponga a conlènder seco 
a tu per tu. 

Sono cosB da dire a vèg- 
ghia. 

Vi dico che eentite al- 
quànto delpazzo. 

IL ho peduto tremare a 
verga a perga. 

Veramentech' egii ènato 
pestito. • 

51 è unto il grifo aile 
spese mie. 


a5i 

Oui , vous avez raison , 
j’avais fait une méprise. 


L’excès de la joie cause 
lu mort. -f 

Je sais que lu médis de 
moi en mon absence. 


Si j’ai le temps, je le fe- 
rai d main malin , si non , 
un autre jour , quand l’oc- 
casion s’en présentera,, ' 

Je sais que depuis long- 
temps il m'en veut , mais ^ 
ne lais aucun cas de lui. 

Je m’amusais beaucoup 
de lui. 


Si je croyais que tu me 
gardasses le seciel , je te 
dirais une pensée que j’ai. 

Il m’a bien boudé pen- 
dant deu.v mois. 

Cette fois-ci vous vons 
êtes nui à vous-mème. 

li ne convient pas que je 
m’acharne à disputer avec 
lui. 

Ce sont des contes à dor- 
mir debout. , 

Je vous assure q^ue vous 
êtes un peu fou. 

Je l’ai vu trenabler cona- 
me la feuille. 

Il est vraiment tié coiffé. 


Il s’est régalé à mes dé- 
pens. 
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Méssamilavia trc^ pièdi, M’étànf mis à courir, je 
non ristetti sijui a casa. ne m’arrclai que quand je 

fus rendu à la maison. 

Quàndo penso cke badi Quand je crois que tu 
U me , tu piànti una vigna. fais attention à ce que je te 

dis, tu t’occupes d’autre 
chose. 

Vbglio tacermi, e dàr- Je veux bien me taire et 
tela vinta. te céder. 

jÊ un pezzo che ha man- Depuis long-temps il ne 
data giù la visièra. rougit plus. 

Se mi dànelV ùnghie , lo S’il me tombe sous la 
concerb ben io. main , je l’arrangerai com- 

me il faut. 

Scansate di vederlo , ch' INe le fréquentez pas , car 

egü hamala voce. il a mauvaise réputation. 

DàtegU una voce. Rapelez-le. 

yi dirb il resta in voce. ' Je vous dirai le reste de 

vive voix. 

Volendo èsser preso , Etant sur le point d’être 
mene^fuggU. pris , je m’échappai. 

Vubljarmi î ubmo ad- Il veut me maîtriser. 
dosso. 

Avetepocosaleinzucca.\ Vous avez le cerveau 

Avete la zucca vubta. / vide . 

È uscito S^ori in zuc- Il est sorti sans cliapeau. 
ca(j). 

Non V amate tanto ad II s’en faut de beaucoup 
assài. que vous l’aimiez autant.^ 

Io t’ amo ajede. •• Je t’aime sincèrement. 

Si aguzza il palo in sul Use nuit à lui-même. 
ginbcchio. 

Se non taçeste tosto soc- Si vous ne l’aviez secouru 
corso, egli era ito, promptement, ilétaitpcrdu. 

(i) In zucca j col capo scoperto^ Daranzati a traduit aiosi C Apcrto 
Capite de Tacite. 
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Lasciùmo andàr î àcqua 
allô ’ngiù. 

Son venuto qui da per 
me. 

A dirvi il vero , non ci vo 
di buàne gambe. 

Niùno pià di me gli é alF 
ànimo, 

, Parlate , e rispondete in 
gutsa ch' egli non àbbia 
onde appiccarvi ijerri ad- 
dosso. 

Egli ha tutto il mondo per 
MuUa. 

Jo non son uso a lasciàr- 
mi lei>are in barca. 

Si dice che sia andato a 
bastonare i pesci. 

Abbiàmo avuio per Jilo 
qui'llo che colle buàne non 
si sarebbe potuto. 

Ella non ha altr ’àcchio 
in capo che me. 

Gli si Jarebbe'caualcàr la 
capra delle maggiori scioc- 
chèzze del mondo. 

In maneggi cosijatti non 
bisogna andare col cèmba- 
lo in colombàja. 

Egli Javella in punta di 
Jorchetta. 

Pare che ognuno gli àb- 
bia bandito la croce ad- 
dosso. 

Fàtevi da capo , e rac- 
contate lutta la novella. 


255 

Il faut laisser couler la 
rivière. 

Je suis venu ici de mon 
propre raouvemenl. 

A vous dire vrai , je n’_y 
vais pas de bon cœur. 

Il n’aime personne plus 
que moi. 

Parlez et répondez de ma- 
nière à ne pas lui donner 
sujet de vous nuire. 

Il ne fait cas de person- 
ne. 

r Je ne me laisse pas me- 
) ner par le nez. 

\ On ne m’en fait pas ac- 
( croire. 

On dit qu’il a été mis aux 
galères. 

Nous avons eu de force 
ce que nous n’aurions pu 
obtenir de bonne grâce. 

Elle n’a des yeux que 
pour moi. * 

On lui ferait accroire les 
plus grandes absurdités. 

Dans de pareilles affaires 
il faut do la discrétion. 

Il parle avec alTectation. 

Il semble que tout la 
monde lui en veut. 

Recommencez , et ra- 
contez la nouvelle en en- 
tier. 
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Sono abbrucîàti di da- 
nari. 

È vénuto da pocoja in 
quà. 

F. un nemico che non si 
vince se. non con dargli le 
spolie. 

Lo vidi che si di^oceva 
per le risa. 

Ha data a se medtsimo 
del dito nelt àcchio, 

lo vi lerrà da qui innan- 
zi per uno de’ più cordiàli 
amici ch' io m’ àhhia. 

Lo scr'wer famigliàre ha 
daèsserequàsi luit’ uno col 
parlare. 

Io spero che per le sue 
rare qualità vi sarà in quel 
conto che vi deve éssere. 

L’ inciviltà di quést’ uà~ 
mo è venuta a stbmaco al- 
la gente. 

Non tengo un m'mîmo 
conto ne del male nè del 
hene che mi vbglia un ub- 
ma taie. 

Quèsta,faccendami li'ene 
che non venga a vedervi. 

Io non mene risento per 
altro che per non parère 
un oca. 

E' non porta il prègio. 

Tutti quèlli che hanno 
l eduto il signor Luigi, lo 
ïbdano al cièlo. 

Tutle le lèttere che mi 
scrivele vanno in sinistro. 


Ils n’ont pas le sou. 

U est venu depuis peu. 

C’est un ennemi qu’on 
ne peut vaincre qu’en 
fuyant. 

Je l’ai vu se pâmer de 
rire. 

« 

Il s’est fait du mal à lui* 
roémc> 

Je vous regarderai d^* 
sormais comme un de mes 
meilleurs amis. 

On doit écrire dans' le 
style familier presque com- 
me on parle. 

J’espère que ses rares 
qualités vous le feront esti- 
mer autant qu’il le mérite» 

L’impolitesse de cet hom- 
me-révolte tout le monde. 

Je ne fais aucun cas ni 
du bien ni du mal que peut 
me vouloir un tel homme. 

Cette affaire m’empêche 
d’aller vous voir. 

Je n’en montre du res- 
sentiment qu’afin de n’èlre 
pas pris pour un imbécille. 

Cela n’en vaut pas la 
peine. 

Tous ceux qui ont vu 
M. Louis en fon-t le plus 
grand éloge. 

Toutes les lettres que 
vous m’écrivez s’égarent. 
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p't fale conàscer per da 
nuUa. 

Sollicita a belV agio . 

Se si e perduta , non im- 
porta , perche non era cosa 
di meriio. 

Non possono s tare a com- 
parire. 

Lasciàtene la cura e il 
pensif ro a chi tocca, e non 
fi càglia pià di lui che a lui 
stesso. 

Se ne aarà destro , non 
mancherb di contentarvi. 

Sia che si ruàle , io non 
vogUo star.più con c/ucslo 
cocàmero in corpo. 

Non pensale d’ injinoc- 
chiàrmi. 

lo mi sto ne' mièi panni , 
senza dar nàja a persona. 

Fàtemi pedîiccîo , e son 
' certo d’ avèrV attenta mio. 

Per averlo non ne volge- 
rèi la mono sozzopra. 

* Vi confessa che ci vo di 
male gambe. 

Non pi fate tanto da lon- 
tano. 

Ragioniàmo di cose che 
soppôrtino la spesa. 

Fals/ssima è F opiniàne 
di colora i quàli tèngono 
che cosi si debha scrivere 
appunio corne sijdvella. 


Vous vous faites counaî- 
tre pour un sot. 

Hâle-toi lentement. 

Si elle s’est perdue, peu 
importe, car elle était sans 
conséquence. 

Ils ne peuvent pas tarder 
à paraître. 

Laissez-en le soin et la 
pensée , à qui cela regarde, 
et ne vous souciez pas plus 
de lui que lui-même. 

Si j’en ai l'occasion, je ne 
manquerai pas de vous sa- 
tisfaire. 

Arrive ce qu’il pourra , je 
ne veux plus rester dans 
celte incertitude. ' 

Ne croyez pas me trom- 
per par vos belles paroles. 

Je m’occupe de mes af- 
faires , sans inquiéter per- 
sonne. 

Aidez-moi un peu , et je 
SUIS sûr de réussir. 

Je ne ferais pas la moin- 
dre démarche pour l’obte- 
nir. 

Je vous proteste que j’y 
vais à contro-cceur. 

Ne prenez pas les choses 
desi loin. 

Parlons de choses qui en 
vaillent la peine. 

C’est une très-fausse opi- 
nion de croire qu’on doive 
écrire précisément comme 
OQ parle. ^ 
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Cotesta ragiàne non m’ 
èmpie affatto. 

Lq commèdia di Dante è 
tin ocèano di tutte te mara- 
viglie, 

Fate corne vi pièce , e 
toriia mèglio. 

Comtncia a çenîr in Jds- 
t)dio a ognuno. 

Stetti un gran pezzo in~ 
nanzi ch’ io mi potessi ad- 
doimentare I pur poi oltre 
alla mezza notte io velài 
cosi un pocchetto V bcchio . 

Gli veniçano già le là- 
grime a ciàcche. 

Ella è già assài bene ol- 
tre di tempo. 

DHemi dot>e egli s ta a 
casa. r 

E uno che non riguàrda 
in viso alcuno. 

Mi pare che sia mezzo 
Juor del seminato (i). 

Miriguardo un tratto co- 
si sott’ecehi , e rise. 

Sta senza pensièri, ch’io 
tornerà J'ra poco. 

Va, s'erralo in càmera, 
e pièntene aïlora allora. 

Per vedere che cosajos- 
se , mi J'eci a una Jinestra 
che riuscioa nella strada. 


Celle raison ne me satis- 
fait pas entièrement. 

La comédie du Dante est 
un océan de merveilles. 

Faites comme il vous 
plaira. 

Il commence à ennuyer 
tout le monde. 

Je restai long-temps sans 
pouvoir m’endormir ; ce- 
pendant après minuit, je 
fermai un peu les yeux. 

Ses larmes coulaient en 
abondance. 

Elle est déjàbien avancée 
en âge. 

Dites-moi où il demeure. 

Il n’a d’égards pour per- 
sonne. 

11 me paraît un peu fou. 

Elle me regarda un ins- 
tant de côté , et se mit à 
rire. 

Sois sans inquiétude , je 
reviendrai bientôt. 

Va ; enferme-le dans la 
chambre , et reviens à l’ins- 
tant même. 

Pour voir ce que c’était , 
Je me mis è une fenêtre , 
qui donnait sur la rue. 


(i) Del seminato , savoir dcl senno. 
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Çuè:s^ amoreSd’ àglio. ) 
ti saprà amaro.Ç 

Se sarà messo in prigià- 
ne , nonja forza. 

lo so che voi JateJuàco 
neir orcio. 

Fate àrècchie di mer~ 
cante , e non xi Jasciàte 
ismuàvere ne a danari, nè 
a prontessa. ;; 

*Jo'ne farb le parole, e 
voi il subno. 

Alla fine rhojatto uscire. 

Non gli esce di bocca 'al- 
tro che farjalloni. 

Non credo che sia una 
net ta farina . 

Bisogna che vi spogliàte 
in farsetto a farmi un ser- 
fiizio, 

L’ avete càncio pel dl 
delle fesie. 

Ci sono molli che fanno 
arle di Jiccare pastinache. 

I ne' ragnçi-'\ 
telli. I 
in un Jilol 
di pàglia. \ 
ne’ cial-f 
dbni. I 
nelle ciàl\ 
de. J 

' Se mi poleste fbr di be- 
ne , non dires te cosî. 

Ha data fonda al siio 
apere. . . 


Cut amour te coûtera 
cher. 

S’il est mis en prison peu 
importe. 

Je sais que vous agisse^ 
secrèlemenl. 

N’écoutez rien , et ne 
vous laissez séduire ni par 
l’argent ni par les promes- 
ses. 

J’en ferai les paroles , et 
vous la musique. 

Enfin je l’ai fait parler. 

Il ne dit que des extrava- 
gances ou des mensonges. 

Je ne crois pas que ce 
soit un homme probe. 

Il faut que vous vous 
mettiez en quatre pour ma 
rendre un service. 

Vousl’avJlarrangé com- 
me il faut. 

11 y a beaucoup de gens 
qui font profession d’abu- 
ser les autres. 


La moindre dilHculté 
vous arrêterait. 


Si vous me vouliez un 
peu de bien , vous ne par- 
eriez pas ainsi. 

Il a dissipé tout sou bien. 

*7 
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Chi non è occupato in 
hene , hisogna a màrcia 
forza ch’ e’ pensi male. 

Tanto toma la gatta al 
lardo ch’ eUa pi làscia la 
zampa. 

Egli gridavâ quànto mai 
gU usciva délia gola. 

In quèsto avete preso un 
grànchio a secco. 

Si puàle insinuàre nella 
poslra gràzia col grattarvi 
t orècchie. 

E.uàmo da non si lasciàre 
mal menqre , ma per rèn- 
derpi i collelUni. 

Avete J'uggito V àcqua 
solto le grondàje. 

Mi sta grosso tuttavia,. 

Vi siète da^ délia scüre 
insulpiè. " 

Avrete vedulo a quèsf 
ùra dove la lepre giàce'^ 

Glièl ho detto a lèttere di 
scàlole. 

Badate ch’ egli ha una 
Tingua che iàglia e fende. 

Non gli muhr la l'ingua 
in hocca quàndo mette il 
hecco in molle afaçbr de- 
gli amici. 

Parlote di cose che han- 
no tanto a fare insieme 
quànto laluna co’ granchi. 

Ponètegli mente aile 
mani. 

lo non mi pergognerà 


Celui (}ui ne fait pas de 
bien doit nécessairement 
songer au mal. 

Tant va la cruche à l’eau 
qu’à la Un elle se casse. 

Il criait à tue-téte. 

En cela vous vous êtes 
trompé. 

Il veut gagner votre af- 
fection en vous flattant. 

Il est homme à ne pas se 
laisser maUrailër,età vous 
rendre la pareille. 

Vous êtes tombé de Cha- 
rybde en Scylla. 

Il me boude. encore. 

Vous vous êtes nui à 
vous-même. 

Vous aurez vu oii est la 
difficulté. 

• Je le lui ai dit ouverte- 
ment. 

Prenez-y garde , c’est une 
mauvaise langue. 

Il sait bien défendre les 
intérêts de ses amis. 


Vous parlez de choses 
qui n’ont point de rapport 
entre elles. 

Prenez garde à ses mains. 
Je ne rougirai jamais de 
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tnai di portare in palma di 
mono i riceçuti benejizj. 

Fècero sonore la campa- 
na a martello. 

Guardàte die Vaffeziàne 
non vifàccia mettere trop- 
pa mazza. 

Fate male a menargU 
b'uàno ogni suo detto. 

Mi pare ch’egU àhbia 
tolto a menàrV orso a Mà- 
dena (i). 

Vo’ niorire se non ha le 
traacggole. 

M‘ avete furato le masse. 

M’ apete rolto V uôpo in 
bocca. 

lo non vhglio attèndere 
ad imbottàr nehbia. 

Siàmo due ànime in an 
nôcciolo. 

Non gll dnvete crèdere 
perch’ egliha mangtàto no- 
ci. 

In çuèsfi tempi le cose 
vàgliono un àcchio ]d’ u6- 
rno. 

Mi pare una persona as- 
tuta , da non Jidàrsene 
col pcgno. 

Egli conosce il pel rtelF 

UÔPO. 

Use) per la non pensata 
di tanto pericolo . 


divulguer les bienfaits que 
j’ai reçus. v 

Ils firent sonner le toc- 
sin. 

Prenez garde que i’ami-> 
tië ne vous porte à une exa- 
géruliüti blâmable. 

Vous avez tort de lui pas- 
ser tout ce qu'il dit. 

Il me semble qu’il a fait 
ime entreprise in fluctue use. 

Que je meure s’il n’a la 
berlue. 

Vous m’.ivez prévenu. 

Vous avez entravé mes 
projets au moment de leur 
execution. 

.Te ne veux pas travailler 
en vain. 

Noii.s sommes tous deux 
animés du même esprit. 

Vous ne devez pas le 
croire , il aime à médire. 

Dans ce temps-ci tout est 
fort cher. 

C’est un rusé qili ne mé- 
rite aucune confiance. 

0 

C’est lin homme d’une 
grande pénétration. 

Il échappa à tant de péril 
contre son espérance. 


(i) Celte locution est dérivée de l'usa^c de donnér une récompense il 
«•elui qui tuait un oiiés sur les ninnURnes de la Garfognana -, et qui le 
portait 6 Modène j entreprise très-'lifiieile: 
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Coiàl grado ha chi tigna 
pèttina. 

lo mi son bene avveduto 
ch' eila vi pèttina ait insu. 

Se^ ne lèoano i pezzi pu- 
blicamente . 

Cotesti panni vi piàngo- 
no in dosso. 

Bella donna , uoi m'ave- 
tepreso in càmhio. 

Hn un appetito cos i gran- 
de che pîzzica di famé. 

Quésta è quèlla cosa che 
ha posta al sole la maggiàr 
parte degli uhmini. , 

Ho tqnto amore in lei 
posto , ch' io non sento 
mai bene se non tanto 
quànto io la vèggio o di lei 
pensa. 

Se n'andàrono in un pra- 
tello , nel quàle V erba era 
grande , nè vi poteva d' al- 
cuna parle il sole. 

Non è uàmo da èssere 
fatto stare. 

Im batte di santa ragib- 
ne. 

Io non posS^ rènderçi , 
tanto che sempre non res- 
tiàte avéré . i 

OuancC ella ride , se ne 
r(fd , € piàce assài. 


Non gli potete dir parola 
ch' egli non vi rirnbecchi. 


Voilà la récompense de 
quiconque oblige des in- 
grats. 

Je me suis bien aperçu 
qu’elle vous gruge. 

On en dit du mal publi- 
quement. 

Ces habits vous vont fort 
mal. 

Ma belle dame , vous 
m'avez pris pour un autre. 

J’ai un appétit qui ap- 
proche de la faim. 

Voilà ce qui a ruiné la 
plupart des hommes.' 

.Fai tant d’amour pour 
elle , que je ne suis heureux 
que lorsque je la vois ou 
que j’y pense. 

' Ils allèrent dans un petit 
pré où l’herbe était grande, 
et Ou le soleil ne pouvait 
pénétrer. 

Ce n’est pas un homme à 
se laisser mener. 

Il la battit à outrance. 

Quoique je vous rende , 
je vous serai toujours rede- 
vable. 

Quand elle rit , elle em- 
bellit encore , et plaît da- 
vantage. 

Vous ne pouvez rien lui 
dire qu’il ne vous riposte. 
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Ifon è cosa da risentir- 
sene. 


Ce n’est pas une chose 
à s’en fâcher. 


Voi Jate ben ritratto di 
quel che çoi siete. 

Vi Jdrete alla Jinestra , 
che rièsce sopra l’orto délia 
casa vostra. 

Mi pare , anzi che no , un 
poco dolce di sale. 

AT ha lasciàto qui sulle 
secche. 

Voi non lo sapete Jar 
stare a segno. 

Çuèsto vino sente et ama- 
ro. 

Ella aveva il naso schiac- 
ciàtojorte , e la bocca tor- 
ta, e le labbra grosse , e i 
denti mal composti e gran~ 
di, e sentiva delguèrcio. 

lo son tutto diventato si 
^freddo che a pena sento di 
me. 

Saper bene qffibbiàr bot- 
toni senza ucchièlli. 

Di gràzia non vi buttate 
diètro le spalle questo affa~ 
re. 

Quèslo non mija sp'ecie. 

In quèsto me ne sto a ' 
detto . 

lo non voleva in alcîin 
modo ; e stetii ungran pez- 
zo alla dura. 

Mi sa male che roi stiâ- 
te qui in pièdi. 


Vous faites bien voir qui. 
vous êtes. 

Vous vous mettrez à la 
fenêtre qui donne sur le 
jardin de votre maison. 

Je le trouve un peu insi- 
pide. 

11 m’a abandonné dans le 
besoin. 

Vous ne savez pas le te- 
nir dans lo devoir. 

Ce vin est un peu amer. 

Elle avait le nez épaté, la 
bouche torse , les lèvres 
grosses , les dents grandes 
et mal placées , et les yeux 
un peu de travers. 

J’ai si froid, que je me 
sens à peine. 

Dire adroitement du 
mal de quelqu’un en parais- 
sant faire son éloge. 

De grâce ne mettez pas 
celte atfaire de côté. 

Cela oc m’étonne point. 

Pour cela je m’en, tiens à 
ce qu’on dit. 

Je ne le voulais point , et 
j’ai résisté long-temps. 

.Te suis fâché que vous 
restiez ici debout. 
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{ U can che i 
dorme. I 
le pecchie. > 
ilformicàjo. | 
il vespàjo. J 
S’ ella non islarà cheta , 
ella potrà aver delle sue. 

-Non è ricco , ma bene 
stanle abhaslanza. , 

lo per me , lo tengo sen~ 
ia ditbbio spacciàlQ., 

Non é cosa d’ alcùn mo- 
menlo. 

lo V amo et onoro alpari 
di quànli ne sono in questa 
cillà, nessùn Iracndone. ' 

In qu 'ello che per me si 
pub , spendèlemi senza m- 
pàrmio. 

V’ amo alpari di carissi- 
mo fralello. 

Cio J'u d' intprno agli 
ùUimi di del Lùlio t arcato. 

Le arnorevolezze rostre 
mi son fille nelV ànitno con 
saldissimi chiùdi. 

Se mi farete di ial desi- 
derio contenio , vene senti-’ 
rà eterno àbbligo. 

GU é molto ben venuto- 
Jatlo ilpensléro. 

lo npn lo conosco , e non 
vbglio stare a lui. 

Se io non fossi per èsser 


S’attaquer à plus fort quê 
soi. 


SI elle ne reste pas tran- 
quille , elle pourra s'eo 
trouver mal. 

Il n’est pas riche , mais il 
est suilisamment à son 
«ise. 

Pour moi , je le regarde 
comme perdu. 

Ce n’est pas une chose 
d’importance. 

Je l'aime et je l’estime 
aulaut que qui que ce soit 
dans celle ville , sans* aa- 
cuiie exception 

En tout ce qui est possi- 
ble , emplojez-moi sans ré- 
serve. 

Je vous aime autant 
qu’un frère chéri. 

Ce fut vers les derniers 
jours de jaillet dernier. 

Vos bontés sont profon- 
dément gravées dans mon 
cœur. 

Si vous satisfaites mon 
désir , je vous en aurai uno 
éternelle obligation. 

Il a bien réussi dans son 
projet. 

Je ne le connais pas, et 
je ne veux pas m’en rap- 
porter è lui. 

Si je ne devais pas éiro 
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cost) di hriève , scriverei 
più a lungo. 

GU risponderà corne io 
passa. 

EgU sarà ardito vedendo 
il bello. 

Per appiccàr mtschie , ei 
voletant' oro. 

T'oi avete tutto Jiatto , ed 
egU sene fa bello (i). 

. Fugg}rene tutti a spa- 
venio. 

Vi guàrda sempre con ci- 
pigUo O ghignojalso. 

La manda d' oggi in do- 
mane. 

Ogni voila che ha bevu- 
to troppo , cància la mbglie 
corne Dio vel dica. 

L'açetefatto contro allô 
st bmaco mio . 

V oi sapete molto ! 

Jo lofarà senza manco 
nessuno. ' 

Volete vol ch’ io meni 
mbglie senza dote ? 

Fate corne più vi ça a gè- 
nio. 

Torniàmo a bomba. 

Da quel tempo in quèFho 
amato da figHublo . 

Sapete di vino. 


auprès de vous sous peu , 
je vous écrirais plus au long. 

Je lui répondrai dès que 
je pourrai. ' ■' 

L’occasion l’enhardira. 

Four attiser la discorde , 
il vaut s«n pesant d’or. 

C’est vous qui avez tout 
fait J et c’est lui qui s’en fait 
honneur. 

Ils s’enfuirent tous épou' 
vantés. 

Il vous regarde toujours 
d’un air en colère , ou avec 
un sourire faux. • 

Il remet toujours au len- 
demain. 

• Toutes les fois qu’il a 
trop bu , il bat sa' femme. 

Vous l’avez fait contre 
mon gré. \ 

Vous n’y entendez rien. 

Je le ferai sans faute. . 

t ' 

Voulez-vous que. je pren- 
ne une femme saps dot ? 

Faites comme il vous 
plaira. 

Revenons à notre sujeti 

Depuis lors je l’ai aimé 
comme un fils. 

Vous sentez le vin. 


(i) Parti bello d’ wta eosa , signifie farscne onore f' tnaî» ecU« 
mémo expression peut signifier Btusi: riuscire a bene d'un negoziis,- 


•( 


.1 

r- 

t1 


' t 

i 


' •« 

i 

f 

■I 

f 


Digitized by Google 


«64 ' MÔDlSCELTI 

Come si porta egli? 


Voi vene sicte stato’ca- 
giàne da voi stesso. . ■ 

Chi vi pàjo io ? ‘ 

EgUèmio amico insino da 
Janciiillo. 

Blsogna che gli andiàte 
aversi, sé votetechep’ ami. 

Chiimbiànca ta casa, fa 
%'uàle apiggionàre. 

I il diàpolo. ■ • "1 
il diapolo in un I 
canne to. I 

il diàpolo e pèg- \ 
gio. I 

il diàpolo in I 
moniagna. J 
Non sipubjare senzaoxx 
dimeno, ■ 

Se neja- un gran dire, i' 
•Me V ha fat ta dbppia di 
'figura. .... 

• H sole non pub stare a us- 
cire una mezi’ ora. 

Non è'pasto per noi. 

Sono uscito stamattina 
assài per tempo . 

Andiàm via ratti , che si 
fa tardi. Tira , tira. 

Ba portato a casa di 
molli quattrini. 

Più vie fanno capo a 
quèlla piàsza. 


Comment se comporte- 
t-il? 

Vous en avez Ja seule 
cause. 

' Pour qui me prenez-vous? 

Il est mon ami depuis 
son enfance. ' ’ ' ' 

' Il faut que vous les’econ- 
diez , si vous voulez qu'il 
vous aime. ■ ' ' ' ' 

( Ce proverbe se dil d'une 
Coqoette qui se pare pour 
plaire ). 

Maintenant il fait tousses 
efforts. ’ ' 


Ou ne peut s’eu passer. 

• T ■. 

On en parle beaucoup. 

Il m’a trompé double- 
ment. < I- • 

Le soleil ne tardera pas 
une demi-heure à paraître. 

Ce n’est pas un mets pour 
nous. 

Je suis sorti ce matin de 
fort bonne heure. 

Allons-nous -en promp- 
tement, car il se fait tara: 
vite , vite. 

11 a rapporté beaucoup 
d’argent chez lui. 

Plusieurs rues abouli.s- 
sent à cette place. 


Digitized by Google 



SELLA T.O.SCA 

Nnn mi làacifk. irifinoc- 
chiàre colle sue tantqferate.. 
'■ Ji: dehpari cortese e se- 
vero. . ... 

Çuèsla è la.'cagiàne 'ehe 
mi stringe al partire. 

, Ci si porrebbe qualch’àr- 
dine migliàre, . r 

J O non me>n" impàccio,' 

Manco male ch’io ti trwo. 

1 C* apete data dentro. 
t Non posso dire che gli 
amici subi sono scarsi , 
{fuàndo gli vedo venire a 
desinare. , 

Vo’ vedere di dargli nelV 
umore , ph' egli ha del ga- 
Jantuàmo. 

. ■ Cib mi quàdpa rnolto > e 
mi piène in tàglio. . ; 

- Ua V asso nel pentriglio. 

Che strana fbggia di pSs~ 
tire ! 

Sono ito a bubnajede. 

Sono ciànce da dar ad 
intèndere a’ merlotti. ; 

Fa sembiànti d’ aspet~ 
tard. • !.. . ... A ' 

• ' O che piso di tristo I 

Abbiàtevi mente. 

Amico , voi pizzicato del 
Jolie. 

I libri ci tr'arranno * di 
mattana. 

Correle pure, io che son 
vècchiOfPi terràdiètro adà* 
gio. 
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Je ne me laisse pas, sé- 
duire par scs conles. 

11 est aussi poli que sé- 
vère. 

Voilà le raolil' qui .me 
force à partir. 

Il faudrait qu’il y eût 
plus d’ordre. 

Je ne m’eo.mêle pas. 

A la bonne heure , je te 
trouve enfin. 

Vous l’avez deviné. 

Je ne puis pas dire que 
ses amis sont en petit nom- 
bre , quand je les vois ve- 
nir dîner. , 

Je veux lâcher de lui plai- 
re , car il a l’air d’un galant 
homme. 

Cela me convient j et 
m’arrive fort à propos. 

lia la passion du jeu. 

Quelle étrange façon de 
s'habiller ! 

J’ai été de bonne foi. 

Ce sont de ces histoires à 
faire croire aux sots. 

Ih a l’air de nous atten- 
dre. .. ... . .. 

Quelle mine de fripon ! ■ 

Prenez garde à vous. 

Mon ami , vous êtes tm 
peu fou. 

Les livres nous désen- 
nuieront. 

Vous pouvez courir , moi 
qui suis vieux , je vous sui- 
vrai tout doucement. 
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■ Abbiàfno tratto un gran 
dado. 

Pub egli èssere che V ab~ 
biàte lasciàto solo? 

" Nèn'^la perdOna a nes- 
suno. ■ ' • < 

-- Vi giùro affè , che , se 
v' accade pià , ne piange- 
. rète a cald’ occhU 
Non occàraltro. 

Egli sia bello e fresca l 
Mi snàccioU iltttio resta, 
emelacorro, . 

DHemi un gran gaglibjfo, 
s’ io non sofar le Jbrche. 

Ha permarito un dormal- 
Jubco. ' 

Che n' è di colèi ? Ha élla 
piit quègli occhi szi rihaldl 
che mi fecero pazziàre ? 

Siète cotto spolpo di lei. 
Mi par di vederla ancora 
con quelle goteUine rosse e 
tonde , e con quèila guar- 
datiira allegro -e. vivace, ' 
Sarebhe pràprio un danno 
guaslàrgli il sotmo. 

*4 . ■ 1 , .1‘. 

Coliii pestq. t àcqua nel\ 
mortàjo. I 

Colùi pesca pel procbn- \ 
solo (i). / 

Colùi tende le reti 'alK 
vente. J 


(i) Le poUson quW pècliait à 


SCE LTl ' i \ ^ 

]Sous avons fait un grand 
coup. > 

Est-il possible que voua 
l’ayez laissé seul ? ■ > 

11 ne pardonne point. 

Je voua pronnets que , si 
cela vous arrive encore , 
vous vous en repentirez. 

Cela suffit- 

Il est frais I 

Qu’il' me paye ce qu’il 
nae doit encore , et je m’en 
vais. > 

Dilesque jenë suis'qu’UQ 
sot , si je ne sais pas faire 
l’ignorant. ' . . ’ ‘ 

Elle a pour mari un im- 
bécille. • ' 

Qu’est-elle devenue? A- 
t-elle encore ces jolis yeux 
fripons qui me firent rafo- 
ler ? . . 

Vous êtes épris d’elle.. ;■ • 

Je crois la voir encore 
avec ses petites joues roses 
et rondelettes, et avec ca 
regard gai et vif. > 

Ce serait vraiment dom« 
mage de troubler son sotn- 
meil. 


Il travaille en vain/. 

M»i A • 

• • • ' » ' sr *«. 

Florence anciennement, entre Na 
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'AJfogherebbe in un bic- 
chier d' àcqua, 

At'etefuggito la letnpesla 
sotto un vélo. 

Sa bene lisciàre la coda 
alla golpe. 

Voi yà/e la diceria ai 
porri. 

Acete aizàlo i cani air 
erta , e poi vêla siète colla. 

Guardàte quel meschino 
che si dà la scure sui pro- 
prj pièdi. 

Voi andate mosfrando 
altrhi la lima nel pOzzn. 

Si làscia fuggire i pesci 
coin délia padella. 

Favellate pur Itbero. 

Volele fare a càrrer me~ 

CO ? . 

Non tante cirimànie , io 
ràglio dar dentro. 

Voi f 'arete il mèglio\ a 
non datvi questi impacci. 

Tiriàmoci un po piùquà. 

Vo a passar due giàmi 
a una villelta qu't pressa , 
che ho presa a fit(o. 

Mi sono accorto che vor~ 
reste il dàndolo del Jdtto 
mio. 


11 se noierait dans un 
verre d’eau. 

Vous avez pris une pré- 
caution inutile. 

11 sait bien flatter. 

Vous prêchez à des sourds. 

« 

Vous les avez excités à se 
battre, et vous vous êtes 
sauvé. ' 

Voyez ce malheureux qui 
SC fait du tort 2k lui-même. 

Vous voulez en faire ac- 
croire. 

11 n’est propre à rien. 

Vous pouvez parler libre- 
ment. 

Voulez-vous jouter à la 
course avec moi ? 

Pas tant de façons , je 
veux commencer. 

Vous ferez mieux de ue 
pas vous en mêler. 

Mettons - nous un peu 
plus de ce côté. 

Je vais passer deux jours 
dans une petite maison .de 
esmp^t^ne , que j’ai louée 
près d’ici. 

Je m’aperçois que vous 
voudriez vous amuser de 
moi. 


ponts V ccchio et Ruhaconti , appartenait an chef des juges et des no- 
taires , qui avait sa résidence près de FAmo, aura les deox ponts. 
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Guardàte quèlla vecchtàc- 
cia che ci, fa cejfo. 

^Jfe m’ incresce di quèlla 
giovinètta. Che belV àrial 
Che gràzia ! Che gentil 
portamento I 

Eh I tacete un traita . 

Non mi tenete piU qui a 
piuàlo. 

Ha in tasca cento matas- 
se e gomitoli d' intrighi e 
dt invoiture. 

La casa mia ha riuscita 
sulfihme. 

TqnC è , non è si goffo 
corne d'icono. 

Èpoèta é improvviso piîi 
che maraviglioso ; canta , e 
subna ogni sorte instru- 
menta. 

Non sa quèllo che vi vo- 
gliute dire. 

È hen degno d" èsser ti- 
rato innanzi. ' 

GU riluce il pelo. 
lo sarà in purito al rit or- 
no vostro. 

lo non vbglio mondàr 
nèspole. 

Ha Jatto unjistolo (l)'ï 
d’ una bolla acquajubla. { 
D’ un pellicino (2) haC 
Jatto un cànchero. . ' * ) 

Ci avanza del tempo. ' 

(i) Fistolo , savoir Jistola.- , | 
(a) Peltieino , piosota belle. 


Voyez celte vilaine vieille 
qui nous fait des grinaaces. 

Ma foi , cette jeune fille 
me fait de la peine. Quelle 
belle tournure.' Quelle grâ- 
ce .' quelle jolie démarche ! 

£h ! taisez-vous une fois. 

Ne me faites plus atten- 
dre. 

C’est un fourbe et un in- 
trigant. 

,, \ 

Ma maison a une sortie 
sur la rivière. 

Certes , il n’est pas si sot 
qu’on le dit. 

C’est un poète improvi- 
sateur, dont le talent tient 
du prodige : il chante, et il 
joue de toute sorte d’ins- 
trumens. 

Je ne sais ce que vous 
voulez. dire. 

Il mérite bien de l’avan- 
cement. 

Il est gras et vermeil. 

Je serai prêt à votre re- 
tour. ( 

Je ne veux pas rester à 
rien faire.. " 


D’un petit désordre il en 
1 fait un grand. 


Nous avons du temps de 

reste. 

4 
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Appena V hanno vhto , A peine l’onl-ils vu qu’il 
ed egli se V è batluta. s’est sauvé. 

Fra essi è delV amaro. Ils sont brouillés. 


Arate drilto . 


Faites votre devoir. 


Ho Jatto quèl tanto che 
m’avete imposto. 

Il signàr Lu'rgi sarà sem- 
pre stimato per tutlo , e 
avuto caro. 

Chi mi vuôle P Chi mi 
chiàma? Oh l siète voi , eh? 
mi parevate , e non. Be' , 
che domandate? 


' un dare un pu-'' 
gno in ciélo. 
îun torre a pet-\ 
È stato\ tinare un r/c-i 
cio. 

^ un lisciàre una\ 
spugna. 

a Legnàja(i). 
a querceto. 
alpino. 
ait olmo. ' 
al lèccio. 
in perticàja. 
acastagneto. 

GU sono State unte le\ 
spalle colla madreseli>a(%) .1 
È un po 'cta a vettura. 


È stato 
mandato 


Non la vbglio con lui. 


J’ai fait tout ce que vous 
m’avez prescrit. 

M. Louis sera toujours es- 
timé et chéri partout. 

Qui me demande? Qui 
m’appelle? Oh I c’est vous, 
j’étais incertain. Ho .' bien , 
que désirez-vous ? 


C’a été un travail bien 
inutile. 


Il a reçu des coups de 
bâton. 


C’est un poète merce- 
naire. f 

Je ne veux pas de dispute 
avec lui. 


Non vêla pigliàle cosl TouX doux, ne prenez 
calda, adàgio un poco. pas l’affaire si chaudement. 

(1) Legnaja, petit vltlage prés de Florence. 

(a) MüdreseWa , plante appelée ansai abbracçiabotchi. 


* 
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Tenetegli unta la bocca , 
e sarà voslro oratore 

Lasciàte andàr t àc<fua 
verso dove va, 

O che belli occhiha colèi 
e corne gli avvental Che 
boccuzza ha quelt altral 

Vedeie colèi con, quèlla 
capellatura d’ oro. 

Fatti in là, villanàccio. . 

Vedete che ci Janno le 
bocche. 

PigUàte il gastigamalti 
per parla in opéra, se voi 
deste in loro, 

î'orrèi sapere come_ si 
sia iljatto. 

Andiàmo pur via, che 
Fora sija tarda. 

Venite a' Jerri (i), e 
sped'itevi. 

Appena nd ha veduto , 
î ha data addiètro. 

Non Ju veduto mai il 
piti bel tiro. 

Cià Jarà giubco per voi. 

lo non so onde il Mon do 
ùhbia maggibre il dannot 
se dqgli stolti^ o dagli «ô- 
mini rei. 1 . • 

Se v' è di gusto , tomate 
domaitina a . ogni vostm 
posta. 

(i) Vende 4 Û fteri , venile a Im 


DoDDeZ'Iui des diners » 
et il vous prônera. 

Laissez couler l’eau. 

Quels beaux yeux a cel* 
le-là , et quels regards elle 
lance ! Quelle jolie petite 
bouche a cette autre ! 

Voyez cette femme à la 
chevelure blonde. 

Retire-toi d’ici, vilain. 

Voyez , ils nous font des 
grimaces. 

Prenez le bâton pour vous 
en servir si vous les rencon* 
Irez. 

Je voudrais savoir le fait. 

Allons nous-en , car il se 
fait tard. 

Venez au fait et dépê- 
chez-vous. 

A peine m’a-t-il vu qu’il 
a rebroussé chemin. 

On ne vit jamais un plu» 
beau coup. 

Cela pourra vous conve- 
nir. 

Je ne sais pas lequel , 
d’un sot ou d’un méchant , 
est plus nuisible au monde. 

Si cela vous plaît , reve- 
nez demain matin , à votre 
loisir. 

». > 

la eorto {vente alla eonclusioné). 
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Tu m' hai visa d' un tra- 
_furello . 

Misuràlevi, andate stret- 
to. • 

Quàndn mi verni il pane 
sarù scemo di lutli i denti-, 

Di qui a domani ei pôs~ 
sono mè itéré in sesto moite 
cose. 

In lui sta 11 quàndo e il 
corne d' ogni cosa. 

Perché vole te pigïiàrvi 
un tal pensiére ? 

Burlate, 0 pur dite da 
vero ? 

Burin su quèStO fatto , 
perch' egU ha del ridicolo. 

Un lavdcapo non gU è 
mancato. , 

0 che bel tiro , se ve Vac- 
coccava ! 

Ci guàrdano soit’ 'ecco. 

A petto a lui siète un 
eèncio molle. 

Vedete corne la Marié t ta 
h attillata -, e corne la Flor^ 
dispina è rinJVontita I ' 

Non v’ è pcrsona che la 
fiàti. 

L’aeete tocco al vivo . 

Sono stato a complir col 
signbr govematore. 


Tu m’as 1 air d’uD fripoo. 

Mesure* vos moyens , 
soye* serré dans la dépense. 

J’aurai du pain à manger 
uand je n’aurai plus de 
enis. 

D’ici à demain , on peut 
faire bien des choses. 

C'est à lui à ordonner 
quand et comment. 

Pourquoi voulez - vous 
vous donner cette inàtiié- 
tude 7 

Plaisantez-vous, ou par» 
lez-vous sérieusement? 

Je plaisante, parce que 
cela me paraît ridicule. 

On a dit bien du mal de 
lui. 

Oh I le beau coup , s’il 
vous avait altrappé 1 

Ils nous regardent en 
dessous. 

A. côté de lui , vous êtes 
une poule mouillée , ou un 
imbécille. 

Voyez comme Mariette 
est tirée à quatre lÿingles, 
et comme Fleur-d’Epine est 
brillante ! ' 

Il n’y a personne qui 
fasse attention à elle. ' 

Vous l’avez piqué au vif. 

Je suis allé complimei^- 
ter M. le gouverneur. 


s 
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Sono uàmîhi mal creàti. 

Vostro fralello ajfet- 
iando le creànze e i conve- 
nèvoli , è un /astidio e una 
hriga dajarintisichire. 

M’ avete Jatto J’ar mula 
nteiz' ora. 

Non m’ è capitato alcùn 
séntore di lui. 

Il vostrojdnte m’hapre- 
sentato un letterino, em’ha 
chièsto la mància. , 

Che rilièva ? 

Fa le maggiàr pazzie, e 
ne mena il vampo , e se ne 
vanta. . , 

Se sapeste il tempone che 
quèsto caniot>aJe ci demmo 
a quèlla villetta , ne mene- 
reste smànie per inv'tdia, 
Tutto il di a zonzo ela se- 
ra , scherzi e ialli tutta 
quànta la notte. 

Non v’ innamorale , che 
guài a voi ! 

Si è fatio lo schéma e la 
jfàeola di tutti , e non se 
Il .avvede . 

Vièni , vita di quest'àni- 
ma, e luce veradegli occhi 
mièi'f il cièlo ci conduce. 

. Ve' che bràcciadineve , 
che guàrdo allegro , che 
piède lindo e snello ! 

Ha vendute le grascc in 
erba. 

Tu armeggl. 


tCELTI 

Ce sont des gens mal 
élevés. 

Les politesses et les céré“ 
monies de voire frère , le 
rendent ennuyeux à la 
mort. 

Vous m’avea fait atten- 
dre une demi-heure.' 

Je n’ai point entendu 
parler de lui. , 

Votre valet m’a présenté 
un billet , et m’a demandé 
pourboire. 

Qu’importe 7 

Il fait les plus grandes fo- 
lies , il en est lier , et il s’eu 
vante. 

Si vous saviez quel bon 
temps uous avons passé.à 
cette petite maison de cam- 
pagne , vous en seriez trop 
jaloux. Tout le jour en pro^ 
menades , et le soir des jeux 
et des danses pendant toute 
la nuit. 

Ne devenez pas amou- 
reux , car , malheur à vous I 

Il est devenu la fable et 
la risée de tout le monde , 
et il ne s’en aperçoit pas. 

. Viens , délice de mon 
Âme J le ciel nous conduit. 

Vois quels bras de neige, 
quel regard vif , et quel 
pied joli et léger ! 

Il a rnatigc son blé en 
herbe. - 

Tu radotes.' ‘ 
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Sono délie solite sue smar~ 
giasserie. 

Son e tempo di rèndervi 
lapalladi rimhalzo. 

Vede chef injinocchiàte, 
maja pista di non se n' av- 
vedere. 

Non grattale il corpo ai- 
le cicale. 

Che vezzoso cagnalino l 

iVi ha regalato unostùc- 
cio. 

Ce ne fosse de' nemici si 

Appena V ha veduto , ha 
alzato i mazzi (i). 

Quànto io so , tanto io 
dico. 

Oh ! voi P are te il gojfo 
animalone . 

Ora açefe Jatto il secon- 
da marrone. 

Il vostro h stato il soc- 
corso di Pis a (2) . 

È un chiacchieràne , che 
ha le bolge piène dijandà- 
nie. 

Noji poglio che mi ci 
colga. 

Vedendn hallàr coloro , 
non posso te/iere i pièdi in 
brtglia. 


Ce sont de ses bravades 
ordiuaires. 

Il n’est pas temps de 
vous répondre. 

Il voit cjue vous le trom- 
pez , mais il fait semblant 
de ne point s’en apercevoir. 

N’éveillez pas le chat (jui 
dort. 

Quel joli petit chien ! 

Il m’a fait présent d’im 
étui. 

Plût à Dieu qu’on eût des 
ennemis de cette espèce! 

A peine l’a-t-il vu qu’il 
lui a montré le poing. 

J’en dis autant que j’en 
sais. 

Vous avez l’air d’un sot 
animal. 

Vous avez fait encore 
une seconde faute. 

Votre secours est arrivé 
trop lard. 

C’est un impitoyable ba- 
vard. 

Je ne veux pas qu’il m’y 
attrape. ^ 

En les voyant danser, je 
SUIS bien tenté d’eii faireau- 
tant. . 




(i) Ahare i mazzi. Cette expression a plusieurs significations , rjne 
l’on peut voir tlaiis le dictionnaire de la Cnisca. La plus commune est : 
levaesi in collera , e essor pronto a haltere. Elle est tirée de l’.action 
des imprimeurs quand ils lèvent les baltes pour noircir les planches. 

(ï) Le secours des Pisaus arriva trop tard. 

18 
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Non potendo piùjar sot- Ne pouvant nias faire le 
tomano , V ha data pel mal en secret, il le fait à dé* 
mezzo alla scoperta. couvert. 

• Non vi date briga , che Ne vous inquiétez pas, les 
le cose andranno bene. choses iront bien. 

Colle sue invenzibni fa Par ses ruses , il fait voir 
parère V un due. une chose pour l’autre. 

Vol scambiàte lecartein Vous voulez donner le 
mano. change. 

Non fate mostranessuna N’ajrez point l’air d’avoir 
d' avèr paùra. peur. 

Sono ubmini che fan lor Ce sont des hommes qui 
fubchi negli orci. agissent sourdement. 

È pipistrello v'ecchio (l). C’est un vieux renard. 

Egli fa. la lionèssa. Il se promène en atten- 

dant. 

Earemo fare una frittata Nous ferons faire une 

coizbccoli. omelette au jambon. 

Avete fatto la zuppa in Vous avez travaillé en 
un vàglio , ou nel panière , vain . 
ou in una rete . ^ 

Avete data nella scarta- Vous avez été mis à l’é- 
ta ( 2 ), cart. 

Riposiàmoci un taniino. Prenons un peu de repos. 

Siète punto ben bene, e Vous êtes amoureux fou. 
sapete d' innamorato che 
animorbate. , 

Voi avete troppo del de~ Vous êtes trop délicat. 
licato. * 

Avete una mbglie f tort a. Vous avez une femme 

hitorzolata^ , più superba revêche , plus orgueilleuse 
d' ogni gallo pià cresfufo , qu un paon , plus légère 
pià vana e leggièra d' una qu’une plume , plus volage 

(i) Pipistrello vecchio. On dit aussi putta scodata , ou uomo ucci- 
vellato. 

(a) NeUa scartata, sous-entendez cartn,- nella earta scartMa. 
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galla, più volUhile d'una 
J'ai-falUi, più dispettosad' un 
can bottolo (i ). 

Hanno tutti preso il pu~ 
lèggio., 

Ce V ave te barbota. 

In quèsto io sono del 
vostro. 

Va , che tu rampa il col~ 
lOfpezzàccio di poitrone. 

Corbi e colombe non sta- 
no bene insieme. 

Vi siète apposto. 

Aveto presa pàglia in 
becco . * 

Ha rnluto Jar troppo del 
domestico con lei , ed ella 
gli hajàtto un lavacapo col 
ranno caldo. 

Lasciàtelo ahbajàre , 
ch' egli é un carotàjo (2). 

TJh ! Voi siete un gran 
ribaldo. 

Scioccherèlle che siète , 
voi parlate ben da ragazze. 

Cheti, io sento gente. 

Vedete corne Jd bene t in- 
diàno ( 3 ). 


275 

qu’un papillon , et plus har- 
gneuse qu’un petit chien. 

Ils se sont tous sauvés. 

Vous nous avez attrapés. 

£11 cela je suis de votre 
avis. 

Piiisses-lu te rompre le 
cou, vilain poltron. 

Les bons et les méchans 
ne sont pas bien ensemble. 

Vous y êtes précisément. 

Vous avez votre afTaire. 

Il a voulu se familiariser 
trop avec elle , et elle l’a 
relevé d importance. 

Laissez-le dire , c’est un 
hâbleur. 

Oh î vous êtes ui^grand 
fripon. 

Folles que vous êtes , 
vous parlez bien commedes 
enfaus. 

Taisez - vous , j’entends 
quelqu’un. 

V oyez comme il sait faire 
l’ignorant. 


(i) Can bottolo, espèce de petit clüen hargneoz. 

J^ttoli trova poi , venendo in giuso , 
lîinghiosi più che non chiede lor posta , 

E da lor disdegnoso torce ilmuso. D.inC. Purj. 

(s) Carotajo , Jiccator di carote ,• di bugit, I 
(3) L'indiano; il forestière , l’étranger. 
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Pensate se abbiàrno al- 
lungato il coUo. 

Stèle sàzio di darmi la 
quàdra ? 

Çuàndo sono a discàrrere 
con s'imil gcnte, io pongo 
mia vigna (i).- 

Veggo g en te ventes ene 
air in çuà. 

Voi non m’ avete visa 
d'açerei a tcnèr sempre le 
maniacintola. 

Credete a me che, corne si 
suol dire , conosco i polli 
mièi. 

Mi rassembra uscito del 
seminato. 

Dice carnte grosse corne 
pedài di pi/ii. 

Siète in su quel fare. 

Io mene vo alla bubna. 

Son^ bej)e da^forche. 

Di gràzia , non gli fate la 
vista lorta. 

Mi,fu serrât a la porta in 
su gli occhi, nè mai, per 
picchiàre e ripicchiàre più 
voile , mifu aperta. 

Ora è tempo di stare al- 
legraniente , e di dure ne' 
ntlli (2). 


Jii^ez si nous attendions 
impatiemment. r 

Etes-vous las de me plai- 
santer ? 

Quand je cause avec de 
telles gens , je ne les écoute 
pas. 

Je vois du monde venir 
de ce côté. 

Vous n’avez pas l’air d’un 
homme à rester toujours 
sans rien faire. 

Vous pouvez m’en croire, 
je me connais en hommes. 

Il m’a l’air d’un fou. 

Il débite des contes ab- 
surdes. 

Vous êtes de même que-, 
lui. 

J’agis sans façon. 

Ce sont des tours penda- 
bles. 

De grâce , ne le regardez 
pas de mauvais œil. 

On me ferma la porte au 
nez , et j’eus beau frapper , 
on ne me la rouvrit point. 

Il est temps de s’amuser, 
et de faire des folies. 


(i) Pongo una vigna , je fixe mon attention sur nu antre R>jet. On 
sait que l’artion de planter des vignes demande toute ruttention. Vir- 
gile a dit : pone ordine vîtes. 

(a) Dar ne' rulli {ruzzare, saltare , faire des folies), expression 
tirée du jeu de quille j. 
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Parvi ’ tempo da quisti 
haccani (1) 

Ognuno vuàl Jar delTùl- 
Uo. 

Af’ ha venduto fli torla 
per Jdda , e incartocciàte le 
vecce perpepe. 

Çuèsta pèrdita l'ha tocco 
nel pivo^, e giUntagli oltre 
al midollo. 

Non so che mi pi dire. 

A che m' app'rglio ? 

Ve’ che riso inserpen- 
tito ! 

Mi son risoluto , per 
quànto è in mia mano , 
trarlo d'intrigo. 

Sento un gran stropic- 
c'io di piedi , e un gran 
zonso dipoci sottoeoce. 

Siiccia , ribaldone. 

Faremo un Jrittatone 
colle pianelle , che gareggi 
col sole. 

Fccolo raso d’ ogni suo 

bene. 

* 

lo non posso svblgere lo 
sguàrdo in altra parle , non 
■che il piède. 

Non pensate che si lasci 
por V ugna a’ gheroni (2). , 

L’ ho incontrato su per la 
scala. 


Est -ce là le temps de faire 
de pareilles folies? 

Chacun veut faire le sa- 
vant. 

Il m’a trompé. 

» 

Il a été bien sensible à 
leur perte. 

Je ne sais que vous dire.' 

Que dois-je faire? 

Voyez quel air méchant! 

Je veux , si je puis , le ti-. 
rer d’embarras. 

J’entends un grand bruit 
de pieds , et un murmure, 
confus de voix sourdes. 

Attrape , grand coquin. 

Nous ferons UD« énorme 
omelette au jambon. 

Le voilà privé de tout son 
bien. 

Je ne puis porter ailleurs 
mes regards , et encore 
moins mes pas. ’ 

Ne croyez pas qu’il se 
laisse prendre. 

Je l’ai rencontré en mou; 
tant l’escalier. 


(i) Baccano , mot tiré des fêles de Bacchus ; en lat. 

(a) Gherone , formé de giro (bord d’une robe) , esc â peu près le 
même que girone. ■"'x 
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A noîja mestièr chiùdet 
gU occhi, ejarda soidi, 

~ Fnrse ch’ è nota in casa 
sua alcun sinislro (i). 

Andate avviàlepi in~ 
nanzi. 

'Ha provato in se il con- 
trappàsso. 

Ho da dirvi cose di ' ma~ 
raviglia. 

E roi ci recate buàne 
nuàve P Oltime le vi reco. 

Quèsti non sono chelez~ 

ar(2). 

Mettètevi un pà nei piè- 
disubi. 

A dirvi il vero , Jareste 
il mèglio a non vene impac- 
ciàre. 

Fate a modo d’un pazzo, 
îevàtene il pensiero. 

Avete preso a corifettare 
una rapa. 

Quàndo a uno s’ aguzza 
V appetito , non voie a dire 
che la came è tigliosa (.}). 

Avete già ilnodo al colla. 


Il faut que nous fermions 
les yeux , et que nous fas- 
sions la sourde oreille. 

Peut - être est - il arrivé 
quelquji malheur chez lui. 

Allez , marchez 'devant 
moi. 

11 a subi la peine du ta- 
lion. « 

J’ai à vous dire des cho- 
ses élounantes. 

Nous apportez-vous de 
bonnes nouvelles? J’en ai 
d’excellentes. 

Ce ne sont que des mi- 
nes. 

^ Mettez-vous un moment 
à sa place. 

Vraiment , vous feriez 
mieux de ne pas vous en 
mêler. 

Suivez le conseil d’un 
ami , n’y pensez plus. 

Vous avez entrepris une 
cho.se inutile. 

Quand on a bon appétit, ^ 
on n’est pas dilücile sur les 
mets. 

Vous avez la corde an 
cou. 


(i) Sinistro, soDS-entendez caio. Les dictionnaires disent que le mot 
tinistro est tantôt nom , tantôt adjeriif,- ils supposent donc que le même 
être est h la fois substance etaccident, matière et esprit. 

(a) Lezzi, dalaüa blondit Ue , flatteries faites par gestes, atdtn- 
des ou paroles. 

(3) Tigliosa , filandreuse; ce mot est formé du nom de l’arbre appelé 
tiglio , idlenl. 
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Se stesse a me a corrèg- 
gerlo , io gli Jarei sul dosso 
un sonàrdi manganelle che, 
s‘ egli p’ açesse iljarlo , nu~ 
acirebbe. 

Non mi statepiù su per le 
tantqfere (l). 

Lasciàmo andàr quèsti 
ghinbizzi. 

Voi,che bazzicafe spesso 
in casa sua , parlàteïe dimc 
cosi di soppiàtto a teco 
meco. 

Siète caduto in un mal 
guàdo. 

Voi rimarrete Jiiàr delle 
sbglie. 

Çuesf orzo non è Jdtto 
pei pos/ri denti{ 2 ). 

Forse egli ci caçerà di 
stcnti (3). 

T’ empirà il canes-\ 
tro d' erba amara. I 

Ti saprà d’ amaro, ou > 
ti sarà un boccone àj/i-j 
co. ) 

M’aeete diserto . 

Credo che sia già un 
mese ammano arnmano{i(). 


Si c’claità moi de le cor- 
riger, je le rosserais d’im- 
portaoce. 

Ne m’entretenez plus de 
balivernes. 

Laissons - là tous ces 
contes. 

Vous qui la voyez fré- 
quemment , parlez -lui de 
moi téte-à-téte. 

Vous vous êtes mis dans 
un mauvais cas. 

Vous serez exclus. 

Ce morceau n’est pas fait 
pour vous. 

Peut-être nous tirera-t-il 
d’embarras. 


Cela te fera de la peine. 

Vous m’avez désolé. 

Je crois qu’il y a déjà 
près d’un mois. 


(1) Tantajere, ciancie, 

(2) L’orge est la nourriture des Ânes. Par cette expression , ou a donc 
aussi l’iutention de dire à celui à qui on adresse cesmols : Vous êtes un 
dne. 

( 3 ) Cavar uno di stenti , ou di pan dura , signifie : tirer quelqu’un 
de la misère. 

( 4 ) Credo che sia già vicino a compirst un mese, je crois qu’il j a 
déjà près d’un mois. C’est le sens précis du teste. 
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Vandài un giorno di J’y allai un jour de fêle. 
sciàpcro. 

Se non è altro, io sono in S’il n’y a que cela , Je suis 
piède. rassuré. 

Sapote ch' io non vi dis- Vous savez que je ne vous 
dissi mai nulla. ai jamais rien rel'usé. 

Vàglia Dio che non vi Dieu veuille que vous no 
sàppia d’ àglto ! vous en repentiez pas 

lo temo di non entrare Je crains de me mettre 
in una maciùUa. dans 1 embarras. . 

prometto di darvi Je vous promets de vous 
ajiito a ogni stretlo (i). aider au besoin. 

Manda quèste due rosel- J’envoie ces deux petites 
line alla mia morosa. roses à ma bien-aimée. 

Mille Itt'igi sarèbhero il Mille louis feraient l’af- 
Jatlo. faire. 

Sediàrno su qu'esta gratta, Asseyons-nous sur ce ro- 
dove Cl tira un pà di venta, cher , où il fait un peu de 

vent. 

Vèglia le nota intereper II passe les nuits entières 
le tische. dans les inaisons de jeu. 

Sppssa ri J'u fatto il collo Vous fûtes souvent trom- 

giocàndo. pé au jeu. 

Se sono reduto daçe loi , Si l’on me voit où elle est, 

ognuno mi pon mente, e chacun y fait attention, et en 

ciàrla. jase. 

Çuello che avete testé Je ne pense pas que ce 
Jiatto non mi pare che stia a que vous venez de faire soit 
martello ( 2 ). épargné par la censure. 

Fate ,se sapete , per di- Faites tout ce que vous 
sciorai daquesto làccio, egli pourrez pour vous dégager 
€ un voler notarein una ri- de ce lieu , mais vous n en 
trosa (3). viendrez pas à bout. 

( 1 ) A ogni stretlo , a ogni angoscia , che dà. la slretta al cuore. 

(i) Stia a martello , résista alla censura. A l’épreuve du marteau , 
on reconnaît la pureté et la solidité du fer. 

(3) Ritrosa tT acqua ; latin , vortex , tourbillon d'eau. 
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Çuèsto è il cantare ! 

Çufsti vostri canti mi 
pàjono orsate. 

Mi sono accorto che gU 
pare te bello. 

Ha i più hegli occhi che 
mai si s edèssero . 

Questa volta murerete la 
xostra Jùlibrica a secco{^l). 

Egli se n’ e itn , ed in son 
rimasto un bel fdgiuolo in 
asso (2). 

Ln pàglio str'ngere ira 
T ùscio e il muro. 

Vbglio P en ire a’ fer ri , 
non e più tempo da star a 
vederè. 

Vi saranno guàstc Vubva 
nel paniere. 

Dica chi vuble , io Jdrb 
orecchi di mercante. 

Orsù , hadate ai ^atti 
vostri. 

Abbiàmo avuta una hat- 
tisbffiai^à). 

Se non lo volete , vostro 
slane ildanno. 


281 

Voilà ce qui s’appelle 
bien chauler f 

Voschauts ressemblent à 
des hiirlemeiis. 

Je me suis aperçu qu’elle 
vous trouve beau. 

Elle a les plus beaux yeut 
qu’ou puisse voir. 

Pour celte fois vous aurez 
travaillé eu vaiu. 

Il s’en est allé, et il m’a 
planté là. 

Je veux le serrer de près. 

Je veux en venir au fait 
il n’est plus temps de diBé- 
rer. 

, On entravera vos des- 
seins. 

Qu’on dise ce qu’on vou- 
dra, je ferai la sourde oreil- 
le. 

Allons , prenez garde à ce 
que vous faites. 

Nous avons eu un mo-^ 
ment de frayeur. 

Si vous ne le voulez pas, 
tant pis pour vous. 


( 1 ) Murare a secco , faire ua onrrage de peu de stabilité , ou manger 
sans boire. > 

(a) Corne un minchione , comme nne béte. 

(3) Davanzati a parfaitement traduit par l'expression ebbero batti-' 
tojffia , la pensée toute entière de la phrase de Tacite : exierritœ sunt , 
acri magis qiuim diuturno timoré, Âu. lib. 5. 1 
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Tu vai brucando che Tu veux que je te donne 
f appicchi questa giàja des coups. 
sulmuso (l). 

Se non eravate qui , io le Si vous ne vous étiez pas 
. sbarbava i capelli a ciùcca trouvé là , je lui aurais ar- 
a ciàcca. raché les cheveux. 

GU pute ogni cosa (2). Tout le dégoûte. 

JSon mipar tempo da im- Il n’y a rien â faire à pré- 
■paniàre. sent. 

Io mene rbglio andare , Je veux m’en aller^ car , 

che, se sto troppo Jubri , lorsque je reste trop tard de- 
mia madré bolle (3). hors , ma mère est furieuse. 

Voi miriusc'ite unariiui- Vous me paraissez diffi- 
da tela. cile à manier. 

* Voi avete iltorto ajar le Vous avez tort de fein* 
lustre del biànco pel nero . dre. 

Non èmica un’ oca. Ce n’est pas un sot. 

Se n’è andata grulla grui- Elle s’en est allée comme 

la. une poule mouillée. 

Avete aputa la pesca sut Vous avez éprouvé un 
muso (4). échec. 

AT è cascato il cubre. J’ai perdu courage. 

Non credo ch’ elV àbbia Je ne crois pas qu’elle 
il vermeper voi. soit éprise de vous. 

Vostra sorella è di latte e Votre sœur est blanche et 
di sàngue (5), ella mi si vermeille , elle me convien- 
addrebbe. drait bien. 

t (i) On prononce ces mets en montrant le poing. 

( 2 ) Une femme Â qui on peut appliquer ces mots , est appelle en 
Italie : mona schija ’l tutto. 

'■ (3) BoUe , il Tant sous-entendre d’ ira, ou di collera {ntetle la cota 
a romure ). 

(4) Pesca , enflure de la grosseur d’une pêche , causée par un coup 
de { oing, _ 

, (5) On dit d’une personne qui a une belle carnation : eüa é latte e 
tangue. 
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. P^ostra cugina ha una Voire cousine a une jolie 
ioccuzza ruttinosa che , a petite bouche bien ver- 
porvi su corallo , non si ve- meille. 
drebbe. 

Cerco Jar la ricolta dnve Je cherche à profiter d’un 

la vostraj'alce non ebbe at~ avantage que vous n’avez 
tacco. pu obtenir. 

EUa non puble il bacco , Elle ne veut pas de liai- 
( ou intabaccarsi ) con son d’amour avec vous. 
voi (i). 

Non istima mille scudi II ne fait aucun cas do 
vn bezzo. l’argent. 

Sono andato invisihilio Le plaisir m’a ravi en ex- 
perpiacere. tase. 

• J” io la pedessi un’ altra Si je la voyais encoreVine 
polta, credo che per placé- fois, je crois que j’en de vien- 


Te il cervello mi darebbe la ■ drais fou. 
voila . 

Dite voi a me ? Est-ce 


So che aoete una sorella 
âa dalle il crisliàno ( 2 ). 

Vàglio vedere s’ ella gU 
dà appico o gli disdice. 

Se non lo trovo , mio pa- 
dre mi griderà a testa. 

Ogni sempre egli ni è 
diètro . 

Voi cercate avéré la rea 
giornàta. *“ 

Avril troppo del balordo 
a star qui. 


Est -ce à moi que vous 
parlez 7 

Je sais que vous avez une 
sœur à marier. i 

Je veux voir si elle l’é“ 
coule ou si elle le rebute. 

Si je ne le trouve, mon 
père criera à tue-tête. 

Il est toujours à mes 
trousses. 

Vous cherchez une mau- 
vaise ail'aire. 

Je serais bien bête de 
rester ici. 


(i) Eistre intabaccato ^ essere b'acato entro)^ le verbe intabac- 
êarti est formé du mot baco , ver à soie. 

(a) En Toscane , les paysans appellent leur femme la cristiana , et 
•es femmes appellent leur mari , il cristiano. 
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Ella m’ ha gvatàlo con 
un bcchio storto (ourf//ur- 
to , oujiirtiçamente'^ . 

Fur/ante, ti vhgUo rbm- 
pere cotes to mostàccio . 

Fate ch' io non àbbia a 
sonare a raccolta (i). 

Perch’ egU non bail visa 
di dietro , crede ch’ ella gU 
vbgUa bene. 

Io levoUl bene sin da pic- 
cino. ' 

E tempo che vi Jdcciàte 
innanzi. 

l^n vbglio che Io sàppia 
mai ànima nata. 

Oramài voi siète sco- 
vato. 

Chejate voi qui ora, viso 
di stecco ( 2 ) ? 

Vbglio che ci prestiàmo 
r un V altro il sale. 

Io non vbglio badaloccàre 
per costùi. 

Guardàte se me V .aveva 
Jitta ! 

Chi v’ ha dato ? 

Poveretto 1 Egli tira le 
cubja. 

Se posso attaccargli ad- 
dosso le dita , pub darsi 
permorto. ■ 


SCELTI ^ 

Elle m’a regardé furllve- 
ment. ' 

Coquin , je veux t’assom- 
mer. 

Ne m’obligez pas à vous 
rosser. 

Parce qu’il n’esf pas laid, 
il se figure qu’elle l’aime. 

Je l’ai aimée dès mon en- 
fance. 

Il est temps de vous mon- 
trer. 

Je ne veux pas que cela 
soit su d’âme qui vive. 

Désormais vous êtes dé- 
couvert. 

Que faites-vous ici, grand 
échalas? 

Je' veux que nous nous, 
servions mutuellement. ' 

Je ne veux pas perdre 
mon temps pour lui. 

Voy ez quel tour il m’aurait 
joué ! I 

Qui vous a battu ? , ,, 

Le pauvre malheureux ! il 
se meurt. 

,Si je puis l’attraper, ifest 
mort. 


(t) Le sens propre de l’expression sonare a raccolta, est battre la 
générale. 

(a) f'i'so stecco (vtso (>(ecA({o ), visage maigre", décharné' 
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Càpperi! EgU miju per in- 
gojàre. 

Guàrdo intorno se quel 
ghiott<>tie_fa cii cù (i) ; egli 
deee far baco baco (2) Ira 
quègU àlberi. 

Sono in sul riavèrmi. 

lo ne ho fatto da cin- 
quanta in su. 

Non vi fidate di nessuno, 
ma fate da voi. 

Andate sodo neljidarvi. 

* Se non pi riuscirà , non 
pi dovrele mèttere in capo 
r arcolàjo ( 3 ) ( ou non dcc 
ciàfart’i giràr il capo ) . 

Ave va un viso di tegame. 

Avete dalo nelle scartate 
(ou sielestato scartato, ri- 
butalo ). 

Tracciàndo la lèpre, ab- 
biàmo perduto il bracco. 

Ogni cosa mi plgliavento 
Jra niano, 

Più su sfa mona ltnia{Ju- 
sogna (4) profondarsi più 
nelgiudizio , prima di decï- 
dere e dar sentenzà) . 


285 

Pesie ! j’ai cru qu’il allait 
m’avaler. 

Je regarde si ce coquin 
ne m’épie pas ; il se cache 
sans doute parmi ces ar- 
bres. 

Je SUIS sur le point de me 
rétablir. 

J’en ai fait plus de cin- 
quante. 

Ne vous fiez à personne , 
mais agissez par vous-même. 

Ne donnez pas votre con- 
fiance trop légèrement. 

Si vous ne réussissez pas , 
cela ne doit pas vous (aire 
perdre la tête. 

Il avait une figure laide 
et très-commune.^ 

Vous avez été mis de 
côté. 

En suivant le lièvre à la 
piste , nous avons perdu 
noire chien. 

Rien de ce que j’entre- 
prends ne me réussit. 

Il faut bien réfléchir , 


avant de juger. 


(i) Far cù cà {far la civetta) , lever et baisser la tète en regar- 
dant flxémeut. 

(a) Far baco baco , serpenter comme les vers à soie. 

(3) Arcolàjo , bindolo on guindoto , dévidoir. 

(4) On se sert aussi de cetto expression proverbiale pour faire en ten- 
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Sta sempre col padre a 
tu per tu. 

Bisogna ingojàre questa 
nèspola ,acerba. 

A vederlo con quelV arme, 
mi mette pensiero. 

GU vunl hene per non 
potèrfar altro, . 

Siète pur goffo , avete il 
cervello pur grosso. 

Çhe borboUate , dappo- 
cùccia 

Fci/e conto che , se penis~ 
te con tutti gli àrgani delV 
opéra , non ci sarebbe verso 
da smuàvermene un pelo. 

Jo non lo stimo un zéro. 

Mi ci metter 'ei, per ambr 
vostro , coü' arco délia 
schiena. 

Procuratedi dare in cosa 
da’ vostri denti. 

Quèste vostre grètole non 
vi varranno. 

Periiàteci , non la cor- 
rélé per la posta ( non siàte 
troppo corrivo ad impe- 
gnarui ). 


11 est (oujotirs à disputer 
avec son père. 

il faut avaler cette pi- 
lule. 

Ën le voyant ainsi armé, 
je ne suis pas sans inquié- 
tude. 

11 l’aime par force. 

Vous n’èles qu’un sot, 
vous avez l’esprit bien lourd. 

Que marmottez-vous, pe- 
tite sotte. 

Soyez siir que quand vous 
emploieriez tous les moyens 
possibles , vous ne me fe- 
riez pas changer de résolu- 
tion. 

Je u’en fais pas le moin- 
dre cas. 

Par attachement pour 
vous, je m’y emploierais de 
tout mon pouvoir. 

Tâchez de trouver quel- 
que chose qui vous con- 
vienne. 

Vos subterfuges ne vous 
serviront de rien. 

Réfléchissez bien , et ne 
vous engagez pas trop pré- 
cipitamment. 


dre ù celui ù qui ou l’adreue , qu’il n'a pas saisi ta question ou la chose 
qu'il voulait deviner. Les formes du langage usuel qu’on peut employer 
à ce sujet , et qui sont toutes de la langue toscane, sont : tu non t' ap- 
poni; tu non liri a segno tu non la di’ giusta; tu non dai in 
brocco tu non dai nel segno tu non toechi il tasto ce qui répond 
au français ; Tu n’y es pas , tu n’as pas deviné. 
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A chi consigna non dub- 
Je il capo . 

Ho fatto bene, e lojarèi 
di bel nubvo. 

Sono stato un gran pez- 
zo sopra di me , perché cre- 
deva che costùi mi ucceHas~ 
se. 

Inteso ch’ egli si voleva 
ucc'idere,io cominciài asga- 
nasciàre si _forte che, se 
jTosse St ata H vicina la mor- 
te , le sarebbe nenuto vbglia 
di rîdere anche a lei. 

Sono mattacci da legare. 

Se n’andb catellone. 

Ve la siète cercata da 
per voi. 

Non pi si addice il farlo. 

- Mi sono stati stuzzi- 
cati gli orecchi ch’ ella sia 
un pà bruciolàta di lui (i). 

Qui il sole non pi pub. 

Avete tanto indugiàto a 
eonsentire , che quésta pera 
monda p’ e cascata. 

Costùi doveva avèr le 
travèggole ; ou mangiàto 
cicèrchie. (2). 

Quèsta polta n’ avete 
aputo molto bubno. 

Apponla a me, se non me 
ne riscatto. 


387 

Il est bien facile de don- 
ner des conseils. 

J’ai bien fait, et je le fe- 
rais encore. 

J’ai été long-temps indé- 
cis , parce que je croyais 
qu’il se moquait de moi. 

Lui ayant entendu dire 
qu’àl allait se tuer, je me 
mis à rire aux éclats. 


Ce sont des fous à lier. 

Il s’en alla l'oreille basse. 

Vous vous l’êtes attiré. 

Il ne vons convient pas 
de le faire. 

J’ai entendu dire tout 
bas qu’elle est un peu amou- 
reuse de lui. 

Le soleil ne peut péné- 
trer ici. 

Vous avez mis tant de 
retard à vous décider, que 
vous avez laissé échapper 
l’occasion. 

Il avait sans doute la ber- 
lue. 

Pour le coup, vous avez 
fait une bonne affaire, 

•Te le promets que je 
m’en venjrerai. 

O 


(i) Bruciolata ; bacata ou inlabbaccata , savoir innamorata. 
(')) On croit que ce légume fait voir de travers. 
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Vi sarà tratfo anche a 
voi il ruzzo délia testa ( vi 
sarà cavata del capo la pas- 
siùne , V amore , la fanta- 
sia, etc ) . 

Oh ! Che tagliàta si Ja , 
quàndo è rovinata una 
qvercia ( i ) ! 

Ci partinimo mezzi cotti. 

Non si puà dire una pa- 
role ch' ella non Jàccia tanto 
di muso (2). 

Aoete pur avuto la sorte 
a vento. 

> I 

Farb un viàggio e due ser- 
vizj. 

Nulle entré mai in bocca 
chiùsa, 

Già siàmo rimasidelcome 
e del quàndo . 

L’ abhiàmo rinvenuto con 
gran Jatica. 

Serràtegli i basti addosso , 

Mai non ridi ne la pià 
bella donna né la pih gra- 
ziàta di quèsta. Che ària nà- 
bilel Che andàr celestel 


On vous en fera passer 
l’envie. 


Quand l’arbre est abattu, 
(oui le monde court aux 
branches. 

Nous partîmes à moitié 
ivres. 

On ne peut dire un mot 
qu’elle ne fasse la mine. 

Le sort vous a favorisé. 

Je ferai d’une pierre deux 
coups. 

On n’obtient rien , si l’on 
ne demande? 

Nous sommes déjà d’ac- 
cord sur la manière et sur 
l’époque. 

Nous l’avons rétabli avec 
bien de la peine (en par- 
lant d’un malade )^. 

Pressez-le. 

Je n’ai jamais vu de 
femme plus belle et plus 
gracieuse. Quel air noble ! 
quelle démarche majes- 
tueuse! 


(i) Quand nn chêne est tombé , tout le monde en fait du bois. Le 
sens figuré de cette expression est , que lorsque quelqu'un tombe dans 
le luallieur cb.acun crie conuc lui : dagli, dagli; ognuno gli taglia il 
giubbone , ou gli taglia i parmi addosso. 

(3) Tanto di muso. On ne peut prononcer ces mots sans nn geste 
analogue à l’idée. 
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Bisogna procèdere mollo 
• cautamente, e non andare 
col cèmbdlo in colombàja. 

Andava un poco a spas- 
so aquèsto bel tempo. 

Çuànto mi piàce quhlla 
casa , e corne risiède bene I 

Egli è phvero in canna. 

É persona assài destra e 
Jidata. 

Egli ha sempre tenuto dal 
mio. 

Non bisogna oggidl guar- 
dare in piso persona j ma 
• menare la mazza a tondo, e 
a chi càglie , s’ àbbia il 
danno. 

Dà hubne parole , e 

S ta sempre a Jar pissi 
pissi con esso lei. 

^ Ho dato un cimhbttolo 
in terra che sono stata a 
manco d’un pelo per dinoc~ 
colare il collo. 

Se V aeesse saputo me 
n’ avrebbe toccalo un 
motto. 

lo ho sentito un gran 
trambusto qui in casa di 
quésti nostri picini. 

Che State poi costl a 
musare ? 

Viène in bèstia senza 
propàsito aicuno. 

Gatta ci cova. 


Il faut agir avec précau- 
tion et sans bruit. • 

J’allais faire un tour de 
promenade , par ce beau 
temps. 

Que j’aime cette maison , 
et qu’elle est bien située ! 1 

Il est bicir pauvre. 

Il est fort adroit , et bien 
fidèle. 

Il a toujours pris mon 
parti. 

Aujourd’hui il ne faut 
avoir d’égards pour per- 
sonne. 


II promet beaucoup, et ne 
fait rien. 

Il chuchote toujours avec 
elle. 

Je suis tombée , et j’ai 
failli me casser le cou. 

I 

S’il l’avait su , il m’en au- 
rait dit un mot. 

J’ai entendu beaucoup de 
bruit dans la maison voisi- 
ne. 

Pourquoi restez-vous là à 
muser? 

Il se met en colère sans 
aucun motif. 

Tl y a quelque chose là- 
dessous. 

19 
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10 non la vo’ passare a 
gttazzo qu 'esta cosa. 

11 tempo cava i grilU del 
capo altriii 

Non ^ .sog7ia star pià a 
lellarla. , 

Tu nol vuoi? Oh I quèsta 
sarebbe col mànico. 

Il cervelle mi va as passa, 
e dubito di non avéré a dar 
la voltaal canto. 

A me basta che quàttro 
e quàttro fàpcia otto. 

Dùbito che qu'esta non 
sia una ràgia , e che .costùi 
non Jàccia le forche per 
non parère. 

Dite voi da vero o da 
mottèggio? 

Venite meco di bello , e 
non istate d volermi mos- 
tràrlhcciole per lanterne. 

Facciàmo a dire il pane 
pane, e non chiamiàmo la 
galta mùccia. 

So che mi vubi mèglio 
che air ànima tua, ma ve- 
ramente ne sei cambiàta. 


S C E 1 / T I 

Je ne veux pas passer lé- 
gèrement là-dessus. • 

Les folies passent avec 
l’âge. 

Il n’est plus temps d’hé- 
siter. 

Tu ne le veux pas? Oh! 
ce serait trop fort. 

La télé me tourne , et je 
crains de devenir fou. 

Je veux y trouver mon 
compte. 

Je crains que ce ne soit 
une ruse, et qu’il ne dissi- 
mule pour cacher son jeu. 

Parlez-vous sérieusement 
ou pour rire? 

Venez avec moi sur-le- 
champ , et ne croyez pas 
m’abuser. 

Appelons les choses par 
leur nom, et parlons claire- 
ment. 

Je sais que tu m’aimes 
plus que toi -même, mais 
aussi tu es bien payée de 
retour. 


lo non gliène posso mét- 
ier in capo. 

Non è tempo ora da ioc- 
,càr quèsto tasto. 

Che rombazzo è quèsto ? 
Avete locca una buona 
scarmigliàta. 


Je ne puis pas le persua- 
der de cela.» 

Il n’est pas temps de 
parler de cette affaire. 

Quel est ce bruit? 

Vous avez été joliment 
grondé. 
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Vorrèi dirvi appartato 
quàttro parole. 

lo saprb _far Jilare , ou 
stare aljilatbjo. 

Non so doçe poi pogUàte 
riuscire. 

Allora io feci un gànghe- 
ro (i) , e lo lasciài. 

Sta le nota intere perle 
hische (2). 

Vogliàmo incantàr la 
nehhia ( 3 ) ? 

Vol ruzzate in hr'igüa (4) 1 

Voi scherzale in bri-î 
glia. S 

Vi rammaricate di gam-\ 
ha sana. J 

Pare che ci squàdri da 
capo a pic. 

Vedete corne lèeano alto 
gli stinchi. 

Dice cose dajar mubeere 
a riso i piedi del letto ( 5 ). 
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Je voudrais vous dire 
deux mots à l’écart. 

Je saurai bien le faire 
taire. .. 

Je ne sais où vous vou- 
lez en venir. 

Alors je pris une antre di- 
rection , et je le quittai. 

Il passe des nuits entières 
dans les maisons de jeu. 

Vüulous-nous boire? 


Vous vous plaignez d’élre 
trop bien. 

Ilsemblenous loiserdela 
tête aux pieds. 

Voyez comme ils s’en- 
fuient. 

Il dit les choses les plus 
risibles. \ 


(i) un ^angfcero , prendre un chemin de traverse. On le dit 

plus particiilièrcment du lièvre , lorsque, pour Uomper ou pour fati- 
guer 1rs cliiens , il change tout-è-conp de direction, ce qu’on appelle en 
terme de chasse rompre les chiens. 

(a) Bisca, jeu public de cartes , où le joueur , comme dit le Dante , 
nf. II. Biscazza , e fonde la sua Jacultate. 

(3) Les souris sont une sorte* dé brouillards de l’esprit; la chaleur du 
vin les dissipe , c’est pourquoi on lit dans Tibullc : vino depellere cu- 
ras ; et dans Horace : Nunc vino pellüe curas. 

(4) Buzzar, du latin ruit, persultat. In briglia, malgré le frein qui 
retient la personne , ou quoiqu’elle soit en prison. 

(5) I piedi del letto ( anchè i legni , même le bois ) , les choses mô- 
me inanimées. 
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Si fa, niangiàr la torta in 
capo (i). 

Pochi sonogV Ilalianiifi- 
tendenti de’modi e degUan- 
dari della lingua ioro. 

Comnène imparare la 
Ihigiia toscana con una 
gran fatica , e mètlerçi 
dentro di molto tempo e 
stUdio. 

La l'mgua italiana ê in 
vggi barbaramente scritta e 
insegnata. 

Non mi euro delV amicl~ 
zia sua se non pelle pelle. 

Pensiàmola mbglio. 

Vi dico , senzd dentic- 
chiàrla , sul visa , che siète 
uscito di cert’ello. 

Vada in sua malora, 

Quèslami pare una cosa 
I daforehe , pensàtela hene. 

Con le parole voi siète un 
ralent’uàmo . 

Di quèsli uàmini ci vor- 
rehbe èssere assài. 

Poichè non vubi ch’ io 
vada per le mie robe , ma 
ch’ io mandi, a mandare. 


TOSCANA FAVELIA. 

Il se laisse mener par le 
nez. 

Il y a peu d’italiens qui 
connaissent les manières et 
les tours de leur langue. 

On ne peut apprendre la 
langue toscane , qu’avec 
beaucoup de peine , et en 
y consacrant beaucoup de 
temps et d’étude. 

Aujourd’hui l’on écrit et 
l’on enseigne la langue ita- 
lienne d’une manière bar- 
bare. 

Je me soucie peu de son 
amitié. 

Réfléchissons- y davan- 
tage. 

Je vous dis franchement 
que vous êtes fou. 

Qu’il aille au diable. 

Cela me paraît un cas 
pendable, prenez-y garde. 

A vpus entendre , vous 
êtes brave. 

Il faudrait qu’il y eût 
beaucoup de ces hommes- 
là.. 

Fnisque tu ne veux pas 
qiiej’aille moi-même pren- 
dre mes affaires , mais bien 
que j’y envoie} envoyons-y. 


FINE. 
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